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Les facteurs ruraux à voitures 
de l'Administration des postes 
impériales allemandes.

Dans un précédent article*) nous 
avons eu l’occasion de faire obser
ver, en passant, que, dans le cou
rant de 1880, l’Administration des 
postes impériales allemandes avait 
décidé de faire faire le service de 
factage rural par des facteurs pour
vus d’une voiture, dans les contrées 
dont l’activité commerciale présente 
une certaine importance. 11 s’agis
sait de créer des facteurs ruraux de 
ce genre, soit dans les localités qui, 
à part le service de distribution, 
offrent en même temps la possibilité 
d’établir une correspondance postale 
entre des offices de poste rapprochés, 
et de supprimer quelques services de 
messagers ou de charrettes ; soit dans 
les localités où il était nécessaire 
d’imprimer, à la distribution des en
vois, une plus grande célérité ; soit 
enfin dans les circonscriptions rura
les présentant un échange actif de 
colis expédiés et reçus. Depuis, la 
nouvelle organisation a subi une 
épreuve de plusieurs années, et l’in
stitution elle-même a pris un grand 
développement, en raison de la créa
tion successive de plus de loou fac-

*) Voir L'U nion  postale, tome V II, p. 83.

Die falimiden Landbrlefïr&;er in 
der deuischeii Kpiclis-Posfver- 
waltnng.

Bereits in cinem früberen Artikel*) 
ist kurz crwalint worden, dass die 
deutsche Reichs-Postverwaltung im 
Jahre 1880 dazu iibergegangen war, 
den Landpostdienst in verkehrs- 
reichen Gegendeu durcli fahrende 
Landbrieftrager besorgen zu lassen. 
Die fabrenden Lnndpostboten solltcn 
da eingeführt werden, wo — neben 
Ausfiihrung des Bestclldienstes — 
eine gleicbzeitige Herstellung von 
Postverbindungen zwiseben benacli- 
barteu Postaustalten, unterAufhebung 
etwa besteheuder Boten- oder Kariol- 
posten, sicli erreiehen liess, oder wo 
eine sehr erheblich in’s Gewicht fal- 
lende Beschleunigung in der Zustel- 
lung der Seudungen bevvirkt, oder 
einem aussergewohnlich starken 
Packetverkehr nach und aus den 
Landbestellbezirken Rechnung ge- 
tragen werden konnte. Inzwiscben 
sind iiber die noue Kinrichtung, 
welche an Ausdehuung dureh all- 
mahliche Einstellung von iiber 1000 
fabrenden Landbrieftrîigern erheb- 
licli zugenommeu liât, mehrjahrige 
Erfahrungen gcwonnen worden. Da 
letztere überall ein günstiges Krgcb-

*) S. L ’ Union postale, V il ,  S. 83.

The driving rural leller carriers 
iu tiic Impérial (ïerman Postal 
Adiiiinîsf ralioti.

In a former article*) we brielly 
mentioned tbc fact tbat in 1SS0 tbe 
Impérial German Postal Administra
tion had adopted the plan of baving 
tbe rural postal service earried ont 
in tliose parts of tbc country wbere 
tbere is inueli traffic by driving rural 
letter-carriers. .Services of tliis kind 
were to be organized for the pur- 
pose of carrying ont the delivery 
service, and where the object in 
view was to establisli simultaneously 
by tlieir means communication be- 
tween neiglibouring post-offices in 
substitution for theexistingniessenger 
or mail-cart services, or where it 
was very important that the delivery 
of the inails sliould be accelerated, 
or where the extensive exchange of 
parccls to and from rural districts 
rendered such a service necessary. 
Since then some years' expérience 
bas been gained of the new arrange
ment which lias been greatly ex- 
tended by the graduai appointaient 
of more than a thousand driving 
rural letter-carriers. Tliis improve- 
ment in tbe rural postal service bav
ing been attended evcrywliere witli

*) See L ’ Union postale, V II, page 83.
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tours ruraux - conducteurs. Comme 
l’épreuve dont nous parlons a par
tout donné des résultats satisfaisants, 
au point de vue de l’amélioration du 
service rural, il sera intéressant de 
connaître quelques particularités de 
cette institution.

En ce qui concerne d’abord les 
voitures, celles-ci sont à deux ou à 
quatre roues, suivant la nature des 
voies de circulation, la quantité et 
la dimension moyennes des expédi
tions; cependant elles ne sont toutes 
qu’à un cheval. Elles sont achetées 
et entretenues aux frais de l’Admi
nistration des postes et construites 
conformément à un modèle et à un de
vis déterminés. En revanche, l’achat 
et l’entretien du cheval et des har
nais regardent le facteur rural; la 
caisse postale lui paie, à cet effet, 
une subvention annuelle pouvant s’é
lever à soi» marks*), en partant d’une 
moyenne de Toi» marks pour le che
val. A la demande du facteur rural, 
la caisse postale lui fait une avance, 
sans intérêts et remboursable par 
annuités, pour le premier achat du 
cheval et des harnais. Ee proprié
taire du cheval est tenu d’assurer 
ce dernier à une compagnie, et les 
offices de poste doivent tenir la main 
à ce que les primes d'assurance 
soient payées régulièrement.

Le facteur rural-conducteur a l’o
bligation, non seulement de livrer 
à domicile les envois postaux de 
toute nature destinés aux habitants 
de sa circonscription, mais encore, 
dans sa tournée, de remettre au 
domicile des destinataires résidant 
dans sa circonscription de distribu
tion, les envois qui lui sont confiés 
en route par les habitans des cam
pagnes, si ccs envois peuvent se 
charger sur sa voiture, ou de remettre 
ces envois à l’office postal le plus 
voisin, si son service l’appelle à 
passer devant cet office, ou sinon, 
de les livrer à l’office postal du 
lieu de son domicile, qui fera le né
cessaire à leur égard. Il doit lever 
les boîtes aux lettres de la cam
pagne et, dans les villages dotés d’of-

*) 1 mark =  fr. 1. 25.

niss in Bezug auf die erreichte 
Verbcsscruug des Landpostdienstes 
ergeben liaben, so dürfte es cin 
ailgemeines Intéresse bicten, iiber 
besagte Einriclitung einige naherc 
Einzelheiten zu bringen.

Was zuniichst die Wagen betrifft, 
so sind dieselben je nacli der Be- 
sebaffenbeit der zu befahrenden 
Wege und der Zabi und Grosse der 
durchschnittlich vnrkommcnden Hen- 
duugen zvveiradrig oder vierriidrig, 
überall aber einspannig. Sic werden 
nacli bestinunt feststebenden Zeich- 
nungen und Beschrcibungen für 
Kccliuung der Postvcrwaltung auge- 
schafft und in Stand gebalten. Der 
Ankauf und die Unterhultung der 
Pferde und Gescliirrc ist dagegen 
Sache der Eandbrieftrüger, welchen 
dufiir aus der l’ostkasse eiuc Jalires- 
vcrgiitung bis zu 8i)0 Mark*) — im 
Durclischnitt von M. 7o<) für das Pferd 
— gewiihrt wird. Auf Wunscli wird 
den Laudbrieftriigern für die erste 
Auseliaffung von Pferd und Geschirr 
ein in Itateii riickzablbarcr, zinsfreier 
Vorsebuss aus der Postkassc be- 
willigt. Die Besitzer sind vcrpflichtct, 
die Pferde bei einer Vcrsicherungs- 
Gesellsehaft zu vcrsiclicrn, und die 
Postanstalten liaben darüber zu 
waelien, dass die I’râmien pünktlieh 
gczahlt. werden.

Den» falirenden Landbrieftragcr 
liegt die Verptliebtung oh, nicht 
allein die fiir die Bcwobncr seines 
Bcstellreviers bestimmten Postsen- 
dungeii aller Art zu l»estellcn, sondern 
aucli die ihm unterwegs von den 
Landbewohucrn iiltergebcnen Post- 
sendungen, soweit solclie in dem 
Wagen untergcbracht werden kon- 
nen, nocli auf seincr Fahrt dem 
Adressatcn, weiin cr in demsclben 
Bestellreviere wolint, in’s Uaus zu 
bringen, andernfalls aber zu der 
michst bclegencn Postanstalt, soweit 
sein Knrs zu einer solchen fiihrt, 
oder aber zur Postanstalt seines 
Statiousorts beliufs der weiteren Be- 
handlung zu befordern. Die Land- 
briefkasten bat cr zu Icercn, und 
sofern in Dürferii Postliülfstellen sieli

*) 1 Mark =  12B Fr.

favourable results, a few additional 
particulars on tliis arrangement may 
be of general interest.

Pirstly, as concerns tbe vebicles 
used, they are two or four-wheelers, 
according to tbc nature of tbe roads, 
and tbe average number and size 
of tbe parcels conveyed, but are 
always drawn by a single liorse. 
They are built and kept in repair 
for tbe accomit of the Postal Adminis
tration according to given designs 
and descriptions. The horses and 
harness, however, are purchased and 
kept in good condition by tbe rural 
lettcr-carriers, who receive for tliis 
purpose an annual allowance notex- 
ceeditig 800 mark*)—on an average 
700 mark—per horse from the Postal 
Administration. The lutter alsogrants, 
at tbe request of tbe rural letter- 
carrier, an advnnce for the purchase 
of tbe liorse and harness, on which 
lie bas to pay no interest, and wliicli 
lie may reimburse by instalmcnts. 
The owners of tbe liorscs are bound 
to insure them with au Insurance 
Company, and it is tbe duty of the 
post-offices to sce tliat the premiums 
are punctually paid.

The driviug rural letter-carricr is 
obliged mit ouly to deliver ail kiuds 
of postal articles addressed to the 
iuhabitants of his delivery-district, 
but also to accept ali articles tendered 
him on the way by the rural in- 
babitants, iu so far as tliere is rooni 
for them in his vchicle. Thèse ar
ticles lie lias to deliver on the saine 
trip to the addressees, if they live 
iu the same delivery-district; otlier- 
wise, lie lias to take them for further 
handling to the nearest post-office 
sliould lie pass any on his trip, or 
to the post-office at the place where 
lie is stationed. Ile lias to clenr the 
rural letter-boxes, and also to call 
for the articles posted at the auxiliary 
post-offices, if tliere are any in the 
villages, and to deal with thèse ar-

*) 1 mark =  fr. 1. 25.
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fices de poste auxiliaires, se charger 
des envois postaux qui y ont été 
consignés et les traiter de la même 
manière que les envois remis à lui- 
même.

Pour le transport des voyageurs 
les chars à deux roues ont, outre 
le siège destiné au facteur rural, 
une seconde place disponible; tan
dis (pie, dans les chars à quatre 
roues, il y a deux places réservées 
aux voyageurs. Le prix de la place 
de voyageur, que les facteurs ruraux 
ne doivent percevoir qu’à teneur des 
taux fixés par la Direction supé
rieure des postes, est au bénéfice 
du facteur à titre de recette ca
suelle et accessoire. C’est au même 
titre qu’il perçoit les droits de fac
tage concernant les paquets de plus 
de 2’/» kg. Outre ce casuel et l’allo
cation destinée à l’entretien du che
val, les facteurs ruraux-conducteurs 
reçoivent, comme les facteurs ruraux 
à pied, un traitement annuel pou
vant s’élever à 7ôO marks, auxquels 
il faut ajouter une indemnité de 
logement pour les facteurs qui font 
le service depuis un certain nombre 
d’années.

La nouvelle institution a été ac
cueillie avec joie par toute la popu
lation des campagnes, qui en retire 
des avantages de divers genres.

Les facteurs ruraux-conducteurs 
procurent aux campagnards l’agré
ment d’un service de distribution 
plus en rapport avec les besoins 
postaux, et, en leur offrant la faculté 
de profiter de la voiture, facilitent 
leurs relations personnelles avec la 
ville et les localités intermédiaires. 
Les facteurs ruraux qui disposent 
d’un véhicule mettent, dans bien 
des cas, plusieurs localités en cor
respondance avec des services de 
transports postaux et autres plus 
étendus, et favorisent ainsi les rela
tions commerciales des habitants des 
campagnes. Un est arrivé à ce que 
les envois postaux reçus par le cour
rier principal et destinés aux loca
lités rurales, soient encore remis le 
jour même de leur arrivée, et que 
les envois recueillis pendant la tour
née soient transmis, au prochain of-

befiuden, die bei letzteren einge- 
licferten Postsendungen abzuliolen 
und wie die von ihm selbst in Em- 
pfang genommenen Sendungen zu 
behandeln.

Zum Zweck der Personenbcforde- 
rung haben die zweirâdrigen Wagen 
ausser déni Sitz fur den Landbrief- 
trâger nocli einen zweiteu Kitzplatz, 
wahrend die vierriidrigen Wagen 
fur zwei Mitreiscnde die nôthigen 
Sitzplâtze gewahren. Das Personen- 
geld, welehes nur nach den von der 
betreffenden Ober-Postdirektion be- 
stiinmtcn festen Satzen vom Land- 
brieftriiger erhoben werden darf, 
verbleibt déni Lctztercn als Neben- 
einnahme. Alseinesolche hâter auch 
die Bestellgebühren fur die iiber 2'/a 
Kgr. schweren Packete zu beziehen. 
Ausser diesen Nebeneinnahnien und 
der Eingangs erwilhntcn Vergiitung 
fur Unterhaltung des Pferdes beziehen 
die fahrenden Landbricftrager — 
gleich denen zu Fus» — ein Jahres- 
gelialt bis zu M. 7.70, wcleher He- 
soldung noeb der Wolmungsgeld- 
zuschuss fiir diejenigen Landbricf
trager hinzutritt, welche nach einer 
gewissen Reihe von Jahren fest an- 
gestellt werden.

Die neue Einrichtung ist von den 
Landbewohnern überall freudig be- 
griisst worden ; sie zichen ans der- 
selben Vortheile vielseitiger Art.

Der fahrende Landbrieftrager ge- 
wiihrt den Landbewohnern die An- 
nchmlicbkeit einer gründlicheren 
postmiissigen Bedienung und erlcich- 
tert ihnen durch die Fahrgelegeu- 
lieit den personlichen Verkchr mit 
der Stadt und den unterwegs be- 
legenen Urten. Die mit Fuhrwerk 
ausgerüstetcn Landbricftrager ver- 
mitteln in vielen Fiillen an zwei bis 
drei Postorten den Anschluss an be- 
HtehendePost-und Keiseverbindungen 
und begiinstigen auf diese Weise den 
Verkchr der Bewohner des tlaehen 
Landes. In der ltegel wird erreicht, 
dass die mit den llauptposten ein- 
tretfenden, nach dem Lande be- 
stimmten Postsendungen nocli am 
Tage des Eingangs bestcllt, und die 
unterwegs eingesammelteu Sendun- 
geu so zeitig zur niiehsten Postanstalt

ticles in the same manner as witli 
those received by himself.

For tlie purpose of conveying 
passengers tlie two wheelcd carts 
bave, besides tlie seat for the letter- 
carrier, room for one passenger, 
while the four wheeled carts are 
constructed to carry two passengers. 
The passenger-fare is levied by tlie 
rural letter-carrier accordiug to a 
tarifï fixed by the Cliief Postal Direc
tion of his district, and goes tu him 
as au additional remnneration. The 
delivery-fee for parcels cxceeding 
2'/a kilogrammes constitutes another 
similar source of income. In addition 
to these supplemeiitary earnings and 
to the above-rnentioned allowance 
for the keep of the liorse, the driviny 
rural letter-carrier is, like the font 
messenger, in receipt of a ycarly 
salary not exceeding 7ôo mark, to 
whicli must be added the allowance 
for lodging grauted to those rural 
nicssengcrs who reçoive a permanent 
appointaient after a certain number 
of ycars’ service.

The new arrangement lias every- 
where been hailed with satisfaction 
by the rural inhabitants who dérive 
manifold advantages from it.

Reliable and ponctuai postal ac- 
! commodation is aff'orded to the rural 

inhabitants by the driving rural 
letter-carrier, and personal inter- 
course with the inhabitants of the 
towns and the villages on the way 
is facilitated by the means of con- 
veyance wliich his cart aff'ords. The 
rural lelter-carriers who arc supplied 
with vchicles, cstaldish in many cases 
the connexion with the existing postal 
and other lines at two or thrcc post
offices, and promote in tliis manner 
tlie intercourse of tlie rural popula
tion. By means of these b ips the 
postal articlesarrivingby the principal 
maiis and intended for tlie rural 
districts, arc, as a rule, delivered 
on the sanie day, and the postal
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fice, assez tôt pour permettre (l’ef
fectuer leur réexpédition encore le 
même jour, pur le courrier du soir. 
Un autre avantage qui résulte aussi 
dcl'accélération du t ransport, dès qu’il 
est fait par cheval et voiture, c’est 
(pie les envois parviennent à leurs 
destinataires quelques heures plus 
tôt, en sorte qu’un office de poste 
rapproché, qui n’avait peut-être jus
qu’alors qu’ttwr seule correspondance 
postale par jour, se trouve désor
mais doté d’une seconde correspon
dance matinale.

Il est de règle qu’arrivé au point 
extrême de sa tournée de distri
bution, le facteur rural-conducteur 
laisse reposer pendant un certain 
temps son attelage, et qu'il effectue 
le retour par les mêmes, localités 
qu’il a traversées en allant. De cette 
manière, non seulement ou obtient 
une seconde levée de boîtes, mais 
encore on donne aux habitants des 
campagnes l’occasion de pouvoir re
mettre sans retard, au facteur rural, 
la réponse aux envois qu'ils en ont 
reçus.

Le concours combiné de ces diffé
rentes circonstances fait (pie, dans 
bien des cas, la correspondance y 
a gagné jusqu'à deux jours d’avance.

D’un autre côté il ne faut pas 
oublier que, tandis que les facteurs 
ruraux à pied ne peuvent se char
ger (pie de la distribution de paquets 
jusqu’à 2 Vu kg., Jes facteurs conduc
teurs distribuent à domicile tous les 
paquets sans exception, donc aussi 
les paquets de fort poids, de même 
qu’ils peuvent en recevoir pour la 
réexpédition, lbir ce moyen, les ha
bitants des campagnes n’ont plus le 
désagrément d’être obligés d’envoyer 
eux-mêmes des messagers spéciaux 
à un office postal plus ou moins 
éloigné de leur domicile.

Les chiffres suivants montreront 
le succès ipi’a eu l’institution des 
facteurs ruraux-conducteurs dès la 
première année de son existence 
(fin de 1881).

geschafft vverden, dass deren Weiter- 
seudung mit den Abcndpostcn noch 
an demsclbeu Tage crfolgt. Aus der 
schnclleren lleforderung mittels Pfcrd 
und Wagen ergiebt sich der weitere 
Vortheil, dass die Postsachen den 
Adressaten uni einige Stuuden früher 
zugehen, und dass fiir einen benach- 
barten Postort, der bisher vielleicht 
nur eine tâgliche Postverbindung 
mittels Fussboten besass, jetzt eine 
zweite Vormittags- oder FrLihpost- 
Verbindung hergestellt worden ist.

Es gilt als Regel, dass der fah- 
rende Landbrieftrâger am Endpunkte 
seines Restellbezirks das (iespann 
eine aiigeniessene Zeit rulien liisst 
und den Rückweg deinnachst durch 
dieselben Ortschaften nimmt, die er 
anf dem Hinwege beriihrt bat. Da- 
durch wird niclit allein eine zwei- 
maligeHriefkastenleerungermoglicht, 
sondern auch dazu (ielegenhcit ge- 
boten. dass der Landbcwohner auf 
empfangene Postscndungen sofortdie 
RUckantwortsendungen dem Land- 
brieftrager mitgeben kann.

Durch das Zusammenwirken der 
vorgedachten Einrichtungen ist in 
vielcn Fiillen eine Reschleunigung 
der Korrespondenz bis zu zvveiTagen 
crzielt worden.

Im Weitercn kommt in Hetracht, 
dass, wahrend durch die Fussland- 
brieftriiger iin Allgemeinen nur 
Piiekereien bis zuiii Einzelgewichte 
von ï 'h  Kgr. zur Abtragung gclan- 
gen, die fahrenden Landbrieftriiger 
siimintliche Packete oline Ausnahme, 
also auch die schwerercn, sowohl 
an die Landbevvohner bestcllen, als 
auch solche von ihnen, behufs der 
Weiterbeforderung nach ausserhalb, 
iu Empfang nehmen. Dadurch wer- 
den die Landbewohner der oft reclit 
lastigen und kostspieligen Notlnven- 
digkeit überhoben, besondere lioteu 
zu der melir oder vveniger entfernt 
gelegeneu Postanstalt zu senden.

Welchen Erfolg das Institut der 
fahrenden Landbrieftriiger schon 
nach eiuem Jahre seines liestehens 
— Ende 1881 — geliabt liât, dürfte 
aus folgendcn Zahlen hervorgehen:

Es waren durch die Fahrten der 
damais vorbandenen 2TJ fahrenden

articles collected on the trip are 
conveyed to the nearest post-office 
in tiine to be transmitted oinvards 
by the evening mails of the sanie 
day. The more rapid conveyauce 
by menus of horse and vehicle lias 
the further advantage that. the ad- 
dressees receive their mails a fcw 
hours earlier, and that a second 
morning or early postal communica
tion can be established to a neigli- 
bouring locality with a post-office 
which had, previously, only a single 
daily communication by means of 
a foot messenger.

The rule lias been adopted that 
the driving rural letter-carrier on 
reaching the end point of his delivery 
district shall allow his horse the 
necessary rest, and then return 
through the same localities which 
lie passed on his trip out. In tliis 
manner, uot only a second clearance 
of the letter-boxes can be made, 
but an opportunity is also afforded 
to the rural inhabitants of giving to 
the rural letter-carrier the replies 
to correspondence received in the 
morning.

Hy the combined operation of the 
above-mentioned arrangements, an 
accélération of as mu ch as two days 
lias in many cases been obtained 
in the transmission of correspondence.

An additional advantage consists 
in the fact that, while, as a rule, 
the rural foot messengers only 
convey and deliver parcels not ex- 
ceeding 2'/a kilogrammes in weight, 
the driving rural letter-carriers not 
only deliver ail parcels without ex
ception, heavy ones included, to the 
iuhabitants of the rural districts, but 
they also acccpt such parcels from 
them for further transmission. Thanks 
to tliis service the rural inhabitants 
are no longer under the necessity 
of sending spécial messengers to 
more or less distant post-offices, a 
course which often involved botli 
trouble and expense.
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Les 29!) facteurs ruraux-conduc
teurs qui existaient alors desservaient 
journellement 25!) correspondances 
directes et 5U correspondances indi
rectes entre des offices de poste rap
prochés, et 94 correspondances quo
tidiennes avec des offices de poste 
auxiliaires. Grâce à ces 403 nou
velles correspondances postales, il 
a été permis de supprimer 8 ser
vices de piétons et de charrettes et 
13(> services de messagers, en sorte 
qu’à la fin de l’année 1881, la seule 
institution des facteurs ruraux-con
ducteurs avait amené une augmen
tation de 259 dans le nombre des ser
vices de correspondances postales.

Vers la fin de l’année 1881, le 
service de distribution des facteurs 
ruraux-conducteurs comprenait déjà 
2182 localités, représentant ensemble 
une population de 470,000 âmes ; 
sans les voitures, il n’eût pas été pos
sible de remettre aux habitants de 
ces mêmes districts, en 1881, 29,000 
paquets et 3400 envois d’espèces, ni 
de transporter de ou pour les divers 
offices de poste auxiliaires 125,000 
paquets et 48,000 envois d’espèces. 
Il convient de quadrupler au moins 
ces chiffres pour se représenter l’état 
réel des choses à la fin de l’année 
courante, puisque, dans l’intervalle, 
le nombre des facteurs-conducteurs 
a considérablement augmenté. Les 
courses organisées par ces facteurs 
ont fourni l’occasion attendue, d’aug
menter aussi le nombre des offices 
postaux auxiliaires. Dans les grands 
villages desservis par les facteurs- 
conducteurs, il s’est partout trouvé 
des individus présentant les condi
tions requises, appartenant surtout 
à la classe des aubergistes, des mar
chands, des régents ou des magis
trats municipaux, qui ont consenti à 
accepter la fonction honorifique d’ad
ministrateur d’un office postal auxi
liaire, office auprès duquel les habi
tants de la localité peuvent con
signer les envois postaux de toute 
nature, notamment les lettres et les 
paquets, et acheter leurs provisions 
de timbres-poste.

Le facteur rural-conducteur est 
tenu de passer devant tous les offices

Landbrieftrâger 25!) unmittelbare 
und 50 mittelbare tiigliche Postver- 
biuduugen zwischen benachbarteu 
Postaustalten, sowie !>4 tagliche Ver- 
bindungen mit Posthülfstellen her- 
gestellt worden. In Folge dieser 
lieu hergcstclltcn 403 Postvcrbin- 
dungen konnten 8 Personen- und 
Kariolposten, und 13(5 Botenposten 
in Wegfall kommen, so dass am 
Soldasse des Jahres 1881 lediglich 
dureh das Institut der fahrenden 
Landbrieftrager eiti Zuwachs von 
25!) Postverbindungen geschaffen 
worden war.

Gcgen Ende des Jahres 1881 er- 
streckte sich der Bestclldienst der 
fahrenden Landbrieftrager bereits 
auf 2182 Ortschaften mit zusam- 
men 470,000 Einwohnern; ohne die 
Verwendung von Fuhrwerk liâtten 
im Jahre 1881 2!),000 Packete und 
3400 Geldsendungen an Einwohner 
der betreffenden Landdistrikte nicht 
zur Bestellung geiangen, 125,000 
Packete und 48,ooo Geldsendungen 
nach und von Posthülfstellen nicht 
befordert werden konuen. Diese 
Zalilen sind mindestens uni das Vier- 
faclie zu vergrossern, wenn man 
sich den Stand der Verhâltnisse am 
Schlusse dieses Jahres vergegen- 
wiirtigt, nachdem inzwischen eine 
zahlreiche Verniehrung der fahrenden 
Landbrieftriigcr erfolgt ist. Die dureh 
letztere hergestellten Fahrten hz. 
Postkurse hahen u. A. aueh zur 
Verniehrung der Posthülfstellen die 
erwünschte Gelegenheit geboten. 
In den grosseren Dorfern, welelie 
die fahrenden Landbricftriiger be- 
rühren, hahen sich iiberall gceignete 
Urtscinvvohncr — vornehndich ans 
der Zahl derGastwirthschaftsbesitzer, 
Kriimer, Lelircr und Ortsvorstehcr — 
dazu bercit tinden lassen, das Ehrcn- 
amt der Vcrwaltung ciner Posthiilf- 
stelle v.a iibernelunen, bei welcher 
die Ortseinwohncr Postscndungen der 
verschiedencn Art, namentlich Briefc 
und Packete einliefern und ihren Be- 
darf au Postwerthzeichcn entnehmen 
konnen.

Der fahrende Landbrieftrager ist 
verpflichtct, bei den Posthülfstellen, 

-bei welehcn auch ein Postbriefkasten

The great success witli which the 
institution of the driviug rural letter- 
carriers was attended even in the first 
year of its existence (1881), may be 
inferred from the following figures-:—

By means of the theu existing 
29!) driving rural lettcr-carriers, 25!) 
direct and 50 indirect daily trips 
were estahlished between neigh- 
bouring post-offices, as well as 94 
daily trips to auxiliary offices. Owing 
to tliese 403 trips it was possible 
to discontinue 8 passenger and mail- 
cart, and 13G messenger services, 
so that at the close of 1881 the 
number of postal Unes was increased 
by 259 by means of the institution 
of driving rural letter-carriers alone.

Towards the close of 1881 the 
delivery service by driving rural 
letter-carriers was extended to as 
many as 2,182 localities with a total 
number of 470,000 inhabitants; and 
ivithout the use of vehicles it would 
in 1881 hâve been impossible to 
deliver 2!),000 parcels and 3,400 ar
ticles with value declared to the 
inhabitants of these rural districts, 
and to convey 125,000 parcels and 
48,ooo articles with value declared 
to and from auxiliary post-offices. 
Those figures must at least bc 
multiplicd by four in order to obtain 
the results of the close of the présent 
year, because the number of driving 
rural letter-carriers lias in the mean- 
time been considerably increased. 
Tlicir trips and the new postal lines 
rcsulting therefrom bave, among 
otlier tliings, att'orded the desired 
opportunity of inereasing the number 
of auxiliary offices. In ail the larger 
villages served by the driving rural 
letter-carriers inhabitants,—nmre par* 
ticularly innkeepers, tradcspeiqdc, 
schoolmasters, and parisli officiais 
—well qualiticd for the purpose, 
bave consented to undertakc the 
functions of honorary managers of 
auxiliary post-offices, at which postal 
articles of every description—espe- 
cially letters—eau be posted, and 
postage-stamps be ]iurchascd by the 
inhabitants.



6

auxiliaires qui sont pourvus d’une 
boîte aux lettres, et de prendre tous 
les envois postaux qui y ont été dé
posés. La nouvelle institution a donc 
aussi été profitable aux office*postaux 
auxiliaires locaux.

Par le fait (pic les facteurs ruraux- 
conducteurs emportent tous les pa
quets à destination de la campagne, 
on n’a plus à subir les inconvénients 
que présentait souvent le magasi
nage des gros colis dans les cham
bres de déiiôts des paquets, où les 
destinataires devaient venir les re
tirer. De même, il n’est plus néces
saire de garder plus ou moins long
temps, dans les offices de poste lo
caux, les lettres ou les autres envois 
postaux à destination de la cam
pagne, puisque le service des fac
teurs-conducteurs permet de ne faire 
partir ces facteurs qu’après l’arrivée 
du courrier principal, et de les faire 
revenir au bureau de poste assez à 
temps pour que les envois recueillis 
pendant la tournée puissent être 
réexpédiés sans retard. 11 en résulte 
un grand allégement et une simpli
fication dans le service intérieur des 
offices de poste.

Maintenant, si l'on ne peut nier 
«pie le grand nombre de moyens 
offerts par la nouvelle organisation 
pour mettre la poste à la portée de 
tous, surtout en lui amenant une 
plus grande quantité de colis des 
localités rurales, n’ait une inlluence 
favorable sur les recettes postales, 
il est certain aussi (pie l’institution 
dont il s’agit a imposé de grands 
sacrifices à l’Administration des pos
tes impériales allemandes.

Les frais d'achat d’une voiture à 
deux roues s'élèvent jusqu'à 4(10 
marks, ceux d'une voiture à quatre 
roues jusqu’à liOU marks. Chaque 
voiture parcourt en moyenne, par 
année, ftoookilnmctres soit sur chaus
sées, soit sur chemins ordinaires. 
Comme la circulation sur ces der
niers présente, en hiver surtout, de 
grandes difficultés, mais (pie, en rai
son de leur attelage normal à un

aushangt, vorzufahren und die ein- 
gelieferten Postsendungen sammtlich 
rnitzuuehmen. Fur den Hetrieb bei 
den Orts-Postanstalten haben sicli 
aus dem mehrgenannten neuen In
stitut auch mancherlei Vortheile er- 
geben.

üadureb, dass die fahrenden Land- 
brieftrager die nach dem fiachen 
Lande bestimmten Packete siimintlich 
mitnehmen, wird (las friiher oft 
lastig empfundene Lagern der 
schwercren Stücke in den Pack- 
kammern — weil die Empfangcr die 
Senduugen von der Post abholcn 
mussten — gauzlich vermieden. 
Ebensowenig brauchen Briefe oder 
sonstige Postsendungen nach dem 
fiachen Lande bei den Orts-Postan
stalten langere Zeit aufbevvalirt zu 
werden, (la die ganze Einrichtung 
gestattet, die fahrenden Boten erst 
nach Eintreffen (1er Hauptpostcn ab- 
zufertigen und diesclben so zeitig 
zur Postanstalt zurückkehren zu 
lassen, dass die unterwegs cingc- 
sammelten Seudungen tinaufgehal- 
tene Weiterbeforderung crhaltcn. Es 
wird also auch im inneru Betriebe 
der Postanstalten eine gewisse Er- 
leichterung und Gesehaftsverein- 
fachung erreicht.

Wenn nun auch nicht in Abrede 
zu stellen ist, dass die durch das 
neue Institut gescliatfene vermehrte 
Gelegenheit, die Post zu benutzen, 
nameiitlich dus rcichlicherc Zustro- 
men von l'ostpackereieu ans Orten 
des fiachen Landes giinstig auf die 
Posteinnahmen wirken, so ist ande- 
rerseits nicht zu verkennen, dass 
(1er dcutschen lleichs-Postverwal- 
tung ans der besagten Einriclitung 
erhebliche Mehrkosten crwachsen.

Die Anschatfungskosteu für die 
zweinidrigen Wagcn betragen bis 
zu 40() Mark, die der vierradrigen 
bis zu iîoo Mark. Jeder Wagen 
durchlnuit durelischnittlieh jiilirlich 
iiooo Km., theils auf kunstmassigen 
Strassen, theils auf gewohuliehen 
Landwegen, Da letztere, nameiitlich 
im Wintcr, mancherlei Mcnnnnisse 
bieten, die Wagcn aber in Betracht 
ihrer Kormalliespannung von cinem 
Pferde nur leielit gebaut sein dürfen,

At those auxiliary offices at wliich 
letter-boxes are set up, the driving 
rural letter-carriers are obliged tu 
stop, and to takc with them ail the 
postal articles posted in them. The 
service at the local post-offices lias 
also gained many advantages from 
the new arrangement.

The fact that the driving rural 
messengers bave to convey ail parcels 
intended for rural districts has quite 
donc away with the inconvenienee 
wliich formerly existed of having to 
keep the heavy parcels in the parcel- 
rooms until called for by the ad- 
dressees. Neither need letters or 
other postal articles intended for 
the rural districts now be kept at 
the local post-offices for any lengtli 
of time, as under the new arrange
ment, the driving messengers are 
not despatched till after the arrivai 
of the principal mails, and rcturn 

, to the post-office in time for the 
immédiate onward despatch of the 
articles coilected on tlieir trips. Thus, 
the interior service at the post- 
offices is also facilitated and simpli- 
fied in certain points.

Although it cannot be denied that 
a favourable influence is exercized 

i on the postal revenue by the inereascd 
| opportunity of using the l ’ost affonled 

by the new institution, and more 
| partieularly by the greater number 
1 of ]»arcels received from rural dis

tricts, still it must be owued that 
the new service involves the Impérial 
Postal Administration in considérableI

1 additional expenditure.

The cost of a two-whecled cart 
frequently amounts to 400 mark, and 
that of a four-wheeler to <>00 mark. 
The average distance annually tra- 
versed by eaeh of tlicse vehicles is 
dooo kilomètres partly on artificial 
ronds, partly on ordiuary country 
roads. As the lutter présent, many 
ditficulties, especially m wintcr, and 
as the vehicles are, as a rule, in-
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cheval, les voitures doivent être de 
construction légère, ces véhicules sont 
assez, vites usés ; aussi les frais de 
réparations doivent-ils être évalués 
à 1()0 marks en moyenne par année. 
A cela viennent s’ajouter, comme nous 
l’avons déjà dit, les sommes payées 
aux facteurs ruraux pour l'entretien 
du cheval et du harnais, en moyenne 
700 marks par cheval. Néanmoins 
si ces dépenses sont considérables, 
si elles doivent encore pendant un 
certain temps dépasser l’excédent 
des recettes, cette circonstance ne 
saurait entraver le développement 
de la nouvelle institution; celle-ci 
n a, en effet, pas pour objet de créer 
une nouvelle source (le revenus; 
elle ne poursuit d’autre but que de 
tenir compte des besoins de l’é
poque actuelle, eu améliorant l’or
ganisation du service postal dans 
les campagnes, et d’y faciliter l’é
change des produits intellectuels et 
matériels. Ce but est déjà atteint 
en grande partie ; aussi pensons-nous 
que le surcroît de dépenses qui en 
résulte est lui-même parfaitement 
justifié.

Les Caisses d'épargne postales 
eu France.

M. Ad.Cochcry, Ministre des postes 
et des télégraphes français, a récem
ment eu l’occasion (le présenter à 
Monsieur le Président de la Répu
blique française un Rapport très 
complet sur l’ensemble des mesures 
adoptées, des réformes accomplies et 
des résultats obtenus dans les ser
vices de la poste et du télégraphe 
en France, depuis l'année 1878 jus
qu’au commencement de l’année 
courante ; nous ne pourrons mal
heureusement reproduire que quel
ques extraits de ce travail aussi 
intéressant qu’instructif, et, pour au
jourd’hui, nous devons borner cette 
reproduction à la partie du Rapport 
qui concerne plus spécialement le

so ergiebt sich eine ziemlich sclmell- 
z.eitige Abnutzung der Wagen, und 
die Instandhaltungskosten sind iui 
Durchsehnitt auf 10U Mark jàlirlich 
z.u veranschlagen. Dazu kominen, 
wie sclion zuvor gesagt, diejenigen 
Kostcn, welelie an den Landbrief- 
tràger fur Unterhaltung von Pferd 
und Geschirr — im Durchsehnitt 700 
Mark pro l'ferd — zu zahlen sind. 
Wenu aber aber auch die Kosten 
redit erheblich sind und zur Zeit 
die Mehreinnahtnen übersteigen soll- 
ten, so bildet dies fiir den weiteren 
Ausliau der neuen Einrichtung kein 
Hemmuiss, (la dieselbe keine neuc 
Kitmahmequelle erstrebt, sondern 
lcdiglich den Zwcck verfolgt, dureli 
Verbesserung der Posteinrichtungen 
auf dem flaelien Lande deu gestei- 
gerten Verkekrsbedürlnissen der 
Jetztzeit Rechnung zu tragen und 
den Austausch geistiger und mate- 
rieller Giiter zu erlcicbtern. Dicser 
Zweck ist aber sclion jetzt in uiclit 
geringem Grade erreiclit, und dainit 
tinden aucli die uiclit unerheblichen 
Melirausgaben ihre voile Rechtfer- 
tigung.

Oie Posfsparkasscn in Frankmch.

Der franzosisclie Post- und Tclc- 
graphen-Minister, Hcrr Ad. Cochery, 
liât unterui 4. Mai 1881 dem Prii- 
sidenten der Republik ciiicn sclir 
ausfûbrliclien Bcriclit erstattet, wel- 
clier die soit dem Jalire 1878 im 
Post- und Telegraphcmvesen getrof- 
fenen Neueinriclitungen und Lîmge- 
staltungcn, snwic die Postlietricbs- 
ergebnisse veranscbaiiliclit. Aus (lie- 
sem cbenso interessanten, wie bc- 
leliremlen Werkc konnen wir leider 
hier mir einige Ausziïgc bringen, 
und beschrankcn wir uns fiir beute 
auf die VVicdcrgabc (lcsjei)igcn Tlieils 
des Périclites, der speziell die Lamles- 
Postsparkassen angelit, und dem 
oblige intéressante allgeineiuc Be-

tended to bc drawn by a single 
liorse and must consequently be 
ligbtly built, tlie rcsult is tliat tbc 
carts wear out in a short time. The 
average cost of keeping tliem in 
repair must be estimated at 100 mark 
per cart per annuni. To tliis must 
be added, as already meutioiied, 
tlie average allowance of 700 mark 
per liorse paid to tlie rural Ictter- 
carriers for tlie keep of tlie horses 
and tbc repair of tlie liarness. But 
although tbe expenses are very 
considérable and may, perbaps, cx- 
ceed tbe receipts even now, tliis 
circumstancc does not eonstitute a 
li i ml rance to tbe further development 
of tbe service, as tbe object is not 
to open up a new source of reveuue, 
but to satisfy tlie increased require- 
ments of tlie présent time by mcans 
of tbe improvement of tbe rural 
postal service, and to facilitate tbc 
exchunge of intellectual and material 
property. This object bas already 
been aebieved to no small an extent, 
and tbe resnlt fully justifies tlie not 
inconsiderable inerease of expend- 
iture.

Tiic Post ONice Savings Banks 
in France.

Mr. Ad. Cochery, tlie French 
Minister of Posts and Tclegrapbs, 
bas lately subniitted to tbc President 
of tbe French Republie a. very ex
haustive Report on ail tbc mensiircs 
adopted, tbe reforms accomplisbcd, 
and tbe results obtaincd in tbe 
French postal and telcgrapb services 
froui tbe year 1878 till tlie beginning 
of tliis year. We are, unfortunatcly, 
only aille to reproduce a few ex- 
tracts froni tliis interesting and 
instructive work, and must, l'or tlie 
jiresent, liniit this reproduction to 
tliat part of tlie Report wliicli more 
particularly concerns tbc service of 
tlie National Post Otliec Savings 

| Banks. Lt is rendered more complète
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service de lu Cuisse natiouulc d'é
pargne postule, que complètent des 
considérations générales et un résumé 
historique du développement de ce 
service dans lu plupart des pays qui 
le possèdent aujourd’hui:

« La loi française du !» avril 1881, 
en créant lu Caisse d’épargne pos
tale, a fait un acte important, et son 
adoption constitue pour l’habitant 
des petites localités une amélioration 
considérable; elle a mis à lu portée 
du publie une institution bienfaisante 
dont il n’avait pu suffisamment pro
fiter jusqu’à ce jour, et qui a pour 
garantie le crédit de l’Etat.

La création d’une caisse d’épargue 
d’Etat qui aurait tous les bureaux 
de poste du territoire pour succur
sales, n’est pas une idée nouvelle: 
elle fonctionne depuis près de vingt 
ans en Angleterre, depuis dix ans 
en Belgique avec quelques modifi
cations; elle a été introduite plus 
récemment eu Italie et en Autriche: 
partout cette institution a donné des 
résultats (pii ont dépassé toutes les 
prévisions.

Jusqu’en lrtfîl, les caisses d’épar
gne avaient eu, en Angleterre, le 
caractère d’établissements privés. 
Les formalités à remplir pour ouvrir 
la caisse .d’épargne et y appeler le 
public* étaient très simples; aussi 
les garanties n’étant pas suffisantes, 
des malversations se produisirent et 
une empiète parlementaire révéla un 
grand nombre de faits regrettables.

C’est à la suite de cette enquête 
(pie la loi du IT mai lSiil, établis
sant pour tout le Koyaumc-Uni une 
caisse d’épargne d’Etat confiée à 
l'Administration des postes, fut votée 
sur l’initiative de M. Gladstone.

Cette loi fut accueillie avec faveur 
par l’opinion publique

L’inauguration des caisses d’épar
gne postales eut lieu le 10 septembre 
lsi;i dans .-îuo bureaux de poste à 
la fois.

trachtungen, sowie eine Uebersicht 
tiber die geschichtliclic Entwickelung 
dièses Dienstzweiges in der Mehrzalil 
derjenigen Lânder beigefiigt sind, 
welclie sicli gegenwartig der Post- 
sparkasseneinrichtungcn erfreueu.

« Das Gesetzvom !). April 1881 bat 
durch Einführung der Postsparkassen 
ein bedeutungsvollcs Werk geschaf- 
fen und damit die Lage der Bewoh- 
ner von kleinen Ortcn ganz wesent- 
licli verbessert; dent l’ublikuin ist 
durch dasselbe eine Wohlfalirtsan- 
stalt zugauglich gemacht worden, 
von der es bis zu jenem Tage nicht 
genügend batte Nutzen zichen kiin- 
nen, und für welclie der Staat zu- 
dem die Gewâhrleistung übernom- 
men bat.

Der Gedanke, eine Postsparkasse 
einzurichten, welclie sammtliche Post- 
amter zu Zweiganstalten bat, ist 
nicht neu : derartige Kassen besteben 
bereits seit 20 Jaliren in England, 
scit 10 Jaliren, wennschon mit eini- 
gen Abweichiingen, in Belgien, und 
in den letzten Jaliren sind dicselben 
aucli in Italien und in Oesterrcich 
eingefi’ihrt worden, iibera.ll mit Er- 
folgen, die jede Erwartung iiber- 
troffen Italien.

Bis zuni Jahre 1801 hatteu in Eng
land die Sparkasscn den Cliarak- 
ter von Privatanstalten. Die für 
Erbtlimng einer Sparkasse und Be- 
nutzung derselben seitens des Publi- 
kums zu erfiillemlen Formalitaten 
waren so einfacher Art und die ver- 
langten Garautien so wenig genii- 
gend, dass Unterscblagungen vor- 
kamen, von denen in einer vont 
Parlanient angeordneten Uutersu- 
ebung eine grosse Zabi festgestellt 
wurde.

In Folge dieser Untersucbung ge- 
langte auf Vorscldag des Mr. Glad
stone das Gcsetz vont 17. Mai 1801 
zur Annahmc, durch wclehes für das 
ganze Vereinigte Konigreicb eine der 
Postverwaltung übertragenc Staats-’ 
sparkasse geschaffen wurde.

Die Anfnahmc, welclie dieses Ge- 
setz beim Publikuin fand, war eine 
sehr güustige.

Die Erofl'niiiig des Postsparkasscn- 
! dienstes erfolgte am 10. September

by interesting general considérations, 
and a historical summary of the 
development of tbis service in rnost 
of the countries possessing it at 
présent.

« The Frencli law of the Uth of 
April 1881, front its creating the 
l’ost Office Savings Bank, is an 

r important measure, and its adoption 
constitutcs a considérable ameliora
tion as concerns the inhabitants of 
small localities ; it placed witliin the 
reacli of the public a beneficent 
institution of wliich the latter had 
not, till tlien, been able sufficiently 
to rcap the advantages, and wliich 
is guaranteed by the crédit of the 
State.

The institution of a Government 
Savings Bank having ail the post
offices of the territory as branch- 
offices, is no new idea; such a Bank 
lias been in operation in England 
for nearly twenty years, and in 
Belgium, with a few modifications, 
for ten years ; it bas been introduced 
ntore recently into Italy, and into 
Austria:—everywbere, tbis institution 
lias yicldcd results wliich hâve sur- 
passed ail expectations.

Till 1801, the Savings Banks in 
Eugland had the character of privatc 
establishments. The formalities to 
be fulfilled for the purposeof opening 
a Savings Bank and inviting tbc 
public to makc use of tbc saine, 
were very simple; consequently, 
tlicre was no sufficient guarantee, 
fraudulent transactions took place, 
und a parliuinentary investigation 
revealed agreat numberofdéplorable 
facts.

In conseipience of tbis investiga
tion the law of the 17*h of May 18»; 1 
cstahlishing a Government Savings 
Bank entrusted to the management 
of the Post Office, for the whole 
United Kingdom, was voted on the 
initiative of Mr. Gladstone.

Tbis law was favourably receivcd 
by public opinion.



9

Ce premier jour, 453 dépôts furent 
,-cçiis; ils s'élevaient ensemble à 
■_>o.775 francs.

bc succès de l’institution alla crois
ant; le nombre des versements 
effectués dans le courant de l’an
née 1882 comportait 9,110,208 et 
le montant des versements, francs 
:!(i.'i,iiss,2l0; le solde à l’avoir des 
déposants était au 31 décembre de 
1rs. '.175,1)45,525.

Ce solde restant au 31 décembre 
|ss2 s'appliquait à 2,858,970 comptes 
(•minuits, soit une moyenne de 341 
francs par compte. A la même date, 
le nombre des bureaux ouverts au 
service de la Caisse d’épargne pos
tale s’élevait à G999.

Le gouvernement anglais a laissé 
subsister, en 1891, les caisses an
ciennes. Si quelques-unes se sont 
fermées dans les premiers temps, la 
plupart ont survécu. En 1878, il en 
existait encore 454 qui avaient con- 
•>crvé 1,515,725 déposants et un 
chiffre de dépôts au rnoius égal à 
celui qu’elles possédaient en 1891. 
<ht pont dire que, grâce à l’émula- * 
tiuii que donne la concurrence, elles 
>e sont développées à côté des in- 
-titutions de l'Etat. Leur ancienne 
clientèle leur est restée fidèle, tandis 
qu’une nouvelle se formait pour les 
l‘oM-office Swings Banks. ,

Les relations sont très cordiales 
entre les caisses privées et celles de 
l'Etat ; les transferts se font conti
nuellement des unes aux autres avec 
la plus grande facilité. Il est à re
marquer que les anciennes caisses 
mil  conservé, eu général, une clien
tèle de déposants plus aisée (pie 
celle i]ni s’adresse aux caisses de 
IKi.it, Dans les premières, la valeur 
moyenne des livrets était, ou l88o, 
•le 7:lu francs, tandis qu’elle n’était 
que de 389 francs dans les Post- 

Savings Banks.

En Belgique, la loi du 15 mars 
a institue, à côté des caisses 

(I épargne privées, une caisse géné-

1891 gleichzeitig bei 300 Postan- 
stalten.

Schon am ersten Tagc wurden 
453 Einlagcn ini Bctrage vou 22,775 
Franken gemacht.

Die Benutziiiig der Einrichtung 
naliui sodann fortdauerud zu; ira 
Laufe des Jahres 1S82 belief sicli die 
Zabi der Einlagcn auf 0,110,208 und 
der Betrag derselben auf 305,988,210 
Franken, wogcgen Ende 1882 das 
Gesammtguthaben der Sparer auf 
975,945.525 Fr. augewaehscn war.

Der letztere Betrag vertheilte sich 
auf 2,858,979 Kontos, sodass auf 
jedes derselben im Durcliscbnitt 341 
Franken kamen. Ende Dezember 
1882 waren 9999 Postanstalten mit 
dem Sparkassendienste betraut.

Die englisehe Regierinig Hess im 
Jabre 1891 die früheren Kasseu un- 
beriibrt. Wenn auch eiuige derselben 
gleieb im Aufange gescblossen wur
den, so blieb doch die Mehrzahl in 
VVirksamkeit. Im Jalire 1878 gab 
es deren nocli 454, welclie über 
1,515,725 Einleger und ein Einlagen- 
kapital verfügten, das demjenigcn 
mindestens gleichkam, das sic im 
Jabre 1891 besessen hatteu. Man 
kann wolil sagen, dass es gerade 
dem durch die Konkurrcnz hervor- 
gerut'enen Wctteifer zu danken ist, 
wenn sic sicli neben den Stantsein- 
ricbtungcu weiter entwickclt liabcn. 
Ibneii büeben die früheren Intercs- 
senten treu, wiilirend sich fi'ir die 
Postsparkasscn einc neuc Klicnt- 
schaft bildetc.

Die Beziehungcn zwischen den 
Privatkasscn und Staatskasscn sind 
die besten; Uebcrtragungen von den 
ersteren auf die letzteren mul utn- 
gekebrt werden mit grosster Leich- 
tigkeit bewirkt. Bemerkenswerth ist, 
dass die altcn Kassen im Allgemcinen 
es melir mit den wohlhabenderen 
Klassen zu thun baben, als die Staats- 
kassen. Demi wührend bei den er- 
stereu der Wcrtb eines Sparkasscn- 
buclis im Jahre 1 8 8 0  sich im Durch- 
sclmitt auf 730 Fr. belief, betrug 
derselbe bei den Postsparkasscn uur 
389 Fr.

In Belgien wurdc neben den beste- 
liendeu Privatsparkasseu durcli Ge-

The opening of tlic l’ost Olliee 
Savings Banks took place on the 
19th of September 1891 in 300 post- 
offices sinmltaueously.

Un the first day, 453 deposits 
were reeeivcd aggregating in amouut 
to 22,775 francs.

This institution bas worked witb 
increasing success. In tbe course of 
the year 1882, tbe number of depo
sits was 9,110,208 amounting to 
305,988,210 fraucs, wliile the balance 
standing to tbe crédit of depositors 
at the end of 1882 reachcd 975,1145,525 
francs.

This balance was due to 2,858,979 
depositors, tlius representing on an 
average 341 francs per depositor. 
Un the sanie date tbe number of 
offices open for the transaction of 
Post Office Savings Bank business 
was 9,999.

In 1891 tbe Bnglish Govenimcnt 
left the old Savings Banks in opera
tion. Sonic few closed witliin a short 
period, but the majority bave survived. 
In 1878, tliere still existed 454 of 
tbem vvliich had retaincd 1,515,725 
depositors witli an amouut on deposit 
ut lcast equal to that in tlieir liaiuls 
iu 1891. It may be stated tliat, 
thanks to the émulation rcsulting 
from compétition, tliey bave devcloped 
side by side witli tbe Government 
institutions. Tlieir old enstomers 
rcmaiiied faithful to tlieni; while 
new ones went to tlic Post Office 
Savings Banks.

Tbe relations between tlic privatc 
and the Government Banks are of a 
very cordial nature ; transfers from 
one to the other are constantly mnde 
witli tlic greatest facility. It may bc 
remarked that the old Banks hâve 
retaincd a connection whieli is, as 
a rulc, in a rather better pccnniary 
position than that of the depositors 
who resort to the Government Banks. 
In 1880, the average amouut standing 
to tlic crédit of cach depositor iu 
the former establishments was 73u 
francs, while in the Post Office 
Savings Banks it only reachcd 389 
francs.

(u Bclgiuni, the law of the lô"1 
of Mardi 1895, instituted, in addi-
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raie d’épargne et de retraite, qui se 
sert, pour ses mouvements de fonds, 
de la Manque nationale, chargée, 
dans ce pays, «lu service de tréso
rerie de l’Etat. Cette caisse emploie 
dans toutes les communes depuis 
I 870, pour ses rapports avec le 
public, l'intermédiaire des receveurs 
des postes, qui reçoivent sur chaque 
opération une rémunération légère, 
payée directement sans l'intervention 
du Ministère dont relève l’Adminis
tration des postes.

Grâce à cette institution, l'épargne 
a fait en Belgique de grands pro
grès.

Le nombre des versements effec
tués dans les bureaux de poste, en 
is s2, était de 5 1 0 ,0 : 1 1  et le montant 
des versements de frs. 23,222,300; 
le solde existant à la fin de décembre 
dans les bureaux de poste était de 
frs. 44,043,839.

Ce solde s’appliquait à lfi4,o29 
livrets, soit une moyenne de 272 frs , 
et, à la même date, le nombre des 
bureaux ouverts au service de la 
caisse générale d’épargne s'élevait 
à 505.

En Italie, le développement des 
caisses d'épargne était très marqué 
dans la Lombardie et la Toscane, 
tandis qu’un certain nombre de pro
vinces étaient presque déshéritées 
à cet égard, lorsqu'on 1874, M. Sella, 
ancien Ministre des finances, pré
senta à la Chambre des députés une 
proposition de loi tendant à donner 
un nouvel essor à l’institution, en 
confiant à l’Administration des postes 
la gestion d’une grande caisse d’é
pargne.

Dès le lendemain, le Gouvernement 
italien acceptait la proposition, qui 
était prise en considérations pur la 
Chambre.

("est sur le modèle de la loi an
glaise qu'a été rédigée la loi italienne 
de 1875. Elle dispose que les bureaux 
de poste du Royaume sont considérés

| setz yiiiii 15 Màrz 1805 die. Caisse 
générale d'épargne et de retraite er- 
riehtet, welche fur ibren Geldverkehr 
sicli der Nationalbank bedient, die in 
Belgien mit deu Gesehaften der 
Staatshauptkasse betraut ist An 
déni Betriebe dieser Sparkasse wir- 
ken seit dem Jalire 1870 siimmtliche 
Postanstalten als Hiilfsagenturen 
mit; dieselben erhalten hicrtür cine 
geringe Vcrgiitung, deren Zahlung 
oline Vermittelung des der Postver- 
waltnng vorgesetzten Ministcrinms 
direkt erfolgt.

Dank dem crwahnten Institut bat 
das Sparcn in Belgien die erfreu- 
liehsten Fortscbritte aufzuweisen.

Int Laufc des Jabres 1882 waren 
bei den Postanstalten in 540,531 Fiil- 
len 23,222,300 Fr. cingezahlt worden, 
und die Gesatnmtsumme der bei den 
l’ostanstalten bewirkten Einlagen bc- 
frng Endc 1882 44,(143,83!) Fr.

Der Ictztgenannte Betrag ver- 
tbeilte sicli auf 104,029 Bûcher, so- 
dass der durebsebnittlicbe Werth 
eines Bûches sich auf 272 Fr. belief. 
Die Zabi der l’ostsparkassenstellen 
betrug am 31. Dczember 1882: 505.

In Italien batte das Sparkassen- 
wesen nur in der Lomhardci und 
Toskana eine gewisse Entwickelung 
crlangt, wabrend andere l’rovinzcn 

I obne jede Sparkassen-Kinrichtung 
waren, als im Jalire 1 8 7 4  der früberc 

I Finanzminister Sella der Deputirtcn- 
kannner den Entwurf zu cinem Ge- 
setzc vorlegtc, welcbcs (1er Postver- 
waltung den Betrieb einer grossen 

, Sparkasse iibertrng und dadureb dem 
Sparkassenwescn zu grossercr Aus- 
delninug verbelfen solltc.

Die italieniscbe Regierung gab 
dem Gesetzentwurf, der von der 
Kiuiiincr in Erwagunggczogen wurdc, 
sofort ilire Zustiinmung.

Das nacli dem M lister des cngli- 
seben Gesetzes entworfene italicni- 
setie Gesetz von 1875 bestimmt, dass 
die i’ostanstalten als Zwcigstellen 
der l’ostsparkasse anzuselien seien. 

I Welche Entwickelung die italieni- 
seben Postsparkassen genommen lia- 
ben, ergeben die nachstchcndcn Zah- 
lenangnbeu. Wabrend im Jalire 1870 
123,240 Einzalilungen im Bctragc von

tion to the private Savings Banks, 
a General Savings and Pension Bank 
wilich, for its financial transactions, 
makes use of tbe National Bank 
wliieh, in that country, performs tiw 
functions of State Treasury. Silice 
1870 tbis Bank bas, in ail communes, 
made use of the intermediary of tlie 
postmasters in its relations witli tlie 
public. For each transaction tlie 
postmasters receive a small rémunéra
tion wbich is paid to tliem direct 
witbout the intervention of tlie 
Ministry to wbich tbe Postal Ad
ministration is subordinate.

Tlianks to tbis institution thrilt 
bas made great progress in Belgium.

In tbe course of 1882, tbe nunitier 
of deposits made in tbe post-offices 
was 540,531 for an aggregate anmunt 
of 23,222,300 francs, while tbe balance 
standing to tbe crédit of déposions 
at tbe close of 1882 was 44,043,83!) 
franes.

Tbis balance was due to 104,02!) 
depositors, niaking on an average 
272 francs per depositor, while, un 
tbe saine date, tbe number of post- 
offices open for General Savings 
Bank business was 505.

In Italy, tbe development of tlie 
Savings Banks was very remarkalde 
in Lombardy and Tuscany, while a 
certain number of provinces bail 
scarcely any business of this nature, 
wben, in 1874, Mr. Sella, a former 
Minister of Finances, submitted tu 
the Chamber of Deputies a bill iii- 
tended to give a fresb impulse tu 
the institution by entrusting tlie 
Postal Administration witli tlie 
management of one great Savings 
Bank.

On the following day, the Italiaii 
Government approved of tbe bill 
wbich was discussed by tlie Chnnihcr.

Tbe Italian law of I>s75 was 
drawn up on tbe pattern of tlie Englisli 
Act. It provides that tlie post-offices 
in tbe Kingdom sliall be considercd 
as brandi establishments of tlie P est 
Office Savings Bank.

The great development taken h> 
this institution may lie inferred fnun 
the following figures :—

In 1870, tbe number of deposits



11

n»nme succursales de la Caisse d'é
pargne postale.

Le développement qu’a pris ce 
service résulte des chiffres suivants:

Kn 1x70 le nombre des dépôts 
était de 123,240; le montant des 
dépôts effectués dans le couraut de 
cette année avait été de frs. 3,700,557, 
et le solde à la fin de l'année de 
1rs 2,443,404. A la fin de l’année 
|s>], le nombre des dépôts s’était 
élevé à 748,868, le montant des dépôts 
à 1rs. 71,235,783, et le solde à la fin 
de l'année à 1rs. 00,000,804.

(.'c solde se partageait entre471,948 
livrets, soit une moyenne de 141 1rs. 
par livret. A la tin de 1881, 3400 
bureaux étaient ouverts au service 
de la Caisse d’épargne postale.

Tour l’Italie comme pour l’Angle
terre, il est bon de constater (pie la 
création de la caisse d’Etat n’a causé 
aucun tort aux anciennes caisses 
d'épargne. Au contraire, le nombre 
de celles-ci a augmenté: de 207 
ils"3) il s’est élevé à 355 (1881) 
et leurs dépôts ont été portés de 
150 millions a 714.

On le voit, des expériences sé
rieuses avaient été faites par les 
peuples voisins. A l’Angleterre, à la 
Helgirpte et à l’Italie, il faut encore 
ajouter le Canada, l’Inde anglaise, 
l'Autriche, les Pays-lias, le Portugal 
et le Japon.

Dans chacun de ccs pays, l’opi- 
ni<>ti est unanime pour féliciter le 
gouvernement de l’initiative qu'il a 
prise et du progrès qu’il a réalisé.
I. énargne nationale a ainsi trouvé 
de nouveaux stimulants et une sé
curité absolue. Tout le inonde y a 
gagné et les caisses d’épargne privées 
n'y ont rien perdu.

Le Gouvernement français ne pou
vait. rester indifférent en présence 
de pareils résultats. |

Il achevait de réunir les éléments 
du projet qui est devenu la loi du 
u avril 1881, lorsqu'une proposition 
émanée de l’initiative parlementaire 
et relative à l’établissement des | 
caisses d’épargne postales, fut pr<>- ! 
(lutte à la Chambre par M. Arthur ] 
Legrand.

ÎHîjà à l'occasion de vieux émis |

3,709,557 Fr. bewirkt worden sind, 
und das Gcsanuntguthaben der Spa- 
rcr sich Ende 1876 auf 2,443,404 Fr. 
belief, wurden im .labre 1881 in 
748,868 Fiillen 71,235,738 Fr. einge- 
zahlt, und das Gesammtguthaben der 
Mparer betrug Ende 188Î 66,996,864 
Frankcn.

Der let/.tere Betrag vertbeilte sich 
auf 471,948* Bûcher, und der durch- 
schnittliche Werthbetrageines Bûches 
crreichtc mithin 141 Fr. Ende 1881 
wareu 3406 Postanstalten mit Wa.hr- 
nchmung von Postsparkassenge- 
schâften betraut.

Wie in Engiand, so haben aucli 
in Italien die Privatsparkasscn durch 
EintÜbrung der Mtaatssparkassen 
keine Einbusse erlitten; die Zabi der 
ersteren ist im Gegentheil von 297 
(1873) auf 355 (1881), und dieSumme 
der bei ihnen bewirkteu Einlagen 
von 450 auf 714 Millioncu gestiegen.

Wie aus Vorstebendcm ersichtlich, 
waren auf diesem Gebiete in Eng
iand, Belgicn nnd Italien, wclclieti 
Landern noeb Canada, Brîtisch In
dien, Oestcrrcicb, Niedcrlainl, Por
tugal und Japan hiimigefügt worden 
miissen, wiebtige Erfabrungeu gc- 
macht worden.

In jedem diescr Bander bat die 
offentlicbe Mciimng die Rcgierung 
fiir die von ihr gegebene Anregung 
und die erzielten Erfolge begliick- 
wiinselit, da auf dièse Weisc nieht 
mtr der Mparsinn im gan/.en Lande 
gehoben, sondern aucb einc absolut 
sichere Mpargclegenlieit geschaffen 
worden ist. Die Postsparkasscn sind 
fiir Aile ein Vortlieil uud fiir die 
Privatkassen olme Naebtbcil.

IJcrartigeu Erfolgcn gegcniiber 
konnte die franzosischc Rcgierung 
sich nieht thcilnahmlos verbaltcn.

Mie war gerade mit (1er Mammliing 
des Materials zu dem Entwurfe des 
am 9. April 1881 aiigenommeiien 
Gesetzes beschiiftigt, als IIon* Arthur 
Legrand die Einricbtung von Post- 
sparkassen bei der Ranimer in Vor- 
sclilag gcbracbt wurde.

Mellon im Jalire 1869 war in Folge 
von Antrageu sciteus versebiedener 
Gcneralruthc die F rage der Mitwir- 
kting des Mtaats bei dem Betriebc

made was 123,246, for a total amount 
of 3,709,557 francs, while tbe balance 
at tbe close of tbe year was 2,443,404 
francs. In tbe course of 1881 748,868 
deposits were made for a total 
amount of 71,235,783 francs, while 
tbe balance at tbe end of tbe year 
reached 66,996,864 francs.

This balance was due to 471,948 
depositors, making an average of 
141 francs per depositor. At the 
close of 1881, tbe uumher of post- 
offices open for the transaction of 
Post Office Mavings Bank business 
was 3,406.

It may bc stated tbat in Italy as 
well as in Engiand, the création of 
the Government Bank bas caused 
no injury to tbe old Mavings Banks. 
Ou tbe contrary, tlieir number in- 
ereased from 297 (1873) to 355 
(1881), and the sinus deposited in 
them rose from 450 to 714 millions.

As may be seen, valuablc ex
périence liad been gaincd by the 
neigbbouring countries. To Engiand, 
Belgium, and Italy must be added 
Canada, Britisb India, Austria, tbe 
Nctbcrlands, Portugal, and Japan.

In everv one of these countries, 
public opinion is illuminions in con- 
gratulatiug tbe governments on hav- 
ing taken tbe initiative, and achievcd 
sucli progrès». National thrift bas 

| thus fourni a new stimulus, and 
I ubsolute seeurity. Everybody bas 
I gained, ami tbe private Mavings 
[ Banks bave lost notbing by tbe 
I new system.

Tbe Frcncb Government could îmt 
look npon sucli résulta witli in
différence.

| It was on the point of eomplcting 
I the hases of the project which hccamc 

the law of the 9,h of April 1881, 
wlien a proposai due to parliamentary 
initiative, conccmitig the establish
ment of Post Office Mavings Banks, 
was put forward in the Cliamher 
by Mr. Arthur Legrand.

As carly as 1869, tbe question of 
tbe intervention of Governinent in 
tbe management oftheMavings Banks 
had been laid before tbe Menate of 
the Empire, in compliance witli the
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par plusieurs conseils généraux, la 
question de l’intervention de l’Etat 
dans la gestion des caisses d'épargne 
avait été portée devant le Sénat 
de l’Empire en 180!i.

Ee rapport de la Commission, 
favorable à la création des caisses 
d’épargne postales, fut renvoyé aux 
Ministres compétents qui malheureu
sement n’y donnèrent pas suite.

En 1872, l’Assemblée nationale 
était saisie d’une proposition de loi, 
à l’effet de tirer parti du service de 
la poste pour faciliter les opérations 
des caisses d’épargne

Bien que cette proposition ait été 
rejetée dans son ensemble, le Gou
vernement, pour se conformer aux 
désirs manifestés par l’Assemblée, 
lit un premier pas dans la voie nou
velle par le décret du 2.-5 août 1875, 
qui mettait à la disposition des caisses 
d’épargne, sous certaines conditions, 
le concours des percepteurs et des 
receveurs des postes.

Ce décret a rc(,ui un commence
ment d’exécution, et si les caisses 
d’épargne n’en ont pas tiré grand 
avantage, il faut en chercher la 
raison dans l'insuffisance de la me- i 
sure, qui n’était qu’une imitation 
lointaine et imparfaite de la grande 1 
caisse d’épargne créée en Angleterre j 
par M. Gladstone. !

En 1 8 8 0 , le décret de 1875 a été | 
appliqué à 582 perceptions et dans 
115 recettes de poste, pour le compte • 
de 75 caisses d’épargne. Le nombre | 
des versements reipis par les rece- | 
veurs des postes s’est élevé à IÎ215, 1 
et leur montant à frs. 7(51,175, 5(5 ets.

|
G étude des dernières statistiques 

nous montre que les progrès de 
l’épargne, en France, ont été parti
culièrement accentués dans ces der
nières années.

i
En 1 8 7 8 / 1 8 7  1, pour toutes les 

caisses d’épargne d'Europe, le nombre 
des déposants était de 12 millions 
et demi, et la somme totale des 
dépôts était de 7  milliards de francs j 
environ; suivant les données statis
tiques recueillies en 1 8 7 U ,  le nombre 
des déposants s’est étendu, en quatre 
ans, à Mi millious, et la somme to-

der Sparkassen vor den Sénat ge- 
hracht worden

Doeli wurde der Kommissionsbe- 
richt, der die Errichtung von l'ost- 
sparkassen befürwortetc, den zustsin- 
digen Ministern überwiesen, die dem- 
sclbcn unglücklicher Weise aber 
keine weitere Folgc gaben.

Im Jahre 1872 wurde der Natio- 
nalversammlung ein Gesetz zu dem 
Zwecke vorgeschlagen, durch Be- 
thciligung der l*ost an den Spar- 
kassengeschaften eine Erleichterung 
dcrsclben herbeizufiihren.

Obwolil dieser Vorselilag nicht in 
allen seinen Theilen die nothige Zu- 
stimmung fand, so kam doch die 
Kegierung den von der Versammlung 
geausserten Wiinschen entgegen, in- 
dem sie mittels Dekret vom 23. Au- 
gust 1875 die Mitwirkung der Steuer- 
erheber und Postanstalten den Spar
kassen unter gewissen Bedingungen 
zur Verfiigung stellte.

Dieses Dekret batte nur einen 
geringen Erfolg; wenn die Spar
kassen davon keinen grosseren Ge- 
braueli gemacht baben, so lag dies 
an der Unzulanglichkeit der Einrieh- 
tung, die nur eine entfernte und un- 
vollkommene Nachahmung der gros- 
sen Sparbank vvar, welclic Mr. Glad
stone in England geschaffen batte.

Im Jahre 1880 war dus Dekret 
von 532 Steuercrhebern und 145 
Postanstalten tur Keelmung von 75 
Sparkassen in Anwendung gebracht 
worden. Die bel den 1‘ostanstalten 
bevvirktcn Einzahltingen beliefen sicli 
der Zabi nacli auf (5218 und dem 
Betrage nacli auf 7(i 1,178,.™ Fr.

Eine nahcrc Prüfung der neuesten 
statistiseben Vcroffontlichungen er- 
giebt, dass die Fortscbritte, welclic 
das Sparkassemvescn in Frankreicb 
aufweist, gerade in den letztcu Jah- 
ren gemacht worden sind.

In den Jabren 1*73 und 1874 be- 
trug bei sammtliebcn Sparkassen 
Europa’s die Zabi der Einleger 12Vs 
Millionen und die Sumnie aller Ein- 
lagen gegeu 7 Milliarden Frankcn ; 
nacli den statistiseben Ergebnissen 
des Jabrcs 18711 war die Zabi (1er 
Einleger in 4 Jabren auf Ml Milioncn

wish expressed by several General 
Councils.

The report of the (Jommittee was 
favourable to the establishment of 
Post Office Savings Banks, and was 
referred to the competent Ministres 
who, unfortunately, did not move 
any furtber in the matter.

In 1872, a bill was submitted to 
the National Assembly to the clfect 
tliat the postal service should bc 
ruade use of for faeilitating tbc 
transactions of the Savings Banks.

Although tliis bill was rejected as 
a whole, the Government, in compli
ance witli the wish manifested by 
the Assembly, took a lirst step in 
the new direction by issuing tbc 
dccree of tbc 23‘1 of August 1*75 
l»yr wbicb the co-operation of tbc 
tax-collectors and postmasters was, 
on certain conditions, put at tbc 
disposition of the Savings Banks.

The carrying ont of this deercc 
was begun, and if the Savings Banks 
did not dérivé a great advantage 
froin it, the reason is to be fourni 
in the inadequacy of the measurc 
wbicb was but a feeble and impcrfcct 
imitation of the great Savings Bank 
created by Mr. Gladstone in England.

In I88<», the decree of 1875 was 
applicd in 532 tax-collectors’ offices, 
and in 145 post-offices ou bcbalf of 
75 Savings Banks. The number of 
deposits reccived by the postmaslcrs 
was (5,213 for a total amount of 
7(51,178 francs 50 centimes.

A study of the statistics of the 
last few ycars shows tliat the progress 
of tbrift in France, lias been parti- 
cularly niarked of late ycars.

In 1873/1874 the number of 
depositors in ail tbc Savings Banks 
in Europe was 12 millions and a 
liait, and tlie total amount on deposit 
about 7 milliards of francs; according 
to tbc statistical accounts of 187U, 
the number of depositors rose iu 
four ycars to 10 millions, and the 
total sum deposited to 0 milliards 
and a lialf of francs.

This is tbc most rapid progression 
wbicb lias ever taken place. And, 
in tliis movement, we bave the satis-
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raie des versements s’est élevée à 
;i milliards et demi de francs.

('"est la plus rapide progression 
,|ni sc soit jamais produite. Et, dans 
(.L. Hiouvenicnt, nous avons la satis- 
Im-tion de constater que c’est la 
l'raiice qui a réalisé le progrès le 
|,ln> considérable.

Les chiffres suivants vont le mon
trer:

Eu Prusse (27,250,(DO hab.j, la 
clientèle des caisses d’épargne s’est 
('•levée de 2,050,005 déposants à 
j,;.<)0,528 (différence 440,Hfl3), et les 
dépôts de 1232 millions de francs 
à 1025 millions (différence 393 mil
lions).

|/Italie (28 millions d’hab.) a, de 
1*7;î à 1881, vu le nombre de ses 
déposants s’élever de 720,952 à 
1,074,402 (différence 953,510), et son 
stock de 470 millions de francs à 
uTT millions (différence 501 millions).

La Grande-Bretagne (34 millions 
d'hnb.) a étendu la clientèle de scs 
caisses d’épargne, anciennes ou 
postales, de 3,134,871 déposants à

108,400 (différence 273,595) et son 
stock de 1,037 millions de francs à 
l,sSOmillions(dittérence 243 millions), 
de la fin de 1874 à la fin de 1878.

L’Autriche proprement dite (20 
millions d’huh.) comptait, en 1874, 
1,203,357 déposants, et en 1878, 
1,425,174 (différence 101,817). Dans 
le même intervalle son stock a monté 
de 1348 millions de francs à 1021 
millions (différence 273 millions).

Enfin, de 1874 à 1879, la clientèle 
des caisses d’épargne de France s’est 
accrue de 2,170,000 à 3,507,71 1 
personnes, soit un accroissement de 
1,337,045 déposants, et leur stock 
de 573 millions de francs à 1555 
millions, ce qui constitue une pro
gression de 582 millions pour une 
Imputation de 37 millions (l’habitants.

Or, si l’on remarque que la limite 
légale de chaque livret était fixée 
en France à 1000 francs, chiffre de 
beaucoup inférieur à celui de lu limite 
l"iur les caisses des autres peuples, 
nous devons plutôt considérer, dans 
les comparaisons précédentes, le 
iminbre des déposants que le mon
tant des sommes déposées.

und (lie Summe aller Einlagen auf 
9 '/■> Milliarden Franken augewachsen.

lu so kurzer Zeit ist ein gleich güo- 
stiges Ergebniss bislier auf keinem 
andem Gebiete erreicht worden ; und 
es gewiihrt uns Genugthuung, zu kon- 
statiren, dass in diesem Verkelir gc- 
rade Frankreieh das Land ist, wclches 
die bedeutendste Zunahme aufweist.

Es ergiebt sich dies aus den nach- 
folgendcn Zahien :

In Preussen (27,250,000 Einw.) ist 
die Zabi der Sparkassenkontos von 
2,059,005 auf 2,500,528 (Ditferenz 
440,803), und die Summe (1er Ein
lagen von 1232 Millionen Franken 
auf 1025 Millionen (Diffcrenz 393 
Millionen) gestiegen.

In Italien (28 Millionen Einw.) bat 
sich von 1873 bis 1881 die Zabi der 
Kontos von 720,952 auf 1,074,402 
und (las ersparte Kapital von 470 
Millionen Franken auf 977 Millionen 
(Diffcrenz 501 Millionen) gehoben.

In Grossbritannien (34 Millionen 
Einw.) weisen die alten und die 
Postsparkassen von Emle 1874 bis 
Endc 1878 cinc Zunahme auf be- 
züglicb der Kontos von 3,134,871 
auf 3,408,400 (Ditferenz 273,595) und 
beziiglich des ersparten Kapitals von 
1037 Millionen Franken auf 1880 
Millionen (Ditferenz 243 Millionen).

Oesterreich (20 Millionen Einw.) 
zahlte 1874: 1,203,357 Einleger, 1878 
dagegen 1,425,174(Differenz 101,817). 
VVabrend der gleichen Zeit ist das 
ersparte Kapital von 1348 Millionen 
Franken auf 1021 Millionen (Ditfe
renz 273 Millionen) angevvacbsen.

lu Frankreieh endlich ist von 1874 
bis 1879 die Zabi der Intcresscuten 
von 2,170,000 auf 3,507,711, mithin 
uni 1,337,045 gestiegen und ihr Gut- 
haben von 573 Millionen Franken 
auf 1,155 Millionen, sodass die Zu
nahme 582 Millionen fur 37 Millionen 
Einwohncr betriigt.

Wcnn man bedenkt, dass der Meist- 
betrag jedes Bûches in Frankreieh 
friiher gcsetzlicli auf 1000 Fr., mit
hin auf einen Bctrag festgesetzt war, 
welcber den Meistbetragen der Kas- 
sen in auderen Landern weit nacli- 
stebt, so muss bei (len vorstehenden 
Gegenüberstellungen mebr die Zabi

faction of seeing tbat the most 
considérable progress bas bcen 
aebieved by France.

The follovving figures will prove it.
In Prussia (27,250,000 inliabitants) 

the number of customers of the 
Savings Banks lias risen froin 
2,059,005 to 2,500,528 (increase 
440,803), and the deposits froin 1,232 
millions of francs to 1,025 millions 
(increase 393 millions).

Italy (28 millions of inliabitants) 
saw, froin 1873 till 1881, the nmnber 
of lier depositors increase from 720,952 
to 1,074,402 (différence 953,510), 
and lier stock from 470 millions of 
francs to 977 millions (différence 
501 millions).

Great Britain (34 millions of in- 
liabitants) increased the connection 
of lier Savings Banks, botli the old 
and the postal ones, froin 3,134,871 
depositors to 3,408,400 (différence 
273,595), and lier stock from 1,037 
millions of francs to 1,880 millions 
(différence 243 millions) from tlio 
close of 1874 to tlie end of 1878.

Austria proper (20 millions of in- 
liabitants) counted 1,203,357 depo
sitors in 1874, against 1,425,174 in 
1878 (différence 101,817). During 
the sanie period lier stock iucreased 
from 1,348 millions of francs to 1,021 
millions (différence 273 millions).

Lastly, from 1874 to 1879, the 
connection of the Freucli Savings 
Banks rose from 2,170,000 depositors 
to3,507,711—thisbeingan increase of 
1,337,045 depositors—and tlieir stock 
from 573 millions of francs to 1,155 
millions, which eonstitutes a pro
gression of 582 millions for a popula
tion of 37 millions of inliabitants.

Now, if the faet is taken into 
considération tbat the legal limit of 
eacli depositor’s aecount was fixed in 
France at 1000 francs, a figure mucli 
lower tlian tbat of flic limita adopted 
in the Savings Banks of the otlicr 
nations, we bave to considcr, in the 
preccding comparisons, the number 
of depositors rather than the amount 
of the sums deposited.

But, although our progress during 
! the last few years bas bcen consider- 
i able, still we are uot yet up to the
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Mais si nos progrès ont été sen
sibles pendant ces dernières années, 
nous ne sommes pas encore au ni
veau des peuples voisins en ee (pii 
concerne le nombre des déposants 
par rapport à la population.

Ainsi on comptait 1 déposant sur 
;■> habitants en Saxe, 1 sur 4 en 
Suisse, I sur en Danemark, 1 sur 
7 en Suède, 1 sur 10 en Angleterre,
I sur I 1 en Crusse, et seulement 1 
sur 12 en France. Il est vrai <|u’oii 
en comptait à peine 1 sur 1(> en 1X74. 
L’amélioration est donc sensible.

Nous avons pensé que le moment 
était venu d'aborder résolument la 
question et de créer, à côté des an
ciennes caisses d’épargne, une insti
tution nouvelle dont, le Gouvernement 
aurait l'entière direction, l’entière 
responsabilité, et dont le personnel 
d'action, déjà formé, est réparti sur 
tout le territoire de la France;. Grâce 
à lu loi nouvelle, il est devenu facile, 
comme le disait le rapporteur de la 
Commission d’initiative de laCImmbrc 
des députés ‘ d'aller chercher l'épar
gne de l'ouvrier ou du paysan jusque 
dans les hameaux les plus reculés, 
d'aller la saisir, en quelque sorte, 
dans les mains de celui qui hésiterait 
entre une dépense inutile et un place
ment profitable. >

Ce résultat a été atteint en otlrant 
au public pour le service des caisses 
d’épargne, tous les jours, presque à 
toute heure, les bureaux de l'Admi
nistration des postes et. le concours 
de ses employés.

La première caisse d'épargne, celle 
de Paris, avait été créée en ISIS, 
et en I s : : 2 il n'existait encore que 
1 fî caisses d'épargne en France; 
en is:;ii leur nombre s’était déjà 
élevé à 2ox et aujourd'hui on eu 
compte ôoij.

Nous n'avions en ls7!i «pie 14b I 
caisses d’épargne ou succursales, en 
face de plus de 44,0oo communes 
qui eu étaient absolument privées.

der Finleger bz. Kontos, als der 15e- 
trag der Finlagen in Betracht gc- 
zogeu werden.

Wenn wir nun auch so crhcbliche 
Fortsehrittc in den letzten .Jaliren 
aufwcisen konnen, so haben wir je- 
docli, soweit es sich um das Ver- 
lialtniss der Zabi der Finleger zur 
Beviilkerungszilfer handelt, unserc 
Nuehbarliindcr nncli niclit errcicht.

Sokain 1 Finleger in Sachsen selion 
auf 4 Finwohncr, in der Schweiz 
auf 4, in Danemark auf ô, in Scliwc- 
den auf 7, in Fngland auf 10, in 
Preussen auf 11 und in Frankreich 
erst. auf 12. Ailerdings war im Jahrc 
1X74 das Verhaltniss noeh wic 1 zu 
lb, sodass seitdem ciue merkliche 
Besscrung cingetrcten ist.

Wir hicltcn daher den Augcnbliek 
fiir gekommen, uni der Fragc naher 
zu treten und neben den alten Spar- 
kassen cine ncue Fînrichtung zu 
schalVen, dereu ganze Leitung und 
Garantie die Kegicrung iiberiielmien 
sollte, und dereu selion vorhandeues 
Betrielispersonalüber das ganze Land 
ausgebreitet war. Dank dem neuen 
Gcsctzc ist es, wic der Bcriehter- 
statter der Initiativ-Komniission der 
Deputirteukaniiuer sicli ausdriiekte, 
leiclit gcworden, « die Sparpfennige 
des Arbeitcrs oder Landmannes auch 
in den cntfcrntcstcn Weilcrn einzu- 
sanuneln, ja gcwisscrmassen sic so- 
gar den Ilauden desjcnigcH zu ent- 
zielieu, der zwischcn eincr zweek- 
losen Ausgabe und einer nutzbrin- 
genden Alliage schwatiken konnte. »

Dieses Krgelmiss ist erreieht wor- 
deu, indem man die Postanstalten 
und die Mitwirkung der Beainten der- 
selben dem Publikum fiir den Post- 
sparkassendienst tiiglich, je bcinahe 
stiïmllich zur Yerlügung gestcllt bat.

Die erste Sparkasse, die von Paris, 
ist ls ls  errichtet worden, und im 
.labre ls;;2 bestandeu in gauz Frank
reich erst Ifi  solcher Kassen ; I 8 4 i i  
war die Zalil selion auf 20X gestie- 
gen, und heute giebt es deren .740.

Im Jahrc 1S7!» besassen wir nur 
1401 Sparkassen oder Hülfsagcu- 
turen, wahrend melir als 44,ooo Ge- 
meinden <dmc jede Sparkassencin- 
riehtung wareu.

mark of the neighbouring nations 
as coneerns the uumber of depositors 
in relation to the population.

Thus, tliere was 1 depositor to 
every 4 inhabitants in Saxony, I 
to 4 iu Switzerlaud, 1 to ô in Den- 
mark, 1 to 7 in Swcden, 1 to 10 
in Fngland, 1 to 11 in Prussia, and 
but 1 to 12 in France. It is true 
tliat tliere was only 1 to lb in 1X71. 
The improvemeut is thereforc a 
marked one.

We thought tliat the moment h ad 
corne for taking the matter resolutely 
in liand, and for creating, in addi
tion to the old Savings Banks, a 
new institution of whicli the Govern
ment would hâve the entire direction, 
the. entire responsibility, and the 
executive stalf of wliicli, already 
formed, is spread ali over the terri- 
tory of France. Thauks to the new 
law, it lias beconie easy, as the 
reporter of the Coniniittee of initiative 
of the Chamber of Deputiesremarked, 
« to go in quest of the working mati’s 
or the peasaut’s savings even to tlic 
remotest hamlcts, to go and takc 

i tlieni, so-to-say, froin the liamls of 
! those who are hesitating between 

a useless expense and a profitable 
inventaient. »

This end lias been attained by 
otïcring to the public the oilices of 
the Postal Administration, and the 
co-operation of its employés, every 
day, and almost at every liour, for 
the transaction of Savings Bank 
business.

The tirst Savings Bank, tliat of 
Paris, was established in 1X18, and 

i in lx»2 tliere existed no more tlian 
 ̂ Di Savings Banks in France; in i lxilli, their number aln ady reached 
j 2(jx, wliile now we count ô30.
i

Ln 1x7!) we bail but 1,3i>1 Savings 
Banks or branch-oilices of the sanie, 
witli more tlian 34,000 communes 

1 wliieli had absolutely uo establish- 
| ment of this kind.
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|.a nouvelle institution est donc 
:,|i|ielt;e à rendre de grands services, 
non seulement en faisant pénétrer 
les bienfaits des caisses d’épargne 
dans les localités où ces établisse
ments étaient inconnus, mais encore 
en les mettant tous les jours à la 
d isp o s it io n  du public.

Jusqu’ici, dans les villes qui pa
raissaient les mieux partagées, que 
d'entraves, que de gênes pour les 
déposants ! La caisse était ouverte 
un jour, deux jours par semaine, 
l/alllnence, à certaines époques, était 
si considérable aux guichets, (pie plus 
d'une personne reculait devant une 
perte de temps excessive.

Avec des caisses d’épargne pos
tales, rien de semblable ne se pro
duit. car le public y est admis aux 
heures ordinaires du service des
postes.

l’oitr les dépôts effectués à la j 
Caisse d’épargne postale, dite Caisse | 
nationale, la responsabilité de l'Etat 
est entière.

Kn outre, les opérations de verse- ' 
ment et de remboursement peuvent 
être effectuées, sans formalités spé
ciales, dans un bureau de poste diffé
rent de celui qui a émis le livret.

!
La loi dispose que l’intérêt payé 

aux déposants est de 3 p. 100; le 
minimum des dépôts est de 1 franc I 
et le maximum de 2000 frs. |

Cette élévation du maximum con- [ 
stituc une amélioration pour le public. , 
C'est le chiffre adopté eu Italie.

Kn Angleterre il est de 3,750 francs 
et de 5,000 francs avec les intérêts.

Lu Belgique il n’existe pas de 
maximum obligatoire. Seulement 
! Administration belge a le droit de 
rmnertir en fonds publics belges,
S elle le juge convenable, partie île 
tmit dépôt dépassant 3000 frs.

Kn Autriche il n’y a pas non plus 
de maximum.

Das ncuc Institut ist mithin dazu 
berufeii, grosse Dienste zu Icisteu, 
da es nicht alleiu die Wohlthaten 
der Sparkassen Ortschaftcn zu Theil 
werden liisst, welclie diese Kinrich- 
tungeu bis jetzt nicht kannten, sou- 
dern die Kassen auch nocli tiig- 
licli zur Verfügung des Publikums 
stellt.

Mit wie vielen Erschwernissen und 
Unbcqucnilichkeiten halten niebt fr'ü- 
her die Einleger zu kampfen, selbst 
in Stüdten, die in dieser Hinsicht 
am besten bedient zu sein schienen! 
Die Kassc war dort cincn, lioclistens 
zxvci Tage in jeder Woclu: gcoffnet, 
und der Audrang au den Schaltern 
zu gewissen Zcitcn su stark, dass 
Vicie, uni nicht zu grossen Zcitver- 
lust zu erleiden, unverrichteter .Sache 
wieder weggingen.

Bei den Postsparkassen hat sicli 
nichts dcrgleichen gezeigt, da das 
l’ublikum dieselben zu den gewohn- 
lichen Dienststundcn der Postanstal- 
ten bcmitzen kann.

Fiir die bei der Postsparkasse — 
der Landeskassc — bewirktcn Ein- 
lagen leistet der Staat vollstiindige 
Garantie.

Auch konnen Eiu- und lUickzah- 
lungen olme besondere Formulitiitcn 
ausscr bei dorjenigen l’ostanstalt, 
welclie das Buclt ausgefertigt hat, 
nocli bei jeder beliebigen anderen 
Postanstalt bewirkt werden.

Das Gesctz setzt den Zinsfuss fiir 
die Einleger auf 3 °/" fest, das Mini
mum jeder Einlage auf 1 Fr. und 
das Maximum auf 2000 Fr.

In dieser Erhohung des Meistbe- 
trages Kcgt eiiie wesentliche Vcr- 
besserung fiir das Publikum; der- 
selbe Hoclistbctrag besteht auch in 
Italien.

In England betragt der llochst- 
betrag 3750 Fr. und cinschliesslich 
der Zinscu sogar 5000 Franken.

In Belgien ist kein Meistbetrag 
festgesetzt; docli hat die bclgische 
Vcrwaltung das ltecht, denjenigen 
Theil jeder Einlagesummc, wclcher 
3000 Fr. Ubcrsteigt, in bclgische 
Staatspapiere umzuwandeln.

Auch in Oesterreich ist eiu Mcist- 
betrag nicht vorgeschrieben.

The new institution is thercforc 
called to rernler great services, not 
only by carrying tlie benefits of tbe 
Savings Banks to the localities whore 
thèse establishments were miknown, 
but also by placing tbem daily at 
the disposai of the publie.

lu the towns wliicli seemed to he 
most favoured in this respect, how 
many ditliculties, and how much 
trouble luul, up to the présent, to 
he contemled vvith by the depositors! 
The Bank was opened on one or 
two days in tlie week. At certain 
periods, tlie crowds waiting at the 
Windows were so .large tliat many 
people liesitated to risk the excessive 
loss of time to which atteiidance 
gave rise.

Nothing of this kitnl oceurs in the 
Post Office Savings Banks, for the 
public is admitted at the ordinary 
liours of the postal service.

The State lias the l’ull respousibility 
for the deposits paid in to the Post 
Otfiee Savings Bank or National 
Bank.

Moreover, the deposits and witli- 
drawals eau he etfected without any 
spécial formality at a post-oflicc other 
tlian that by which the depositor’s 
book was issued.

The law provides that the interest 
to depositors is 3 per cent.; the 
minimum amount of deposits is 
1 franc, and the maximum 2000 francs.

This incrcase of the maximum is 
au iiuprovement as concerna tlie 
public. It is the figure adopted in 
Italy.

In England it is 3750 francs, and 
5000 francs inclusive of interest.

lu Belgium there exists no coni- 
pulsory maximum. But the Belgian 
Administration lias the riglit, if it 
deems it nccessary, to couvert a 
part of each deposit exvccding the 
amount of 3000 francs into Belgian 
Government Stocks.

In Austria there is likewise no 
maximum.

Tlie fact of our liaving don bled 
our maximum does not, thercforc, 
bring it up to the level of that 
of foreign powers.

A spécial maximum of MUOO francs
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On le voit, le doublement de notre 
maximum ne le met pas encore au 
niveau de celui des puissances étran
gères.

Un maximum spécial de sono 1rs 
a été fixé pour les livrets de sociétés 
de secours mutuels et des autres insti
tutions de coopération ou de bien
faisance, spécialement autorisées.

Les fonds provenant de la Caisse 
d’épargne postale sont versés, comme 
les sommes reçues par les caisses 
privées, à la Caisse des dépôts et 
consignations. Us sont placés pour 
les quatre cinquièmes en valeurs de 
l'Ktat français; Un intérêt de '>,'2') 
p. UN) sur les fonds restés libres 
est payé à la Caisse postale.

Une innovation importante de la 
nouvelle loi consiste dans l’autorisa
tion accordée aux mineurs et aux 
femmes mariées, non seulement de 
verser à la Caisse d’épargne, mais 
encore d'y effectuer des retraits sans 
l’autorisation de leur tuteur ou mari, 
à moins d’opposition formelle de ces 
derniers.

Cette dérogation à notre Code 
civil, empruntée aux législations 
anglaise, belge, italienne, hollandaise 
et américaine, a été introduite par 
le Sénat dans le projet primitif.

Un article spécial de la loi créant 
la Caisse d’épargne postale, a stipulé 
que la plupart des dispositions appli
cables à cette caisse seraient éten
dues aux caisses d’épargne privées.

Il en résulte que la loi non seule
ment a créé une grande caisse d’é
pargne nationale ouverte dans tous 
les bureaux de poste, mais qu'elle 1 
a encore amélioré le fonctionnement I 
des caisses d’épargne privées.

Ainsi le montant des versements 
effectués à ces dernières caisses, qui 
n’avait été que de 44li,(!.'!!),ô]() frs. [ 
en 1881, s’cst-il élevé à 744,ô()7,80!) 
frs. en 1882. I

La Caisse d’épargne postule fonc
tionne depuis le 1er janvier 1882.

A l’Administration centrale, une 
direction spéciale est chargée de la 
surveillance et de l’organisation de 
la Caisse; un agent comptable, re
levant de la direction, en centralise 
la comptabilité sans prendre part

Wie ans Vorstehcndem crsicbtlich, 
stelicn wir beziiglich des Mcistbctra- 
ges liinter anderen Lamlcrn zuriick.

Nur fur die Bûcher von Vcreincii 
■/.il gcgcnscitiger Iliilfe uml fiir an* 
dere Hiilfs- oder Wolilthiitigkeits- 
Gcsellsehaftcn kann dieser Meist.- 
betrag dureli besondere Frmachti- 
gung auf 8000 Fr. erhülit werden.

Die Kapitalicn der Postsparkasse 
nnd der l’rivatkassen werden an die 
Dcpositcnkasse abgefiihrt. Lct/.tere 
legt 4/r. davon in franzosischcn Staats- 
papieren an und vergiitet fiir die 
verfiigbar gcblicbcncn Kumuien der 
Postkasse ?>7i °/o Zinsen.

Fine wichtige Neuerung des Ge- 
setzes bcstclit in der liefugniss 
fiir Mindcrjabrige und vcrlieiratbete 
Frauen, obne Frmiichtigung ihres 
Vormiindes oder Fhegatten, sofern 
letztcrc niclit in formcllerWei.se Fin- 
spraehe erlioben liabcn, nicht nur 
Bctragc eiuzahlen, sondern auch 
solche zurüekzielien zu konnen.

Diese mit unserm Civilgcsctzbuch 
niclit im Finklang stelicmle Bestim- 
niung, wclclic der englisclien, bel- 
gischen, italienisclien, liolliindischeu 
und amcrikanisclien Gcsctzgcbnng 
cntiiomnien ist, wurdc von déni Sénat 
dem iirspriinglichcn Entwurf liinzu- 
gefiigt.

i Fin bcsomlcrer Artikel des l’ost- 
sparkassengesetzes besagt, dass die 
Melirzabl der fiir die Postsparkasse 
cingefiilirten liestimmungen auch auf 

i die Privatsparkassen ausgcdelmt wer
den soll.

»

Dics beweist, dass das Gcsctz niclit 
nur eine bei jeder Postanstalt zit- 
ganglicbc grosse Landessparkasse 
gcselialfcn, sondern auch die Thiitig- 
keit der l’rivatgesellschaften geho- 
ben liât

So war die Smnine der bei den 
letzteren bewirkten Finlagcn, die 
1-s.M sich nur auf 4 4 ii,ii:il.),.'iU) Fr. 
bol ici, im Jabrc 1882 action auf 
744,007,80!) Fr. angewacliscn.

Die l’ostsparkasse ist soit dem 
I.Januar 1IS82 in Wirksamkcit.

Itei der Centralvcrwaltiing ist eine 
besondere Dircktion mit der Ucbcr- 
waclmng und Organisation der Fasse 
betraut; cin Beauiter dieser Dircktion

bas bcen fixed for tlie accounts of 
Associations for mutual assistance, 
and otlicr specially autliorized cn- 
operating or charitable institutions.

The fiiiuls rcceived by tlie l’ost 
Office Savings Bank are, like tin; 
stims received by Private Banks, 
paid in to the « Caisse des dépôts et 
consignations >. Four fifths of tlie 
saine are invested in French Govern
ment Stocks, wliile interest at tlu- 
rate of 3,si per cent, is paid to tlie 
Post Office Savings Bank on the 
non-iuvested funds.

An importantinnovation introduceil 
by the new law consists in the 
authorization granted to minors and 
married women not only to pav in 
deposits to the Savings Bank, Lut 
al s o to withdraw the same withoiit 
the authorization of their gnardians 
or liusbands, uulcss formai opposi
tion l»e offered by these lutter.

Tliis dérogation from our civil 
code, lmrrowed from tlie Fnglisli, 
Belgian, ltalian, Duteli, and American 
législations, was introduced by tlie 
Senatc into tlie original project.

A spécial article of tlie law on 
tlie création of tlie Post Office Savings 
Bank stipulâtes tbat the majority of 
tlie provisions applicable to tins Bank 
slia.ll bc extended to tlie private 
Savings Banks.

From tliis it results tliat the law 
has not only ci eated a grcat National 
Savings Bank open at ail tbc post
offices, but tliat it lias also improved 
the working of the private Savings 
Banks.

In conséquence of tliis, the amount 
of deposits paid in to these lutter 
Banks, whicli was only 44li,lif5!i,ôin 
francs in l881,increascdtü744,ü()7,bD'.i 
francs in 1882.

The Post Office Savings Bank lias 
bcen in operation silice the lst of 
.lauuary 1882.

At the Central Administration, a 
spécial Direction lias charge of the 
surveillance and organization of the 
Bank; an accountant, wlio is snh- 
ordiuutc to tliis Direction, keeps tlu- 
central accounts witliout, taking part 
in tlie materiul transaction of rcceipts



aux opérations matérielles de recettes 
et de dépenses qui sont effectuées 
par les receveurs des postes.

Le budget de la Caisse d’épargne 
postale est distinct du budget général 
de l’Etat; il forme, aux termes de la 
loi du 9 avril 1881, un budget sur 
ressources spéciales.

Le mode de contrôle a été fixé 
par un décret portant règlement 
d'administration publique, en date du 
:;l août 1881.

Enfin ce décret est complété par 
nue instruction détaillée en date du 
31 octobre 1881, pour la rédaction 
île laquelle on a surtout consulté les 
reglements étrangers.

Cette instruction n’a pas, du reste, 
un caractère défiuitif; elle sera in
cessamment remaniée, modifiée, en 
tenant compte des résultats de l'ex
périence pour déterminer les pres
criptions définitives à appliquer à 
l'organisation de la Caisse d’épargne 
postale.

Déjà l’expérience nous a permis 
d'apporter certaines améliorations 
dans la réglementation primitive. 
Les Chambres ont voté, sur notre 
demande, des dispositions législatives 
supprimant le minimum de 1 franc 
imposé aux versements, et créant 
des bulletins destinés notamment à 
recevoir, sou par sou, les épargnes 
sous la forme de timbres-poste; la 
Caisse d’épargne a été ouverte aux 
économies les plus petites, notamment 
à celles des enfants des écoles.

Enfin la création de timbres-épar
gne spéciaux, destinés à représenter 
le montant des versements faits à la 
Caisse postale, constitue une inno
vation qui simplifie sensiblement le 
service et permet de laisser entre 
les mains des déposants leurs livrets. 
Ceux-ci, à chaque versement, devaient 
antérieurement être envoyés au chef- 
lieu du département pour le contrôle 
de la comptabilité.

I
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führt das Rechnungsweseu, ohne je- 
docli mit den eigentlichen Kassen- 
geschiiften, welelie den Postanstalten 
obliegen, irgend welche Befassung 
zu liabcn.

Der Etat der Postsparkassc ist 
von dem allgemeincn Staatsliaus- 
halts-Etat getrennt; er bildet nach 
dem Wortlaut des Gcsetzes vom
9. April 1881 cinen Etat iiber Spe- 
zialfonds.

Ueber das Kontrollverfahren ist 
durch ein Dekret vom 31. August 
1881, welcbes die reglementariselien 
Vorschriften entlialt, Bestimmutig ge- 
trofïen worden.

Dicsem Dekret ist unterm 31. Ok- 
tober 1881 eine ausfiilirliclie Instruk- 
tion gefolgt, bei deren Ausarbcitiing 
hauptsiichlich die Reglements frem- 
der Lânder zu Ratlie gezogen wor
den sind.

Doch ist diese Instruktion keines- 
wegs definitiv ; sie wird viclmehr nach 
Massgabe der gcmaclitcn Erfahrun- 
gen in niiebster Zeit umgearbeitet 
und abgeaudcrt werden, uni die end- 
gültigeu Vorscliriften Fiir die Organi
sation der Postsparkassc festzusetzen.

Die seither gcwonneneu Erfahrun- 
gen habeu es schon ermiiglicht, ver- 
sebiedene Verbcsserungen in den ur- 
spriitiglicheu Bcstimnuiiigen einzu- 
fiihren. So ist von den Ranimera 
auf unsern Antrag gcnchmigt wor
den, dass das iiir Einzahlungen be- 
stehendc Minimum von 1 Frankcn 
beseitigt und Kartcn zu dem Zweekc 
gescliaficn werden, uni Ersparnissc 
von je û Cts. mittels Freimarken 
entgegeiiiielimen zu konnen; die 
Sparkasse ist somit, den geringsten 
Ersparnissen, namcntlicli denjenigen 
der Schnlkiiidcr, ziiganglicli geniaclit 
worden.

Eiullicli wurde durch die Einfiih- 
rung besonderer Sparniarkcn, mittels 
deren der Betrag jeder Einlagc in 
die l’ostsparkasse ilargestcllt werden 
kann, cine Ncuening cingeführt, 
durch welehc (1er Dienst wesentlich 
vereinfacht und es criiioglicht wor
den ist, dass die Sparkassenbücher 
in den lliindcn der Eiuleger belassen 
werden konnen, wiihrend sic frülier 
bei jeder Einzahlung an den Depar-

and disbursements wliicli are efiectcd 
by the postmasters.

The budget of the Post Office 
Savings Bank is separate from the 
general budget of the State; accord- 
ing to tlie provisions of the law of 
the 9tb of April 1881, it fornis a 
budget bascd on spécial resources.

The mode of control wasestablislied 
by a decree, liaving the force of 
régulations of public administration, 
and bearing the date of the 31s tof 
August 1881.

Lastly, this decree was complcted 
by detailed instructions dated October 
31, 1881, wliicli were cliietly drawn 
up on tlie pattern of the foreign 
régulations.

Tliese instructions bave mit, how- 
ever, a definitive eharactcr; tlicy 
will sbortly lie revised, and altercd, 
according to the rcsults of the ex
périence gained, in order to déter
mine the definitive provisions tn lie 
applied to the organization nf tlie 
Post Office Savings Bank.

Expérience lias already cnalilcd
us to makc certain improvements in 
the original régulations. At mir 
request, the Chamlicrs bave voted 
the legislative provisions abolishing 
the minimum of I franc imposed fur 
deposits, and creating slips princi- 
pally intemled for the réception, son 
by sou, of savings in the forai of 
postage-stamps ; the Savings Bank 
lias bcen opencd to tlie sniallest 
savings, notably to those of selmol- 
ehildreii.

Lastly, tlie création of spécial 
savings-stainps intended to represent 
tlie aniount of deposits tnade in tlie 
Costal Bank, eonstitiites an innova
tion wliicli considerahly simplifies 
the service, and adinits of Icaving 
tlie depositors’ books in the liaiids 
of tlieir owners. l’reviunsly thèse 
books had, at cach deposit., to lie 
forwarded to the ehief-towus of the 
departments, for the control of the 
entries made in theni.
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D’autre part, afin d'intéresser les 
facteurs au développement et au 
progrès de l’institution, une remise 
de 15 centimes leur est allouée pour 
chaque livret demandé par leur inter
mediaire.

Les remboursements, déjà effectués 
à vue au bureau de Paris, rue de 
Grenelle, peuvent être maintenant 
autorisés par le télégraphe ; ils peu
vent également avoir lieu par mandat- 
poste au profit d’un tiers.

Le service de la Caisse d’épargne 
postale a été étendu à l’Algérie et 
à la Tunisie le 1er avril 1884.

Nous avons même conclu un ar
rangement avec la Belgique, pour 
autoriser le transfert et le rembour
sement international des versements 
effectués soit à la Caisse d’épargne 
postale de France, soit à la Caisse 
générale d’épargne et de retraite de 
Belgique.

La Caisse d’épargne postale a reçu, 
en 1882, 227,438 premiers versements 
et 245,717 versements ultérieurs, soit 
un total de 473,105 versements mon
tant à 04,034,382 francs.

Le nombre des remboursements 
s’est élevé à 53,050 et leur montant 
à frs. 17,810,940, dont 1,400,122 frs. 
convertis en achats de rente.

En 1883, le nombre des versements 
a été de 097,430 et leur montant s’est 
élevé à 73,035,702 francs.

Pendant la même année, U a été 
effectué 148,800 remboursements 
montant à frs. 45,044,150.

Du 31 décembre 1882 au 31 dé
cembre 1883, le solde s’est élevé de 
frs. 40,823,441 à frs. 77,430,000 et le 
nombre des livrets ouverts de 210,712 
à 374,970. La moyenne du compte 
de chaque déposant est donc ac
tuellement de 207 francs. Les opéra
tions de la Caisse d’épargne postale 
se développent de plus en plus : 
pendant le 1er trimestre 1884, elle a

tementshauptort zum Zwecke der 
Kontrollccingesandtwerdenmussten.

Andererseits wird, um die Brief- 
triiger an der Entwickelung und dem 
Fortschritt der Einrichtung zu intc- 
ressiren, denselben fur jedes durch 
ihre Vermittlung bestellte Buch eine 
Vergütung von 15 Ctn. gewahrt.

Die Riickzahlungen, welclie schon 
seither gegen einfache Vorweisung 
des Bûches bei dem Bureau in Paris, 
rue de Grenelle, zulassig waren, kon- 
nen jetzt auf telegraphischem Wege 
verlangt werden, sowie aucli mittels 
Postanweisung zu Gunsten Dritter 
stattfinden.

Die Ausdchnung des Postspar- 
kassendienstes auf Algérien und Tunidl 
ist am 1. April 1884 erfolgt.

Wir haben sogar mit Belgien ein 
Uebereinkommen abgeschlossen, um 
im internationalen Verkehr Ueber- 
tragungen und Riickzahlungen von 
Einlagen zu ermoglichen, welche 
entweder bei der Postsparkasse in 
Fraukreich oder bei der belgischen 
Caisse générale d’épargne et de retraite 
gemacht worden sind.

Die Postsparkasse liât im Jahrc 
1882 227,438 erstmalige Einlagen 
aufzuweisen ; nach Ilinzurechnung 
von 245,717 spater bewirkten Ein- 
zahlungen ergeben sich im Ganzen 
473,105 Einlagen mit 04,034,382 Fr.

An Riickzahlungen sind 53,950 im 
Betrage von 17,810,940 Fr. vorge- 
komrnen, darunter 1,400,122 Fr., 
welcheinRententitelnangelegt waren.

Im Jahrc 1883 belief sich die Zahl 
der Einzahlungcn auf 097,430 und 
ihr Betrag auf 73,035,702 Fr.

Dagegen sind in dernsclben Jahre 
in 148,800 Fiillen 45,044,150 Fr. zu- 
rückgezahlt worden.

Voin 31. Dezember 1882 bis zum 
31. Dezember 1883 ist das Gesammt- 
guthaben von 40,823,441 Fr. auf
77,430,000 Fr. und die Zahl der 
Sparkontos von 210,712 auf 374,970 
gestiegen. Das Guthaben jedes Spa- 
rers betragt mithin durchschnittlich 
207 Fr. Die Geschiifte der Postspar
kasse nehmen einen immer grosseren 
Umfang, denn wahrend des 1. Vier- 
teljahrs 1884 sind nicht weniger als

On the other hand, in order to 
interest the letter-carriers in tlie 
development and the progress of the 
institution, a commission of 15 cen
times is allowed them on eacli 
depositor’s book applied for through 
their intermediary.

The repayments, which were al- 
ready made on demand by the office 
in Paris, rue de Grenelle, can now 
be authorized by telegraph; they 
can likewise be effected by means 
of money-orders made payable to 
a third person.

The Post Office Savings Bank 
service was extended to Algeria and 
Tunis on the l8t of April 1884.

We hâve evenconcluded an Arrange
ment with Belgium for the purpose 
of authorizing the international trans
fer and repayment of deposits paid 
in either to the Post Office Savings 
Bank of Franee or to the General 
Savings and Pension Bank of Bel
gium.

In 1882, the Post Office Savings 
Bank reeeived 227,438 first deposits, 
and 245,717 subséquent deposits, 
making a total number of 473,105 
deposits amounting to 04,034,382 
francs.

The number ofwithdrawals reaehed 
53,950, and their amount 17,810,940 
francs, of which sum 1,400,122 francs 
were invested in rente.

In 1883, the number of deposits 
was 097,430, and their amount reach- 

I ed 73,035,702 francs.
In the course of the same year,

148,800 repayments were made, 
amounting to 45,044,150 francs.

From the 31st of December 1882 
to the 318t of December 1883, the 
amount on deposit increased from 
40,823,441 francs to 7 7,430,000 francs, 
and the number of open aceounts 
from 210,712 to 374,970. Thus, the 
average amount standing to the 
crédit of each depositor is now 207 
francs. The business of the Post 
Office Savings Bank gains more and 
more in extent:—during the Ist 
quarter of 1884, it reeeived 282,027 
deposits amounting to 25,512,207 
francs.

The chief revenue of the Post
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regu 282,027 versements montant à 
12,207 francs.

Les recettes de la Caisse d’épargne 
postale proviennent principalement 
de la différence existant entre le 
revenu des fonds déposés à son actif 
•t la Caisse des dépôts et consigna- 
tinns et l’intérêt de 3 p. 100 payé 
aux déposants.

L’excédent des recettes sur les 
dépenses permettra de restituer à 
bref délai au trésor les 240,000 frs. 
qui ont dû être alloués à titre d’a
vances pour assurer les dépenses de 
premier établissement.

La Caisse d’épargne postale est, 
on l’a compris partout, et les résultats 
i|iie nous venons de relater le prou
vent suffisamment, une véritable 
caisse nationale destinée à favoriser 
l'épargne dans notre pays. Elle 
permet en même temps d’opérer le 
versement des fonds et d’obtenir le 
remboursement sur un point quel- 
cunque du territoire. Enfin elle est 
à la disposition du public tous les 
jours, sans exception, et pendant 
toute la durée de l’ouverture des 
guichets des bureaux de poste. La 
création de cette Caisse est donc 
destinée à exercer, au point de vue 
social, une influence salutaire et in
contestable.

Il est indispensable que les diver
ses notions relatives au fonctionne
ment de la Caisse d’épargne postale 
deviennent familières à tous les ci
toyens; il faut que partout en France 
on sache qu’une caisse, sous la ga
rantie de l’Etat, est à la portée im
médiate et pour ainsi dire sous la 
main des travailleurs économes qui 
voudront lui confier leurs épargnes, 
<|it’elle fera fructifier avec une sécu
rité absolue le capital amassé peu à 
peu, et qu’elle offre pour le retrait 
des facilités qu’on ne pourrait trouver 
ailleurs. »

Nécrologie.

Nous avons le regret d’annoncer 
le décès de M. Gregorio Cruzada

282,027 Einzahlungen im Werthe von 
25,512,207 Fr. vorgekommen.

Die Einnahmen der Postsparkasse 
ergeben sich hauptsâchlich aus der 
Differenzj welclie zwiseben demZins- 
ertrage fur die bei der Depositen- 
kasse angelegten Summen und dem 
den Einlegern gewahrten Zinsfusse 
von 3 % besteht.

Der Einnahme-Ueberacbuss wird 
es in nachster Zeit ermoglichen, der 
Staatskassc den Betrag von 240,000 
Franken zurückzuzahlen, den diese 
fur die Kosten der ersten Einrich- 
tung vorgestreckt hatte.

Die Postsparkasse ist, wie allseitig 
anerkannt wird, und wie die oben 
angeführten Ergcbuisse genügend 
darthun, eine wirkliche Landesspar- 
kasse, dazu bestimmt, das Sparen 
in nnserm Lande zu erleichtern. Sic 
ermoglicht die Ein- und Rückzahlung 
von Betragen an jedem beliebigen 
Punkte im ganzeu Lande. Audi ist 
sie dem Publikum aile Tage und 
wabrend der ganzen Zeit zaganglich, 
wo die Scbalter der Postanstalten 
geoffnet sind. Die Errichtung dieser 
Kasse wird daher in sozialer Be- 
ziehung unstreitig von heilsamem 
Einflusse sein.

Unbedingt nothwendig ist es je- 
doch, dass die auf die Thatigkeit 
der Postsparkasse Bezug habenden 
Bestiininungen allen Bewohnern ge- 
nau bekannt werden; überall in 
Frankreich soll man wissen, dass 
eine mit Staatsgarantie ausgestattete 
Kasse dem Arbeiter, der ihr seine 
Ersparnisse anvertrauen will, unmit- 
telbarzuganglich und ibm so zu sagen 
bei der Hand ist, sowie dass das 
uach und naclt angesammelte Kapital 
mit unbedingter Sicherlieit bei dieser 
Kasse fruchtbar angelegt wird und 
letztere für die Ifiickzahlung Erleich- 
terungen gewiibrt, wie solcbe anders- 
wo uirgends zugestanden werden. »

Nekrolog.

Mit aufrichtigem Bedaueru theilen 
wir unsern Lesern mit, dass der

Office Savings Banks consists in the 
différence between the interest on 
the funds deposited to its crédit in 
the Caisse des dépôts et consignations, 
and the interest of 3 per cent, paid 
to depositors.

The excess of revenue over ex- 
penditure will shortly admit of the 
repayment to the Treasury of the
240,000 francs winch had to be 
advanced for the purpose of defray- 
ing the expenses of first establishment.

The Post Office Savings Bank is 
—this is a fact which is generally 
acknowledged, and is sufficiently 
proved by the results enumerated 
above—areal National Bank intended 
for the promotion of thrift in our 
country. At the same time, it enables 
the depositor to pay in deposits and 
to efléct witlidrawals at any place 
whatever in the territory. Lastly, 
it is open to the public every day, 
without exception, and duriug the 
whole time the post-office Windows 
are open for the transaction of postal 
business. This Bank is therefore 
destincd to exercize a salutary and 
incontestable iniluence from a social 
point of view.

It is indispensable tliat the know
ledge of the working of the Post 
Office Savings Bank sbould become 
familiar to ail citizens; it ought to 
be made known throughout France 
that a Bank with the gnarantee of 
tbe State is at the immédiate dis
posai, and so-to-say, at the very 
door of the provident working people 
who may be disposed to entrust it 
witli their savings ; that the capital 
accumulated little be little will be 
absolutely salé in the liands of this 
institution, wbile at the same time 
it will be made to bear fruit, and 
that facilities are afforded for the 
withdrawal of funds such as are 
nowhere else to be fourni. »

Obiluary.

We regret to anuounce the deatb 
of Mr. Gregorio Cruzada Villaanul,
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VilUia.mil, qui remplissait les fonctions 
de Directeur général des postes et 
des télégraphes d’Espagne, et qui a 
représenté avec distinction son pays 
au Congrès postal et à la Conférence 
postale de Paris.

M. G. C. Yillaainil est mort le 2î> no
vembre dernier; il possédait à un haut 
degré les qualités qui commandent 
l’estime et la sympathie. La perte que 
l’Espagne vient de faire dans la per
sonne de cet éminent administrateur, 
sera vivement ressentie par tous les 
collègues qui ont eu l’avantage de 
le connaître personnellement, et par 
toutes les Administrations qui com
posent l’Union postale universelle.

l'riites communications.

Ainsi qu’on l’écrit de Budapest, on 
s’est mis, ces derniers temps, au 
Ministère hongrois des voies de com
munications, à étudier avec zèle la 
question de l’introduction des caisses 
d’épargne postales, et à faire les 
travaux préliminaires nécessaires à 
cet effet. Il y a lieu d’espérer que ce 
service pourra être introduit encore
dans le courant de l’année 188'».

 ̂ «*
Depuis quelque temps, en Autriche- 

Hongrie, les facteurs ruraux sont 
aussi autorisés à recevoir des verse
ments sur les carnets de la caisse 
d’épargne postale, jusqu’au montant 
maximum de 200 florins, et cela pour 
chaque carnet et à chaque tournée 
du facteur. Pour cette opération, on 
paie un droit de f> kr. sur les verse
ments dépassant ô florins, tandis que 
les versements jusqu'à 5 florins inclu
sivement en sont exemptés.

An présent numéro est joint un 
exemplaire de la Statistique générale 
du service postal dans les pays de 
V Union postale universelle pour l’an
née 1883.

spanische Gencral-Post- und Tele- 
graphendirektor, Herr Gregorio Cru- 
zada Villaamil, welclier bei dem Post- 
kongresse und der Postkonferenz in 
Paris sein Vaterland in ausgezeicli- 
neter Weisc vertreten bat, am 21). No- 
vember d. J. gestorben ist.

Der Vercwigte besass in holicm 
Grade diejenigen Eigcuschaften, 
wclchc Achtung und Liebe erweeken. 
Der Verlust, den Spanien in der 
Person dièses ausgezeichneteu Vcr- 
waltungschefs erlittcn bat, wird nicht 
nur von den Kollegen, die ihn per- 
sonlich zu kennen das Gluck liatten, 
sondern aucli von allen Vereinsver- 
waltungen gefiihlt vverden.

Kleiite Miltlieiluiigen.

\Yie ans Hudapest gcmeldet wird, 
sind iin ungarischeu Kommunika- 
tions-Ministerium die Studien und 
Vorarbeitcn zur Einführung der Post- 
sparkassen in netierer Zeit eifrig 
betrieben worden. Es ist Aussicht 
vorhanden, dass mit der Einführung 
dieser Institution schon im Laufe 
dièses .labres begonnen wird.

* **
In Ocsterreich konnen seit Kurzem 

auch von den Landbrieftragcrn Ein- 
zahlungen auf Postsparkassenbücher 
bis zum Mcistbctrage von 200 Fl. 
fur jedes liuch beijcdem Bestcllungs- 
gange angenommen werden. Fur 
derartige Einlagen ist, wcirn die- 
sclben den Betrag von ô Fl. über- 
steigen, einc Einsammlungsgebühr 
von 5 Kr. zu entrichteu, wahreud Ein- 
lagcn bis zu 5 Fl. einschlicsslich eincr 
solchen Gcbülir nicht unterlicgen.

Der vorliegemlen Kuinmer ist ein 
Exemplar der Statistique générale du 
service postal dans les pays de V Union 
postule universelle fiir das Jalir 1883 
bcigefügt.

IMPRIMERIE fiUTER & LIEROW à BERNE.

who lield the office of Director General 
of the Posts and Tclegraphs of Spain, 
and represeuted that country in a 
distinguishedmanner at the Congress 
and at the Conférence of Paris.

Mr. G. C. Villaamil died on the 
2h,h of November last. Me possessed 
to a liigh degree tliose qualities 
wliich commaud esteem and sym- 
pathy. The loss which Spain bas 
sustained by the death of tins emineut 
administrator will be felt deeply by 
ail colleagues who had the privilège 
of bis personal acquaintanec, as well 
as by ail the Administrations which 
compose the Universal Postal Union.

llisccllaiieous.

Intelligence rcaches us from Buda
pest to the effect that the llungarian 
Ministry of the Mcans of Communi
cation lias of late been actively en- 
gaged in making préparations for the 
introduction of the Post Office Savings 
Banks. Therc is sonie rcasoti tu 
believe that the first establishments 
of this kiud will bc opencd within
the course even of this year.

* #*
In Austria, rural letter-carricrs bave 

of late beén authorized to accept dc- 
posits on behalf of the Post Office 
Savings Bank up to the maximum 
amount of 200 florins per account, 
on each of their delivery trips. Dc- 
posits made in this manner are, if 
excceding the amount of ô florins, 
liable to a collection fee of 5 kreuzer, 
while deposits not excceding this 
sum are accepted free of charge.

A copy of the Statistique générale 
du service postal dans les pays de 
V Union jwstale universelle for the 
year 1*83 is added to this number.
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La Banque royale d'épargne 
postale des Pays-Bas.

Lu Banque royale d’épargne pos
tale des Pays-Bas a commencé à 
fonctionner le 1er avril 1881, en vertu 
de la loi du 25 mai 1880; elle a 
donc aujourd'hui plus de trois ans 
d'existence. Il est permis d’être satis
fait des résultats obtenus par cette 
institution, créée surtout dans le but 
de venir en aide aux classes les 
plus pauvres et de répandre le goût 
de l'épargne dans le sein des popu
lations ouvrières. Il est intéressant 
de suivre, dans les rapports de ges
tion, le développement de cette jeune 
institution, dout l’organisation est si 
intimement liée à celle de la poste.

La Banque d’épargne postale néer
landaise a à sa tête un Directeur, 
secondé par un personnel provisoire 
de 25 fonctionnaires consistant en 
comptables, secrétaires et autres 
agents; en ce qui touche aux nomi
nations, aux promotions et à la disci
pline, ce personnel est soumis aux dis
positions applicables dans les autres 
brandies de l'administration pu
dique.

Le Directeur est responsable de 
-a gestion vis-à-vis d’un conseil de 
Mirveillancc composé de 5 à 7 mem
bres désignés par le Roi; ce conseil 
remplit, à l’égard de l’institution,

Die lîeiclis - Poslsparbank in 
Niederland.

Die Reichs-l’ostsparbank in Nie- 
derland, welchc auf Grand des 
Gesetzes vom 25. Mai 1880 mit dem 
1. April 1881 in Wirksamkcit ge- 
treten ist, liât nunniebr das dritte 
Jahr ilires Bestehcns zuriickgelegt. 
Die Geschàftscrgebnissc dieses haupt- 
saclilieli der Wohlfahrt der iirmeren 
Volksklassen und lier Hebung des 
Sparsinns in den Schiclitcn der ar- 
beitenden Beviilkernng gewidmcteu 
Instituts sind als befricdigemle an- 
zuselien. Es gewiihrt Intéresse, die I 
Entwickelung der jugendliclien An- j 
stalt, deren Urganismus mit dem 
Postwesen eng verbumlen ist, an 
der Hand des vorliegcnden aintlicben 
Geschaftsbenclits zu verfolgen.

An der Spitzc der Reiehs-l’ostspar- 
bank steht ein Direktor, dem ein aus 
Buchhaltern,Sckretaren und Beamten 
in provisorischer Eigcnsclmft zusam- ! 

< mengesetztes l ’ersoual von 25 Ivopl'cn , 
I untergeben ist, auf welelies in Bezug ! 
! auf Anstcllung, Beforderuiig mul Dis- 
, ziplin die fur die Zvveige der allge- 
* meinen Staatsvcrwaltmig geltcmlcn | 

Vorscliriften und Grumlsàtze Anweu- 
dung tinden.

Der Direktor ist fiirseinc Gescluifts- 
fiitirung cinem ans 5 bis 7 Mitgliedern 
bestehenden, vom Kiinige zu berufen-

The llnjal rosi Office Savings 
Bank in (lie Vllifrlamls.

Tlic Royal l’ost Ollice Savings 
Bank in the Netlicrlauds wliicli, by 
virtue of tlic law of the 25"' of 
May 1880, began operations on tlie 
l8t of April 1881, lias now bcen in 
existence for more than tliree years. 
The results aeliievcd bv tiiis institu- 
tion, wliicli is cliietly intcmled to 
advance the wclfarc of the poorcr 
classes, and to promote habits of 
tlirift among the working population, 
may be looked upon as satisfactorv. 
Lt is interesting to fullmv, in tlie 
otlicial report tliat lies beforc us, 
tlie development of tlic yoiiug institu
tion, tlie macliiuery of wliicli is so 
closcly connccted with tliat of the 
postal service.

A Director is at the licad of the 
Royal l’ost (Mlice Savings Bank, 
and lias under liis orders a provi- 
sional staff of 25 persons compostai 
of bookkecpers, secretaries, and 
clcrks to wliom the provisions and 
principles governing the appoint- 
ment, promotion, ami discipline in 
the otlier brandies of tlic general 
administration of tlie State, arc 
likewisc applicable.

Tlic Director is responsiblc for 
bis management to a Boaril of 
Supervision consisting of from 5 to
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les fonctions de Cour des comptes; 
le Directeur est donc tenu de lui 
rendre compte de ses actes.

Les rapports de la Bani|iic royale 
d’épargne postale avec le publie, sont 
entretenus par les ollices de poste 
néerlandais fonctionnant comme 
offices de dépôt.

Le 41 décembre 1884, les opéra
tions concernant le service de la I5an- 
ipie royale d’épargne postale étaient 
confiées à 214 comptoirs de poste 
et à 874 succursales ou offices auxi
liaires.

Sur ces 1044 offices de dépôt, il 
y en eut 94, soit le 8,7 n/n de l'en
semble, qui 11e firent aucune opé
ration en 1884, 11’ayant eu ni dé
pôts à recevoir ni rembourse
ments de fonds à effectuer. Parmi 
les Kioo ollices qui ont eu à faire 
des opérations relatives au service 
de la caisse d’épargne, le comptoir 
postal d’Amsterdam est celui «pii oc
cupe le premier rang; conjointement 
avec ses P succursales, ce comptoir 
a reçu à peu près le cinquième des 
dépôts recueillis dans l’ensemble du 
Royaume. Après lui, les bureaux qui 
ont reçu le plus grand nombre de 
dépôts sont ceux de la Haye et de 
Rotterdam avec leurs succursales.

A la fin de 1884, il avait été dé
livré 07,422 livrets d’épargne; l’avoir 
total des déposants était de flor. 
.4,217,(100*) et la moyenne de l’avoir 
de chaque dépôt de II. 4 7. 47 cents. 
Au 41 décembre 1882, le nombre 
des livrets d'épargne n’était que de 
40,242, l’avoir total des déposants 
ne représentait que II. 2,018,1)7.7 et 
la moyenne de l’avoir de chaque 
dépôt 11’était (pie de II. 44. (Kl cents. 
Par conséquent, dans l’espace d’une 
année il s’était produit une augmen
tation de 21,(180 dans le nombre 
des déposants, de H. 1,108,(130 dans 
le montant de l’avoir total des dé
posants, et de 11. 4. 71 cents dans 
l’avoir moyen de chaque dépôt, rc-

*) 1 fiorin ii 100 cents — fr. 2. 10.

den Aufsichtsrathe, welcher der 
Anstalt gegcnüber die Stelle eines 
obersten Rechnungshofes einnimmt, 
vcraiitwortlich und liât daher dem- 
selben Rechenschaft abzulegcn.

Der Verkehr zwischcn der Ueiclis- 
Postsparbank und dem Publikum 
wird durch die ats Sammelstellen 
dienenden niederlandischen Postan- 
staltcn wahrgenommen.

Am 41. Dczember 1884 waren 214 
Postcomtoirc und 87!) Filial- und 
Hiilfs-Postanstalten zur Wahrnch- 
mung der mit don Fostsparkassen- 
dienste verkniipftcn Geschiifte er- 
machtigt.

Von diesen 1094 Sammelstellen 
waren im Laufe des Jalires 1884 
im Ganzen !)4, d. h. 8,7°/i> der Ge- 
sarnmtzahl, untliatig geblicben, in- 
dem sic weder Einlagen angenom- 
men, noch lUickzahlimgen von Spar- 
guthaben geleistet hatten. Untcrden 
1000 beim Sparkasscngeschiift thiitig 
geweseuen Anstalten nininit dus Post- 
comtoir in Amsterdam die ersfe Stelle 
ein, welches in Verbindung mitseinen 
0 Filialanstalten naliezu den fünften 
Tlieil der im Gcsammtumfange des 
Konigreichs eingcsammelten Spar- 
cinlagen angenommen liât. Als die 
nachstliedeutendsten Sammelstellen 
sind die Postanstalten im Uaag und 
in Rotterdam mit ihren Filialen zit 
erwahnen.

Am Schlussc des Jalires 1884 he- 
trug die Gesamintzahl der ausgc- 
gebenen Sparkasscnbiichcr (17,022, 
das Gcsammtguthalien der Sparer 
4,217,(K)7 Guldcn *), und der Durcli- 
schnittslmtrag cincs einzclncu Spar- 
guthabens 47 Guldcn 47 Cents. Am 
41. Dczember 1882 batte die Zabi 
(1er Sparkassenbiicher nur 40,2 42, 
das Gesammtguthabcn der Sparer 
2,018,077 Guldcn und der Durcli- 
scbnitlsbctrag cincs einzclnen Spar- 
guthabens 44 Guldcn 0(1 Cents be- 
tragen. Mithin ist die Zabi der 
Einlcgcr in die Postsparbank im 
Laufe cincs Jalires uni 2 1 ,080, die 
Siimme des Sparguthabens uni
1,108,040 Gulden und das durcli- 
schnittlichc Gutbabcn des Einzclnen

*) 1 Gulilen =  100 Cents 2 Fr. 10 O " .

7 members appoiuted by tbe King. 
Tliis Board occupics witli regard tu 
tbe Bank tbe position of a Superior 
Court of Accoimts to which tbe 
Director bas, tberefore, to report on 
tbe business transacted.

Tbe relations between tbe public 
and tbe Royal Post Utlice Savings 
Bank are carried on through tbe 
medium of sueli Royal Netberlands 
post-offices as are appoiuted to reçoive 
deposits, and make repayments.

On tbe 4 l8t of Decembcr 1884, 
214 post-offices, and 87!) brancb and 
auxiliary ollices were authorized to 
tnuisact Post Office Savings Bank 
business.

Of tliese 1093 postal establish
ments, 44 or 8,7 per cent, of tbe 
total nuinber remained inactive dur- 
ing tbe year 1884, liaving neitber 
received deposits nor made repay
ments. Among tbe 1000 establish
ments which took un active part in 
tbe Savings Bank business, tbe first 
place is held by tbe post-office <»f 
Amsterdam which, together witli its 
4 brancb-offices, received almost onc 
tiftb part of ail tbe deposits made 
throughout tbe Kingdom. Tlicn 
follow tbe post-offices in tbe Hague 
and Rotterdam witli their brandi 
establishments.

At tbe close of tbe year 1884, 
tbe numlier of accoimts opened 
ainounted to 07,922, tbe aggregate 
sum standing to tbe crédit of depo- 
sitors to 4,217,007 florins*) and tbe 
average amountiluetoeaeh depositor 
to 47 florins 47 cents. On tbe 41"* 
of Decembcr 1882 tbe number of 
accoimts was only 40,242, theamount 
standing to tbe crédit of depositors 
2,018,477 florins, and tbe average 
aniouiit duc to cach depositor 44 
llorins GG cents. Thus, tbe nuinber 
of depositors in tbe Post Office 
Savings Bank inereased in tbe 
course of a year by 21,080, the 
total amount 011 depositby 1,198,040

*} 1 florin =  100 cents =  1 fr. 10 ce*.
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sullat qu’on n’hésitera pas à quali- 
lier de satisfaisant.

Le nombre total des déposants à 
la Banque royale d’épargne, en 1883, 
il été de 210,091 avec un avoir de 
il. 2,884,478. Pendant cette même 
année, la Banque a effectué 37,515 
remboursements pour une somme to
tale de fi. 1,751,809. Par conséquent 
l avoir des déposants s’est accru, dans 
le courant de 1883, de fl. 1,132,001).

La Banque royale d’épargne fait 
ses plus fortes affaires dans les pro
vinces de la Hollande septentrionale 
et méridionale, qui renferment, il est 
vrai, les villes importantes d’Amster- 
ikun, Rotterdam et La Haye.

Sur 1000 habitants on compte, 
dans la Hollande septentrionale, 
22,s membres de la Banque royale 
d'épargne; on én compte 21,1 dans 
la Hollande méridionale; 2U,7 dans 
le Zélande; 17 dans le Brabant sep
tentrional et la province d’Utreclit;
11>,i> dans celle de Gueldre; 10,5 
diiiis le Limbourg; 12,3 dans l’Over- 
I ssel ; 0,5 dans la Frise ; 0,7 dans 
le Drente et seulement 5,1 dans la 
province de Grouingue, où la nou
velle institution rencontre encore le 
moins de sympathies.

Le 81 % des 210,0‘Jl dépôts ef
fectués eu 1883, consiste eu montants 
n’atteignant pas 10 florins; le 10% 
seulement représente les dépôts allant 
de 10 à 100 florins, et le 3 % les 
dépôts de lOo Horins et plus. 28,404 
dépôts, soit le 13,1 % de l’ensemble, 
ont été effectués au moyeu de 
timbres-poste. Ces chiffres prouvent 
assez que la Banque royale d’épargne 
postale reste fidèle au but qu’on s’est 
proposé en la créant, de recueillir 
les plus minimes épargnes dans le 
sein de la partie la plus pauvre de 
li population.

Kn 1883, les frais d’administration 
se sont élevés à H. 02,200, ce qui 
représente le 1,93 %  de l’épargne 
accumulée à la tin de l’exercice. 
L'année précédente, ces frais d'ad
ministration représentaient le 2,74 % 
de cette épargne.

Les frais d’administration com
prennent, outre les dépeuses pour

nm 3 Gulden 71 Cents gewachsen: 
ein Betriebsergebniss, welches nnr 
als cin günstiges bezeichnet werden 
kann.

Die Gesammtzahl der Einleger in 
die Reiehs-Postsparbank betrug im 
Jalire 1S83 210,091 mit einem Gcld- 
betrage von 2,884,478 Gulden. Rück- 
zahlungen liât die Bank in jenem 
Jalire 37,515 im Gesammtbetrage von 
1,751,809 Gulden geleistet. Mithin 
hat sich das Guthabcn der Sparer 
durch Eiulagen imLaufe eines Jahres 
um 1,132.009 Gulden vermehrt.

Die besten Gesclialte macht die 
Reicbs-Postsparbank in den Provin- 
zen Nord- und SLidholland, zu denen 
allerdings die bedeutenden Stiidte 
Amsterdam, Rotterdam und llang 
gehôren.

In Nordliolland sind von je 1000 
Einwohnern 22,8 Mitglieder der 
Reiehs-Postsparbank, in Südliolland
21,1, in Seeland 20,7, in Nord-Bra
bant und Utrecht je 17, iu Gclder- 
land 10,0, in Eimburg 10,5, iu Over- 
Yssel 12,3, in Friesland 9,5, in Drente 
0,7 und in Groningen, wo das In
téresse au der neuen Austalt uoch 
am geringsten ist, nnr 5,8.

Von den 210,091 im Jalire 1883 
gemacbten Einlagen sind 81% in 
Betrâgen unter lo Gulden bewirkt 
worden. Nur 10% bcwegten sicb 
in Summen von 10 bis 100 Gulden 
und nur 3 % steliten Summen von 
100 Gulden und itiehr dar. 28,404 
Einlagen — d. h. 13,1 %  der Ge
sammtzahl — wurden in Poslwerth- 
zeichen gemacht. Dicse Zifl'ern liefern 
den deutlichstcu Beweis dafiir, dass 
die Reiehs-Postsparbank den mit 
ihrer Griinduug erstrebten Zvveek 
der Einsammlung der klcinsten Spar- 
pfennige aus den Hiinden der unbe- 
mittelten Beviilkeruiigssehiohten gc- 
treulich iiinchalt.

Die Betriebskostcn des Instituts 
liaben sicli im Jalire 1883 auf 02,200 
Gulden, d. h. 1,93% des am Jahres- 
schlussc vorhandeiien Sparguthabens 
belaufen. Im Jalire zuvor betrugen 
die Betriebskostcn 2,74 % des Spar- 
gutliaheus.

Unter den Betriebskostcn befinden 
sich ausser den Ausgabeu für Eokal-

tlorins, and the average aniouiit 
standing to the crédit of eacli de- 
positor l»y 3 Horins 71 cents ; a resuit 
wliich cannot be looked upon as 
other tlian satisfactory.

The number of deposits paid in 
to the Royal Post Office Savings 
Bank in 1883 was 210,091 for a 
total amount of 2,884,478 Horins. 
In the course of the saine year the 
Bank effected 37,515 repayments 
amounting to 1,751,809 Horins iu the 
aggregate. Th us, tlie total amount 
duc to depositors was increased in 
onc year by itieans of new deposits 
by 1,132,009 Horins.

The best business was doue by 
the Royal Post Office Savings Bank 
in the provinces of Nortli and South 
Holland in wliich, it is truc, the 
important cities of Amsterdam. Rotter
dam, and the Hague arc situated.

In North Holland 22,8 in every 
1000 inhabitants are depositors in 
the Royal Post Office Savings Bank,
21,1 in South Holland, 20,7 in Zea- 
latid, 17 iu North Brabant and 
Utrecht, respectively, 10,0 iu Geldcr- 
land, 10,5 in Eimburg, 12,3 in 
Overyssel, 9,5 in Friesland, 0,7 in 
Drente, and only 5,8 in Groningen 
wherc the interest felt in the new 
institution is still very small.

Of flic 210,091 deposits paid in 
during 1883, 81 per cent, were made 
iu ainouiits below 10 Horins. Onlv 
10 per cent, consisted of auioiuits 
ranging hetween lo and loo florins, 
and but 3 per cent, represcnted 
sums of loo Horins and upwards. 
28,404 deposits, or 13,1 per cent, 
of the total minihcr, were inade in 
postage-stamps. Tliese figures niost 
clearly prove tliat the Royal Post 
Office Savings Batik steadily per
sévères in carrying ont the olijcct 
for wliich it was fntiuded, viz. the 
collection of the siiiallcst sums front 
the poorer classes ol the population.

The eost of the management of 
the institution ainouuted in 1883 to
02,200 Horins, tliis being 1,93 per 
cent, of the capital on deposit at 
the close of the year. In the preced- 
ing year these ex penses were 2,74
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loyers, inventaire, traitement tin per
sonnel «le la Manque royale d’épargne 
postale, frais de bureau, etc., aussi 
une somme consacrée aux jetons de 
présence payés aux membres du 
conseil de surveillance, ainsi qu'une 
indemnité, accordée par décret royal 
du 23 juin 1882, en faveur des fonc
tionnaires postaux chargés du service 
de la caisse d’épargne.

Cette indemnité a comporté, en 
1883, 11. 8,310. <13 cents, soit II. 1814 
33 cents de plus que l’année pré
cédente.

l’ar suite de l'entrée eu activité 
de la Banque royale d’épargne pos
tale, quelques caisses d’épargne par
ticulières crurent devoir cesser leurs 
opérations. C’est ainsi qu’en 1*83, 
cinq caisses d’épargne privées qu’a
vait administrées la Société d’utilité 
publique, furent supprimées ; ce sont 
les caisses d’épargne de Baarn, i 
Groede, Ilpendam, Kolliorn et Wurre-
ga. La caisse d’épargne scolaire de 
Papcndrecht cessa également de i 
fonctionner. D’autre part, on mani
festa, à Maestricht et dans diffé- 
rentes autres localités, l’intention de | 
liquider les institutions spéciales 1 
d'épargne (pii y existent. Tout cela j 
est, sans contredit, une conséquence i 
de la manière dont l'administration 1 
de la Banque royale d’épargne pos
tale a rempli sa tâche humanitaire.

On continua, en 1883, à faire 
le nécessaire pour mettre toujours 
plus la population au courant de 
l’organisation de la Banque royale | 
d’épargne postale ; on répandit en 
grand nombre, dans le public, des 
avis imprimés sur cartes, reprodui
sant les principales dispositions qui 
régissent la nouvelle institution ; on 
placarda, à des endroits bien appa- I 
rents, des plaques de métal au moyen 
desquelles on attirait l’attention sur 
la création de cette institution. On 
pensa, entre autres, qu’il serait bon 
de se servir des cantines dépendant 
des diverses casernes, pour répandre 
ces avis. En revanche, le Directeur 
générai de l'exploitation du chemin

miethe, Inventai’, Besoldung der 
Beamtcn der Reiehs-Postsparbank, 
Büreaukostenaufvvand etc. u. A. 
auch eine Siiinnic fur die don Mit- 
glicdcrn des Aufsichtsrathes gezalil- 
ten Prasenzgclder, sowie eine auf 
Grund des Koniglichen Dekrets vom
23. Juni 1882 bewilligte Entschadi- 
gung an die mit der Wahrnehmuug 
des Postsparkassendienstcs betrauten 
Postbeamten.

Diese Entschadigung liât sicli im 
Jahre 1883 auf 8310 Guide» (if* Cents,
d. s. 1814 Gulden 33 Cents mehr 
belauié», aïs im Vorjahre.

In Folgc der Wirksarnkeit der 
Reiehs-Postsparbank sahen sieh ein- 
zelne Privatsparanstalte» veranlasst, 
ilirc Thatigkeit einzustellen. So wur- 
den im Laufe des Jahres I8S3 fünf 
lTivatsparinstitute, die siimintiich 
unter der Verwaltung der « Gesell- 
scliaft /.uni allgcmeineu Nutzen » 
gestanden hatten, aufgchoben : nam- 
lich die Sparbankenzu Baarn,Groede, 
Ilpendam, Kolliorn und Warrega. 
Auch die Sehulsparkasse zu Papen- 
dreclit hortcauf zu bestehen. Ferner 
gab sicli in Maastricht und an ver- 
schiedenen anderen Ortcn das Be- 
strehen kund, mit der Auflosung der 
daselbst bestchendeu Sondcrspar- 
anstalten vor/.ugehen. Aile diese 
Massuahmcn stehen itnzweilclhaft in 
Verbindung mit der Art und Weisc, 
iu welcher sich die Verwaltung der 
Reiehs-Postsparbank ihrer segeus- 
reicheu Aufgabe entledigt.

Die Bemühungen, das Bestehen 
der Beichs-l'ostsparbank im Publi- 
ku in mehr und mehr hckannt werden 
zu lassen, wurden im Jahre 1883 
kraftig fortgcsetzt. Kartenformulare, 
welchedie wichtigsten Bcstimmungeu 
der neuen Anstalt cnthielten, wurden 
in grosser Zabi miter dem Publikum 
verhreitet; auch Metallplatten, auf 
wclchen das Bestehen der Anstalt 
angckiindigt ist, wurden an geeig- 
neten Orteil angesehlagen. Unter 
aiidcrn Orteil wurden auch die 
Kantiiicn verschicdencr Kaserucn znr 
Anhringung solcher Ankündigungcn 
fiir gecignct erachtet. Ein Gesuch 
um kostenfreie Anheftung von An- 
kiindigungen in deu Waggons dritter

per cent, of the amount due tu 
depositors.

Among the various items compos- 
ing the eost of administration, sucli 
as relit, furniture, salaries to the 
officiais of the Royal Post Office 
Savings Bank, office necessarics, etc. 
there is one for fees paid to the 
members of the Board of Control 
for taking part in the sittings of 
the saine, and one for additional 
compensations paid, by virtue of a 
royal dccree of the 23d of Juuc 18S2, 
to postal officcrs entrusted vvitli the 
transaction of Post Office Savings 
Bank business.

In 1883 these sums amounteil tu 
8310 florins (>3 cents, or to 1814 
florins 33 cents more than in the 
préviens year.

Owitig to the success of the Royal 
Post Office Savings Bank, sonie 
private Savings Banks were obligcil 
to close. Tlius, in the course of the 
year 1883, tive private Savings 
Banks, ail of them managed hy the 
« Company for Publie Usefulncss •, 
ceased operations, vis. tliosc at 
Baarn, Groede, Ilpendam, Kolliorn, 
and Warrega. The Scliool Savings 
Bank at Papendrecht likewise ceascd 
to exist. The private Savings Banks 
at Maastricht and various otlier 
places bave also annouuced their 
intention of closing. Ail these mea- 
sures are due, no doubt, to the 
manner in which the Administration 
of the Royal Post Office Savings 
Bank fulfils its beneficent mission.

The efforts to spread among tin- 
public the knowledge of the existence 
of the Royal Post Office Savings 
Bank were vigorously continucd in 
1883. Cards contaiuing the ehief 
régulations of the new institution 
were distrilmted in great numbers. 
and métal plates giving notice of 
the existeuce of the Bank were put 
up in suitablc places. The cantecn* 
of the various barraks were, among 
other places, selected for tliis mcans 
of publication. Au application tu
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de fer de l’Etat refusa de laisser 
afficher gratuitement ces avis dans 
>fs wagons de troisième classe.

Afin de sc procurer des locaux 
suffisants pour l’office central, dont 
le service prenait toujours plus d’ex
tension, la Direction ouvrit des négo
ciations avec la municipalité d'Am
sterdam, propriétaire du bâtiment 
i|u'occupc cette Direction sur le quai 
iln Stadhonder; ces négociations 
avaient pour objet d’obtenir l’agran
dissement du bâtiment par la cons
truction d’une annexe. Elles abou
tirent à faire décider cet agrandis
sement, et le bâtiment, ainsi con
venablement aménagé, doit être ter
miné jusqu'à la fin de l’année 1884.

Il convient enfin de rappeler aussi 
nue la Banque royale d’épargne 
postule u pris une importante déci- 
ffim, celle de nouer des relations inter
nationales avec le royaume voisin de 
la Belgique, dans le but de permettre 
le transfert des dépôts d’épargne 
d'un pays à l’autre. En vertu de 
r.irrangemcnt qui est intervenu le 
K septembre 18S:î, entre les Pays- 
lias et la Belgique, les propriétaires 
de livrets de dépôts de la Banque 
royale d’épargne postale ont la fa
culté, s’ils résident en Belgique, de 
Dire transférer tout ou partie de 
leur avoir à la caisse générale d'é
pargne et de retraite de Belgique. 
De même ils peuvent obtenir, en Bel
gique, des remboursements sur les 
livrets d'épargne néerlandais. D'un 
autre côté, les propriétaires de livrets 
de dépôts délivrés par la Caisse 
générale belge d’épargne et de re
traite, peuvent faire transférer leur 
avoir sur la Banque royale d’épargne 
postale des l’ays-Bas, ou effectuer, 
'lans les Pays-Bas, des retraits sur 
Durs livrets d’épargne belge. Aucun 
droit n’est prélevé de la part ni 
'l' l'une ni de l'autre des deux 
administrations pour cette manipu
lation.

Bu Banque royale d’épargne pos
tale des l’ays-Bas a public ces dispo
s i t i o ns  si avantageuses pour les lia- 
l"tants des deux pays, et les a fait 
annoncer dans les provinces de Lim- 
D'iirg, du Brabant septentrional et

Klassc der Staatshahnen wurdc in- 
dessen von dem Generaldirektor des 
Staatsbalinbetriebes abgelcbnt

Uni fiir den im Aufschwung be- 
griffenen Gesehaftsbetrieb der Cen- 
tralstelle angemessene Bitume zu 
erlangcn, wurden seitens der Direk- 
tion mit der Gemeinde Amsterdam, 
welcber das von der Direktiou be- 
nutzte Gebiiude auf dem Stattbalter- 
quai daselbst zu eigen gehort, Vcr- 
bandlungen angeknüpft behufs ciner 
Erweiterung dieses Gcbaudes durcit 
cinen Anbau. Diese Verbandlungen 
hatten den Erfolg, dass der Erwei- 
terungsbau bescblossen ward. Das 
entsprechend vergrosserte und zweek- 
miissiger eingericbtetc Gebiiude sollte 
bis zu Ende des Jaltres 1884 fertig- 
gestellt werden.

Scliliesslich verdient erwalint zu 
werden, dass die Reichs-Postspar- 
bank bereits den wichtigen Schritt 
unternommen liât, internationale Be- 
ziehungen mit dem Nachbarlande 
Bclgien bcliufs der Llebertraginig 
von Sparkassencinlagen von einem 
hatidc auf das andere anzukniipfeu. 
Durcit das ani ltî. Septcmber 18s:; 
zwisebeu Niederlaud und Bclgien 
abgesclilosscne Uebcreinkommen ist 
es nunmebr den Besitzern von Spar- 
kassenbiiebern der Reiclis-Postspar- 
bank gestattet, sofern sic sicli in 
Belgien aufbalten, ihr Gutbaben gain/, 
oder tbeilweise auf die bclgisclie 
Spar- und l'ensionskasse iibertragen 
zu lassen. Ebenso konnen sic auf 
niederlandisclic Sparkasseubiicber 
in Belgien Kiickzahlungen erlangcn. 
Lfmgckelirt konnen lnliaber von 
Einlagcbiicbern der belgisclien Spar- 
und Pensionskasse ilir Gutliabcn auf 
die niedcrlîindiselic Reichs-Postspar- 
bank iibertragen lassen, oder in 
Niederland auf ibre belgisclien 
Sparkasseubüclier Geltlcr aldudicn. 
Gebitbren werden fur diese Mani- 
pulationen seitens der beideti Ver- 
waltungen nielit erlmben.

Die niederlandisclic Rcichs-Post- 
spa rba nk bat die Besthnmungcn 
dieser fiir das J’ublikum beider 
Lânder vortbeilliuftcii Uebcrcinkunft 
durcit offentlicbe Ankiindiguug in 
den l’rovinzen Limburg, Nordlirabant

bave space for the notices assigned 
gratuitously i n tli e third class carnages 
of the State Railways was, however, 
refused by the Direetor General of 
that Department.

In order to obtain pretnises suffi- 
ciently spacious for carrying out the 
incretising business of the central 
office, negotiations were entered 
into by the Direction witli the 
communal authorities of the city of 
Amsterdam whicli are the owners of 
the building on the « Stadhouders- 
kade » (Governor’s Quay) wliicli is 
oecupied by the Direction, with a 
view tu liaviug the building enlarged. 
Tbese negotiations resulted in the 
decision to makc the desired addi
tions. The édifice, tlnis enlarged 
and improved, was to be reatly by 
tbe end of 1884.

In conclusion we may draw atten
tion to tbe fact that the Royal l’ost 
Office Savings Bank bas alrcady 
taken the important step of entering 
into international relations with the 
neighbouring Belgium for the pttr- 
posc of negotiating for the transfer 
of deposits front onc country tu tbe 
otlier. An arrangement wasconcluded 
on tbe U>Ul of Septcmbcr 188:> be- 
tween tbe Nctlierlands and Belgium, 
by wliielt tbe owners of Royal l’ost 
Office Savings Bank depositors’ 
books, staying in Belgium, arc 
enabled to obtain tbe transfer of 
the wliolc or part of tlicir deposits 
tu the Bclgian Savings and l’ensiun 
Bank. Similarly, tltey can effect 
withdrawals in Belgium un the groiutd 
of I)utch depositors’ books. On tbe 
otlier lutnd, owners of books of tbe 
Bclgian Savings and Pension Bank 
can bave tlicir deposits transferred 
tu the Netlieriands Royal Pust Offiec 
Savings Bank, or witlidraw their 
deposits in the Nctlierlands on pré
sentation of tlicir Bclgian depositors’ 
books. No charges are made for 
thèse transactions by tbe Postal 
Administrations of tbe twu countrics.

The provisions of tbis Convention, 
wliieli nffords advantages to the 
public of both countrics, were publisii-
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de la Zélande; cependant, jusqu'à 
la lin de 1883, ces mesures n'avaient 
pas eu encore beaucoup de succès, 
puisque, du 1er novembre an 61 dé
cembre, mois pendant lesquels les 
dispositions dont il s’agit furent en 
vigueur, il n’y eut qu'un seul trans
fert d’un avoir de la caisse d’é
pargne néerlandaise à la caisse 
d’épargne belge. Néanmoins on ne 
saurait douter que la possibilité de 
transférer les montants des dépôts 
d’un pays à l’autre, c’est-à-dire la 
validité que possède, en Belgique, 
le livret d’épargne néerlandais, et 
dans les Pays-Bas, le livret d’épargne 
belge, ne représente un avantage 
que les caisses d’épargne particu
lières ne sont pas à même de fournir 
à leurs déposants, et qui, par consé
quent, dès qu'il sera suffisamment 
connu et apprécié par le public, con
tribuera certainement à faire prendre 
en faveur la Banque royale d’épargne 
postale des Pays-Bas.

Loi sur 1rs (axes postales adoptée 
par la République du Honduras.

Le Président île la République du 
Honduras a promulgé, le 81 janvier 
1 ss.i, une loi postale (Lcy de Oorreos) 
qui renferme des dispositions nou
velles sur le service postal de cet 
Etat, et supprime tous les règlements 
de poste antérieurs ou en vigueur 
jusqu'à la date ci-dessus, en tant 
qu'ils ne sont pas d’accord avec 
la nouvelle loi. La nouvelle loi pos
tale hondurienne dépasse les limites 
dans lesquelles se renferment géné
ralement les lois postales européennes 
sur la matière, en ce sens qu’elle 
contient une foule de dispositions 
que les Administrations de l'Europe 
tranchent par la réglementation ou 
par voie administrative. A ce point de 
vue déjà l’étude de la loi en question 
permet, par elle-même, de se rendre 
compte de l’organisation du service

und Seeland zur allgemeinen Kennt- 
niss gebracht, bis zum Schlusse des 
Jah res 1883 allerdings mit geringem 
Erfolge, indem vom 1. November ab 
bis zum 31. Dezember, wàhrend 
welclier Monate die neuen Bestim- 
mungeu Geltung hatten, nur eine 
einzige Uebertragung eines Spar- 
guthabens von der niederlândischen 
auf die belgische Sparkasse stattfand. 
Immerhin wird nicht bezweifelt wer- 
den dürfen, dass in der Uebertrag- 
barkeit der Sparbetrâge von einem 
Lande auf das andere bezvv. in der 
Geltung, welche das niederlandische 
Sparkassenbueb in Belgien, das bel
gische in Niederland bat, cin Vorzug 
begründet liegt, welchen die privaten 
Sparinstitute ihren Interesseuten niebt 
zu bieten vermiigen und der daher 
— sofern er im Publikum erst ge- 
horig erkannt und gewiirdigt ist — 
gewiss dazn beitragen wird, die 
niederlandische Reichs-Postsparbank 
beliebt zu maclien.

Ras roslgêsclz (1er Republik 
Honduras.

Der Priisident der Repuldik Hon
duras bat unter dem 31. Januar 1888 
cin Postgesotz (Ley de Corrcosj 
vcroffentlieht, welebes neuc Bestiin- 
mungen liber das Postwescn des 
Freistaates entbiilt und die sammt- 
licben vorhandenen àlteren Postvor- 
scliriften, soweit sic mit den neuen I
im Widcrspruch stehen, beseitigt. j 
Das neuc liondurcnisclie Postgesetz | 
geht iiber den Ralimcn, in welchem , 
die Postgesetzgebung der europii- 
iseben Staaten sicb zu bevvegen 
pflegt, insofern weit hinaus, als das- 
selbc eine grosse Anzahl von Be- i 
stimmungen cntliàlt, die bei den [ 
europiiisclicn Postverwaltungen durch 
Reglement bezw. imVerwaltungswege 
geordnet werden. Mit Rücksicbt 
hieranf gewalirt das Studium des 
Gesetzes allein sebon einen Einblick

ed by the Netherlands Royal Post 
Office Savings Bank in the provinces 
of Limburg, North Brabant, and 
Zealand. Up to the end of the year 
1883, this publication had but an 
insigniticant resuit, as from the lsl 
of November till the 31et of December, 
during which period the new pro
visions were in force, only one 
transfer of a deposit was made from 
the Netherlands to the Belgian Sav- 
ings Bank. There is no doubt, 
however, that the possibility of 
transferring deposits from one country 
to the other, or in other words, the 
fact that the Netherlands deposit 
books are valid in Belgium, and 
vice versa, constitutes an advantage 
wliicli Private Savings Banks are 
unable to afford to their customers, 
and which—provided that it is fullv 
rccognized and appreciated by the 
public,—is sure to contribute to the 
popularity of the Royal Netherlands 
Post Office Savings Bank.

The postal law or the Rrpuhlir 
or Honduras.

Ou the 31st of January 18S3, tlie 
President of the Republie ofHonduras 
promulgated a * Postal Law» (Lnj 
de Correos), which eontains new 
provisions conccrning the postal 
service of the Republie, and abrogates 
ail the existing postal régulations 
in so far as they are in contradic
tion with the new oncs. The new 
Honduras postal law goes far beyoml 
the limits with in which tlie European 
postal laws are eontined, inasmucli 
as it eontains a grcat number uf 
provisions which in Enropean Post. 
Offices are laid down in the Régula
tions, that is to say, are dealt with 
by the Administration. For this 
reasou it is possible by tlie study 
of tliis law alone, to obtain su eh an 
insight into the wholc working ni 
the Honduras postal service, as could
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postal dans le Honduras, organisa
tion qu’à son défaut, on ne pour
rait connaître qu’en s’imposant la 
peine d e ‘recueillir une foule de dis
positions de détail.

Î e service postal de l’Etat du 
Honduras forme une branche d’ad
ministration relevant du Ministère 
île l’intérieur (Ministerio de Foinento).

Le privilège de la poste consiste 
dans le transport exclusif des lettres 
fennecs, qui lui est entièrement 
réservé à quelques exceptions près. 
Outre les lettres, ce transport em
brasse également les autres objets, 
>nns que, cependant, ceux-ci appar
tiennent à la régale des postes.

Sont exclus de cette régale:
1“ le transport des lettres locales; |
2° le transport des lettres expé- | 

(liées par messagers exprès, si ces 
messagers ne sont pas au service 
de plus de deux expéditeurs;

:i° le transport des lettres origi
naires de localités dépourvues de 
Imreuu de poste;

4° les lettres sur lesquelles le port 
intégral à payer pour le transport 
par la poste, a été acquitté par l'ex
péditeur au moyen de timbres-poste 
■lit Honduras; ces timbres-poste doi
vent être oblitérés, et à cet effet on 
écrit dessus la date de l’expédition. (

Le privilège de la poste ne com
prend pas non plus les lettres ou
vertes.

L'Administration des postes du 
Honduras se considère comme la 
gardienne des correspondances con
fiées à ses bureaux, et, sauf les cas 
de force majeure, garantit l’inviola
bilité de ces lettres.

.Iiisqu'à ce qu’un envoi ait été
0 mis à son destinataire, elle ne se 
innsidêrc comme liée par contrat 
que vis-à-vis de l’expéditeur; envi
sage ce dernier comme le seul pro
priétaire de l'objet remis à la poste,

moyennant l'accomplissement de
1 ' rtaines formalités, autorise la res-

in den gesammten Organisions des 
bondurenischen Post.wesens, der sonst 
nur dureh niiilievolle Zusammenstel- 
lung zahlreicber Einzelbestinunnngen 
gewonnpn werden konnte.

I)as l’ostwesen des Freistaates 
Honduras bildet einen der dem 
Ministcrimn des Intiern (Ministerio de 
fomento) zugetheilten Verwaltungs- 
zweige.

Das Privilcgium der Post besteht 
in der Bcfordening der verschlosse- 
nen Bricfe, die ilir mit geringfîigigen 
Panscliraiikungen allein zustelit. 
Neben der Bricfbeforderung befasst 
sicli die liondurenische Post noeli 
mit der Befünlerung anderer Gegen- 
stiinde, oline indessen ein Ausnalime- 
reclit auf dieselbe zu besitzen.

Ausgescblossen von dem Privilc- 
giunt der Post sind :

1. Ortsbriefe;
2. Briefe, die dureh expressen 

Boten befîirdert werden, sofern der 
Bote von nicht melir als zwei Ab- 
sendern benutzt wird;

3. Briefe, die ans Orten herstam- 
meii, an welclien sicli eine Postanstalt 
niebt befindet;

4. Briefe, auf welclien das voile 
Porto, das bei Versendung dureh die 
Post zu cntricliten wiire, vom Ab- l 
sender dureh hondurenisebe l’ost- 
wertlizeicben entriclitet ist; Ictztcre 
sind dureh bandscliriftliclie Angabc 
des Tages der Abscnditng zu cnt- 
wertlicn.

Auf otlénc Briefe crstreckt sich 
das l’rivilegium der Post nicht.

Die Postverwaltung des Freistaates 
Honduras betrachtet sieli als die 
Hiiterin der ibren Anstalten an- 
vcrtraiitcn Korrespondenz mid über- 
ninimt. die l’aile holicrcr Gcwalt 
aiisgenommen, die voile Garantie 
fiir die Unverletzliclikeit. dersclbcn. 
Sic tritt, so lange einc Senduiig dem 
Empfanger niebt behàndigt ist, nur 
zu dem Absendcr in ein Vertrags- 
verhaltniss, sielit diesen als den 
alleinigcn Eigeiithiinier des der l’ost 
iibergebenen Gegenstandcs an und j 
gestattet mitliin nacli vorgiingiger 
Erfiillung gewisser Fürmlicbkeitcn 
die Kitckgabc einer dem Empfanger ,

not otberwisc bc gained without. 
a wcarisome putting togetber of 
nuinerous separate provisions, etc.

The postal service of tlie Republie 
of Honduras forms onc of the depart- 
meuts of the Ministry of the Interior 
fMinisterio de Fomento).

The postal privilège eonsists, with 
a few restrictions, in the conveyance 
of closed letters. Besidcs the trans
mission of letters, the l’ost of Hon
duras also undertakes tliat of otlier 
articles, without, however, liaving 
the monopoly of the same.

The postal privilège dues not 
extend to the conveyance of the 
following articles:—

1. —local letters;
2. —letters forwarded by express 

messenger, as long as tliis messenger 
is not employed by more than two 
senders;

3. —letters cinanating froin places 
without post-offices ;

4. —letters prepàid by the sender 
by menus of Honduras postage-stamps 
witli tlie full amoiuit of postage wliieli 
wnuld bave been cbarged liad tlicy 
been conveyed by l’ost. Tlicsc 
postage-stamps bave tu be ohliteratcd 
by tlie written indication of tlie day 
of despateli.

'l’Iie postal privilège dues mit in- 
cliule open letters.

'l’Iie Postal Administration of tlie 
Republie of Honduras considcrs 
itself as tlie custodian of tlie cor- 
respomlence ontriistcd to its offices, 
and, with the exception of tlie cases 
of force majeure, fully guarnntccs 
tlie inviolability of the sanie. As 
long as au article lias not been 
delivered to tlie uddressco, tlie Post 
Office looks upon itself as acting 
under a contract concludcd with the 
sender only; it considers tlie sender 
as the sole owner of tlie article 
entrustcdtotlie Post,and conseqiuiitly 
allows a postal article not yot de
livered to the addressee to be returned
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titution, à son expéditeur, de tout 
envoi qui n’a pas été délivré à son 
destinataire.

En ee qui concerne les objets à 
expédier, le service des postes du 
Honduras se divise en deux bran
dies ; le service intérieur, comprenant 
le transport des lettres échangées 
dans les limites du territoire hon
durien, ainsi qu'avec les républiques 
voisines de l’Amérique centrale vis- 
à-vis desquelles le Honduras est lié 
par des conventions postales parti
culières, et le service extérieur ou 
international, qui comprend les 
échanges postaux réciproques du 
Honduras avec les autres pays.

A la tète des postes du Honduras 
se trouve placé le Directeur général 
des postes, nommé par le Président 
de la lîépublique. Comme chef de 
l'Administration; le Directeur général 
des postes est chargé de veiller à 
la marche régulière du service pos
tal hondurien, de proposer au Gou
vernement les mesures nécessaires 
pour développer le service, aussi 
bien que de pourvoir à l'exécution 
des mesures qui ont été décidées, 
l'otir être à même de prévenir et 
de punir les négligences et les abus 
que pourraient commettre scs sub
ordonnés, le Directeur général des 
postes a le droit d'infliger des amen
des jusqu'au montant de cinquante 
pesos*». Le Directeur général doit 
taire rapport au Ministre de l'inté
rieur en ce qui concerne les amendes 
excédant dix pesos. Les fautes de 
service passibles du code pénal 
font aussi l'objet d'un rapport, que 
le Directeur général adresse au Mi
nistre en lui faisant ses propositions 
relativement à la révocation des 
fonctionnaires coupables.

Le Directeur général des postes 
constitue, avec le secrétaire de la 
Direction générale des postes, l’au
torité chargée de contrôler le ser
vice postal hondurien, de reviser et 
d'arrêter tous les comptes des ad
ministrateurs postaux.

*) 1 peso —: frs. ô, 10 environ.

nicht behandigten Sendung an den I 
Aufgcber. I

In Bezug auf die Art der Versen- 
dungsgegenstande wird der Dienst 
der hondurcnischen Post in z^ei 
Thcile geschicden : in den inneren 
Dienst, der den Briefverkehr inner- 
lialb der Grenzen des Staates Hon
duras, sowie den Wechsclverkehr 
mit den benachbarten Kepubliken 
Mittelamcrikas, mit welchen bcson- 
dere Postvertrage bestehen, in sich 
begreift, und in den ausseren oder 
internationalcn Dienst, welcher die 
postalischcu Wechselbcziehungen 
zwischen Honduras und den iibrigen 
Liindern der Erde unifasst.

An der Spitze des hondurcnischen 
Postwesens steht ein General-Post- 
direktor, der vom Priisidenten der 
Rcpublik eruannt wird. Als oberster 
Chef der Postvcnvaltung liât der 
Gcneral-l’ostdirektor die Pflicht, 
dariiber zu waehen, dass lier Post- 
betrieb des Frcistaates jederzeit mit 
Kegclmassigkeit und oh ne Unter- 
brechung von Stntteu gelie, sowie 
der Staatsregiernng die zur Hebung 
des Postwesens erfordcrlichen Mass- 
regcln vorzuschlagen, bezw. die ge- 
nehmigtcnVerbesscrungendesDicnst- 
betriebes in’s Werk zu setzen. Uni 
etwaigen Nachlassigkeiten und Aus- 
schreitungen seincr Untergelicnen 
nachdriieklich entgegentreten zu kon- 
nen, liât der General-Postdirektor 
das Redit, Geblstrafen bis zur Hi'ilie 
von ôd Pesos*) zu verliiiiigen. Von 
der Festsetzung von Geldstrafen, 
die Viber lo Pesos hinausgehen, ist 
dem Minister des Iniicrn seitens des 
Gcneral-Postdirektors Anzeige zu 
erstatten. Komuien Dienstvergelicn 
vor, die miter das Strafgesetz fallen, 
so liât der General - Postdirektor 
ilem Minister Rendit zu erstatten 
und darin zugleich die erfordcrlichen 
Antrage wegen Kntlassung der sdiul- 
diger. Heamtcn zu stellen.

Der General-Postdirektor bildet in 
Gemcinschaft mit dem ersten Sekre- 
tiir der General-Postdirektiou die 
Revisionsbcliorde fur das Postwcscn 
des Freistaates, von weldier sammt-

*) 1 Peso — circa 5 Fr. 10 O".

to the sender, on condition that 
certain formalities are fulfilled.

The service of the Honduras Post 
is divided into two branches accord- 
ing to the nature of the postal articles, 
viz. into the domestic service, whicli 
comprises the exchange of mail 
matter within the frontiers of the 
State of Honduras, as well as that 
with the neighbouring Central 
American Republics with whidi 
spécial postal treaties are in force; 
and into the international service, 
wliicli comprises the postal exchange 
between Honduras and the reinaiuing 
countries of the world.

The head of the Honduras postal 
service is the Director General of 
Posts who is nominated by the Presi
dent of the Republic. It is the duty 
of the Director General of Posts, 
in bis capacity as higliest fuuctioiiarv 
of the Postal Administration, to sec 
that the postal service of the Republic 
is always earried on with regularity 
and without interruption, to propose 
toGovernmentthemeasuresneeessrirv 
for the improvement of the service, 
and to earry ont the improvemeiits 
voted by Government. In order to 
put an effectuai stop to any négligence 
or abuse ol' autliority on the part 
of bis subordinates, the Director 
General is empowered to impose 
fines not exceeding the ’amount of 
r.t) pesos*). When fines exceeding lu 
pesos in amoiint arc imposed by the 
Director General lie lias to bring 
tliis fact to the notice of the Minister 
of the Interior. In case of misdemean- 
ours falling under the provisions 
of the penal code, the Director Ge
neral lias to senti in to the Minister 
a report on the subject, in wliieli 
the neeessary proposais for the 
removal of the otfending ofbcer are 
to be made.

The Director General, and the tirs* 
Secretary of the General Postal 
Direction, form the court of accounts 
for the postal service of the Republie,

*) 1 peso is worth about fr. 5. 10.
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Les subordonnés immédiats du 
Directeur général des postes sont | 
les administrateurs postaux de dé- i 
|i;u tements ou de districts, qui sont 
nommés également par le Président 
de la République, soit sur la propo
sition du Directeur général des postes, 
soit sans l’intervention de celui-ci. 
Los administrateurs de départements 
ou de districts sont à la tête de 
l'office de poste du clief-lieu de dé
partement ou de district., en même 
temps qu’ils sont les organes aux
quels incombe la surveillance du 
service postal dans leur rayon. A 
ce titre ils ont sous leurs ordres 
tous les fonctionnaires postaux du 
département ou du district, auxquels 
ils peuvent infliger des amendes disci
plinaires jusqu’au maximum de U) 
pesos. Les administrateurs de dépar
tements ou de districts sont tenus 
de faire rapport au Directeur géné
ral des postes, pour toute amende 
excédant le montant de 2 pesos. Ils 
ont aussi la faculté d’infliger, aux 
courriers de poste et aux facteurs, 
d’autres pénalités prévues par la 
Constitution et les lois du pays,
p. ex la prison; pour l’application 
de cette peine les administrateurs 
de départements sont autorisés à 
requérir, au besoin, le concours des 
autorités judiciaires.

Les administrateurs départemen
taux ou de districts ont le droit 
d’accorder, à leurs subordonnés, des 
congés jusqu'à un maximum de quinze 
jours.

Les administrateurs des offices de 
poste auxiliaires forment une autre 
classe de fonctionnaires des postes 
honduriennes. Ces agents ont pour 
supérieurs immédiats les administra
teurs départementaux ou de districts. 
Lu raison du peu d’importance de 
leurs fonctions, ils sont nommés, 
mm pur le Président de la lîcpu- 
Idique, mais par le Directeur général 
des postes, qui, s’il le juge conve
nable, peut à cet égard se confor
mer aux propositions des adminis
trateurs de départements et. de dis
tricts.

Les gerants des offices de poste 
auxiliaires ont sous leurs ordres les

liclie Abrechmuigen (1er Postanstaltcn 
gepriift und festgestellt werden.

Die naebsten Uutergebcnen des 
General-Postdirektors sind die De
partements- bezw. Distrikts-Postver- 
walter, deren Ernennung gleicbfalls 
vom Prasidenten der Republik, ent- 
weder auf Vorscldag des General- 
Postdirektors o(1er aucli olme Ein- 
forderung eines Bolchcn,bewirkt\vird. 
Die Departements be/.w. Distrikts- 
Postverwalter sind Vorstelier der 
Postiirnter in den Hauptstadten der 
Departements be/.w. Distrikte und 
zugleieh die Aufsichtsorgane fur den 
Postbetrieb in dem ihnen zugewie- 
senen Bezirkc. In dieser Eigenseliaft 
sind sic Vorgcsetzte aller Postbeamten 
des Departements bezw Distrikts 
und kilnnen Disziplinarstrafcn bis 
zu H) Pesos verhaugeu. Von der 
Festsctzung von Gcldstrafen liber 
den Betrag von 2 Pesos liinaus 
liaben die Departements-Postver- 
walter dem Gcneral-Postdirektor 
Anzcige zu maehen. Gegen die l'ost- 
kuriere und Brieftriiger sind aucli 
noch weitere mit der Verfassung 
und den Laudcsgcsetzeu vereinbare 
Strate», z. li. Gefangnissstral’en, zu- 
liissig, belmfs deren Vollstreekung 
die Departemcnts-Postverwaltcr nî>- 
tliigenfalls die lliilfe der Gericlits- 
beliorden iu Anspruch zu nelimen 
liaben.

Den Departements- bezw. Distrikts- 
Postverwaltcrn stelit dus Redit zu, 
ilireii Untergelienen bis zu lô Tagen 
Urlauli z il ertlieilcn.

Einc weitere K lasse der liondu- 
rciiiseben Postlieamteu liildeu die 
Vcrwaltcr der Hülfs-Postanstalten, 
welcbe in dem Departemeiits-Post- 
verwalter iliren naebsten Dienstvor- 
gesetzten zu erblieken liaben. Dire 
Ernennung gelit, cutspreclieud der 
geringeren Bedeutnng ilires Amtes, 
nielit vom Prasidenten der Republik, 
sondern vom General-Postdirektor 
aus, der liicrbci uacli Lmstanden 
die Vorscldage der Departeinents- 
Postverwalter in Bctraelit ziebt.

Die Verwalter der lliilfs-Postan- 
stalten sind Vorgcsetzte der ilincn 
zugewiescncn Postknrierc und Bricf- 
trager, gegen welclie sic Gcldstrafen

by wliicb ail accmmts of tlic post
offices are audited and adjusted.

The officers next in rank to the 
Dircctor General of Posta are the 
départaient, and the district adniinis- 
trators wlio are likewise appoiutcd 
by the President of the Republic 
eitlier on the proposai of the Direetor 
General, or without tbe latter’s ltav- 
ing been reiiuested to send in sueb 
a proposai. The départaient and the 
district administrators are the beads 
of the post-offices in the cliief towns 
of tlie départments or the districts, 
and, at tbe sanie time, tbe agents 
for the superintendence of the postal 
service in the districts allotted to 
theni. In tliis capacity tliey are the 
superiors of ail the postal employés 
of tlie departments or the districts, 
and bave the power to inflict Unes 
np to the amount of 10 pesos. Wlicn 
fines exceeding the amount of 2 pesos 
are iniposed, the départaient adminis- 
trators liave to report the cases to 
tlie Direetor General. Tliey are 
furtlier empowered to impose upon 
tbe postal conriers and tlie letter- 

i carriers otlier piiuislimeuts allowcd 
| by tlie constitution and tlie laws of 
| tlie land, sucli as imprisonrnent, Ibr 

instance, to enforee wliicb tlie départ- 
I ment administrators arc, ifnecessury,
I to call in tlie assistance of the courts 

of justice.
Tlie départaient or the district 

administrators are cntitlcd tu grant 
to tbeir subordinates leave of ab
sence for a period mit exceeding 
là days.

A furtlier class of Honduras postal 
employés is formed by the adininis- 
trators of sub-officcs who liave t.o 
eonsi der tlie départaient adiuinistrator 
as tlieir immédiate sunerior. Owing 
to tlie small ini|iortanee of tlieir 
offices, tliey arc appoiutcd mit by 
tlie President of tlie Republie, but 
bv tlie Direetor General of Posts.7
wlio takes or not tlie proposais of 
tlie ilcpartment administrators into 
considération, as tlie case mny be.

Tlie administrators of sub-offiees 
are tlie superiors of tlie postal 

j conriers and tlie letter-carriers as- 
i signed to tlicin, and on wliom tliey



commis de poste et les facteurs 
relevant de leur office, auxquels 
ils peuvent infliger des amendes 
jusqu'au maximum de 2 pesos dans 
chaque cas particulier, ou la prison 
pour un temps proportionné à l’a
mende encourue.

On comprend sous le titre d’agents 
de poste les personnes auxquelles 
l’Administration des postes du Hon
duras a confié le soin de ses inté
rêts à l'étranger. Leur principale 
tâche consiste à veiller au lion 
acheminement et à l'expédition ré
gulière des dépêches de lettres des
tinées au Honduras ou originaires de 
ce pays. En ce moment, l'Adminis
tration des postes du Honduras 
n'entretient d’agents de ce genre 
qu'à l’auama, par la raison que la 
majeure partie des correspondances 
postales que le république du Hon
duras échange avec l’étranger tran
sitent par cette place.

Les bureaux et offices de poste 
de l’Etat, au nombre de 27 actuel
lement, sont dénommés et classés 
d’après les diverses catégories de 
fonctionnaires (pic nous venons d’in
diquer: les bureaux de poste des 
chefs-lieux de départements, portent 
la dénomination de bureaux de poste 
départementaux ; ceux des chefs-lieux 
de districts, la dénomination de bu
reaux de poste de districts; enfin 
les offices «le poste des petites lo
calités, sont connus sous le nom 
d’offiees de poste auxiliaires. Les 
deux premières catégories de ces 
bureaux sont placées sous la sur
veillance immédiate de la Direction 
générale des postes, taudis que la 
dernière relève des bureaux de poste 
départemeuta ux.

Il est de règle que tous les bu
reaux et offices de poste restent ou
verts au public au moins pendant 
deux heures de suite, le jour de dé
part ou d'arrivée des courriers, sans 
préjudice des autres dispositions qui 
pourraient être ordonnés à cet égard.

En ce qui concerne les articles fai
sant l’objet «les expéditions postales, 
la poste hondurienne les subdivise en 
deux classes: Les lettres, cartes pos
tales, papiers d'affaires, imprimés et

bis zU 2 Pesos im Einzclfallc oder 
«liesen cntspreehende Gefangniss- 
strafen verhiingen kënnen.

Unter Postagenten werden solehe 
Personcn verstanden, denen die Post- 
verwaltung des Frcistaates Honduras 
die Ueberwacbung ihrer Intéresse» 
im Auslnnde anvertraut llire Haupt- 
aufgabe bestcht darin, die richtige 
Lcitung und beforderung der t'iir 
Honduras bestinnuten odervon diesem 
L.aude ahgesandten liricfbeutcl im 
Auge zu behalten. Einstweilen unter- 
biilt die Imndurenische Postvcrvval- 
tung einen solehen Postagenten nur 
in der Stadt Panama in Riicksicht 
darauf, dass nber «liesen llafenplatz 
der weitaus griisste Theil der brief- 
schaften zwischen dent Freistaate und 
dem Anslande beforderung findet.

Im Einklange mit der vorcriirterten 
Eintheilung der Heamtcn in ver- 
schicdene Klnsscn sind aucli die 
Postanstaltcn «les Freistaates — z. Z. 
27 an der Zabi — benannt und cin- 
getheilt. Es giebt Postamter an den 
Ilauptorten der l>e|iarteinents — 
Departements-Postâmter —, Post
amter an deu Ilauptorten «lerDistriktc 
— Distrikts-Postiimter — und cndlich 
die Postanstaltcn an den klcincrcn 
Orteil, «lurclnveg MU Ifs-Postanstaltcn 
benannt. Die bci«len ersteren Gat- 
tungensind «1er General-Post«lirektion 
unmittelbar uutcrstcllt, wabrend die 
let/.teren den hetretfenden Departe
ments - Postiimtern untcrge««rdnet 
sind.

Als Regel gilt, dasssammtlicbePost- 
anstalten an denjenigen 'l'agen, an 
wclehcn Poste» ankominen oder ab- 
geben, mindestens 2 Stundeii fur «las 
Puhlikum gct'irt'uet bleibeti unisse», 
uubcschadet. etwaiger weitergeben- 
«len Aiioninungcn.

lu bezng auf die Vcrscndungs- 
gegenstande untersebeidet die hon- 
durenisehc Post seebs versebic«lene 
Gattungen: llriefe, Postkarten, Gc- 
sebaftspapierc, Drueksaclien, Mustcr- 
scndnngen und Packercisendungen 
(enconihndasj. Die letztore» ver- 

| diencu als einc eigenartige Einricb- 
tung bcsoiulere Erwabnung. Als 

I Piickereisemlungen küuncn «1er hon- 
| dureniseben Post aile Artcn von

may impose fines up ti* 2 pesos 
eacb, or tbe corresponding ternis 
of iinprisonmeut.

Postal agents are tbose officcrs 
wboni the Postal Administration «d 
tbe Republic of Htmduras lias en- 
trusted \vith vvatebingover its interests 
abroad. Tbeir cliicf duty is to sec 
thnt the mail-bags intcmled for, or 
despatebed from, Honduras, are 
transmitted by the rigbt route, and 
are properly convcyed. For tbe pré
sent tbe Postal Administration t>f 
Honduras onlv maintains an agent 
of tliis kind at Panama, on accouut 
of the tact that tbe greater part of 
tbe mails exehanged between tbe 
Republic and forcign countries is 
convcyed ria tbat port.

The post-offices of the Republic 
—27 in n uni ber— are classified and 
denominnted in accordance witli tbe 
above-described classification of tbe 
employés. There are post-offices in 
tbe cbief-towus of tbe departments 
—tbe department offices—, post- 
offices at tbe cliief places of tbe ilis- 
tricts—tbe district offices—, and. 
lastly, post-offices at tbe smallcr 
places—ail of whicli are sub-officcs. 
Tbe two first classes areiinmediately 
subonlinate to tbe General Postal 
Direction, wliile tbe latter arc under 
the control of the respective «lepart- 
ment offices.

Tbe rulc is tbat ail offices must, 
on tbe days on whieh mails are 
receivcd «>r despatebed, be open to 
tbe public for two Imurs at least. Tliis 
time may, however, be extemlcil.

As concerns tbe postal articles, 
tliey are divided, in tbe Honduras 
postal service, into six different kinds, 

' viz. letters, post-eards, commercial 
papers, printeil niatter, patterns and 
samples of merchandize, and parcels 
' ennowiemlaxj. Tbe parcel service is 
of so pcculinr a nature tbat it«lescrvcs 
spécial mention. Articles of every 
kind, as long as tliey arc not in 
tbe category of objecta excluded 
from transmission, sucb as liipiids,



échantillons, d'une part, et les pa- 
«Iucts (encomiendas) d’autre part, 
i Online ceux-ci forment une catégorie 
d'envois d’une nature toute particu
lière, ils méritent que nous nous y 
arrêtions un moment. On peut con
signer comme paquets (encomiendas), 
aux postes du Honduras, toute es
pèce d’objets dont le transport n’est 
pas interdit, par conséquent les en
vois qui ne se composent ni de 
liquides, uide matières inflammables, 
etc. Le poids maximum d’un paquet 
est fixé à 5 kg. ; ces envois ne sont 
admis que s’ils ne dépassent pas 
o; cm. en longueur, 33 cm. en lar
geur et lit cm. en épaisseur. Leur 
emballage doit être tel qu’il soit pos
sible de vérifier facilement la nature 
du contenu. Il est interdit d’y insérer 
des communications manuscrites. Le 
port s’acquitte au moment de la con
signation ; il est, par livre hondu
rienne soit 450 grammes, de 3 cen- 
tavos jusqu’à 5 milles, de 5 centavos 
jusqu'à 10 milles, de 15 centavos 
jusqu’à 20 milles, de 25 centavos 
jusqu’à 35 milles, et de 40 centavos 
pour toute distance au delà de 35 
milles. Ces paquets ne sont expédiés 
que dans le service intérieur du Hon
duras ou dans l'échange avec les 
autres républiques de l'Amérique 
centrale

Les « encomiendas » constituent 
donc un service de messagerie offrant 
une grande analogie avec la caté
gorie d’envois connue, aux Etats- 
Unis d'Amérique, sous le nom de 

foiirth class matter ».
Tous les objets postaux échangés 

dans l'intérieur de la République du 
Honduras sont soumis à l'affranchis
sement obligatoire. Sont expédiées en 
franchise de port toutes les lettres 
des autorités (cartas oiicialcsj, des 
qu’elles portent le sceau ou timbre 
de l’autorité expéditrice ou, en son 
absence, la désignation de cette au
torité ; sont aussi expédiées eu fran
chise de port les lettres des fonc
tionnaires ou magistrats auxquels la 
loi assure cette franchise, tels que: 
le Président de la République, les 
Ministres d'Etat, le Président, et 
les secrétaires du Congres, le Pré-
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Gegenstandcn iibergeben werden, 
soweit deren Beforderung nicht etwa 
verboten ist, was z. B. auf Fliissig- 
keiten, entzündliclie Stoffe etc. zu- 
trifl't. Das Meistgewicht der Pâckerei- 
sendungen betràgt 5 Kg. Sie dürfen 
in der Lange 5(i, in der Brcite 33 
uud in der Dicke lb Cm. nicht iiber- 
sebreiten. Die Verpackung muss so 
beschatîen sein, dass der lxilm.lt leielit 
nachgeprüft werden kann. Sclirift- 
liclie Mittlieilungen dürfen die Sen- 
dungen nicht entlialten. Das Porto, 
welches bei der Eitilieferung zu ent- 
ricliten ist, betnigt Für jedes lionclu- 
renische Pfund einer Sendung —
d. s. 450 Granmt — auf 5 Meilen 
3 Centavos, auf 10 Meilen 5 Centavos, 
auf 20 Meilen 15 Centavos, auf 35 
Meilen 25 Centavos, für Entfernungen 
von mehr als 35 Meilen 40 Centavos. 
Packercisendungen sind nur im 
inneren Verkchr des Staatcs Hon
duras und im Weehselverkclir mit 
den mittelamerikanischen Republiken 
zulassig.

Die « encomiendas » stellcu liier- 
nacb eine Piickereipost dar, welclie 
mit der in den Vereinigtcn Staaten 
von Nordamerika bestelienden Ver
se ndungsgelcgenlieit der *fourtk class 
matter » grosse Aelinlichkeit bat

Für siiinmtliche Postsendimgcn 1 
besteht im inneren Yerkelir des i 
Staates Honduras Frauktrungszwang. 
Portofrei werden befordert aile iinit- 
lichcn liriefc der Behorden ‘'carias 
oficialcsj. snfern sic entweder mit 
dem Siegel bezw. Stempel der ab- 
semlcmlcn Beborde oder in Erman- 
gclung oines solcbcn mit der Firma 
dcrsclbcn verseben sind, und feruer 

i die Briefe derjenigeu Beamten und 
| Würdcntragcr, denen gosotzlicb 
' Portofreibeit zngestandeu ist. Diese 

Bonmten sind: der Président der 
Rcpuhlik, die Staatsministcr. der 
Priisident und die Sekretiirc des 
Kongrcssos, der Priisident des ober- 

I sten Gcricbtsliofes, der Biscliof, der 
I General-Postdirektor und die iibrigen 

Beamten der Postverwaltnng. Diese 
1 Portofreibeit beziebt sicli sowohl aiif 

die abgcbeudcn, als aucb auf die 
, ankommeuden Sciidungcn der ge- 

nannten Pcrsoncn. Zur Unterschei-

coinbustiblc matter, etc., may be 
lianded over to the Honduras Post 
for conveyance as parcels. The 
parcels may not exeeed 5 kilogrammes 
in weiglit, 50 centimètres in lengtli, 
33 in widtli, and 1 î» in deptli. Tliey 
niust be wrapped up in a mamicr 
whicb admit» of an easy inspection 
of their contents. Tliey may not 
contaiü written communications. The 
postage mnst be paid at tlie moment 
of posting, and amouuts, per pound 
Honduras weiglit, or 450 grammes, 
and for a distance of not exceeding 
5 miles to 3 centavos, for lu miles 
to 5 centavos, for 20 miles to 15, 
for 35 miles to 25, ami beyond 35 
miles to 40 centavos. Parcels are 
only admissible in the domcstic 
service of the Republie of Honduras, 
and in the oxchange witli the Central 
American Republics.

The « encomiendas » constitute, 
tberefore, a class of hia.il matter 
wliieli greatly rescmbles the «foiirth 
class matter » of the United States 
of is'orth America.

The prépayaient of ail postal ar
ticles forwarded in the domcstic 
cxchangc of Honduras is compulsory. 
The franking privilège exists for 
ail official letters dcspatchcd by the 
autlioritics (cartas oficialesj, on the 
condition tliat tliey bear citlier thr 
scal or stainj) of the despatebing 
autbority, or, if no sueli scal or 
stamp exists, the indication of thctitle 
of the same ; it. is also applied to 
the letters of sueli officiais and 
dignitaries as are Icgally entitlcd to 
it. These officiais are the President 
of the Republie, the Munsters of 
State, the President and the Seore- 
tarics of (’ongress, the President. of 

I the Superior Court of .instice, the 
, Bisliop, the Director General of Posts, 
j and the other employés of the Postal 

Administration. The franking privi- 
I lege cxtend.s both to the articles 

despatched and to those receivcd 
by tliese fum-tionarics. The franked 

! private letters are distinguislied from 
the official correspondence by the
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sident de la Cour suprême, l’Evêque, 
le Directeur général des postes et 
les autres fonctionnaires de l’Admi
nistration des postes. Cette franchise 
de port s'étend aux envois expédiés 
par ces personnes, aussi bien <|u’aiix 
envois ipii leur sont adressés. Pour 
les distinguer des correspondances 
officielles, les lettres particulières 
jouissant de la franchise de port 
portent la dénomination de * lettres 
semi-officielles ».

Les abus commis dans l’emploi de 
la franchise postale sont sévèrement 
réprimés par la législation. Tout 
individu qui joint une lettre particu
lière à une lettre officielle franche 
de port, est passible d’une amende 
de lo pesos. De plus, la lettre par
ticulière n’est remise à son destina
taire que moyennant le payement 
du montant du port dont l'Adminis
tration des postes se trouvait frustrée. 
Lu cas de refus de payement, la 
lettre est traitée comme rebut.

On peut faire inscrire soit recom
mander toutes les catégories d’envois 
admises à l’expédition par les postes 
honduriennes. Le droit d inscription 
soit de recommandation comporte, 
dans l’échange interne, lô eentavos; 
il est donc plus élevé que dans l'é
change international, pour lequel il 
n’est (pie de 10 eentavos. Il est vrai 
(pie ce droit de lô eentavos comprend 
aussi le droit à payer pour un avis de 
réception, qui est joint à tout envoi 
recommandé sans (pie l’expéditeur 
ait à en faire la demande expresse.

L’Administration des postes du 
Honduras ne paie aucune indemnité 
en cas de perte ou d’avarie d’un 
envoi recommandé; néanmoins elle 
s’engage à faire une enquête rigou
reuse sur les cas de cette nature et 
à sévir contre les fonctionnaires fau
tifs; d’autre part, elle prend toutes 
les mesures de précaution voulues 
pour assurer la transmission intacte 
des envois postaux recommandés.

Dans le service hondurien, le paye
ment de ralVranchissenient des en
vois s'effectue ail moyen de timbres- 
poste (pic l'expéditeur colle sur ses 
lettres, etc. Il est interdit aux fonc
tionnaires postaux de procéder eux-

dung von der Amtskorrcspondcnz 
fiihren die portofreien l’rivatbriefc 
den Namen der « lialbaintliclien 
Briefe » (car tas semi-oficialesj.

Missbrauche der amtlielien l’orto- 
freiheit werden naeh dem Gcsetz 
streng bestraft. Wcr cinem amtlichcn 
portofreien Brief einen Privatbricf 
beifiigt, verfiillt einer Geldbusse von 
10 Pesos. Ausserdem wird der Privat
bricf dem Empfangcr nur dann aus- 
gehandigt, wenn er den doppelten 
Betrag des der Postverwaltung ent- 
zogenen Portos crlegt. Wcigert er 
sicli dessen, so wird der llrief als 
unbcstcllbar hclmndclt.

Das Verfaliren der Einschreibung 
kunn auf siimmtliche Gattungen der 
zur Versendung durcit die hondu- 
renische Post zuliissigen Gegenstiinde 
Anvvcndiing finden. Die Einschrcib- 
gebiihr betrâgt im iniiercn Verkehr 
lô Gentavos, ist mitliin holier, als 
im intemationalen Verkehr, in wel- 
cbem sie nur 10 Gentavos betragt. 
Allerdings ist in der Gcbiihr von 
lô Gentavos zugleich die Gebiilir fur 
einen liiiekscbein mit einbegriffeii, 
welcber einer jeden Eiiisehreibsen- 
(liing beigefügt wird, olme dass es 
eines besondereii Antrags des Ab- 
senders bedarf.

Einen Ersatz fur den Verlust oder 
die Besehadigung einer Einsclireib- 
sendnng lcistet die Postverwaltung 
von Honduras nieht; doeli sicliert 
sie die strengste Untersucliung eines 
jeden derurtigen Falles und die Be- 
strafuiig des Seliuldigeii zu, wic sie 
andererseits aile nnr moglichcn Yor- 
siclitsmassregeln trilft, uni die un- 
verlctzteUeberkunfteingcscliiicbeiier 
Postseiidiingen siclier zu stcllcn.

Die Entriclitiing îles Krankos fur 
die Postscudungci) gescliielit im hon- 
diirenisclicn Postbetricb ausscldiess- 

1 lieli mittcls Postwerthzeicheu, welelie 
| der Absemlcr auf die Briefe etc. auf- 
i zukleben bat. Den Postbcamten ist 
I die Aufklebung derEreiinarkcn unter- 
I sagt; sic Italien sicli darauf zu bc- 

scliranken, dem Abscnder liber das 
Gewielit einer Scndung und liber die 
lliîlie des zu zahlenden Portos Aus- 

[ kunft zu gelien, die Frankirnng da- 
gegen ihm zu iiberlasscn.

namc of * scmi-offieial letters * 
(carias scmi-aficialesj.

Abuses of the official franking 
privilège are severely punislicd by 
law. A person enclosing a privatc 
letter in a franked official letter is 
liablc tu a line of 10 pesos. The 
privatc letter is, moreover, only 
delivered to the addressee on lus 
paying double the amount of the 
postage of whieh the Postal Adminis
tration lias been defrauded. If lie 
refuses to do so, the letter is dealt 
witli as undeliverable.

Ail articles admitted to conveyance 
by the Honduras Post eau be for- 
warded under registration. The re
gistration fee amounts in the domcstic 
service to 15 eentavos, and is, tlierc- 
fore, liigher than in the international 
service in whicli it only amounts to 
10 eentavos. It ought, however, to 
lie added that the fee of lô eentavos 
includcs the fee for ail ackuowledg- 
ment of receipt whieh is added to 
every registered article without its 
liaving to be speciully reqtiired hy 
the semler.

The Postal Administration of Hon
duras does not puy an iudcmiiitv 
l'or the loss of, or damage to, a re
gistered article; but it itndertakes, 
on the one liand, to make a very 
strict investigation of eaeli ease 
of this nature, and to punisli tbe 
offender, wliile, on the otlier, it takes 
every possible précaution in order 
to eusiire the safe transmission of 
registered postal articles.

i
lu the Honduras postal service 

the payaient of the postage on inail- 
matter is effccted exclusively hy 
mcans of postage-stamps, wliieh bave 
to lie allixcd to the letters, etc. hy 
the senders. The postal officers arc 
pndiihited from affixing the stanips, 
tliev are to confine themselves to 
giving to the sonder the necessary 
information as to the weight. of the 
articles, and as to the postage duc 
for the saine, and to leave to liitn 
the eare of prepayiug the article.
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memes à cette opération ; ils doivent 
se borner à renseigner l’expéditeur 
sur le poids de son envoi ainsi (pie 
sur le montant du port à payer, et lui 
laisser le soin de l'affranchissement.

Lors de l’émission d’une nouvelle 
série de timbres-poste, l’Administra
tion des postes du Honduras se ré
serve d’adopter, pour les timbres- 
poste de i, 2 et 5 ceutavos, les 
couleurs que la grande majorité des 
Administrations appartenant à l’Union 
postale ont déjà admises pour ces 
catégories de timbres-poste.

La loi postale hondurienne ren
ferme des dispositions de détail qui 
indiquent la manière dont s’effectue 
le service des transport postaux dans 
la république. Ce service se subdivise 
en deux branches parfaitement dis
tinctes, celle des transports cou fiés 
à des entrepreneurs par voie de 
contrats, et celle des transports ef
fectués par la poste elle-même au 
moyen de ses propres employés, les 
courriers de poste.

Dans les contrats avec les entre
preneurs, on observe, d’une manière 
générale, les règles suivantes :

1° Tout contrat conclu par le Di
recteur général des postes pour lin 
service de transport, doit, pour être 
valable, être approuvé par le Gou
vernement.

2° Aucun fonctionnaire postal ne 
peut entreprendre, pour son compte 
ou comme co-intéressé, un service 
de transport quelconque.

3° Tout entrepreneur doit pré
senter personnellement et à l’avis du 
Directeur général des postes, la ga
rantie qu’il est à même d’exécuter 
les obligations assumées, ou être 
tenu de déposer comme cautionne
ment, à la Caisse d’Etat, le sixième 
de la subvention annuelle qui doit 
lui revenir.

4° Aucun contrat ne peut avoir 
une durée de plus de 2 ans

5° Le contrat est en vigueur aussi 
longtemps (pie les courriers respec
tifs sont en route, même dans le cas 
où il expirerait virtuellement dans 
l’intervalle.

0° Si le Directeur général des 
postes l’exige, l’entrepreneur est tenu

Bei Ilcrausgabc ciner neuen Scrie 
von Postfreimarken bclialt sicli die 
Postverwaltung von Honduras vor, 
fur die Frcimarkeii im Werthe von 
1, 2 und ô Ceutavos dieselben Farben 
7 .u  wahleti, welclie von der grossen 
Mehrheit der zum Welt-Postverein 
gehorigen Postverwaltungen fur diese 
Gattungcn von Werthzeichen in An- 
vvendung gebracht werden.

Ausführliche Bestimmungen enthalt 
das Postgesetz über die Wahr- 
nehmung des Postbeforderungs- 
dienstes im Bereiche des Staates 
Honduras. Dieser Dienst zerfallt in 
zwei bestimmt von einander getrennte 
Kiasscn: in diejenigen Beforderun- 
gen, welclie auf dem Wege des Ver- 
trages an Unteniehmer vergeben 
werden, und in diejenigen Beforde- 
rungen, welclie die Post durcli ilire 
eigenen Bediensteteu — Postkuriere 
— ausfUhreii lâsst.

Bei dein Abschlusse von Vertragen 
mit Uuternebmern gelten folgcnde 
allgcmeine Kegeln:

1 Jcder von dem General-Post- 
direktor abgesclilossene Vertrag über 
Postbeforderungen bedarf, um bin- 
dend zu sein, der Bcstiitigung durch 
die Staatsregierung.

2. Kein Postbeamter kann Unter- 
nelimer oder Tlieilhaiier an einer 
derartigen Unternehmung sein.

3. Der Unternelmier nmss ent- 
weder nach dem LJrthcil des General- 
Postdirektorspersonlich die erforder- 
liche Sicherheit fiir die Erfiillung der 
ihm iibertragenen Leistungen bieten, 
oder er ist gehaltcn, den seclisten 
Tlieil der ihm zutliessenden Jahres- 
vergiitung bei der Gcneral-Staats- 
kasse als Kaution zu binterlegen.

4. Kein Vertrag liiuft langer als 
2 Jahre.

ô. So lange Postkuriere unter- 
wegs sicb befinden, bleibt derVertrag 
in Kraft, auch wenn der Tag des 
Ablaufs desselben inzwischen heran- 
gekoinmen sein solltc.

(i. Sofern es der General-Post- 
direktor verlangt, ist der Unter- 
nebmer verpfiicbtet, den Vertrag 
noch um cineu Monat ii ber den Tag 
des Ablaufcs liinaus innezuhalten.

7. Der General-Postdirektor ist

Wlien issning a new sériés of 
postage-stamps, the Postal Adminis
tration of Honduras reserves the 
riglit to chose for the stamps of the 
values of 1, 2, and f» ceutavos the 
same colours as tliose adopted by 
rnost of tbe Administrations belonging 
to tbe Universal Postal Union for 
tbese dénominations of postage- 
stamps.

The postal law contains detailed 
provisions concerningthc conveyance 
of the mails in tbe territory of tbe 
Republic of Honduras. Tbis service 
is of two kinds wbicli arc distinctly 
separate from each otber, viz. tbe 
conveyance awarded to contractors 
under agrcement, ami tbe conveyance 
effected by tbe Administration throiigb 
its own servants, tbe postal couriers.

Agreemcnts concluded witb con
tractors arc based on the following 
general rules :—

1. —Eacli contraet for the convey
ance of the mails concluded by tbe 
Director General of Posts must, in 
order to lie biuding, bave obtaincd 
tbe ratification of Government.

2. —No postal ottieer may lie a 
contraetor, or liave a sliare in sucli 
an uiidertakiiig.

3. —The contraetor must, in the 
Director General’s opinion, eitlicr 
afford personally the necessary 
giiarautee for the fultilment of the 
obligations undertaken by liitn, or 
lie is obliged to deposit in the 
General State Trcasury onc sixtli 
part of his yearly compensation as 
security.

4. —No contraet may bc concluded 
for a period cxcecding two years.

îi.—The contraet remains in force 
as long as postal couriers are on 
the way, eveu if the day of its ter- 
mination should linvc arrived in the 
mcantimc.

•i.—The contraetor is obliged, if 
the Director General of Posts should



de prolonger sou contrat d’un mois 
au delà du jour de son expiration 
normale.

7° Le Directeur général des postes 
est autorisé à casser immédiatement 
un contrat dont l'entrepreneur néglige 
de se conformer à l’une ou à l’autre 
des conditions qui lui sont imposées 
et à l'exécution desquelles il a ura déjà 
été rappelé à deux reprises. L’annu
lation du contrat ne dégage point 
l'entrepreneur de la responsabilité 
qu’il a encourue pour avoir uégligé 
de remplir ses obligations. j

Pendant le transport, les envois 
postaux sont placés dans des va
lises ou des sacs, en étoffe imper
méable; les premières sont fermées 
au moyen de cadenas solides ; les 1 
seconds sont attachés et cachetés.

I
Toutes les autorités comme tous 

les citoyens de la République ont le 
devoir de prêter main forte, partout 
où il est besoin, aux personnes char
gées du transport des envois postaux, | 
et de leur assurer aide et appui 
pendant leur voyage. Les conducteurs 1 
de b art pi es et de bateaux, entre autres, 
sont tenus de passer les courriers de 
poste immédiatement et île préférence 
à tout autre voyageur, à quelque 
heure que ce soit du jour ou de la 
nuit, et cela au prix de passage or
dinaire. D’un autre côté les autorités 
locales ont le devoir de veiller à ce 
que les courriers de poste ne s’ar
rêtent pas, en route, plus longtemps 
qu'il n’est nécessaire, mais effectuent 
leur voyage aussi promptement que 
possible. Les autorités locales ont le 
droit d'incarcérer un courrier postal 
ijui, pour cause d’ivresse, n’est lias 
en mesure de poursuivre sa route, 
et de le retenir en prison jusqu'à ce 
que son état lui permette de conti
nuer sa route. Dans ce cas, l’auto
rité locale note la punition infligée 
et la durée de l’incarcération sur la 
feuille de route du courrier.

Les entreprises de chemins de fer 
et de diligences, ainsi que les capi
taines naviguant sous pavillon hon
durien, sont tenus de transporter à

M

berechtigt, den Yertrag sofort auf- 
zulieben, wenn der Unternelinier eine 
oder die andere seiner vertrags- 
rnassigen Verpflichtungen, an deren 
Krfüllung er zum zweiten Mal er- 
mahnt worden ist, /.uni dritten Mal 
unbeachtet liisst. Die Aufhebung des 
Vertrages durch den General-Post- 
dircktor entbiudet den Uuteruelimer 
niclit von der fiir ilin aus der Niclit- 
erfüllung seiner Vertragspflichten 
erwachsenden VerantworUiclikeit.

Zur Unterbringung der Postsen- 
dungen wahrend der Heforderung 
dieu en Felieisen oder Sücke, beide 
ans wasserdichtem Stoffe gearbeitet, 
von denen die ersteren mit besonders 
guten Vorliangesclilosseni vcrschios- 
sen, die letztereu versehnürt und ver- 
siegelt werden.

Siunmtliclie Behorden und Biirger 
der Itepulilik liabcn die Pilicht, den 
mit der Beforderung der Postsen- I 
dungen betrauten Persdnen iibera.ll 
da, \vo es erforderlicb ist, iliilfe zu 
leisten und iluien bei ilircr Reise 
Unterstützung angedeilien zu lassen. 
Die Barken- und Bootfiihrer ins- 
besondere sind gelialtcn, die Post- 
kuriere zu jeder Stunde bei Tag 
oder bei Naclit unverzüglicb itnd 

> vor den übrigen Keisenden über die 
Gewasser zu setzeu. Die Postkuriere 
entrichten fiir das Uebersetzeii dabei 
nur den gewolinliclien Fabrpreis. 
Audererseits liegt den Ortsbehorden 

1 die PHiclit ob, darüber zu waeben, 
dass die Postkuriere sieli unterwegs 
niclit über Gebühr aufbalten, sondern 
ilire Reise so scbleunig als moglicb 

I vollendcn. Die Ortsbehorden sind 
berechtigt, einen Postknrier, der in 
Folge Trunkenheit seine Reise niclit 
fortsetzen kann, gefanglich einziehen 
und so lange festhalten zu lassen, 
bis sein Zustand die Weiterreise 
gestattet. lu diesem Falle ist die 
Dauer der Gcfiingnissstrafe, sowic 
die Ursache derselben in den Be- 
gleitpapieren des Postkuriers von 
der Ortsbehorde zu vennerkeu.

Eisenbalin- und Diligencen-Unter- 
nehmer, sowie die Kapitanc und Be- 
sitzer von Bchiftcn unter liondure- 
nischer Flagge miissen J’ostbcutel 
und Postfelieisen, die iluien von den

dcinand it, to continue to exécute 
his contract for a period of one 
inontb beyond the day oftermination.

7.—The Director General of Posts 
is entitled to cancel the contract at 
once if the contracter, after being 
twice warned, neglects for the tliird 
time to fulfil any obligation under- 
taken by him. The fact of tlie con- 
tract’s being cancelled by the Director 
General of l'osts does not liberate 
the contracter from the responsibility 
arising out of the iion-fulfilment of 
the clauses of his contract.

The postal articles are conveyed 
in bags or sacks, both ruade of a 
ivaterproof material. The tirât are 
closed by means of first rate pad- 
locks, and the lutter by means of 
string and seals,

lt is the duty of ail authorities 
and citizens of the Republic, wlienevcr 
tbis may bc neccssary, to lend tlieir 
aid to the persons entrusted witli 
tbe conveyance of the mails, and 
to atford tlicm assistance on tlieir 
trips. Tbe ferrymen and boatnieu 

j more particulariy are enjoined to 
convey the postal couriers accross 

I the water at any time of the day 
' or niglit, without delay, and before 
j the otlicr passengers. For tbis ser

vice the postal couriers only pay 
the ordinary ferriage. Un the other 

i liand, tlie local authorities are bound 
to see that tbe postal couriers do 
not linger on tlieir trips, but com
plété tlieir journeys as quickly as 

■ possible. The local authorities are 
' empowered to arrest a postal Courier 

who is incapable of continuing bis 
journey on account of intoxication, 
and to kee]i liim in confinement until 
lie is in a State xvhicli permits liim 

i to résumé his trip. In this case, tlie 
length of confinement, and thereason 
for the sanie bave to Le recorded 
by tlie local authorities in the papers 
of tlie postal Courier.

Railway and mail-coachcontractors, 
as well as the captains and owners 
of ships sailing under tlie Hag of



leur destination les sacs de dépêches 
et les valises postales que les offices 
de poste du Honduras leur remettent, 
moyennant une bonification de 40 cen
tavos par kilogramme de lettres et 
de cartes postales et de ô centavos 
[iar kilogramme d’autres objets, si 
la destination de ces envois se trouve 
sur leurs parcours. Ces entreprises 
mi ces capitaines n’ont droit à une 
indemnité plus élevée, que s’il y a 
eu arrangement spécial à ce sujet 
entre eux et le Directeur général 
des postes. Les horaires des com
pagnies de chemins de fer et de na
vigation doivent être communiqués 
d'avance et en temps utile à l’Ad
ministration des -postes Les capi
taines naviguant sous pavillon étran
ger, dont les navires desservent pé
riodiquement et régulièrement les 
pmts du Honduras, sont également 
obligés de transporter les correspon
dances postales de ce pays. L’indem
nité (pii leur est allouée pour ce 
service, par l’Etat du Honduras, est 
lixée par arrangement spécial. Les 
autorités des ports honduriens 
veillent à ce que les capitaines de 
navires remplissent scrupuleusement 
leurs obligations vis-à-vis de l’Ad
ministration des postes.

( L a  f in  a u  p r o c h a in  n u m é ro .)
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Dans ce petit livre, M. Luigi Lolli, 
employé à la Direction provinciale 
des postes à Home, s’est proposé de 
répondre aux réclamations et aux 
reproches que le public et la presse 
adressent souvent au service des pos
tes, par un exposé des labeurs et des 
responsabilités de toute nature qui 
incombent aux agents postaux dans 
les diverses classes de la hiérarchie 
administrative. L’exposé de M. Lolli 
permet aisément de constater qu'un 
emploi quelconque dans l’Administra-

Postanstaltcn des Freistaates zttr 
lieforderung Uberwiesen werden, 
gegen eine Vergütung vou 40 Centavos 
fur das Kilogramm Briefc und Post- 
karten und von o Centavos fur das 
Kilogramm sonstiger Vcrsendungs- 
gegenstande nacli déni Bestinwnungs- 
orte befordern. sofern derselbc an 
der von ihneu befahreneu Route 
liegt. Eine hiihcre VergiUuug ist 
nur im Fallc besonderer Vcrein- 
barung zwischen dem General-Post- 
direktor und dem betreft'enden L-nter- 
nehmer bezw. Kapitane zahlbar. Die 
Fahrplane der Eisenbahn- und Schiff- 
fahrts-Unternehmungen sind reeht- 
zeitig zur Kenntniss der Postvenval- 
tung zu bringen. Kapitane von 
Schiffen miter fri mder Flagge haben, 
sofern sie regclmassig zwischen 
Hiifen des Freistaates fahreu, ebenso 
die Verpffichtung, die hondurenischc 
Post zu befordern. Die fur' dièse 
Leistung seitens des Staatcs Hon
duras den Kapitanen zu gcwiihrcndc 
Vergütung wird besonders verein- 
bart. Die Hafenbehorden des Frei
staates haben dariiber zu waehen, 
dass die Schifiskapitane den ihneu 
der Postverwaltuug gegeniiher ob- 
liegenden Veridliclitungen gehorig 
nachkommen.

(S c h lu s s  f o lg t . )

Poslalisclie Büchcrkiinde.

L a  p o s ta  p e r  la  p o s ta , von Luigi Lolli. 
Pisa, Verlag von A. Feliciaui und E. Barocco. 
1884.

In dem vorliegcnden Hüchelchen 
sucht llerr Luigi Lolli, Heaniter der 
l’rovinzial-Postdirektion in Hom, den 
Rcklamationen und Vorwürfen des 
Publikums und der Presse gegen 
die Post entgegenzutretcn, indein 
er die grosse Arbeitslast und die 
Verantwortlichkeit schildert, wclche 
dem Postbcamtcn obliegen. Die Dar- 
stcllung des Hcrrn Lolli ermoglieht 
es nicht nur dem Leser, sich leicht 
davon zu überzeugen, dass keine 
Anstellung bei der Post, welehcr

Honduras are bouud to couvey to 
their places of destination, |irovided 
sueli places are situated on their 
routes, al! mail-saeks and mail-bags 
handed over to them for transmission 
by the post-offices of the Reimblic, 
ou payment of a compensation of 
40 centavos per kilogramme ofletters 
and post-cards, and of ô centavos 
per kilogramme of otlier articles. 
A higlier compensation is only paid 
in case a spécial agreement lias 
been concluded to this effect hetween 
the Director General of Posts, and 
thecontraetors or captainsconcerned. 
The tiuie tables of the railway and 
ship-lincs bave to be suhmitted at 
au early date to the Postal Adminis
tration. The obligation of conveying 
the Honduras mails is also imposcd 
upon the captains of sueli vesscls 
sailing under foreign tlags as ]dv 
regularly hetween the ports of the 
Republic. The compensation for this 
service is tixed by spécial agreement 
hetween the State of Honduras and 
the captains. It is the duty of the 
harhour authorities of the Republic 
to sce that the captains fulfil the 
obligations imposcd upon them by 
the Postal Administration properly.

(To be concluded.)

Postal Bihliograpliy.

L a  P o s ta  p e r  l a  P o s ta , by Luigi Lulli, 
Pisa. A Feliciaui &. E. Barocco, publishers. 
1884.

In this little work, Mr. Luigi 
Lolli, postal official at the Provin
cial Direction in Rome, proposes to 
reply to the eomplaiuts and re- 
proaches levclled by the public and 
the press against the postal service, 
by an énumération of the duties 
and rcsponsibilitics of ail kinds 
dcvolving on the officcrs of the 
Postal Administration in their scveral 
official capacitifs It is easy to sec 
from Mr. Lolli’s description that a 
position of whatever nature in that
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tion des postes est loin d'être une 
sinécure. Le lecteur y trouvera en 
outre de nombreux renseignements 
très utiles. Nous 11c pouvons donc 
que recommander l'ouvrage dont il 
s’agit à tous ceux qu’intéressent le 
service des postes et son organisa
tion intérieure.

Petites eouiiniiiiieatioiis.

D’après lu Deutsche Verkehrs- 
Zcitung, il a été conclu, entre les 
Etats- Unis d’Amérique et le Mexique, 
une convention postale à teneur de 
laquelle les lettres, cartes postales, 
journaux et autres imprimés à desti
nation du Mexique, doivent être af
franchis aux Ktats-liais sur le meme 
pied que les envois postaux internes 
(donc par 2 cents pour les lettres). 
En revanche, on perçoit au Mexique, 
pour l’alïranchissement des lettres à 
destination des Etats-Unis d'Amé
rique, par port simple de xj-i once, 
le montant de 6 centavos eu monnaie 
divisionnaired’argent; pour les cartes 
postales 3 centavos; pour les jour
naux 4 centavos par 4SO grammes, 
et pour les autres imprimés, de même 
(pie pour les échantillons, 2 centavos 
par ô() grammes. Le droit de re
commandation des envois de la poste 
aux lettres, comporte lo centavos au 
Mexique et lo cents aux Etats-Unis. 

•** *
On annonce de Vienne qne la 

Direction des caisses d’épargne pos
tales autrichiennes propose, à son 
Gouvernement, d’introduire les caisses 
d'épargne postales également dans 
les écoles, et, à cet etict, de confier 
aux instituteurs le soin de recueillir 
les épargnes de leurs élèves, d’en 
tenir la comptabilité et de soigner 
les livrets d’épargne. i

Art sic aitcli sei, als Sinekure 
angesehen werden kanu, sondera 
sie entlnilt aucli noch zalilreiche und 
praktische Hinweisc auf die be- 
stehenden Einrichtungen. VVir kon- 
nen daher das Werkehen Dcnjcnigen 
warin empfehlcn, welche sich für 
den italienischen Postdienst und 
seine Organisation interessiren.

Administration is by no means a 
sinécure. As this little work also 
contains rnucli useful information, 
\ve can recommend it to ail thosc 
who take an interest in the postal 
service and its interior organization.

Kleine Nilllinlm iirni.

Nacli der Dentsclicn Verkchrs- 
Zcitung ist zvvischen den Vereinigten 
Staaten Arnerikas und Mexiko ein 
Postvertrag ahgcschlossen worden, 
nach welchcm Mriefe, Postkarten, 
Zeitungen und andere Drucksachen- 
sendungen nach Ortcn in Mexiko in 
den Vereinigten Staaten wie Inland- 
scmlmigeu (also Bricfc mit 2 Cents) 
frankirt werden sollcn. In Mexiko 
soll dagegen für Ericfe nach den 
Vereinigten Staaten an Franko fur 
den einfachen Gewichtssatz von Vs 
U lisse (1er Betrag von (î Centavos 
Silber-Scheidcmünze, fiir Postkarten 
3 Centavos, fiir Zeitungen 4 Centavos 
fiir je 4HO Gramm und fiir sonstige 
Drucksaehensendungcn sowie für 
Waarcnprobcn 2 Centavos fiir jede 
âo Gramm zur Krhebung gclangcn. 
Die Gebiihr fiir die Einschreibung 
von Mriefsendungen soll in Mexiko 
lo Centavos, in den Vereinigten 
Staaten lo Cents betragen.

* *
46

Wie ans Wicn gemcldet wird, bat 
die Direktion der iisterreichischen 
Postsparkasse bei der ihr vorgesetz- 
ten Pegierung bcantragt, die Post- 
sparkassen auch in den Schulen 
cinzufiiliren und zu diescm Zweckc 
die Lehrer mit dem Einsammeln der 
Sparpfcnnigc der Sclmlkinder, sowie 
mit der Abrechnnng uiul der Auf- 
bewahrung der Sparbücher zu bc- 
trauen.

Miscellancous.

Àccording to tlic DeutscheVerJcchrs- 
Zeitutig a Convention lias been cou- 
eluded between the United States of 
America and Mexico, by virtue of 
which letters, post-cards-, newspapers, 
and other printed papers intended for 
places in Mexico are to be prépaie! 
in the United States at the saine 
rates as those fixed for domestic 
articles of the saine kind (thus, letters 
with 2 cents). In Mexico, however, 
letters for the United States are to 
be prepaid at the rate of 6 centavos 
silver per single weiglit of Va ouncc. 
post-cards with 3 centavos, news
papers with 4 centavos per 4su 
grammes, and other printed matter. 
and patterns or samples of merchaii- 
dize with 2 centavos per f>0 grainnu s. 
The registration-fcc is fixed in Mexico 
at 10 centavos, and in the United 
States at 10 cents.

* **

Information reaches us from Vienna 
to the etfect tliat the Direction of the 
Austrian Post Office Savings Bank 
bas made to the Austrian Govern
ment the proposai to ex tend the 
Post Office Savings Bank systetn to 
thcschnols, and to entrust the masters 

I of the latter with the collection of 
the children's savings, as well a> 
with the keeping of accounts, and 
the custody of the Bank books.

i

IMPRIMERIE SUTER & LIEROW à BERNE.
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Il ne peut, être pris que des 
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national de l’Union postale 
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Kxninrn rélrospeclif «tes la ri fs i 
postaux du Chili.

Lu première disposition relative | 
aux tarifs postaux que l'on trouve 
an Chili depuis l’année 1810, époque 
à laquelle ce pays conquit son au- ! 
toiimnie et prit rang, comme lié- 
publique indépendante, parmi les 
nations, porte la date du 2 no
vembre 1824. Le territoire conti- I 
mutai de la République était alors 
divisé politiquement en trois grandes 
provinces; celle de Coquimbo au 
nord, celle de Santiago au centre 
et celle de Conception au sud, aux
quelles on pourrait ajouter, au point 
de vue postal, la ville de Valpuraiso, 
l ieu qu’elle relevât au point de vue I 
politique de la province de Santiago.

Vulparaiso commençait, comme 
port d'entrée des marchandises étran- 
giti-s, à attirer les navires du de- 
lior.H, dont le chargement allait à 
l'entrepôt de Santiago, où se trou
vait la douane bien que cette localité 
eut l'inconvénient de ii’êtrc pas une 
ville maritime. L’importance relative 
q i i o  sa situation donnait au port (le 
Valpuraiso amena ù le considérer 
'■omme un centre indépendant; aussi, 
dans les dispositions postales promul- 
jriiôcs en 1824, le détacha-t-on de 
la province à laquelle il appartenait,

Kiickblicke auf die Ëntwlckrliiiig 
der l’ostlaxen in der lîepublik Chili.

Die erste Mestimmmig über den 
Posttarif der liepublik Chili seit 
dereu im Jahre 1810 crfolgten Kin- 
tritt in die Reihe der selbststîindigen 
Staaten triigt das Datum vum 2. Xo- 
vember 1824. Zu jener Zeit war 
der auf dem Festlande liegende Theil 
des Freistaates in drei grosse Pro- 
vinzen eingetheilt: im Xorden die 
Provinz Coquimbo, iu der Mitte die 
l’roviuz Santiago, im Siiden die Pro
vinz Concepcion. Diesen drei Haupt- 
gebieten des Staatcs konntc dieStadt 
Valpuraiso, wcnn sie aucli politiscli 
zur Provinz Santiago gehorte, als 
cin in postaliseber Beziehung weuig- 
stens gctr. nnter Gebietstbcil binzu- 
gereclmet werden.

Valparaiso begann sclion damais 
als Eiiifubrhafen für die vom Aus- 
lamle kommenden Waaren die aus- 
liimlisclieii Scliitfe anzuzieheii, deren 
Fracbt für die Niederlegeliàuser in 
Santiago, in wclchem Ortc die Ver- 
zollung stattfaml, bestimmt war; die 
ersterc Stadt urlangtc iu Folge dessen 
ci ne solclie liedeutiuig, dass es für 
angetnessen erachtct wurde, sic in 
der Posttaxe vom Jahre 1824 als 
ci lien unabliangigen (lebietstbeil zu 
betracbten ttnd von der Provinz San-

Survev of Ihe postal larilfs 
of Chili.

The tirst legislative onaetment 
concerning the postal taritfs of Chili, 
proimtlgatcd subséquent to the year 
1810 wlien tbis country took its place 
amoug the number of inde|iendent 
States, bears tlic date of tlic 2,,‘l of 
Xovcmber 1824. At tliat time tlic 
continental territory of tlic Republie 
was divided into tbree great pro
vinces, thut of Coipiimlio to tbc 
X’ortb, tliat of Santiago iu tlic centre, 
and tliat of Concepcion to the South. 
To these principal provinces of the 
State tliere was added the eity of 
Valparaiso wliicli, altliougb belonging 
politicallv to the province of Santiago 
was, from a postal point of view, 
considered as forming a separate 
part of the territory.

Valparaiso, wliicli was tbc port 
by wliicli foreign goods entered tlic 
country, soon began to attract the 
ships of otber nations, tlic cargo of 

I wliiclt was intcudcd fur Santiago 
wlicre it had to bc deposited iu tlic 

I custom-liousc stores till tlic duty 
i was paid. [n conscipionce of tliis, 

Valparaiso attaincd so great. au 
importance tliat it was deemed 

I neccssary to make an exception in 
its favour in tlic postal taritl’s of tlic
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province dont le chef-lieu était et 
est encore Santiago, également ca
pitale de la République.

Jusqu’à cette époque, les tarifs 
étaient régis par la législation espa
gnole; cette législation, outre qu’elle 
chargeait d’une manière excessive la 
correspondance épistolaire, avait l'in
convénient d’imposer des taxes arbi
traires dans le plus grand nombre 
des cas.

Le décret suprême dont nous avons 
parlé, du 2 novembre 1824, vint fixer 
le port territorial qu’ont à payer les j 
lettres, et an autre décret, du 27 du i 
même mois, détermina le port mari- I 
tirne, pour les lettres également.

11 résulte de ses dispositions que 
les lettres payaient:

1° Dans les limites de la province J 
de Santiago, à l’exclusion de la ville 
de Valparaiso, et dans l’échange in
terne des provinces de Coquimho et 
de Couception : jusqu’à *> adarmes (8 
grammes) de poids, I réal (12 V'.’ cen
tavos);*) jusqu’à ‘/sonce( 14 grammes) 1 
de poids, 1 ‘/a réal (18:i/( centavos); 1 
jusqu’à 3U d’once (21 grammes) de 
poids, 2 réaux (2ô centavos);jusqu’à 
1 once (28 grammes) de poids, 3 réaux 
(37 7* centavos).

2° Les lettres échangées entre les 
provinces de .Santiago, Coquimho, 
Conception et la ville de Valparaiso 1 
payaient h a réal (l> centavos) en sus 
des taxes susmentionnées.

3Ü Les lettres échangées entre la 
ville de la Serena, chef-lieu de la 
province de Coquimho, la ville de 
la Conception, chef-lieu de la pro
vince du meme nom, et une autre | 
province, payaient 1 réal (12 ‘/a cen- I 
tavos) en sus de la taxe prévue sous 
chiffre 1.

Les lettres de cabotage, soit celles 
allant par mer d’un port à ut) autre, 
payaient, à l’escale de destination, 
une taxe calculée d’après le tarif 
n° 2, ou conforme à celles du tarif 1 
n° 1 outre la surtaxe mentionnée au 
tarif n° 2. On faisait exception à cette 
règle pour les lettres pesant 1 once 
(28 grammes), dont l’atTranchisscment

*) 1 centavo =  5 centimes.

tiago, zu vvclcher sic ini IJehrigen 
gehorte, getreunt zu behandeln.

Iiis zum Jahre 1824 hatteu in der 
chilenischen Republik die spanischen 
Posttaxe» gegolteii, wclche, abge- 
sehen davon, dass sie fiir den Brief- 
verkehr iiusserst driiekend waren, 
den Nachtheil liatten, dass sie in 
der Mehrzahl aller halle willkürlicbe 
Sàtzc vorsebrieben. Der bereits er- 
vvàhnte Krlass vom 2. November 1824 
setzte nun eitie anderweitige Taxe 
fur die auf dem Fcstlande zur Ver- 
sendung gelangenden Briefe fest, und 
ein darauf folgender Erlass vom 27. 
desselben Monats traf Bestimmungen 
wegen des Sceportos.

Naeli diesen Vorscbriften ergab 
sicb folgende Brieftaxe:

1. Für Briefe im Eunern der Pro-
viiiz Santiago mit Ausschluss von
Valparaiso und im innereti Verkehr 
der Provinz Coquimho bezw. der 
l’rovinz Conccpcion bis zum Ge- 
wiclite von
"j Garnies (8 G r. ): 1 Realf 12'/a Centavos*) 
VsUnze(14 * ): 1 7* » (189A » ),
A/i » (21 > ): 2 » (2f> » ),
1 * (28 » ): 3 » (37 */* » ).

2. Für Briefe zwischen den Pro- 
vinzeu Santiago, Coquimho und Con
ception einerseits und der Stadt 
Valparaiso andererseits : ’/2 Real 
(u Centavos) Zuscblag zu den unter 
1 gcnaniite» Taxen.

3. Für Briefe zwiselien der Stadt 
Serena, Hauptstadt der Provinz Co- 
quimbo und der Stadt Conccpcion, 
Hauptstadt (1er gleiclinamigeu Pro
vinz: 1 Real (12 ’/a Centavos) Zn- 
sclilag zu den unter 1 genannten 
Taxen

Die mittels der KüstenschifFfahrt 
zur Verseudung gelangenden Briefe 
naeli chilenischen Hiifen unterlagen 
dem unter 2 angegebenen l’orto- 
satze (d. b. dem Porto unter 1, 
sowic dem unter Nr. 2 aufgefübrten 
Zuschlage). Ausgenoramen hiervon 
waren die Briefe im Gewichte von 
1 Unze und dartiber, welcbe eiuem 
Porto von 3 Kealen (37 V* Centavos) 
für jede Unze unterlagen.

Die naeli überseeiscbcn Lândern

*) 1 Centaco =  5 Cctitimen.

| year 1824 under whicb it was 
eonsidered as an indepeudent centre, 
and treated separately from tlic 
province of Santiago of which it 
foimed a part in ail otlier respects,

L’p to the year 1824 the Spanisli 
taritts liad been in force in the 
Republie of Chili. These tarills, 
besidis imposing excessively high 
charges on epistolarycorrespondence, 
bad the disadvautage of prescrihing 

, rates of postage which were in nmst 
i cases arhitrary. By the above- 

inentioned decree of the 2ni1 of No- 
vember 1824 new rates of postage 

I were preseribed for the territorial 
I couveyance of correspondence, while 

a subséquent decree of the 27th ni' 
j the sanie month enacted provisions 
I eoncerning the maritime postage.

In accordance with these provisions, 
the rates of postage on letters were 
as follows:—

I 1.—For letters exchanged witliin
I the province of Santiago, exclusive 
I of the eity of Valparaiso, and witliin 

the provinces of Coquiiubo and 
Conccpcion, respectively, up to tlic 
weigbt of:—

I fi adarmes (8 gr.), 1 real ( 12 */* centavos),*) 
j 2 ounce (14 » ), 1 */a » (18s/4 » ),

7 « » (21 » ), 2 » (25 » ),
1 » (28 *), 3 * (37 7a » );

2. —for letters exchanged between 
the provinces of Coquimho, Santiag",

, and Conccpcion on the one lianil. 
iind the city of Valparaiso on the 
otlier:—the rates mciitioned aboie 

I under 1, with the addition of a 
t snrtax of ‘/s féal (*• centavos) ;3. —for letters exchanged between 
I the city of Serena, the capital of

the province of Coquimho, and that 
of Concepcion, the capital of tlic 

I province of the same naine:—-the 
rates nientioned above under 1, with 
the addition of a surtax of I real 
( 12'/2 centavos).

j Letters despatched by means ot 
coasting vessels to Cbilian ports wne 

I subject to the rates nientioned almvc 
' under 2 (t. e. to the rates specitied 

under 1, plus the surtax meutioiud 
under 2). Letters weighing 1 onnec

*) 1 centavo — 5 centimes.



comportait 3 réaux (37'/a centavos) 
par once.

Les lettres à destination des pays | 
ilUntre-mer et celles provenant de 
n < pays pour quel port que ce fût de 
lu République chilienne, ne payaient ! 
que les ports indiqués aux tarifs I,
1 et 3, suivant le cas qui leur était j 
applicable.

Comme ou le voit, les dispositions 
ipie nous venons de citer ne se rap
portent qu'aux lettres, attendu que 
les autres objets postaux, tels que 
les imprimés, les échantillons, etc., 
se trouvaient en si petit nombre 
ipi on n’estima pas nécessaire de mo- , 
ditier les lois postales espagnoles 
pour ces objets; ces lois fixaient, ( 
pour les échantillons, le port de 1 réal 
(127 a centavos) par livre (4(iO() ; 
grammes) ou fraction de ce poids, 
et n’appliquaient aucune taxe aux 
imprimés, lesquels pouvaient circuler 
librement. Le droit de recommanda
tion comportait le montant de 4 réaux 
(5n centavos) par envoi postal quel
conque.

La loi du 4 avril 1835 réduisit 
d'un dcmi-réal (0 centavos) le prix 
de l'affranchissement des lettres de 
cabotage, si leur poids n’excédait 
pas :,/i d’once (21 grammes); celles 
ipii dépassaient ce poids, payaient 
I réal (12 Va centavos) de plus par 
dumi-once (14 grammes), par con- 
M-ipient 2 réaux (au lieu de 2 '/a réaux 
comme précédemment) pour les pre
miers 3) d’once (21 grammes), et 
I réal (12'/a centavos) de plus pour 
chaque demi-once en sus.

Les lettres territoriales non plus 
«pie les lettres pour l’étranger et les 
pays d’outre-mer, ou les autres envois 
postaux, ne subirent aucune modifi
cation de port par la loi du 4 avril 
K:;>.

Lu revanche une nouvelle loi pro
mulguée le 20 octobre 1852 apporta 
nu changement important dans la 
matière, en fixant une taxe uniforme 
pour lYusemble du territoire de la

bestinimten und die von dort ein- 
gehenden Briefe liatten das chile- 
nisclie Landporto uach den miter 
1, 2 und 3 angegebenen Siitzen zu 
cntrichten.

YVie ersichtlich, bezogen sich die 
Bestimimingen der ersten chileni- 
sclien Posttaxe nur auf Briefsen- 
dungen, nicht auch auf Postgegen- 
stande anderer Art, Drucksachen, 
Waarenproben etc. Letztere gelang- 
teu zu danialiger Zeit in so ge- 
ringer Zabi zur Verscndung, dass 
man es nicht fiir erforderlich er- 
achtete, wegeu dieser Korrespon- 
denzgattungen die alten spauisehen 
Portotaxen zu verandern, welche fur 
Mustcrsendungen I Real {12'/s(’c*n- 
tavos) fiir jedes Pfmid (4tîO<) Gramm) 
oder Theil dieser Gewiclitsmenge, 
fiir Drucksachen dagegeu überhaupt 
keine Taxe vorsclirichen, so dass 
dieselbeu gebührenfrei circuliren 

| konnteu. Die Einscbreibgebiihr blieb 
auf 4 Kealen (5u Centavos) fiir jedcu 
l’ostgegenstand ohne Riicksicbt auf 
die Gattmig steben.

Das Gesetz rom 4. April 1835 
brachte eine rorto-Ermiissigung von 

 ̂ <» Centavos =  Va Real für die mit 
den Kiistenfalirzeugen zur Versen- 
dung komtncmlen Briefe mit sich, 
soweit dieselben das Gewicht von 
*U Unze (21 Gramtn) nicht iiber- 
schritten. Bei schwereren Briefeu 
dieser Art sullten fiir jede iiber 
3/« Unze liinaiisgehende lialbe Unze I 
(14 Gramm) 121 a Centavos l 1 Real)

1 Zusehlagporto erlioben wenlen. Mit- 
liin betrug das Porto fiir Schiffsbrief'e 
im Gewiclite von 3/i Unze (21 Gramm)
2 Kealen (statt wie friilier 2 '/a Rea- 
len) und fiir schwerere Briefe 1 Real 
melir jede '/a Unze.

Das Porto der auf dem Festlatule 
des Ercistaates zu befiinlermlcn 
Briefe, bezw. der Briefe nacli und 
von iilierseeisclien Landern,- ebenso 
wie das Porto der sonstigen Post- 
versemiiingsgegenstümle erlitt durcli 
das Gesetz vom 4. April 1835 keine 
Veranderung.

Eine Veranderung, und zwar eine 
solche dtirchgreifender Art auf die- 
sem Gebiete tüliite dagegen das 
ncue l’osttaxgesetz vom 20. Uktober

or more were, liowever, excepted 
from this rule, and ebargcable witli 
a postage of 3 renies (37 ‘/a centavos) 
per ounoe.

Letters for ami from comitries 
beyond the seas were siibject to 

| the Chilian territorial rates of postage 
j enumerated under I, 2, and 3.

As may be seen, the provisions 
of the first Chilian postal tarif!' only 
applied to letters, and mit t.o otlier 
categories of postal articles, such 
as printed papers, patterns and 
samples of merchamlizc, etc. The 
nuinber of these articles was so 
small at tliat period that it was mit 
thought necessary to alter the rates 
preseribed for them by the old 

1 Spanish postal législation bv which 
a postage of 1 real (12'A: centavos) 
per pound (4Ü0U grammes) or frac
tion of this weight was imposcd on 
patterns and samples, wliile no rate 
at ail was tixed for printed papers 
which could, therefore, lie forwarded 

i free of charge. The registration fee 
j remaiued at. 4 reales (50 centavos) 

for each article without regard to 
the class to which it belongcd.

By the law of the 4,h of April 
1835 the postage on letters eonveyed 
hy coasting vessels, and mitexceeding 
the weight of 3bt ounce (21 grammes) 
was reduced hv (! centavos or '/* 
real. Ileavicr letters of this elass 
were to lie charged witli a surtax 
of 1 real (12 '/a centavos1) for every 
Va ounce (14 grammes) iu cxcess 
of the weiglit of 3/t ounce. 'l'Iius, 
the postage ou sliip letters mit ex- 
cccding 3 * mince (21 gniinnies) 
amminted to 2 reales mistead of 
2 Va reales as formerly), witli a 
surtax of 1 real for every ailditional 
'/•_» ounce for heavicr letters.

No alteration was made by the 
law of the 4,h of April 1835 eitlier 
in the postage on letters eonveyed 
on the continent of the Republie, 
on tliose for or from commues lieyoml 
the seas, or iu that on the otlier 
postal articles.

A radical change in this respect 
was, however, brought alunit by tl:e 
new law mi the postal rates ni' the 
2U11' of Uctnber 1852, by which a
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République, quel que fût le point de 
départ et le point d’arrivée de la 
correspondance; cette loi introduisit, 
dans les taxes, des réductions nota
bles, ainsi qu'on peut s’en rendre 
compte par les données suivantes:

Jusqu'au poids de 5 adarmes 
(8 grammes), la taxe comportait 
5 centavos ; *) jusqu'à, '/a once (14 
grammes), 10 centayos et 10 cen
tavos de plus par demi-once eu sus.

Cette loi fixait la taxe de 1 cen- 
tavo par numéro de journal, et celle 
de 1 centavo par once (28 grammes) 
ou fraction de ce poids pour les autres 
imprimés (brochures, revues, etc.), 
expédiés par la poste.

Elle ne faisait aucune mention du 
port des échantillons.

En ce qui concerne les prix in
diqués pour les lettres, la même loi 
prescrit que les lettres de cabotage 
et les lettres étrangères reçues par 
la voie de mer paient 5 centavos la 
pièce, quel que soit leur poids.

Dans la crainte que la loi ci-dessus 
ne soulevât quelques doutes d’inter
prétation, un décret explicatif, pro
mulgué le 25 juillet 1858, vint stipuler 
que les lettres reçues par le cabotage 
n’ont à payer que le port fixe de 5 
centavos, taudis que les lettres reçues 
par mer de l’étranger paient un droit 
comportant le double de l'affranchisse
ment territorial, outre les 5 centavos 
de port maritime; elles étaient donc 
taxées : jusqu’il 5 adarmes (8 gram
mes), 15 centavos; jusqu’à l/-i once 
(14 grammes), 25 centavos et 20 cen
tavos de plus par demi-once en sus.

Les lettres destinées à l’étranger 
ne payaient que le prix territorial 
interne mentionné dans la loi du 
20 octobre 1852.

*) Cette année vit abolir le comptabilité 
espagnole enréaux et demi-réaux, et adopter 
le système décimal en vertu de la loi du 
29 janvier 1848.

1852 herbei, wclclies ein Einbcits- 
porto für den (lesammtbereicb des 
ebilenischei) Festlandcs ohne Riick- 
sicht auf die Entfcrnung, welche ein 
Brief zu durchlaufen batte, seiiuf uud 
eine ansehnliche Ermassigung der 
Posttaxe mit sicb brachte. Naeh 
dieseni Gesetz waren zu erheben : 
bis 5 Adarmes (8 Gr,): 5 Centavos*), I 
» Va llnze (14 Gr.) : 10 » I

und für jede weitere halbe Unze lu 
Centavos mehr.

Im Weiteren bestimmte das Gesetz, 
dass fur Zeitungen 1 Centavo für 
die einzelne Nommer und für Druck- 
saclien anderer Art (Flugsehriften, 
Kevuen u. s. w.), 1 Centavo fiir jede 
Unze (28 Grainm) des Gewichts oder 
einen Theil davon bei der Versen- 
dung mit der Post zu entriebten sei.

Hinsichtlich des Portos für Muster- 
sendnngen enthielt das Gesetz keitie i 
Bestimmung. I

Dagegen wurdc die Bestimmung j 
getroffen, dass die mit den Küsten- 
fabrzeugen und vom Auslande zur | 
Bee emtretfruden Bricfe obne Rück- t 
siebt auf das Gevvie’at mit einer festen 
Taxe von 5 Centavos belegt werden 
sollten.

Unter der Begriindung, Anlass zu 
Ziveifeln bei der Auslegung gegeben 
zu baben, wurde die zuletzt er- 
wahnte Vorschrift über das 8ee- I 
porto dureb den Erlass vom 25. Juli 
1852 dahin interpretirt, dass die mit | 
dcti Küstenfabrzeugen eintretfeuden |
Bricfe lediglicb mit dem festen Porto 
von 5 Centavos, die vom Auslande 
zur See eingehenden Korrcspon- 
denzen dagegen, ausser mit dem , 
Seeporto von 5 Centavos, mit dem 
doppeltcu Bctragc des inlandischen 
Portos zu belegcn scien. lliernacli 
betrug also das Porto für einen über- 
seeisclicn Brief:
bis 5 Adarmes (8 Gr.): 15 Centavos,
» Va Unze (14 Gr.): 25 »

und 20 Centavos rnelir für jede halbe 
Unze Mehrgewieht.

Die nach dem Auslande auf dem

*) Iii dieseni Jalire war die altspanische 
Miinzreclniuntf nach Realen und halbe Re- 
alen abgeschafft nnd durch das Dezimal- 
system erser.zt worden. Gesetz vom 29. Ja- 
nuar 1848.

greatly reduced uuiform rate of 
postage was introduced for letters 
exchangcd througliout tbe Chiliau 
continent witliout regard to distance 
The postage to lie levied in accordance 
witli tbis law was as follows:—
up to 5 adarmes (8 gr.), 5 centavos,*1 
» » Ve ouncc (14 gr.), 10 »

and for every further Va ouncc 
10 centavos more.

The law further provided tliat 
newspapers forwarded by Post were 
to be charged at tbe rate of l centavo 
for eaeli separatc copy, and otlier 
printed papers (sucli as pamphlets, 
reviews, etc.) at that of 1 centavo 
for every ounce (28 grammes) or 
fraction of tliis weight.

Tbe law contained no provision 
with regard to patterns and sam pics.

There was, however, a régulation 
providing that letters arriving by 
coasting vessels, and by sea from 
abroad were to be charged with a 
fixed fee of 5 centavos witliout 
regard to weight.

On tbe ground that doubts miglit 
arise as to tbe interprétation of tliis 
régulation coiiceriiing tbe maritime 
postage, an explanatiou of the sanie 
was afîorded by the decree of the 
25,|> of July 1858, according to whicli 
tbe letters arriving by coasting vesscN 
were to be charged only with the 
fixed postage of 5 centavos, whereas 
tliose received by sea from abroad 
were to lie subjected to double tli«* 
amount of the territorial postage in 
addition to tbe maritime postage of 
5 centavos. Tlius, the postage <m 
a letter received from a eountry 
beyond tbe seas amounted:—
up to 5 adarmes (x gr.) to 15 centavos, 
» » Va ounce (14 gr.) » 25 »

with 20 centavos more for even 
additions] ’/a ounce.

*) In this ye r the old Spanisb monetaty 
System ofreales andhalf-reales was aboiished. 
and the décimal System suhstituted for ir. 
Law of the 2tHh of .Tanuary 1848.
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Cette même année 1853, la loi du 
11 août vint prescrire que les lettres 
érliangées avec la République Ar
gentine par l’intermédiaire des ser
vices de poste territoriaux, par la 
voie de Rio Colorado et d’Uspallata 
(depuis la ville chilienne de Santa 
lîosa de Los Andes à celle de Meu- 
doza), par la voie de Rivadavia (de 
Vicuïïa à San Juan) et par les autres 
voies traversant la chaîne des Andes, 
sont passibles d’un port égal à celui 
des lettres venant de T étranger par 
vide de mer, sans toutefois être 
frappées de la surtaxe de 5 centavos 
concernant le port maritime; en con
séquence les lettres échangées entre 
le Chili et la République Argentine 
ont à acquitter:

jusqu’à 5 adarmes (8 grammes) 
de poids, 10 centavos ; jusqu’à une 
demi-once (14 grammes) de poids, 
JO centavos, et 20 centavos de plus 
par demi-once en sus.

En 1850, la République du Chili 
conclut avec la « Pacifie •Stcam Na
vigation Company » un arrangement 
pour le transport de ses correspon
dances dans la direction du nord; 
elle s’engageait à payer, pour ce 
service, un port fixe par lettre à la 
Compagnie. Cet arrangement motiva 
le decret du 22 avril isr>0, qui in
diquait le montant de l'affranchisse
ment préalable applicable aux lettres 
expédiées par les vapeurs de la 
l’acitic Stcam Navigation Company; 
la Compagnie dont il s’agit fixait les 
ports que le gouvernement chilien 
avait à lui bonifier en compensation 
du transport des correspondances en 
question.

Plus tard le gouvernement préféra 
renoncer à cette comptabilité par 
lettre, et payer à la Compagnie de 
navigation une rente fixe annuelle. 
Il disposa, à cet effet, par la loi du 
JJ septembre 1858, qu’une somme 
de 10,800 pesos serait annuellement 
affectée au payement du transport 
de ces dépêches par cette Compagnie.

Scewcge zu befordernden Briefe 
zaldten nur das im Gcsetze vom 
20. Oktober 1852 vorgeschriebene 
inlündische Porto.

Durch das Gesctz vom 11. August 
1853 wurde das Porto fiir die zwi- 
schen der Republik Chili und der 
Argentinischen Republik auf dem 
Landvvcge via Rio Colorado und 

| Uspallata (von der chilenischen Stadt 
Santa Rosa de los Andes nach der 
argentinischen Stadt Mendoza), via 
Rivadavia (von Vicuna nach San 
Juan) und auf anderen Wegen durch 
das Andengebirge hiudurch au*zu- 
wcchseluden Briefen festgesetzt. Das- 
selhe sollte cbensoviel betragen, als 

I das Porto fiir die vom Auslande 
auf dem Seewegccingchenden Briefe, 

i jedoch mit Wegfall des Zuschlages 
von 5 Centavos fiir die Seebcforde- 
rung. Hiernacli batte ein zvvischen 
Chili und Argentinien auf dem Land- 
wege ausgewechselter Brief:

! bis 5 Adarmes (8 Gr.): 10 Centavos, 
' > '/-> Unze <14 Gr.): 20 »

und 20 Centavos mehr fiirjede weitere 
halbe Unze Gewicht zu zahlen.

Im Jnlire 1850 schloss die chile- 
nische Republik mit (1er « Pacific 
Steam Navigation Company » einen 
Vertrag wegen der Brief beforderung 

I von Chili nach dem Norden auf (1er 
Grundlage, dass der Dampfschiff- 

| fahrtsgesellscliaft ein Tester Porto- 
hetrag fiir den einzclnen Brief chile- 
nischerseits zu vergiiten war. In 
Folge dieses Vcrtragsschlusses cr- 
scliien der Rcgici'ungserlass vom 
22. April 18511, wclcher die Porto- 
sâtzc bekannt gah, die fiir (lie Bc- 
fnrderung von Briefen mit den 
Schiffen der genannten Gesellschaft 
seitens des Publikums bei (1er Auf- 
gabc der Sendungen im Voraus zu 
entrichtcn waren. Die Dampfscbiff- 

I falirtsgesellscluvft setzte diojenigen 
Portobctrage fest, wclcbe die chile- 
nische Regierung au sic als Ent- 
schiidigung fiir die Korrcspondenz- 
heforderung zu vergiiten batte.

Spater entsehied sicli die Regie
rung daliin, der Dampfschifffabrts- 
gesellscbaft anstatt der Abrcchnung 
iiber den citizelnen Brief eine jiilir- 
liehe feste Subvention zu gewàhren.

Lettcrs dcspatched by sea to foreign 
countries were only liable to the 
territorial postage contemplated by 
the law of the 20,h of October 1852.

By the law of the l l thof August 
1853,the postage on lettcrsexchanged 
between the Republic of Chili and 
the Argentine Republic by land, via 
Rio Colorado and Uspallata (from 
the Chilian town of Santa Rosa de 
los Andes to the Argentine town of 
Mendoza), via Rivadavia (from Vicuna 

I to San Juan), and by other routes 
I accross the Andes, was fixed at the 

saine amount as that on foreign 
lettcrs reccived by sea, but without 

. the surtax of 5 centavos for the 
I maritime conveyance. Tbus, lettcrs 
i excbanged between Chili and Ar- 

gentina by land were subject to the 
foliowing postage:— 
up to 5 adarmes (8 grO, lu centavos, 
» » V> ounce (14 gr.), 20 »

and 20 centavos more for every 
I additional Va ounce.

In the year 1850 the Chiliau 
Republic conchuled a Contract witli 
tbe Pacific Steam Navigation Com
pany for the conveyance of lettcrs 

i to the North, under whieh Chili was 
to pay a fixed postage for every 
singleIettcrconvcyed. Inconséquence 
of this Convention the Government 
issued a decree on the 221u1 of April 
1850 puhlishing the rates of postage 
to bc paid in advance liy the public 
ou letters despatched liy the vesscls 
of the almve mentioned Company.

I Tbe compensation to be paid by tbe 
Chilian Government for tbe convcy- 

| anec of correspondance was fixed 
by tbe Steampacket Company.

I Subscquently tbe Government 
dccided to grant to the Pacific Stcam 
Navigation Company a fixed yearly 
subsidy instead of tbe compensation 
for every single letter, and by tbe 
law of tbe 22n(I of Scptcinhcr 18."iK 
tbe amount of this subsidy was fixed 

| at U),8oo pesos.

'Plie above-mentioned decree of 
tbe 22nrt of April 1850 had contained
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Le décret du 22 avril 185<î avait 
prescrit que les lettres transportées 
par la Compagnie de navigation 
avaient à acquitter, outre le port d’af
franchissement territorial de 1852, un 
port d’allrancliisseiucnt maritime cal
culé d’après deux zones. La première 
zone comprenait les ports du littoral 
du Chili, de la Bolivie et dn Pérou 
jusqu'à Callao, la seconde zone s’é
tendait au nord de Callao, aux ports 
des Républiques de l’Amérique mé
ridionale et centrale jusqu’aux Etats- 
Unis d’Amérique, et comprenait en 
outre le Vénézuéla, les Antilles, etc.

Les lettres de la première zone 
étaient taxées:

jusqu'à 5 adurmes (8 grammes) 
de poids, K» centavos;

jusqu’à 'a once (14 grammes), 
20 centavos; jusqu’à 1 once (28 
grammes) .'!<) centavos, et un mon
tant égal (8i) centavos) pour chaque 
once de plus.

Les lettres de la seconde zone 
avaient à payer le double des taxes 
ci-dessus; en outre, comme nous ve
nons de le dire, les lettres de la pre
mière comme celles de la seconde 
zone ont à acquitter le port chilien 
interne.

Ainsi donc les lettres de la première 
zone devaient être affranchies comme 
suit: jusqu'à
5 adarmcs(Sgrammes) par 1 5 centavos 
'/- once (14 » ) » 80 »
1 » (2» » ) » ôo »
I'/.. » (48 » ) » '.»>
2 » (5ii > ) » 1 peso

Les lettres de la seconde zone

FUr diesen Zwcck wurde durcit das 
Gesctz vont 22. Septemher 1858 die 
Simone von l<i,80() Pesos als Jahres- 
vergütung an die Pacific Stcam Na
vigation Company angewiesen.

Der vorerwahnte Erlass vont 22. 
April 1858 batte bestimuit, dass die 
mit den Schitfen der genannten 
Dampfschitffahrtsgesellscliaft zu be- 
fordernden Briefe neben dent lulands- 
porto vont Jahre 1852 cin nacli zwei 
verschiedenen Zonen abgestuftes See- 
porto zahlcn solltcn.

Die erste Zone umfasste die llafen- 
platze der chilenischen, boliviani- 
sclicn und peruanisclien Kiiste bis 
naclt Callao; die zweite Zone er- 
streekte siclt nordwarts von Callao 
iiber die Hafenpliitze der süd- und 
mittelamerikanischen Bepubliken bis 
naclt den Vereinigten Staaten und 
umfasste ausserdein Venezuela, die 
Autillen u. s. w.

Fiir die Briefe der ersten Zone 
wurden erboben:
biszu 5 Adarmes(8 Or.): lo Centavos, 
» » 'V Unze (14 » ): 20 »
» » 1 » (28 » ) : 80 » 

und Fur jede weitere Unze 80 Ccn- 
tavos mehr.

Die Briefe der zweiten Zone unter- 
lagen dent doppeltcn Betrage des 
voraufgefiibrten Portos. Ausscrdem 
hatten — wie sclton erwiihnt — 
die Briefe der ersten wie auch der 
zweiten Zone das chilenische Inlands- 
porto zu entrichtcn.

Hienach betrug das Gesammtporto 
fiir die erste Zone: 
bis zu 5 Adarmes (8 Gr.) : 1 5 Centavos,
» » */a Unze (14 » ): 80 »
» » 1 » (28 » ) : 5 0  »

» » 1V- * (48 » ):!•() »
» > 2 » (50 » ): 1 Peso:

the provision tbat tlie letters to Itc 
conveyed by the vessels of tins 
Company, were to be charged, in 
addition to the territorial postage 
of the year 1852, witli a maritime 
postage tixed according to two zones.

The first zone compriscd the ports 
on the Chilian, Bolivian, and Peruvian 
coasts as far as Callao ; the second 
zone extended from Callao to the 
North, and included the ports of the 
South and the Central American 
Republies, as far as the United States, 
as well as Venezuela, the Antilles, etc.

The postage on letters of the first 
zone was as follows: — 
up to 5 adarmes (8 gr.), 10 centavos, 
» » Va ounee (14 » ), 20 »
» » 1 » (28 » ), 80

and 80 centavos in addition for everv 
further ouncc

Letters of the second zone were 
subjecttodoublethese rates. Morco ver, 
the letters, botli of the first and of 
the second zone were, as already 
mentioued, Halde to the Chilian 
territorial postage.

Tlius, the total amount of postage 
on letters of the first zone was as 
follows :—
up to 5 adarmes (s gr 15
Y » 1'/* ounce (14 » ), 80
> > 1 » (28. , ), 50
1 » 17 s » (48 » ), !)0
» » 2 » (5f> » \ 1

and tlmt on letters of the second 
zone :—
upto 5 adarmes (8 gr.), 25 centavos. 
» » ’/a ouncc (14 » ), 50 »
» » 1 » (28 » ), 80 »

payaient: jusqu'à fiir die zweite Zone:
v / /

» » 2 » (5fi » ), 1(>0 »
5 adarmes (^grammes), 25 centavos, bis zu 5 Adarmes (8 Gr.) : 25 Centa vos,
7s once (14 > ), 50 » » » Vs Utrzc (14 » ): 50 » No change was made in the exist-
1 » (2* » ), so » » 1 » (2N » ) : 8() » ing rates of postage on letters des-
2 onces (5i; ),UiO » » 2 » (50 » ): 100 » patc-licd by vessels other tliaii tliosc

Aucune modification ne fut intro
duite dans le port de la correspon
dance expédiée par d’autres navires 
• pic les vapeurs de la « Pacific Stcam 
Navigation Company», non plus que 
dans celui de la correspondance

Scliiflen, als denjenigen der «Pacific 
Steam Navigation Company » zur 
Versendung gelangten, ebenso fiir 
die Korrespondenz vom Auslande 
und fiir die mit den Küstcnfahrzcugen 
eintreft'endei! Briefschaften trat eine

of the Pacific Steam Navigation 
Company, nor in tliosc on eorrespond- 

I ence receivcd from abroad, nor on 
letters arriving by coasting vessels.

On the I4,h of Septeinber ÎSOI 
the postage on publications appear-



reçue (le l’étranger on (le la corres
pondance transportée par le cabotage.

Le 14 septembre 18<>4, les publi- ( 
rations imprimées sous la forme de 
juiirnaux, qui étaient grevées d’une 
taxe de 1 centavo par numéro, furent 1 
déclarées exemptes de toute taxe; 1 
par décret du 27 janvier 1872, les 
villes de Santiago et de Valparaiso ' 
lurent gratifiées de la faveur d’un , 
port modéré de 2 ccntavos pour les 
lettres de tout poids quelconque 
appelées à circuler dans l'intérieur 
de la ville même; ce port donnait i 
en même temps droit à la remise | 
de l’envoi à domicile.

C'est en 1871 que furent émises 
pour la première fois les cartes 
postales chiliennes, affranchies au 
moyen d’estampilles imprimées de 2 | 
et de 3 ccntavos. Les premières de 
ces cartes postales étaient destinées 
à circuler par les services territoriaux, 
et les secondes par les services mari
times. Cette même année, on com
mença à confectionner des enveloppes 
timbrées qui furent mises en circula
tion l’année suivante, et vendues au 
public au même prix (pie les timbres- 
poste de ô, lo et 20 centavos.

Le résultat de l’adoption succes
sive d’un si grand nombre de dis- | 
positions relatives aux taxes des 
lettres, (pii venaient sc remplacer 
à tour de rôle, fut d’amener une 
telle confusion dans le service des 
postes, qu’il devint indispensable 
d adopter une nouvelle loi, statuant 
des règles fixes pour l'affranchisse
ment des diverses catégories d'envois 
postaux, et admettant des limites de 
poids plus rationnelles et des taux 
plus équitables. Le poids de 7 adarmes 
i " grammes) pour la lettre simple était 
m lias, (pie, dans la plupart des cas, 
pour peu (pi’on fit usage d’une enve
loppe ou d’un papier un peu fort, le 
pli avec son enveloppe en venaient 
facilement à peser plus que le mini
mum fixé; de là des réclamations sans 
nombre contre les employés du ser
vice postal, auxquels le public re
prochait de vouloir le tromper en

Acnderung in den bcstchcnden i’orto- 
siitzen niclit ein.

Unter dem 14. September 18<>4 
wurden die in Form von Zeitungen 
erscheinenden Veroffentlichungen, 
die bis dahin einem Porto von 1 
Centavo fur die cinzelne Nummer 
unterlagen, als portofrei zu befor- 
dernde Gegenstande erklârt. Ein 
Dekret vom 27. Januar 1872 ge- 
nehmigte fur die Stîidte Santiago 
und Valparaiso ein ermiissigtes Porto 
von 2 Centavos für den im Orts- 
bestellhezirk dieser Stildte zirkuliren- 
den Brief olme Rücksieht auf (las I 
Gcwicht. Gegen Entrichtnng dieses 
Portos innssten in beideu Stiidten 
die Ortsbriefe den Empfangern in 1 
die Wohnung zugestellt werden. ’

Im Jahre 1871 wurden die ersten , 
mit Werthstcmpeln zu 2 und .3 Cen- 
tavos bedruckten Postkarten von (1er ! 
cbileniscben Postvcrwaltung ausge- 
geben. Die Postkarten zum Werthe 
von 2 Centavos waren für die Bc- . 
forderung zu Lande, diejenigen zum 
Werthe von 3 Centavos fiir die Be- 
forderung über Sec bestimmt. Das- 
selbe Jnhr braclite fiir Chili auch 
die gestempelten Briefumscldage, 
welche jedoch erst im niiehsten Jahre 
im Postverkehr eingeführt wurden. 
Dieselben wurden zu dem gleichen 
Betrage wûe die Freimarkcn (ô, 10 
und 20 Centavos) au das Pulilikum 
abgesetzt.

In Folge dieser zahlrcichcn, im 
Laufe (1er Jahre ergangenen Be- 
stimmungen iiher das Briefporto, 
von denen die cinen die andern 
theils aufhoben, theils neu inter- 
]*retirtcn, war eine solche Vcrwirrung 
in dem Posthetriehsdienste einge- 
rissen, dass der Erlass cines ncuen 
(fesetzes fiir notliig erachtct warde, 
weiches leste liegelu fiir die Porto- 
erliehung l»ei jeder ciuzelnen K lasse 
von Postgcgenstanden aufstclien und 
dabei angemessenere Gcw ichtsstufen 
und billigere Portosiitzc vorsclireiben 
sollte. Das Gewiclit von ô Adarmes 
(8 Gramm) für den einfacbcn Brief 
war ein sn geringes, dass bei Vcr- 
wendnng cines einigermassen starken 
Bricfbogens txlcr Briefumschlages 
der Brief das einfache Gcwicht iiber-

ing in the form of ncvvspapers, whieli 
had hitherto amounted to 1 centavo 
per single copy was abolished, and 
articles of tliis kind were exempted 
from any charge for conveyance. 
By a decree of the 27"> of January 
1872 a reduced local rate of postage 
of 2 ccntavos without regard to weight 
was introduced for letters circulating 
witliin the delivery districts of the 
cities of Santiago and Valparaiso. 
For tliis postage the local letters 
were to be delivered in the two 
tovvns at the domiciles of the
addressees.

in the year 1871 the Chiliau
Postal Administration issued for the 
tirst time post-cards, whieli bore
embossed stamps of the values of 
2 and 3 centavos. The 2 centavos 
post-cards were intended for convey
ance by land, and those of the value 
of 3 centavos for transmission by 
sca. The samc year belield the
adoption ofstampcd envelopes, whieli 
were, however, onlv introduced into 
tlic postal excliangc in the following 
year. They were of the samc dénomi
nations as the postage-stamps (ô, 
10, and 20 ccntavos).

In conséquence of the mimerons 
provisions issued in the course of 
time witli regard to the letter- 
postage, whieli either superseded 
one another, or enactcd fresli inter
prétations of the existing ru les, there 
arose sucli confusion in the postal 
service tliat it becanie neeessary to 
niake a new law by whieli fixée! 
raies for the payaient of postage 
on eacli single dass of postal articles, 
as well as more équitable gradations 
of weight, and elieaper rates of 
postage were to be proscribed. The 
limit of weight of 7 adarmes 
(S grammes) for the single letter 
•was so low tliat tlie use of any but 
a very tbin slicet ot'papcr orenvclopc 
caused tlie letter to exceed this limit. 
Tliis cirrmnstancc gave risc to in- 
iiuinerable coniplaints on tlie part 
of the publie against tlie postal 
ofticers, who were accused of elieating 
the senders of corrcspondenee, by
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taxant connue doubles, à titre de 
pénalité, des lettres consistant en une 
simple feuille de papier.

Le prix peryu pour le port inté
rieur était énorme comparativement 
aux progressions de poids, et cette 
anomalie était d’autant plus grande 
encore pour le port maritime, puisque, 
dans quelques cas, ce prix comportait 
cent pour cent, et dans d’autres cas, 
deux cents pour cent de plus que 
le port intérieur. En outre, le port 
maritime, qui était déjà si considé
rable pour les localités situées ail delà 
deCallao, pour le nord de l’Amérique, 
devenait très minime dès qu'il s'agis
sait des pays de l'Europe, car pour 
ces destinations on n’avait à acquitter 
que le port interne, c’est-à-dire le 
port le plus bas de tous, puisque le 
port des lettres pour la République 
Argentine comportait le double de 
celui réclamé pour l’Europe.

D’autre part, il ne faut pas oublier 
que les poids tixés par ces tarifs se 
basaient sur l’ancien système de poids 
espagnol, aboli dans la République 
par la loi du 2!> janvier 1848, qui 
avait adopté le kilogramme et ses 
fractions décimales; ainsi donc eu 
continuant à atlrancliir d’après l’an
cien système, ou enfreignait ouverte
ment la loi, outre qu'aucune des 
fractions de l’once ne correspondait 
exactement aux fractions du kilo
gramme.

Il n’existaitancune disposition bien 
précise concernant le port des im
primés, et l'affranchissement payé 
par ceux qui n'appartenaient pas à 
la classe des journaux, représentait 
un montant si minime, qu’il n’était 
pas du tout en rapport avec celui 
des autres pays.

quant aux échantillons c’était 
encore bien pis, puisqu'il s’agissait, 
pour eux, de créer une taxe qui 
11’cxistait pas encore.

Les papiers de commerce n’étaient 
pas mentionnés dans les tarifs, et bien 
que la loi du 22 février lsôs parlât

schritt. Aus diesern Umstandeleiteten 
sieli zahllose Beschwerlen des Publi- 
kuins gegen die Pustbcamten lier, 
denen man die Absicht untcrsehob, 
die Absender übervortheilen zu 
wollen, indem sie Rricfe, die nur aus 
eineni einfaclien liogen Papier be- 
stauden, als doppelte Briefe mit dem 
Strafporto belegten.

Das iniandischc Porto vvar gegen- 
über den Gewichtsstufen sehr Koch, 
und das Seeporto nocli weit lioher, 
denn es betrug in cinzelnen Fàllcn 
1U0, in andern sogar 200 °/n mehr 
als das erstere. Ausserdcm war das 
Seeporto auf der einen Seite ausserst 
übertrieben fiir die Briefe überCallao 
hiuaus nacli dem nordlichen Amerika, 
auf der andereu Seite wieder sehr 
gering fiir die Korrespondenz nach 
Europa, wclclic lediglieh mit dem 
Inlandsporto, dem niedrigsten vou 
allen Portosllt/.en, belegt vvurde. 
Sogar die Briefe uacli dem Nachbar- 
staate Argentinien zalilten doppelt 
so viel. als die Sendungen fiir euro- 
piiisebe Lânder.

Wcitcr kam in Betraebt, dass die 
bestclicndcn Posttarife auf dem alten 
spamsehen (icwiehtssystem beruhten, 
welebes die ltepublik dureh das 
(îesetz vom 211. Januar 1X48 abgc- 
selialft uud durcli das Kilogramm 
und seine Unterabtlieilungen ersetzt 
batte. Iiutcin man also fortfuhr, das 
Porto nach dem tniiieren spanischen 
(lewicbt. zu bereclinen, verstiess man 

I otl’cukiindig gegen das oben erwiibnte 
I (iesetz, abgeselicu davon, dass kein 

Bruclitlicil (1er Unze genau mit einem 
Bruelitbeil des Ixilogramms iibercin- 
stimmte.

lieber dus Drucksaelieiqiorto feblte 
es an bestimiute» Vorschriftcn ; die 
Beforderungsgebiilir, vvelelie fiir die 
niclit zur Kategorie der Zcitungen 
geliorendeuPresser/.eiiguissccrboben 
wurdc, war so gering, dass sic zu 
den gleichartigen Portosiitzen in 
anderen Liimlern ganz ausser Ver- 
haltniss stand.

Was dieMustersendungen anbetraf, 
so stand die Saelie noeli weit schlim- 
mer, (la man erst eine neuc Taxe 
Meliatïen musste.

Die (lescliaftspapiere waren in

treating letters wiiicli only eontaineil 
a single slieet as double, and 
cliarging tliem with overweiglit.

The territorial postage was very 
| high in proportion to tlie gradations 

of weight, and tlie sea-postage mucli 
higher still, for it exceeded tlie former 
in sonie cases by 100, and iu-others 
by as much as 200 percent. Moreover, 
tlie maritime postage was, on the 
one band, excessive for letters beyoml 
Caliao to North America, wliile, on 
the other, it was very cheap on 
correspondencc for Europe vvliicli 
was only subject to tlie territorial 
postage, the lowcst of ail rates of 

* postage. Even letters despatched tu 
the neighbouring State—the Argen
tine Republie—were cliarged witli 
rates amouuting to double those on 

i correspondancetoEuropeau countries

Another point wliicli lias to bc 
taken into account was tbat the 
existing postal tariffs were bascd 
ou tlie old Spanisb System of weiglits 
for wliicb the Republie had, by the 
law of the 2i)tU of January 1848 
suhstituted the kilogramme and its 
subdivisions. Th us, tlie tact of continu- 
ing the calculation of postage accord- 
ing to the Spanisb weights formerly 
in use clearly constituted a breaeli 
of the aliove mentioned law, (piitc 
apart from the eircmiistance tliat im 
fraction of an ounce correspondeil 
exactly to a fraction of a kilogramme.

Thcrc were no précisé provisions 
concerniug tlie postuge on priiitcd 
matter The charge for theconveyance 
of productions of the press wbiclt 
did not belong to tlie class of news- 
papers, was so low tliat it was in 
no proportion whatever with tlie 
rates cliarged on similar articles in 
other countries.

Matters were worsc still as con- 
ccrned patterns aud samples of 
mcreliandizc, as a rate had yet to 
bc tixcd for tiieir transmission.

('onnncrcial papers were not 
enumerated in tlie existing taritfs:



des e x p é d i t i o n s  d ’a c t e s  j u d ic ia i r e s ,  
,|iii n e  s o n t  r ien  a u tr e  q u e  d e s  p a 
niers d ’a f fa ir e s ,  e l le  n e  f ix a i t  a u c u n e  

t;t\c p o u r  c e t t e  c l a s s e  d ’e n v o is .

(Jet é ta t  d e  c h o s e s  n e  p o u v a i t  d u r e r  
plus l o n g t e m p s ;  a fin  d e  l e  fa ire  
cesser, on  s ’a d r e s s a  à  l'un d e s  h o m 
mes le s  p lu s  d i s t in g u é s  d e  l ’A d m i n i s 
tration d e s  p o s t e s  c h i l i e n n e s ,  d o n  

l la faë l G a r c ia  I l e y e s ,  qu i é la b o r a  
un ta r if  g é n é r a l  p o u r  l e s  c o r r e s p o n 
d an ces  p o s t a l e s  du  C hili .

Ce p r o je t  a y a n t  é t é  r e v u  e t  a c 
cepté p a r  le  D ir e c t e u r  g é n é r a l  d e s  
postes, il s e r v i t  d e  b a s e  p o u r  r é t a 
b l is se m e n t  d u  ta r i f  a c t u e l l e m e n t  e n  
vigueur, qui fut p r o m u lg u é  p a r  la  loi  
du lit n o v e m b r e  1874, C e t te  loi a b o l i t  
tout p o r t  m a r i t im e  e t  é l è v e  a u  d o u b le  

les l im ite s  d e  p o id s  d e s  c o r r e s p o n 
dan ces .

L e  t a u x  du port  d e s  le t t r e s  ur
ba ines  e s t  é t e n d u  à  l ’e n s e m b l e  d e s  
lettres c i r c u la n t  d a n s  to u t  le  t e r r i 
toire d ’un d é p a r t e m e n t ,  e t  f ix é  

com m e s u i t :
justiu’à 15 gr'animes, 2 centavos,

» 30 > 5 Y
» 50 > 10 >
* 100 » 15 *

et 5 centavos de plus pour tout 
excédent de 50 grammes on fraction 
tic ce poids. ■

C e s  le t t r e s  é c h a n g é e s  d ’un d é p a r t e 
ment d e  la  R é p u b l iq u e  à  un a u tr e  

M>nt t a x é e s  :
jusqu'il 15 grammes, 5 centavos,

Y 30 > 10
Y 50 » 15
1 100 * 20 »

«•t 5 centavos de plus par excédent 
de ôu grammes ou fraction de ce 
poids.

Dans l'échange avec l’étranger, 
les lettres partantes ou arrivantes 
paient, au Chili, 10 centavos par là 
grammes on fraction de ce poids.

loi taxe des cartes postales est 
l'duite à 2 centavos pour quel point 
que ce soit de l’intérieur de la Ré-

den vorliandenen Tarifen niclit er- 
walint; und obwohl im Gesetzc vom 
22. Febritar 1858 von Prozessakten 
die Rede war, die im Wesentlichen 
nichts anderes als Geschaftspapiere 
sind, so war doch keinc Taxe für 
dieselben vorgesebrieben.

Dieser Ziistaml konnte nicht langer 
andauern, und um ihn zu bescitigen, 
wandte man sieh an einen der her- 
vorragendsteu Reamten der chile- 
niseben l'ostverwaltung, den Post- 
direktor von Valparaiso, Rafael 
Garcia Reyes, der einen Gencral- 
l’osttarif für Chili entwarf.

Der von déni General-Postdircktor 
revidirte und angenonunene Kntwurf 
bildete demnilebst die Grundlage zu 
dem in Geltung betiiulliclicn, durcli 
das Gesetz vom 10. Noveniber 1874 
veroffentlichten l’osttarîf. Dcrselbe 
scliatfte das bis daliin crliobenc Sce- 
porto viîllig ab und erwcitertc die 
Gewicbtsstufen fiir die Korrespondenz 
um dus Ddppelte.

Das Stadtpostporto wurde auf die 
im Bereiehe eines und desselbcn 
Departements zirkulirenden Rricfe 
ausgedelint und dcrgestalt abgestuft, 
dass fiir Bricfe

bis 17» Gratnm: 2 Centavos 
« 80 * 5 *
« 50 « 10
« 100 « 15 «

und für je weitere 50 Gramm oder 
oinen Tlieil dieses Gcwicbts 5 Cen
tavos tuclir zu erlicben sind.

Für Briefc aus cincm Departement 
der Republik nacb einein andern sind 
zn eutriebten :

bis 15 Gramm: 5 Centavos 
* 80 « 10
* 5< ) « 15 ♦
« 100 • 20

und fiir je weitere 50 Gramm oder 
einen Tlieil dièses Gewichts je 5 
Centavos melir.

Für Rricfe nacli und vom Aus- 
lande winl cm cliïlctiisclies Porto 
vou lo Centavos fiir jede 15 Gramm 
i*der einen Tlieil dieses Gcwicbts 
erhoben.

Das Porto fiir Postkartcn ist auf 
2 Centavos für den inneren Bereieh 
der Republik and auf 5 Centavos 
für das Auslaud festgesetzt.
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and although tbe law of tlie 2211'1 
of February 1858 niade mention of 
legal documents,—which are in fact 
nothing but commercial papers,—yct 
no rate was prescribed for tlicm.

This statc of things could not lie 
allowed to continue any longer, and 
in order to put a stop to it tlie 
Government addrcssed itseli to onc 
of tlie most distinguished officers of 
tlie Cliilian Postal Administration, 
Mr. Rafael Garcia lîeyes, tbe Postal 
Director of Valparaiso, by whnm a 
general postal taritï for Chili was 
projeeted.

Tbis project was revised and 
introduced by tbe Director General 
of Posts, and formel! tlie liasis of 
tlie postal taritf enaeted by t lie law 
of tlie M',h of Noveniber 1874, wliicli 
is at présent in force. By tliis tariff 
tliesea-postage wasentirely abolislied, 
and tbe gradations of weiglit for 
correspondence were incrensed to 
douille tlieir former figures.

The local rates of postage were 
extended to ail letters cireiilatitig 
witliin une and tlie sanie department, 
and are imw as follovvs:—

15 grammes, 2 centavos,
80 » 5 ♦
50 Y 10 »

100 » 15 »
with tlie addition of 5 centavos for 
every furtlicr 5u grammes or fraction 
of tliis weiglit.

Lettcrsdespatcliedfromune depart- 
meiit of tlie Republie to unotber arc 
cliarged :—
itp to 15 grammes, witli 5 centavos
Y Y 80 > » 10 »
Y Y 50 Y » 15 Y
Y Y [00 Y » 20 %

and •') centavos unire for ievery ad-
ditional 50 grammes or fraction 
thercof.

The Cliilian postnge ou letters for 
or from foreign countries was lixed 
at 10 centavos per 15 grammes or 
fraction of tliis weiglit.

The postage for domestic jiost- 
cards is fixed at 2 centavos, and 
for international post-cards at 5 
centavos.

Newspapers arc forwarded Ircc 
of charge, as wcll as tlie tirst 50



publique, et fixée à 5 centavos pour 
l’étrariger.

!
L e s  j o u r n a u x  restent, e x e m p t s  I 

de t a x e ,  d e  m ê m e  q u e  le s  p r e m ie r s  | 
5 0  g r a m m e s  d e s  a u tr e s  p u b l ic a t io n s  
a y a n t  un c a r a c t è r e  g é n é r a l  ou  d 'u 
t i l i té  p u b l iq u e .  L e s  p u b l ic a t io n s  d é 
p a s s a n t  c e  p o id s ,  p a ie n t  à  r a is o n  
d e  I c c n t a v o  p a r  50 g r a m m e s  ou  

tr a c t io n  d e  c e  p o id s ,  j u s q u ’à  c o u -  | 
c n r r e n e e  d e  5 k i lo g r a m m e s .  |

Les échantillons sont frappés d’une | 
taxe de 5 centavos ]iar 5o grammes , 
ou fraction de ce poids; ils ne peu- i 
vent excéder le poids de 1 kilo- ' 
gramme ni les dimensions de 80 
centimètres dans l’un ou l’autre sens, j

Les actes de procédure paient 15 I 
centavos pour les premiers 100 
grammes et 2 centavos de plus par 
fui grammes en sus.

Le droit de recommandation est 
fixé à lo centavos par 50 grammes 
ou fraction de ce poids, payables en 
sus de l'affranchissement pour tout 
objet de correspondance ; dans aucun | 
cas, ce droit ne peut dépasser le 
montant de 50 centavos par objet, j 
A ce droit s’ajoute le port ordinaire 1 
calculé d’après le tarif.

Les ports étrangers prévus par le J 
tarif en question, et que nous passons 
sous silence pour ne pas allonger 
iiiutilcment ce résumé, ont été modi
fiés lors de rentrée du Chili dans 
l'Union postale universelle, le 1er avril 
IHsi ; en conséquence ces ports sont 
désormais ceux qu’a adoptes la Con
vention de Paris du 1er juin 1 HTîS.

Comme on le voit, le tarif du 11) 
novembre 1 ST4 a fixé des taxes 
modérées et libérales, et, en te
nant compte de lit valeur différente 
des monnaies, à peu près égnles à 
celles en vigueur à cette époque en 
Belgique et en Angleterre, mais in
férieures à celles de la France et 
d'autres pays.

L ’é m in e n t  D ir e c te u r  g é n é r a l  d e s  
p o s t e s  du C hili ,  M o n s ie u r  l ia n t  o n  L u is

Die Zeitungen werden portofrei 
befiirdert, ebenso wie die ersten 50 
Gramm aller übrigen Druekcrzeug- 
nisse von allgemciner Bedeutung 
oder offentlichem Nutzen. Diejenigen 
Drucksachen, wclclte dièses Gevvicht 
iibcrschrciten, unterliegen eincm 
Porto von I Centavo fur jede 5u 
Gramm oder cincn Tlieil dieses 
Gewichts bis ztmi Meistgewichte von 
5 Kilogramm.

Für Musterscndungen wird ein 
Porto von f> Centavos für je 50 Gramm 
oder citien Tlieil dieses Gewichts 
erhohen. DorartigeKendiuigen dürfen 
nicht über ciri Kilogramm schwer 
sein und weder in Lange noch in 
lliihe oder Brcitc die Ausdehnung 
von 8() Cm. überschreitcn.

P r o z c s s a k t e n  z a l i le n  für d ie  e r s te n  
l o o  G r a m m  e in  P o r to  v o n  15 C e n -  

t a v o s  und  2 C e n t a v o s  m e l ir  für j e d e  
vveitéré  50 G r a m m .

D ie  E in s c b r e ib g e b i ib r  b e tr i ig t  10 
C e n t a v o s  für jede 50 G r a m m  d e s  
G e w i c h t e s  e in e r  P o s t s e n d u n g ,  m it  
d e r  B e s c h r a n k u n g ,  d a s s  für k e iu e  

S e n d u n g  e i n e  h o l i e r e  E in s c b r e ib g e -  
biihr  a ls  5o C e n t a v o s  z u r  E r h c b u n g  

g e l a n g e n  k a n n  D a n c b e n  w ir d  d u s  
t a r i f in i i s s ig e  P o r to  b e r e c l in e t .

Die Portosiit/.c für die Korrespon- 
denz nacb deiu Auslande, welclie 
der Kiirze liai ber hier nicht Erwiili- 
nung finden sollen, crlitten mit dem 
zum I. April 1881 crfolgtcn Eintritt 
Chilis in den Wcltpostvercin einc 
erhebliche Verandcruug; sic gründcn 
sicli in Folge dieses Ereignisscs nicht 
melir auf don Tarif vom .labre 1874, 
sondern auf die Vorscliriftcn des 
Pariser Vertrages vom 1. Juni 187s.

Wie ersichtlicb, sfclltc der Tarif 
vom 1D. Novetn hcr 1874 miissige 
und liberale Portosatze auf, die sicli, 
wenn inan den versebiedenen Wertli 
des Geldes in Betracht zielit, nur 
wcnig von den zu jener Zeit in 
Englaud und Belgicn bestelicnden 
Tarifsatzen nutersebieden und liin 
ter denen Frankreicbs und anderer 
Staaten zuriickblicben.

Der vortretdiehe General-Direktor 
der chileniscben Posten, Kamon Luis 
lrawâzaval, spracli sicb über die

grammes of ail otber printed articles 
of general importance or public usc- 
fulncss. Printed papers exeeediug 

l tliis weiglit are subjeet to a postage 
of I centavo per 50 grammes in
fraction thereof up to tlie ntaximuni 
vveight of 5 kilogrammes.

The postage on patterns ami 
samplcs of merchandizc amounts lo 
ô centavos per 50 grammes or frac
tion of tins weiglit. Articles of tliis 
elass may not exceed 1 kilogramme 
in weiglit or 80 centimètres in lcngtli,

! depth, or width.
i
' Legal documents are cliarged with 

là centavos fortlie first loo grammes, 
and witli 2 centavos more for every 

1 furtber 5() grammes.

The registration-fee, payable in 
addition to tlie ordinary postage, i* 
lixcil at 10 centavos for every 5o 
grammes’ weiglit of postal articles,

I but may not exceed ôo centavos 
| per article.

The rates of postage ou correspond- 
encc to foreign couutries which, for 
tlie sakc of brevity, may be passcd 
over in this article, underwent a 
great change on aeeount of tlie eutry 
of Chili into tlie Universal Postal 
Union on tlie lst of April 1881. Tlicy 
are, in conséquence of tliis eveut, 
bascd no longer mi tlie tarif!' of tlie 

i ycar 1871, but on tlie provisions ol 
j tlie Paris Convention of tlie lst ol 
j Julie 187s.

As wc bave shown aliovc, tin* 
postal rates of tlie tariff of tlie P-)11'

! of Novcinber 1874 were inodcratc 
| and liberal. If tlie différence in tin- 
| value of inoney is considcreit, tlicy 

differed but little from tlie rates "I 
I postage in force at tliat period in 
j Englaud and Bclgium, and werc 

lower tbau tliosc adnpted in France 
and otber couutries.

Mr. Kamon Luis lrawâzaval, tin 
cininent Director General of tlie 
Cliilian Posts, described tlie libéralité 
of that. tariff in tlie fullowiug 
mémorable words :—



Iramizava], s’exprimait aiusi au sujet 
île la modération de ces taxes :

Il est certain qu’elles diminueront 
notablement ce qu’on appelle le 
produit des postes ; néanmoins j ’estime 
qu'il ne convient pas d’envisager 
celte circonstance d’uu trop mauvais 
ieil, en raison des nombreux bénéfices 
qu elle entraîne avec elle; ces taxes 
favorisent considérablement le déve
loppement de la civilisation ; elles 
contribuent efficacement à la pros
périté générale du pays; on peut donc 
liirn les dispenser d'être encore une 
source directe de revenus. »

Cette libéralité des tarifs postaux 
est. en grande partie, cause que le 
mouvement de la correspondance a 
pris un développement considérable 
ilaus la République du Chili, et 
I essor obtenu par cet échange sera 
toujours à l’honneur de celui qui a 
conçu le projet primitif, comme de 
relui qui l’a révisé et a provoqué la 
loi à laquelle le pays est redevable 
de tous ees avantages.

Cour prouver la vérité de cette 
insertion, il suffit de jeter les yeux 
sur les chiffres suivants, indiquant 
le mouvement postal en 1371, la 
dernière année pendant laquelle les 
divers anciens systèmes de taxes 
furent en vigueur, comparé à celui 
de 1883.

Kn 1874, le nombre des envois 
postaux était de (>,ôô3,71ô ayant 
donné un produit de pesos 2()S,ôô3 
1" centavos; en 1883 ce nombre 
'élève à 24,231,!i(>7 avec un produit 
de pesos 34i»,777. 4ô centavos.

le service ries colis postaux 
dans les Pays lias.

Ke service des colis postaux, ins
titué par la loi du 21 juin iss l, a
été introduit aux Pavs-Uas le l."> mars */1 - s-j.
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L ib e r a l i t a t  j c n c s  T a r i f s  in  f o l g e u d e n  ! 
d e n k w i i r d i g e n  W o r t c n  n u s :

* Es ist unzweifelhaft, dass die 
sogenanuten Posteinkiinfte durcli 
diesen Tarif erlieblich geschmalert 
werden; indessen bin ich der Ansicht, 
dass man diesem Umstande keine 
üble liedeutung beimessen darf in 
Anbetracht der vielen Yortheilc, 
welche die neuen Posttaxeu im 
Gefolge liaben: sic begünstigen in 
wirksamer Weise das Eortschreitcn 
der Zivilisation, sie tragen kraftig 
zum wirthschaftliclien Gedeihen dos 
Landes bei, und in Riicksicht hierauf 
muss man davon absehen, dass sie 
aucli eine dirckte Einnalnnequelle 
liilden sollcn. »

Der Aufschwung, welehen der 
l’ostvcrkehr in Chili genommen liât, 
ist /uni grossen Tlieile der Libcra- 
litiit des Tarifs vom Jahre 1874 zu 
danken, und die Stufe, auf welchcr 
der Postverkehr des Landes lieute 
steht, wird stets ein ebrendes Denk- 

i mal sein sowohl fur denjenigen, wel- 
| clier den Entwurf ansgearbeitet, wic 
I aucli fur denjenigen, welcher ilm 
| revidirt und sodann das Gesetz vor- 
j gclegt liât, dessen grosse Vortheile 
[ dem Lande zu goto gckommcn siud.
1 Uni d i e  R ic h t ig k e i t  d i e s e r  R elia ttp -  

t u n g  p r iifen  zu  k b n n e n ,  g e n i i g t  e s ,  
d ie  G c s c h à f t s e r g e b n i s s c  d e s  J a l i r e s  
187-1, d e s  le t z t e n  J a l i r e s ,  w a l i r e n d  

j d e s s e n  d ie  a l t e n  P o r t u s a t z c  in K ra ft  
I g e w e s e n  w a r e n ,  d e n  E r g e b u i s s e u  

d e s  J a l i r e s  1883 g e g e n ü b e r z u s t e l l e n .
E s  b e t r u g :  im  J a h r e  187-1 d ie  Z a b i  

d e r  l ‘o s t s e m l u n g e n  (i,ôô3,7 lô, die 
! E in n a l im c n  208,003 l ’e s o s  48 C e n t . ;

ini Jahre 1883 die Zabi der Post- 
* senditngen 24,231 ,!tl>7, dieEinnabmen 
i 340,777 Pesos -lô Cent.

lier Postpackeldienst in Nicdcrland.

In Niederiand ist der Postpacket- 
dienst in Folgc des Gesctzcs vuiu 
21. .1 uni 1881 uni l ô. Miirz 1882 in’s 
Lelicn getreten.

* Doubtless, the so-called postal 
revenues arc considerably reduced 
by tliis tariff'; yet I am of opinion 
tliat tliis State of things sliould not 
be regarded witli appréhension, 
considering the many advautages 
eonnected with the new rates of 
postage :—they cffcctnally promotc 
tbe progress of civilizatiou, tltey 
contribute in a iiigli degree to 
the économie welfare of the nation, 
and,, therefore, taking these ad- 
vantages into aceount, wc may well 
pass over the drawhack tliat they 
furm no longer a direct source of 
revenue. »

The progress of the postal ex
change in Chili must, in a large 
measure, hc attrilinted to the iihcrality 
of the tariff of the year 1874, and
t.he degree of development to which 
the postal exchange lias attained at 
présent, will ever be an honourable 
memorial to him who drew up the 
project of tliis tariff, and to him who 
revised it and tlien suhmitted for 
approval tliat law which lias proved 
a boon to the country.

lu order to prove the enrreetness 
of tliis assertion, \ve need onlv 
compare the results of the postal 
service for the year 1874, the last 
during which the old rates of postage 
were in force, with tliose for iss:;.

In 1874 the uinuber of postal ar
ticles transmitted was 0,ôô:s,71ô, and 
the revenue amounted to 20s,ôô3 
pesos 48 centavos, wliilc in 1883 the 
postal articles nmnhered 24,231 ,!Hi7, 
and the revenue reachcd the sum 
of 340,777 pesos 4ô centavos.

The Parcel Posl in the Nellierlanris.

The Parcel Post, instituted by 
the law of the 2IR| of .lune l>si, 
came into operation iu the Nether- 
lands on the lô'*1 of Match 1882.



C e t te  lo i ([ne l e s  E t a t s - G é n é r a u x  | 
a v a i e n t  a d o p t é e  à  u n e  g r a n d e  m a j o 
r ité ,  a  é té  b ien  a c c u e i l l i e  p ar  le  p u 
b lic  n é e r la n d a is .  O n s a v a i t ,  e n  e ffet ,  
([u’e l l e  r é p o n d a i t  a  un b e s o in  v i v e 
m e n t  s e n t i  d a n s  l e s  r e la t io n s  c o m 
m e r c i a l e s  e t  s o c i a l e s ,  su r to u t  d a n s  

l e s  lo c a l i t é s  r u r a le s  p o u r v u e s  d e  
m o y e n s  d e  t r a n s p o r t  in su ff isan ts .

i
Le résultat a prouvé (pie ce bc- j 

soin était bien réel. Comme l’intro
duction du nouveau service rendait j 
nécessaires l’aménagement de quel- i 
(pics bureaux et locaux, la disposi- , 
tion d'un grand nombre de voitures 
et la réorganisation de ipiclqncs , 
services, qu'il s’agissait, en même 
temps de s’entendre avec les entre
prises de chemins de fer et de ba
teaux pour en assurer la complète ] 
exécution, il ne fut pas possible d’in
troduire le service en question avant 
le 15 mars 1882, quelque diligence 
qu’on élit fait pour le mettre en 
œuvre. Ce service, restreint dans les 
commencements à un petit nombre 
de bureaux de poste, ne tarda pas 
à se développer au point que dès le 
Ier avril 188:; le pays tout en entier 
fut en mesure d’en profiter.

Le service des colis postaux ne 
rentre pas dans le monopole des 
postes.

L e s  b u r e a u x  s o n t  o u v e r t s ,  p ou r  
le  s e r v i c e  d e s  c o l i s ,  to u s  l e s  j o u r s  

e x c e p t é  le  d im a n c h e .  C e p e n d a n t  le s  
c o l i s  re ç u s  d a n s  la  s o i r é e  du s a m e d i ,  
d a n s  la  nuit  ou par  la  p r e m iè r e  p o s te  
du d im a n c h e  s o n t  r e m is  a u x  d e s t i 
n a t a ir e s  le  d im a n c h e .

La taxe des colis postaux est, 
quelle que soit la distance, fixée pour 
chaque colis à 15 cents jusqu’à 1 kg ; 
2(> cents au-dessus de 1 kg. jusqu’à 
3 kg., et 25 cents au-dessus de 3 kg. 
jusqu'à 5 kg., poids maximum qu’on 
ne peut dépasser L'affranchissement 
des colis postaux est obligatoire ; il 
s’effectue au moyen de timbres-poste 
qu’on colle sur le colis ou sur le 
bulletin d’expédition qui raccompa
gne. Ces bulletins doivent être rcin-
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Dièses Gesetz war von den Genc- 
ralstaateu mit grosser Mchrlieit an- 
genominen worden und batte sicli 
ciner selir bcifalligen Aufnalime sei- 
tens des niederlandischen Publikums 
zu erfreuen, da man wusstc, dass 
es cinem lîcdürfnisse abhalf, das im 
Handels- und Privatverkehr nament- 
lich in Landorten mit ungenügenden 
Yerbindungen sehr lebhaft gefiililt 
wurde.

Der Erfolg liât bewiesen, dass ein 
solehes lîedürfniss wirklich vorluui- 
den war. Da der Einfiihrung des neuen 
DienstesNeueinrichtungcn beieinigen 
l’ostanstalten, die Ànscbatfung einer 
grossen Zabi von Wagen, sowic die 
Lmàudcrung versdiiedcncrPostkurse 
vorbergeben mussten, und es sicb 
gleicbzeitig darum baudeltc, mit den 
Eisenbahn- und Dampfscbiffs-Unter- 
nebmungen sicb zn verstiindigen, 
uni die Ausliihrung des Dienstes 
überall zu sichern : so war es trot/, 
aller Anstrengungen, die gemacht 
wurden, niebt moglicb, dcusclbcn 
vor dem 15. Mürz 1882 in’s Leben 
treten zu lassen. Wiihrend im An- 
fange iiitr eine kleine Zabi von 
l’ostanstalten mit dem neuen Uienst- 
zweige betraut waren, nahm dersclbe 
bald ciue seiche Entwickclung, dass 
schon am 1. April 1883 das ganze 
Land aus der Einrichtung Nut/.en 
zieben konnte.

Die Hcforderung von l’ostpaeketen 
geliort niebt zum Monopol der Post.

Die Postansta'teu sind fur den 
Packctdienst alleTage mit Aiisnabme 
des Sonntags geoffnet. Docli werden 
auch uni Sonntag diejenigen Post- 
packete, welcbc am Samstag Abend, 
in (1er dtirauf folgcnden Naclit oder 
mit der ersten Post am Sonntag 
eingegangen sind, den Adrcssaten 
zugestcllt.

Das Porto fiir Postpaekcte lictriigt 
oline ltiicksicht auf die Entferaung 
fiir jedes Stück bis zu 1 Kgr. 15 Cents, 
iiber 1 bis 3 Kgr. 20 Cents und liber 
3 bis zu dem zulassigen Mcistgcwicbt 
von 5 Kgr. 25 Cents. Die Frankirung 
muss bei der Àufgabe mittels Frci- 
marken erfblgen, die auf das Packet 
oder die licglcitadrcssc aufgeklcbt 
werden. Die Formulare zu der letz-

T l i i s  la w  w li ie l i  w a s  p a s s e d  hv 
t b e  S t a t e s  G e n e r a l  w it l i  a  largef  c
m a jo r i ty  m e t  w itl i  a  f a v o u r a b le  ré
c e p t io n  from  t b e  D u tc l i  p u b l ic  who 
w e r e  a w a r e  o f  tb e  f a c t  th a ï  il 
r e s p o n d e d  to  a  p r e s s i n g  w a n t  felt 
in  c o m m e r c ia l  a n d  s o c i a l  relations,  
e s p e c i a l l y  in ru ra l  l o c a l i t i e s  p o s se s s in g  

in su f f ic ic n t  m e a n s  o f  t r a n s p o r t .

T b e  r e s u i t  b a s  p r o v e d  t l ia t  this 
w a n t  r e a l ly  e x i s t e d .  A s  t h e  in tr o d u c 
t io n  o f  t h e  n e w  s e r v ic e  r e n d e r e d  if 
n e c c s s a r y  to  r c - a r r a n g e  s o m c o f t l i e  
o ff ic e s ,  to  p u r c h a s e  or  a l t e r  a large  

n u m b e r  o f  v e l i i c l c s ,  a n d  to  rco rg a n i/ .e  
s o n ie  o f  t b e  s e r v i c e s ,  a n d  a s  agrée-  

rneuts  h a d ,  a t  t b e  s a n i e  t im e ,  to lie 
corn e  to  w it l i  t h e  K a i l w a y  and 

S t e a m b o a t  C o in p a n ie s  s o  a s  to  cn- 
! su r e  tb e  e f f i c ie n t  c a r r y i n g  o u t  o f  the 

s e r v i c e ,  it  w a s  u o t  p o s s i b l e  even  
w itli  th e  g r e a t e s t  e x e r t i o n s  to  in- 
t r o d n e e  th is  i n n o v a t i o n  b e f o r e  the 
15,,> o f  M a r d i  1882, T h i s  se r v ic e ,  
l im itc d  a t  f irst  to  a  s m a l l  num ber  
o f  p o s t - o f f ic e s ,  d c v e l o p c d  s o  rapidlv  
t l ia t  b y  t h e  l st o f  A p r il  1883 the 

w h o l e  c o u n t r y  w a s  u b le  to  take  

I a d v a n t a g e  o f  it

! T h e  P a r c e l  P o s t  d o c s  n o t  l'nriu 
j p a r t  o f  th e  p o s t a l  m o i io p o ly .

T h e  p o s t - o f f i c e s  a r e  o p e n  for the 
1 p a r c e l  s e r v i c e  e v e r y  d a y  exccp t  

S n n d a y ,  b u t  p a r e d s  r e c e i v c d  on 
S a t u r d a y  e v e n i n g ,  d i ir in g  t l ie  niglil .  
or  b y  t h e  f ir s t  m a i l  on  S u n d a y ,  are 

d e l iv e r e d  to  tb e ir  a d d r c s s c e s  o u  this  
d a y .

. T h e  p o s t a g e  on p o s t a l  p a r e d s  is 
i t ix c d ,  w i t l io u t  r e g a r d  to  d is tan ce ,  

a t  15 c e n t s  up to t h e  w c ig l i t  "I 
1 k i l o g r a m m e ,  2 o  c e n t s  fo r  from  I 
to  3 k i l o g r a m m e s ,  a n d  25 c e n t s  for 
from  3 to 5 k i l o g r a m m e s  w li ie l i  i> 
t h e  m a x im u m  w c ig l i t .  T h e  p r é p a y 
a ie n t  o f  p o s t a l  p a r e d s  is  c o m p u ls o r v .  
a u d  is  c t f c c t e d  b v  m e a n s  o f  p o s ta g e -  

s t a m p s  a f f ix e d  c i t b c r  to  t h e  parcel*  
or to the  w a y  b il ls  a c c o m p a n y iu g  
th e  -sanie. T h e s e  b i l ls  m u s t  be fillcd 

in b y  th e  s e n d e r s  a c e o r d i n g  to tin- 
in d ic a t io n s  p r iu te d  n p on  th e m .  T licy



plis par les expéditeurs selon les in
dications de la formule; celle-ci est 
livrée par l'Administration pour le 
pris d’un demi cent fl centime) les | 
deux exemplaires.

Kn général les colis doivent être j 
emballés d’une manière qui réponde . 
ii la durée du transport et préserve 
sullisamment le contenu. Ils doivent I 
être scellés d’un cachet à la cire, 
d’nn plomb ou de toute autre ma
nière, avec une empreinte représen
tant des armoiries de famille ou une 
autre marque particulière à l'expé
diteur.

Les liquides en cruches ou en 
bouteilles et les matières grasses 11e 
smit acceptés qu’emballés dans des 
paniers ou d’une autre manière qui 
mette hors de danger les autres 
envois composant le chargement.

L’emballage du verre ou d’autres 
articles fragiles doit être suffisant 
pour garantir le contenu contre le 
frottement ou la pression pendant 
le transport.

Les instruments tels que les outils 
tranchants ou aigus seront emballés 
dans des caisses, des boîtes ou en
tourés de carton, de toile cirée, etc., 
de manière à ne pouvoir endommager 
k> autres envois.

Il est toutefois permis d’expédier 
à découvert ou sans cachetage le 
gibier non saignant; 011 peut égale
ment s'abstenir de cacheter les en
vois saus valeur déclarée lorsqu’ils 
>e trouvent déjà suffisamment pro
tégés par leur nature ou leur propre 
fermeture.

Les colis renfermant des objets 
avec valeur déchirée ne sont acceptés 
que s’ils sont protégés au moyen de 
caisses en bois, en fer blanc, etc., 
et scellés de manière qu’il soit im
possible de porter atteinte à leur 
contenu sans briser les cachets.

11 est interdit de mettre sous un 
même emballage des colis destinés

4!»

teren werden vom Ahsender déni 
Vordruel; entsprechend ausgefüllt 
und si 11 il bei den l'ostanstalten /.11m 
Preisc von '/■> Cent f l  Centime) für 
je 2 Stück erhaltlich.

Die Packete müssen im Allgemeinen 
in einer VVeise verpackt sein, welche 
der Dauer der Befiirderung entspricht 
und den Inlialt hinreichend sichert. 
Sie müssen mittels Siegelabdruekes, 
Plombe oder eines sonstigen dem 
Abseudcr eigenthümlichen Petschafts 
versclilossen sein.

Fliissigkeiten in Kriigen oder in 
Flasclicn, sovvie Fettigkeiten werden 
nur dan 11 zur Beforderung ange- 
nominen, wenn dieselben in Korben 
oder so verpackt sind, dass eine Bc- 
scliadigung anderer Postsendungcn 
fern gelialtcn wird.

Die Verpackung von Glassachen 
oder andereu zerbrechlicben Gegen- 
stiinden muss so beschaffen sein, dass 
dadurch der Inlialt gegen Keihung 
und Druek wührend der Beforderung 
genügend gescliützt ist.

Instrumente, wie sebneidende oder 
spitze Werkzeuge, werden in Kisten, 
Scbacbteln,zwiscbenPapiie,in\Vacbs- 
leinwand u. s. w. in einer Weise ver
packt, dass die anderen Sendungen 
niebt besebiidigt werden konnen.

Doeb darf Wild, welcbes niclit 
blutet in blossgebenden Stücken 1111- 
verpackt zur Beforderung angcnoin- 
men werden; aucli kann dieVersiege- 
lung von Packetcn obne Wcrtban- 
gabe nnterbleiben, wenn die Sendung 
dureb die Untbeilbarkeit des Inbalts 
oder durch deu sonstigen Verscbluss 
hinreichend gcsichert erscheint.

I Sendungen mit Werthangabc inüs- 
| sen in Kisten von IIolz oder Bleeli etc. 

verpackt und so versiegelt sein, dass 
obne Vcrletzung des Siegelverschlus- 

| ses dem Iuhalte niebt beigekommeu 
( werden kann.
• Packete für versebiedene Adres- 

sateu dürfen niclit unter einer und
J derselben Uinbüllung zur Verseudung 

gelangen. Zuwiderbandelnde werden 
■ jedoch niclit bestraft, man beguügt 
J sich vielmebr, die Annahme solcher 
1 Sendungen abzulebnen.
* Von der Postbetorderung sind aus- 
 ̂ gescblossen :

are sold by the Administration at 
tbc priée ofone balf eentt 1 centime) 
the two forms.

The parcels must be packed in a 
manner suitable to the lengtli of the 
joiirney, and sufficient to protect the 
coutents. Tliey must be sealed with 
sealing wax, lead, or any otber 
matter bearing tlie impress of the 
arins of the family or some otber 
mark peculiar to the sender.

Liquida in stonc jars or iu bottles, 
and greasy substances are only 
admitted for transmission wben 
packed in baskets or in any otber 
way by which the otber articles 
will be protected froni injury.

Glass and otber breakable articles 
must be packed in sucli a way as 
to protect tliein froni friction aud 

1 pressure during transmission.
I
1 Instruments, sucb as sharp and 
J pointed tools are to be packed in 

cases, or boxes, or be wrapped up 
I iu card-board, oil-cloth, etc. 90 as 
1 to prevent any damage to the otber 
, articles.

Game not iu a bleediug condition 
may, bowever, be forwarded un- 

j packed or unsealed. Parcels without 
value declared may also be sent 
unsealed, if tlieir nature, or the case 

1 or cover belonging to theni suffi- 
ciently protects them froin injury.

I
Parcels containing articles with 

value declared are not admitted for 
transmission unless tbey are cnclosed 

I in wooden or tin boxes, etc., and 
I sealed in a way which remlers it 

impossible to tamper with tlieir 
contents without breaking tlieir seals.

It is not allowed to enclose in 
oue package scveral parcels intended 
for different persons. Infringers of 
tbis prohibition do not incur any 
penalty, parcels of tbis kind tendered 
for transmission being simply refused.

The followiug articles are excluded 
froni transmission :—-



à p lu s ie u r s  p e r s o n n e s  d i f f é r e n t e s .  L e s  
c o n t r e v e n a n t s  n ' e n c o u r e n t  a u c u n e  

p e i n e ;  on s e  b o r n e  à  r e f u s e r  l e s  c o l i s  

c o m p o s a n t  s e  g r o u p a g e .

S o n t  e x c l u s  du t r a n s p o r t :
a) L e s  c o l i s  d o n t  l e  v o l u m e  e x c è d e  

2 5  d e .  c u b e s  o u  d o n t  l a  d i m e n s i o n  

d é p a s s e  SO c m .  su r  l ' u n e  d e s  s u r f a c e s  

( o n  n e  f e r a  t o u t e f o i s  p a s  d e  d i f f i c u l t é s  

l o r s q u ’il n e  s ’a g i r a  (p ie  d ’é c a r t s  d e  

d i m e n s i o n s  p e u  i m p o r t a n t s ) .

b) L e s  a n im a u x  v iv a n t s  ( s a u f  le  
p o is s o n ,  le s  c o q u i l l a g e s ,  le s  s a n g s u e s ,  
e tc . ,  lo r sq u ' i l s  s o n t  c o n v e n a b l e m e n t  

e m b a l l é s ) .
c j  L e s  o b j e t s  p o u v a n t  f a c i l e m e n t  

s ’e n H a m m e r  ou s u s c e p t ib l e s  d ’e n tr e r  

p r o m p t e m e n t  en  d é c o m p o s i t io n  ou  d e  

c a u s e r  q u e lq u e  d o m m a g e .
dj L e s  le t t r e s  ou  n o t e s  a y a n t  le  

c a r a c t è r e  d e  c o r r e s p o n d a n c e .  ( L e s  
c o m m u n ic a t io n s  qui c o n c e r n e n t  le  

c o n t e n u  du  c o l i s  e t  n ’o n t  p a s  le  c a 
r a c t è r e  d 'u n e  le t tr e  s o n t  t o u te fo is  

a d m is e s . )

On a d m e t  la  d é c la r a t io n  d e  v a le u r  
d ’un c o l i s  p o s t a l  j u s q u 'à  c o n c u r r e n c e  

d e  f>0 0  f lo r in s .  O u tr e  la  t a x e  o r d i 
n a ir e ,  le s  c o l i s  a v e c  v a le u r  d é c la r é e  

p a ie n t  un d r o i t  d e  10 c e n t s  p a r  lot)  
f lor in s  ou fr a c t io n  d e  l o o  f lor in s .  L e  
d r o i t  s ’a c q u i t t e  d ’a v a n c e .

l ' o u r  un  c o l i s  p o s t a l  p e r d u ,  a v a r i é  

o u  r e t a r d é ,  l ’e x p é d i t e u r  a  d r o i t  à  u n e  

i n d e m n i t é  c o r r e s p o n d a n t  a u  m o n t a n t  

r é e l  d e  la  p e r t e  o u  d e  l ’a v a r i e ,  s a n s  

t o u t e f o i s  q u e  c e t t e  i n d e m n i t é  p u i s s e  

d é p a s s e r  f l o r i n s  2 .  5 0  ( 5  f r a n c s )  p a r  

k i l o g r a m m e  o u  f r a c t i o n  d e  k i l o 

g r a m m e .

L ’A d m i n i s t r a t i o n  r e m b o u r s e  la  v a 

l e u r  d é c l a r é e .  L o r s q u e  l a  p e r t e  o u  

l ’a v a r i e  n ’e s t  q u e  p a r t i e l l e ,  l ' i n d e m 

n i t é  n ’e s t  d u e  q u e  p o u r  la  p a r t i e  

p e r d u e  o u  a v a r i é e .

L ' A d m i n i s t r a t i o n  e s t  d é g a g é e  d e  

t o u t e  r e s p o n s a b i l i t é :

1° S i la  p e r te  a eu  l ie u  p ar  l ’e f fe t  

d ’un c a s  d e  fo r c e  m a je u r e .
•2° S i  l e  d o m m a g e  e s t  i m p u t a b l e  

à  la  n a t u r e  d u  c o n t e n u  o u  a u x  d é -

<ij  f a c k e t e ,  w e l e l i e  i n  i l i r e m  U n i -  
f a n g e  2f» K n b i k d e c i m c t e r  r n l e r  i n  
i r g e n d  e i u e r  A u s d e b n u n g  s u  C m .  
i i b e r s c h r e i t e n  ( U b c r  g e r i n g f i i g i g c  
U e b e r s c h r e i t u n g e n  d a r f  l i i m v e g g e -  
s e l i e n  w e r d e n ) ;

h) l e b e n d e  T h i e r e  ( m i t  A u s n a h n i e  
v o n  F i s e l i e n ,  M u s c l i e l n ,  B l t i t i g e l n  e t c . ,  
w e n n  d i e s e l b e n  e n t s p r e r l i e n d  v e r -  
p a e k t  s i n d ) ;

c) l e i c l i t  e n t z ü n d l i c l i e  S t o t f e  o d e r  
G o g e n s t a n d e ,  w e l e l i e  d e m  s e h n e l l e n  
V c r d e r b e n  a u s g e s e t z t  s i n d  o d e r  
a n d e r e  S e n d u n g e n  l i e s c l i à d i g e n  
k o n n e n  ;

d) B r i e f e  o d e r  X o t i z e n ,  w e l e l i e  d i e  
E i g e n s c h a f t  e i n e r  K o r r e s p o n d e n z  
l i a b e n .  ( M i t t l i e i l u n g e n ,  w e l e l i e  d e n  
I n b a l t  d e s  f a e k e t s  b e t r e f l e n  a n d  
n i e l i t  d e n  C l i a r a k t e r  e i n e s  B r i e f c s  
l i a b e n ,  s i n d  j e d o c l i  z u l l i s s i g . )

D e r  M e i s t b e t r a g  d e r  W e r t b a n g a b c  
i s t  b e i  f o s t p a c k e t e n  a u f  500 G u l d e n  
f e s t g e s e t z t .  F u r  P a c k e t o  m i t  V V e r t l i -  
a n g a b e  i s t  n e b e n  d e m  g e w o l m l i c h e n  
P o r t o  e i n e  V e r s i c h e i ' u n g s g e b ü h r  v o n  
l u  C e n t s  f u r  l o i )  G u l d e n  o d e r  e i n e n  
T h c i l  v o n  1 0O  G u l d e n  i m  V o r a u s  z u  
e n t r i e b t e n .

I m  F a l l c  d e s  V e r l u s t e s ,  d e r  B e -  
s c l i â d i g u n g  o d e r  v e r s p i i t e t e n  I J e b e r -  
k i i i i f t  e i n e s  P o s t p a c k c t s  w i r d  d e m  
A b s e n d e r  d e r  d u r c l i  d e n  V e r l u s t  o d e r  
d i e  B e s c l i i i d i g i m g  w i r k l i e b  e r l i t t e n e  
S c b a d e n ,  i n  k e i n e m  F a l l e  a b e r  m e l i r  
a l s  2 G u l d e n  (f> F r . )  f i i r  j e d e s  

I K i l o g r a m m  o d e r  j e d e n  T h e i l  e i n e s  
 ̂ K i l o g r a m m  v e r g i i t e t .

D i e  P o s t v e r w a l t u i i g  e r s t a t t e t  d e n  
a n g e g e b e n e n  W e r t l i .  B e t r i f f ' t  ( 1 e r  
V e r l u s t  o d e r  d i e  B e s e b a d i g u n g  n u r  
e i n e n  T b e i l  d e s  l e t z t e r e n ,  s o  e r s t r e c k t  
s i c b  a u c b  d i e  E r s a t z l e i s t u n g  n u r  a u f  
d i e s e n  T l i c i l .

D i e  V e r b i n d l i c b k e i t  d e r  l ’o s t v c r -  
w a l t u n g  z u r  E r s a t z l e i s t u n g  l ) l e i l ) t  a u s -  

j g e s c b l o s s e n  :
1. w e n n  d e r  V e r l u s t  i n  F o l g e  e i n e s  

F a l l s  h o h e r e r  G e w a l t  e i n g e t r e t e n  i s t ,
2 .  w e u n  d i e  B e s e b a d i g u n g  d u r c l i  

d i e  n a t i i r l i c l i e  B e s c l i a f t ' e n h e i t  d e s
I I n h a l t s ,  d u r c l i  m a n g e l l i a f t e  V e r -  
I p a e k u n g  o d e r  d u r c h  c i g e n e  F a l i r -  

l i i s s i g k e i t  d e s  À b s e n d e r s  l i e r b e i g e -  
f i i l i r t  i s t ;

' t .  w e n n  d i e  E n t s c h a d i g u n g  n i c l i t
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a. — p a r c e l s  e x c e e d i n g  2 5  cu b ie  

d é c i m è t r e s  in  v o l u m e ,  o r  8 0  c e n t i 

m è t r e s  in  l e n g t l i ,  d e p t b ,  o r  w idtli  

( p a r c e l s  v e r y  s i i g l i t l y  e x c e e d i n g t h e s e  

l i m i t s  w i l l  n o t ,  l i o w e v e r ,  b e  r e f u s e ih .

b. — L i v e  a u i m a l s ( e x c e p t  f is l i ,  sh e l l -  

f ish ,  l e e c l i e s ,  e t c .  i f  s e o u r e l y  d o n e u p l

r . — C o m b u s t i b l e  m a t t e r ,  o r  m a tter  

l i a b l e  t o  r a p i d  d e c a y ,  o r  l i k e l y  tu 

c a u s e  a n y  d a m a g e .

d . — L e t t e r s  o r  n o t e s  l i a v i n g  tlic  

e b a r a e t e r  o f  c o r r e s p o n d e n c e  (co m -  

m u n i c a t i o n s  c o n c e r n i n g  t b e  c o n t e n t s  

o f  t h e  p a r c e l s ,  a n d  n o t  l i a v i n g  tlie 

e b a r a e t e r  o f  a  l e t t e r  a r e ,  l i o w e v e r ,  

a d m i s s i b l e ) .

T h e  v a l u e  o f  a  p a r c e l  m a y  lie 

d e c l a r e d  t o  t l i e  e x t e n t  o f  5 0 0  f lo r in s .  

P a r c e l s  w i t l i  a  d é c l a r a t i o n  o f  v a l u e  

a r e  c h a r g e d ,  in  a d d i t i o u  to  tlie  

o r d i n a r y  p o s t a g e ,  w i t l i  a  f e e  o f  lu  

c e n t s  p e r  1 0 0  f lo r in s  o r  a  fr a c t io n  

o f  t l i i s  a m o m i t .  T l i i s  f e e  i n u s t  lie 

p a i d  in  a d v a n c c .

In c a s e  o f  t l i e  l o s s ,  d a m a g e ,  or 

d e l a y  o f  a  p a r e e l ,  t b e  s e n d e r  is 

e n t i t l e d  to  a  c o m p e n s a t i o n  e q u a l  tu 

t l i e  a c t u a l  a i n o u n t  o f  t l i e  l o s s  or  

d a m a g e ;  b u t  t l i i s  c o m p e n s a t i o n  m a y  

n o t  e x c e e d  2 .  5 0  H o r in s  ( 5  f r a n c s '  

p e r  k i l o g r a m m e  o r  f r a c t i o n  o f  tliis  

w e i g l i t .

T h e  A d m i n i s t r a t i o n  w i l l  r e im b u r s c  

t l i e  d e c l a r e d  v a l u e .  I f  t l i e  l o s s  or  

d a m a g e  i s  b u t  p a r t i a l ,  c o m p e n s a t i o n  

i s  o n l v  d u e  fo r  t l ia t  p o r t i o n  o f  tlie  

c o n t e n t s  w l i i c h  i s  l o s t  o r  d a m a g e d .

T l i e  A d m i n i s t r a t i o n  i s  m i t  re-  

s p o n s i b l e : —

1 .  — Lf t h e  l o s s  i s  d u e  to  force 
majeure.

2 .  — If t b e  d a m a g e  i s  d u e  t o  tlie  

n a t u r e  o f  t b e  c o n t e n t s ,  t o  d e f e c t i v c  

p a c k i n g ,  o r  to n é g l i g e n c e  o n  tin  

p a r t  o f  t l i e  s e n d e r .

?>.— I f  t l i e  c o m p e n s a t i o n  i s  imt 

c l a i m e d  w i t b i n  a  d e l a y  o f  s i x  in o n tl i*  

fro in  t l ie  d a y  o n  w l i i c l i  t l i e  p a r e e l  

w a s  p o s t e d  ( a f t e r  t l i i s  d e l a y  im 

c o m p e n s a t i o n  c a n  b e  c l a i m e d ,  a c e o n i -  

i n g  to  t l i e  p r o v i s i o n s  o f  A r t i c l e  i)5 

o f  t l ie  C o m m e r c i a l  C o d e ) .
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laiits d e  r e m b a l l a g e ,  o u  à  u n e  n é g l i -  

jri i ic e  d e  l ’e x p é d i t e u r  l u i - m ê m e .

:{° S i  l ’i n d e m n i t é  n ’a  p a s  é t é  r é c l a 

m ée  d a n s  l e  d é l a i  d e  s i x  m o i s  à  p a r t i r  

iln j o u r  d e  l a  c o n s i g n a t i o n  d u  c o l i s ,  

i l ’a s s é  c e  t e r m e ,  l a  p r e s c r i p t i o n  e s t  

a c q u is e  à  t e n e u r  d e  l ’a r t .  1)5 d u  c o d e  

de c o m m e r c e . )

L e  d o m m a g e  i m p u t a b l e  à  u n  r e t a r d  

d a n s  l a  r é c e p t i o n  d u  c o l i s ,  s a u f  l e  c a s  

de f o r c e  m a j e u r e ,  n e  d o n n e  l i e u  à  

une i n d e m n i t é  q u e  s i ,  p a r  s u i t e  d e  

ce r e t a r d ,  l e  c o n t e n u  d u  c o l i s  s ’e s t  

g â t é .  L e  d e s t i n a t a i r e  o u  s o n  f o n d é  

de p o u v o i r  d o i t ,  d a n s  l e  d é l a i  d e  

s ix  h e u r e s ,  f o u r n i r  l a  p r e u v e  d e  c e  

fait, d o n t  il e s t  d r e s s é  p r o c è s - v e r b a l .

T o u t  c o l i s  d o n t  l a  r e m i s e  a u  d e s 

t in a t a i r e  n ’a  p u  s ’e f f e c t u e r  d a n s  l e  

d é la i  d e  3() j o u r s  a p r è s  s a  c o n s i g n a 

t ion  e s t  c o n s i d é r é  c o m m e  p e r d u .

L e s  r e t a r d s  d ’e x p é d i t i o n  o u  d e  

l i v r a i s o n  m o t i v e n t  u n e  i n d e m n i t é  s i ,  

par u n e  f a u t e  d e  s e r v i c e ,  l e  c o l i s  

n ’a  p a s  é t é  e x p é d i é  o u  r e m i s  p a r  

la  p r e m i è r e  o c c a s i o n .

A l a  d e m a n d e  d e s  e x p é d i t e u r s  

les  e n v o i s  p e u v e n t  ê t r e  r e m i s  p a r  

u n  e x p r è s ,  i m m é d i a t e m e n t  a p r è s  l e u r  

a r r i v é e  a u  b u r e a u  d e  d e s t i n a t i o n .  L e  

d r o i t  d ’e x p r è s  à  p a y e r  d ’a v a n c e  e s t  

l ix é  à  2 5  c e n t s  s i  l e  t r a n s p o r t  n e  

d é p a s s e  p a s  l e s  l i m i t e s  d e  la  d i s t r i 

b u t io n  l o c a l e ;  d a n s  le  c a s  c o n t r a i r e ,  

il e s t  d e  2 5  c e n t s  p o u r  c h a q u e  d i s 

t a n c e  d e  2 ' / s  k i l o m è t r e s  o u  f r a c t i o n  

d e  c e t t e  d i s t a n c e ,  p lu s  l e s  d r o i t s  

a c c e s s o i r e s ,  s ' i l  y  a  l i e u .  —  S i  c e s  

ira is  n e  s o n t  p a s  c o n n u s  d u  b u r e a u  

e x p é d i t e u r ,  l ’e n v o y e u r  e s t  t e n u  d e  

d é p o s e r ,  à  t i t r e  d ’a r r h e s ,  u n e  s o m m e  

d o n t  l e  d é c o m p t e  s e r a  f a i t  u l t é r i e u r e 

m e n t .

L a  d e m a n d e  d e  d i s t r i b u t i o n  p a r  

e x p r è s  e s t  c o n s t a t é e  p a r  l ' a n n o t a t i o n

p a r  e x p r è s  » a j o u t é e  s u r  l ’a d r e s s e  

d e  l ’e n v o i  e t  s u r  le  b u l l e t i n  d ’e x 

p é d i t i o n .

L ’e x p é d i t e u r  d ’u n  c o l i s  p o s t a l  p e u t  

o b te n ir ,  c o n t r e  p a y e m e n t  d ’u n  d r o i t

i n n e r h a l b  s e c h s  M o n a t e n ,  v o m  T a g e  

d o r  E i n l i e f e r u n g  d e r  S e n d u n g  a b  

g e r e c l m e t ,  r e k l a m i r t  w o r d e n  i s t .  

( N a c h  A b l a u f  d i e s e r  F r i s t  t r i t t  n a c h  

A r t .  9 5  d e s  H a u d e l s g c s e t / . b u c h s  d i e  

V e r j â h r u n g  e i n . )

F u r  d e n  d u r c l i  v e r z o g e r t e  B e -  

s t e l l u n g  e r l i t t e n e n  S c h a d e n  w i r d ,  

d e n  F a l l  h b h e r e r  G e w a l t  a u s g e n o m -  

m e n ,  e i n e  K n t s c h a d i g u n g  n n r  ( l a n n  

g e w a l i r t ,  w e n n  d e r  I n h a l t  d e s  

P a c k e t s  in  F o l g e  d i e s e r  V e r z o g e -  

r u n g  v e r d o r b e n  i s t .  D e r  E m p f a n g e r  

b a t  e n t w e d e r  s e l b s t  o d e r  d u r c h  

s e i u e n  t i e v o l l m â c h t i g t e n  d e n  N a c l i -  

w e i s  l i i e r ü b e r  i n n e r h a l b  s e c h s  S t u n -  

d e n  b e i z u b r i n g e n .  U e b e r  d a s  G e -  

s c h e h e n e  w i r d  e i n  P r o t o k o l l  a u f -  

g e n o m m e n .

P a c k e t e ,  w e l c h e  n a c h  A b l a u f  v o n  

3(J T a g e n ,  v o m  T a g e  d e r  E i n l i e f e -  

r u n g  a b  g e r e c l m e t ,  d e n  A d r e s s a t e n  

n i c l i t  z u g e s t e l l t  s i n d ,  w e r d e n  a l s  in  

V e r l u s t  g e r a t l i e n  a n g e s e l i e n .

B e i  v e r z o g e r t e r  B e f o r d e r u n g  o d e r  

Z u s t e l l u n g  v o u  P o s t p a c k e t e n  w i r d  

in  d e m  F a l l e  e i n e  E n t s c h a d i g u n g  

g e w a l i r t ,  w e n n  in  F o l g e  e i u e s  d i e n s t -  

l i c h e n  V e r s c h e n s  d i e  B e f o r d e r u n g  

o d e r  Z u s t e l l u n g  n i c h t  m i t  (1er e r s t e n  

s i c h  d a r b i e t e n d e n  G e l e g e n h c i t  e r -  

f o l g t  i s t .

A u f  V e r l a n g e n  d e r  A b s e n d e r  k ü n -  

n e n  d i e  P a c k e t e  u n m i t t e l b a r  n a c h  

ih r e r  A u k u n f t  a m  B e s t i m m u n g s o r t e  

d u r c h  e i n e n  e x p r e s s e n  B o t e n  b e s t e l l t  

w e r d e n .  D i e  im  V o r a u s  zu  e i i t r i c h -  

t e u d e E x p r e s s g e b ü l i r b e t r i i g t  2 5  C e n t s ,  

w e n n  d i e  B e s t e l l u n g  im  O r t s b e s t e l l -  

b e z i r k e  z u  c r f o l g e n  l i â t ;  im  a n d e r n  

F a l l e  i s t  d i e s e  G e b i i h r  a u f  2 5  C e n t s  

fü r  j e  2 '/a K m .  o d e r  e i n e n  T l i e i l  

d a v o n ,  a u s s c h l i e s s l i c h  d e r  e t w a i g e n  

X e b e n g e b ü h r e n , f e s t g e s e t z t .  B i n d  

d i e s e  G e b i i h r e n  d e r  A u f g a b e - P o s t -  

a n s t a l t  n i c h t  b e k a n n t ,  s o  h a t  d e r  

A b s e n d e r  b e i  d e r s e l b e n  e i n e n  B e t r a g  

z u  h i n t e r l e g e n ,  ü b e r  w e l c h e n  s p a t e r  

a b g e r e c h n e t  w ir d .

D a s  V e r l a n g e n  d e r  E x p r e s s b e -  

s t e l l u n g  m u s s  a u f  d e r  A d r e s s s e i t e  

d e s  P a c k e t s  u n d  d e r  B e g l e i t a d r e s s e  

d u r c h  d e n  V o r m e r k  « ( lu rc l i  E x 

p r e s s e n  » zu  e r k e n n e n  g e g e b e n  

w e r d e n .

D e r  A b s e n d e r  e i n e s  P o s t p a c k e t s

D a m a g e  c a u s e d  b y  d e l a v  in  t h e  

d e l i v e r y  o f  a  p a r c e l ,  e x c e p t  in  c a s e  

o f  force majeure, o n l y  g i v e s  r i s e  

t o  c o m p e n s a t i o n  if ,  o w i n g  t o  t b i s  

d e l a y ,  t h e  c o n t e n t s  o f  t b e  p a r c e l  a r e  

s p o i l e d .  T h e  a d d r e s s e e  o r  b i s  r e 

p r é s e n t a t i v e  m u s t ,  w i t l i i n  a  d e l a y  o f  

s i x  h o u r s ,  f u r n i s h  p r o o f s  o f  t h e  f a c t ,  

w l i e n  a  s t a t e m e n t  o f  t h e  c a s e  i s  

t a k e n  d o w n  in  w r i t i n g .

E v c r y  p a r c e l  w h i c h  c a n n o t  b e  

d e l i v e r e d  to  t h e  a d d r e s s e e  w i t b i n  

a  d e l a y  o f  t h i r t y  d a y s  f r o m  t b e  

t i m e  o f  p o s t i n g  i s  e o n s i d e r e d  a s  l o s t .

D e l a y  in  t h e  t r a n s m i s s i o n  o r  d e l i 

v e r y  o f  a  p a r c e l  g i v e s  r i s e  t o  c o m 

p e n s a t i o n  i f ,  o w i n g  tn  n é g l i g e n c e  

o n  t h e  p a r t  o f  a n  o f f i c ia l ,  i t  l i a s  n o t  

b e e n  t r a n s m i t t e d  o r  d e l i v e r e d  b y  

t h e  f i r s t  o p p o r t u n i t y .

A t  t b e  r e q u e s t  o f  t b e  s e n d e r p a r c e l s  

c a n  b c  d e l i v e r e d  b y  e x p r e s s  i m m e -  

d i a t e l y  o n  t h e i r  a r r r i v a l  a t  t h e  o f f i c e  

o f  d e s t i n a t i o n .  T h e  c h a r g e  f o r  e x 

p r e s s  d e l i v e r y ,  w h i c h  l i a s  t o  b e  p a id  

in  a d v a n c e ,  i s  f i x e d  a t  2 5  c e n t s  i f  

t h e  a d d r e s s e e  I i v e s  w i t b i n  t h e  l o c a l  

d e l i v e r y  d i s t r i c t ;  in  t b e  c o n t r a r y  c a s e ,  

i t  a m o u n t s  t o  2 5  c e n t s  f o r  e v e r y  

2  '/a k i l o m è t r e s  o r  f r a c t i o n  o f  t b i s  

d i s t a n c e ,  t o  w h i c h  m u s t  b e  a d d e d  

t h e  s u p p l e i n e n t a r y  f e e s ,  i f  a n y .  I f  

t b e  a r n o u n t  o f  t b e  c h a r g e s  i s  n o t  

k n o w n  a t  t h e  o f f i c e  o f  p o s t i n g ,  t h e  

s e n d e r  b a s  t o  d e p o s i t  a  c e r t a i n  s u m  

o f  w h i c h  a n  a c c o u n t  i s  s u b s e q u e n t l y  

g i v e n .

P e r s o n s  w i s h i n g  to  b a v e  t h e i r  

p a r c e l s  d e l i v e r e d  b y  e x p r e s s  m u s t  

a d d  t h e  w o r d s :  * b y  e x p r e s s »  to  

t h e  a d d r e s s  o f  t h e  p a r c e l  a n d  to  

t h e  w a y - b i l l .

T h e  s e n d e r  o f  a  p o s t a l  p a r c e l  c a n  

o h t a i n  a  r e c e i p t  o n  p a y a i e n t  o f  a  

f i x e d  f e e  o f  5  c e n t s .  T b i s  r e c e i p t  i s  

f u r n i s h e d  t o  h im  g r a t u i t n u s l y  i f  t h e



f i x e  ( l e  •"> c e n t s ,  un  r é c é p i s s é .  C e  

d o c u m e n t  lui s e n t  r e m i s  g r a t u i t e m e n t  

d a n s  l e  c a s  o ù  l a  v a l e u r  d u  c o l i s  

e s t  d é c l a r é e .  M o y e n n a n t  l e  p a y e m e n t  

d 'u n  d r o i t  é g a l ,  il lui s e r a  d é l i v r é  

u n e  d é c l a r a t i o n  c o n s t a t a n t  l a  l i v r a i 

s o n  d u  c o l i s  ( a v e c  o u  s a n s  v a l e u r  

d é c l a r é e -) a u  d e s t i n a t a i r e .

L e s  c o l i s  p o s t a u x  s o n t  d é l i v r é s  

s u r  p r é s e n t a t i o n  d u  b u l l e t i n  d ' e x p é 

d i t i o n  m u n i  d e  l a  s i g n a t u r e  d u  d e s t i 

n a t a i r e  o u  d e  s o n  f o n d é  d e  p o u v o i r s ,  

q u i  p e u t  g a r d e r  l e  c o u p o n .

E n  c a s  d e  r e f u s  d ’un  c o l i s  d e  la  

p a r t  d u  d e s t i n a t a i r e  o u  l o r s q u e  c e lu i -  

ci e s t  i n c o n n u  o u  i n t r o u v a b l e ,  a v i s  

e n  e s t  d o n n é  à  l ' e x p é d i t e u r  p o u r  

q u ’il e u  d i s p o s e  d a n s  u n  d é l a i  d e  

10  j o u r s .  S i  l ’a v i s  d e m e u r e  s a n s  

r é p o n s e ,  l e  c o l i s  lu i  s e r a  r e n v o y é .  

P a r e i l  a v i s  e s t  d o n n é  l o r s q u ' u n  e n 

v o i  a d r e s s é  « p o s t e  r e s t a n t e  » n ' e s t  

p a s  r e t i r é  a u  b o u t  d e  s e p t  j o u r s ,  o u  

s i  u n  e n v o i  g r e v é  d ’un  r e m b o u r s e 

m e n t  ( v o i r  p lu s  l o i n )  d o n t  l e  p a y e 

m e n t  a  é t é  r e f u s é  a p r è s  d e u x  p r é 

s e n t a t i o n s  i n f r u c t u e u s e s  n ’e s t  p a s  

r e t i r é  a u  b o u t  d ’u n  d é l a i  s e m b l a b l e .

L a  r é e x p é d i t i o n  d ’un c o l i s  p o s t a l  

p a r  s u i t e  d ’un c h a n g e m e n t  d e  r é s i 

d e n c e  d u  d e s t i n a t a i r e  o u  p a r  l e  fa it  

d u  r e n v o i  à  l ’e x p é d i t e u r ,  d o n n e  l i e u  

à  u n e  n o u v e l l e  t a x e  d e  t r a n s p o r t ,  

à  r e c o u v r e r  d u  d e s t i n a t a i r e  s i  e l l e  

n ’a  p a s  é t é  e n c a i s s é e  p a r  l e  b u r e a u  

e f f e c t u a n t  l e  r é e x p é d i t i o n .

L e s  c o l i s  n o n  r e t i r é s  p a r  l e u r s  

d e s t i n a t a i r e s  o u  q u i  n ' o n t  p a s  é t é  

r e n d u s  à  l e u r s  e x p é d i t e u r s ,  s o u t  

g a r d é s  p e n d a n t  s i x  m o i s ,  à  m o i n s  

q u ’i l s  n e  s o i e n t  s u s c e p t i b l e s  d e  s ’a 

v a r i e r .  P a s s é  c e  d é l a i ,  i l s  s o n t  v e n 

d u s  a p r è s  p u b l i c a t i o n  a u  Moniteur 
officiel. L e s  r e b u t s  s u j e t s  à  d é t é r i o 

r a t io n  o u  à  c o r r u p t i o n  p o u r r o n t  ê t r e  

v e n d u s  i m m é d i a t e m e n t ;  il  s e r a  d r e s s é  

p r o c è s - v e r b a l  d e  l a  v e n t e  e t  l’e x c é 

d e n t  d u  p r o d u i t  s e r a  v e r s é  à  la  

c a i s s e  d e  c o n s i g n a t i o n .

L e s  o b j e t s  q u i  s o n t  t o m b é s  e n  

p u t r é f a c t i o n  p e n d a n t  l e  t r a j e t  on

k a n n  g e g e n  Z a l i lu n g  e in c r  fe s te n  
G e b iih r  v o n  C e n ts  d ie  E in p f a n g s -  

b e s c l i e in ig u n g  d e s  A d r e s s a t c n  o d e r  

e i n e  E r k l i i n i n g  m it  d e m  N a e h w e i s  
d a r i ih e r  e r l ia l t e n ,  d a s s  d ie  Z u s t c l -  
l t in g  d e s  P a c k c t s  (m it  o d e r  o lm e  

W e r t l ia n g a b e )  an den  E m p ft in g c r  
r ic l i t ig  e r f o ig t  ist.

D ie  A u s b a iu l ig u n g  (1er P o s t p a c k c t e  

e r f o ig t  g e g e n  V o r z c i g u n g  d e r  m it  
d e r  L n te r s c l ir i f t  d e s  E m p ü iu g c r s  
o d e r  s e i n e s  B e v o l lm i i c h t ig t e n  vei'- 

s e h e n e n  B e g l e i t a d r c s s e ,  d e r e n  A b -  
s c l in i t t  v o n  d ie s e m  / .u r U e k b e b a lte n  
w e r d e n  k a n n .

W ir d  d i e  A n n a l u n e  c i n e s  P a c k e t s  

v o m  A d r e s s a t c n  v e r w e i g e r t ,  i s t  l e t z -  

t e r c r  u n b e k a n n t  o d e r  n i e h t  zu  e r -  

m i t t e l n ,  s o  e r l i a l t  d e r  A b s e n d e r  d a -  

v o n  N a c l i r i c h t ,  n m  i n n e r h a l b  z e l i u  

T a g e n  a u d e r w e i t i g  'liber d a s s e l h e  

zu  v e r f i i g e n .  B l e i b t  d i è s e  B e n a c l i -  

r i c h t i g u n g  o l m e  E n v i d c r u n g ,  s o  w ir d  

d a s  P a e k e t  z u r ü c k g c s a n d t .  E i n e  

g l e i c h e  B e n a c b r i c b t i g u n g  e r f o i g t ,  

i v e m i  c i n  p o s t l a g e n u l  a d r e s s i r t e s  

P a e k e t  o d e r  e i n  P a e k e t  m i t  N a c l i -  

n a l i m e ,  d e r e n  Z a l d u n g  d e r  A d r e s s â t  

n a c l i  z w e i m a l i g e r  v e r g e b l i e h e r  V o r -  

z e i g n n g  v e r w e i g e r t  b a t ,  n i e l i t  n a e l i  

A b l a u f  v o n  7 T a g e n  a b g e b o l t  w o r -  

d e n  i s t .

P a c k e t e ,  w e l c b c  in F o i g e  v o n  

W o l im i i ig s v e r a n d e r u n g c n  d e r  E m -  
p fi i t ig er  n a d i z u s c n d e n  o d e r  a n  d en  
A b s e n d e r  z u r i k k z u s e n d e n  s in d ,  w e r -  
d e n  m it  c in e r  n e i ic n  T a x e  b c lc g t  ; 

i l e t z t e r e  w ir d  d e m  A d r e s s a t c n  an -  
g e r e c lm e t ,  w e n n  s ic  v o n  d e r  d ie  
N a c l i s c n d u i ig  b c w ir k e n d e i i  P u s ta i i -  
s t a l t  n ic l it  b a t  e i n g e z o g e n  w e r d e n  
k o  m ien .

P a c k e t e ,  w e lc l i e  v o n  i l iren  A i l le s -  
s a t e n  n ic lit  a b g e b o l t  o d e r  d e n  Ab-  

| s c u d e r i i  n ic l it  z u r i i c k g e g e b e n  w o r d e n  
i s in d ,  w e r d e n ,  w e n n  s i e  d a d u rc l i  
I n ic l it  S c l ia d e u  Ic id en ,  s e e b s  M ou ate  
' l a n g  a u f b e w a l i r t ;  u ac li  A b la u f  d ie s e r  
, F r is t  und n ae li  e i f o l g t c r  B e k a n n t -  

m a e b u n g  diircli d e n  Monitmr offi
ciel w e r d e n  d ie  P a c k e t e  v e r k a u l ’t. 
D ie  d e m  Y e r d e r b c n  o d e r  d e r  Fiiiil-  
n is s  i i i i t e r w o r fe i i e n  u i ib e s t e l lb a r e n  
ï j e n d u n g e n  k o n n e n  j e d o c l i  s o g le i c h  
v e r k a u f t  w e r d e n ;  l ib er  d e n  V e r k a u f  
w ird  e in e  V e r l ia n d lu n g  a u fg e n o iu -

v a l u c  o f  t l i e  p a r c e l  i s  d e c l a r e d .  On 

p a y n i e n t  o f  a  l i k e  f e c  a n  a c k n o w l c i l g -  

m e n t  o f  t b c  r e c e i p t  o f  t b c  p a rce l ,  

w it l i  o r  w i t l i o u t  v a l u e  d e c l a r e d ,  bv 

t l i e  a d d r e s s e c ,  w i l l  b e  f o r w a n l e d  tu 

h im .

Postal parcels are delivered on 
présentation of tlie waybills by tbc 
addressees or tlieir représentatives 
by wbom tbe coupons of tlie sanie 
may be kept.

lu case a postal parcel should be 
refused by tlie addressec, or if tbe 
latter is unknown or not to be fourni, 
notice tliereof is given to tlie sender, 
who must take measures concerning 
the parcel witliin a delay of ten davs. 
If no reply to tlie notice is received, 
tlie parcel is rcturned to tlie sender. 
A sitnilar notice is given wlien a 
parcel addressed « poste restante » 
lias not been called for within seven 
days, or wlien a parcel sent under 
reiinbiirseinent (see below) for whieh 
payment bas been refused althougb 
it lias been tendered twice to tlie 
addressce, is not claimed within a 
siiniiar delay.

The re-direction of a postal parcel 
owing to a change of résidence ou 
tlie part at tlie addressec, or to its 
return to tlie sender, gives rise tu 
a new rate of postage to bc paid 
by tbe addressee if it bas not 

i been collected by tbe re-directing 
office.

l ’a r c c l s  w l i i c l i  b a v e  n e i t h e r  b e e n  

c l a i m e d  b y  t h e  a d d r e s s e e s  n o r  re-  

t u r t i e d  to  t b e  s e n d e r s  a r e  k e p t  for  

s i x  u i o n t b s  u n l e s s  t l i e i r  c o n t e n t s  a r c  

| s u b j e e t  to  d e e a y .  A f t e r  t b i s  d e l a y  

t b e y  a r c  a d v i r t i s e d  iu  t l i e  O f f ic ia l  

G a z e t t e ,  a n d  if  s t i l l  u n c l a i n i c d ,  s o l d .  

D e a d  p a r c e l s  l i a b l c  t o  d é t é r i o r a t i o n  

o r  d i c a y  m a y  b e  s o l d  i m m e d i u t e l y .  

M i n u t e s  o f  t b e  s a l e  a r e  d r a w n  up,  

a n d  t b e  p r o c e e d s  a r e  p a i d  to  tb c  

« Caisse de Consignations ».
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dont o n  p r é v o i t  q u ’i l s  s e  g â t e r o n t  

p r o m p t e m e n t  s o n t  v e n d u s  s a n s  d é l a i  

pour l e  c o m p t e  d e  l ’e x p é d i t e u r ,  q u i  

en e s t  a v i s é  d ’o f f i c e  e t  q u i  r e ç o i t  

en m e m e  t e m p s ,  s ' i l  y  a  l i e u ,  le  

p rod uit  n e t  d e  l a  v e n t e .

D e p u i s  l e  1er d é c e m b r e  1 8 8 8 ,  l e s  

colis  p o s t a u x  p e u v e n t  ê t r e  e x p é d i é s  

co n tre  r e m b o u r s e m e n t  j u s q u ’a u  m a x i 

mum d e  1 5 0  f lo r i n s  ( 3 0 0  f r a n c s ) .

L e s  e n v o i s  g r e v é s  d e  r e m b o u r s e 

m en t  s o n t  s o u m i s  a u  p o r t  o r d i n a i r e  

des p a q u e t s  a v e c  v a l e u r  d é c l a r é e .  

Les s o m m e s  e n c a i s s é e s  s o n t  r e m i s e s  

à l’e x p é d i t e u r  p a r  m a n d a t s - p o s t e ,  

d é d u c t io n  f a i t e  d e s  d r o i t s  d e  m a n 

dats  e t  d u  p r ix  d e  l a  f o r m u l e .

Les colis ne sont remis aux desti
nataires que contre payemeut de la 
somme à recouvrer. Au besoin ils 
sont présentés deux fois.

Les paquets dont la valeur, ex
primée en chiffres et en toutes 
lettres sur l’adresse aussi bien que 
sur la formule qui doit accompagner 
celle-ci, doit être recouvrée sur le 
destinataire, portent le nom de

Yerrckenpakketen » (colis à re
couvrer).

Le port et le droit doivent être 
acquittés par timbres-poste que l’on 
colle sur le bulletin d’expédition. 
Les dispositions concernant la re
mise par exprès et les avis de ré
ception sont applicables aux recou
vrements.

Gomme le prouvent les chiffres 
suivants, l’échange des colis postaux 
dans le Royaume des l‘ays* lias suit 
nue progression continue.

V o ic i  q u e l  a  é t é  l e  n o m b r e  d e s  

c o l i s  p o s t a u x  c o n s i g n é s  a u x  b u r e a u x  

de p o s t e  n é e r l a n d a i s  e n  1 8 8 3 ,  c o m 

p a r a t i v e m e n t  à  l a  p é r i o d e  d u  15 m a r s  

au 31  d é c e m b r e  d e  l ’a n n é e  1 8 8 2 :

m e n ,  u n d  d e r  e r z i e l t e  U e b e r s c h u s s  

a n  d i e  D e p o s i t e n k a s s e  a b g e f i i h r t .

G e g e n s t â n d e , w e l c l i e  w i i h r e n d  

ih r e r  B e f o r d c r u n g  in  F a u l n i s s  i ib e r -  

g e g a n g e n  s i n d  o d e r  v o n  d e n e n  a n -  

z u n e h m e n  i s t ,  d a s s  s i e  in  k u r z e r  

Z e i t  v e r d e r b e n  w e r d e n ,  s i n d  fü r  

R e c b n u n g  d e s  A b s e n d e r s ,  d e m  a m t -  

Iich h i e r v o n  N a c h r i c h t  g e g e b e n  u n d  

s .  Z .  d e r  R e i n c r l o s  z u g e s t e l l t  w ir d ,  

o l i n e  W e i t e r e s  z u  v e r k a u f e n .

S o i t  d e m  1. D e z e m b e r  1 S S 3  s i n d  

a u c l i  N a c h n a h m e n  im  H o c h s t b e t r a g e  

v o n  1 5 0  G u l d e u  ( 3 0 0  F r a n k e n )  a u f  

l ’o s t p a c k e t c  z u l a s s i g .

P a c k e t e  m i t  N a c l i n a b m e  u n t e r -  

l i e g e n  d e m  g c w o h n l i c b e n  P o r t o  für  

P a c k e t e  m i t  W e r t l i a n g a b e .  D e r  o in -  

g e z o g e n e  N a c h n a h m e b e t r a g  w i r d  

n a c h  A b z u g  d e r  P o s t a n w e i s n n g s -  

g e b ü h r e n  u n d  d e s  F o r m u l a r p r e i s e s  

d e m  A b s e n d e r  m i t t e l s  P o s t a n v v c i -  

B iin g  i i b e r m i t t c l t

D i e  A u s l i à n d i g u n g  d e r  P a c k e t e  

a n  d i e  E m p f a n g e r  e r f o l g t  e r s t  n a c h  

Z a l i l u n g  d e r  a u f  d e n s e l b e n  b a f t e n -  

d e n  N a c h n a b m e  e t c .  - B e t r ü g c ;  n o t b i -  

g e n f a l l s  w e r d e n  d i e  P a c k e t e  z w e i -  

m a l  v o r g e z e i g t .

S o l l  d e r  in  Z a l t l e n  u n d  B u c h -  

s t a b e n  a u f  d e r  A d r e s s s e i t e  d e s  

l ’a c k e t s  u n d  d e r  B e g l e i t a d r e s s e  an*  

g e g e b e n e  W e r t l i  v o n  d e m  E i n p f i i n -  

g e r  e i n g e z o g e n  w e r d e n ,  s o  m i i s s e n  

d i e s e  1‘a c k e t e  d e »  V o r m e r k  « l'er- 
rekenpakkettcn » t r a g e n .

Porto und Gebiilir iuüsscu mittels
Freimarken, welche auf die Beglcit- 1
a d r e s s e  a u f z u k l e b e n  s i n d ,  v e r r e c l i -

net werden. Die Bestimmungen be-
z ü g l i e h  d e r  E x p r e s s b e s t e l l u n g  u n d

d e r  R ü c k s c h c i n e  f i n d e n  a u f  d i e  !

Packete mit Nachnalune ebenfalls 1̂
Amvendung.

W i e  d i e  n a c l i s t e h e n d e n  Z a l i l e n  

e r g e b e n ,  w e i s t  d e r  P o s t p a c k e t v e r -  

k e b r  in  N i e d e r l a n d  e i n e  s t e t i g e  t t te i -  

j g e r u u g  a u f

D i e  Z a b i  d e r  P o s t p a c k e t e ,  w e l c l i e  

i b e i  d e n  n i e d e r l â n d i s e l i c n  P o s t a n -  

| s t a l t e n  im  J a l i r e  1 8 8 3  u n d  in  d e r  

| Z e i t  v o n t  15 .  M a r z  b is  3 1 .  D e z e m 

b e r  1 8 S 2  e i n g e l i e f e r t  w u r d e n ,  b e -  

1 t r â g t  :

A r t i c l e s  w h i c h  b a v e  b c c o m c  p u t r id  

d u r i n g  t r a n s m i s s i o n  o r  w h i c l i  w i l l  

e v i d e n t l y  d e c a y  r a p i d l y  a r e  s o l d  

w i t h o u t  d e l a y  o u  b e l i a l f  o f  t h e  s e n d e r  

t o  w l i o m  n o t i c e  o f  t h e  f a c t  i s  g i v e n  

a n d  t h e  n e t  p r o c c e d s ,  i f  a u v ,  t if  t h e  

s a l e  a r e  f o r w a r d e d .

S i n c e  t h e  l 8t o f  D e c e m b e r  1 8 8 3  

it  l i a s  b e e n  p o s s i b l e  to  f o r v v a r d  p o s t a l  

p a r e e l s  w i t l i  r e i m b u r s e m e n t s  u p  to  

t h e  m a x i m u m  a m o u n t  o f  1 5 0  f l o r i n s  

( 3 0 0  f r a n c s ) .

P a r e e l s  vvitli r e i m b u r s e m e n t  a r e  

l i a b l e  t o  t h e  o r d i n a r y  p o s t a g e  f o r  

p a r e e l s  w i t h  v a l u e  d e c l a r e d .  T h e  

s u m s  c o l l e c t c d  a r e  f o r w a r d e d  t o  t h e  

s e n d e r s  b y  t n c a n s  o f  m o n e y - o r d e r s ,  

a f t e r  d é d u c t i o n  o f  t h e  m o n e 3 r- o r d e r -  

f e e ,  a n d  t h e  c o s t  o f  t h e  f o r m .

The pareels are only delivered 
to the addressee on payment of the 
sum to be collectcd. If nccessary 
tliey are presented twice.

The sum to be collectcd from the 
addressee must be stated in figures 
and in writing both ou the address 

| of the parce! and ou the form which 
must accompany it. Pareels of tins 
kind bear the dénomination of « Ver- 
rekcnpakketen » (pareels with reini- 
biirsement).

The postage and the fcc must hc 
paid in advance hy incaiis of postage- 
stamps which must lie affixed to the 
way bill. The provisions eoncerning 
the express delivery and the ac- 
knowledgments of delivery are appli
cable to value payable pareels.

A s  m a y  b e  i n f e r r e d  f r o m  t h e  

f o l l o w i n g  f i g u r e s ,  t h e  c x e h a i i g c  o f  

p o s t a l  p a r e e l s  in  t h e  N e t h e r l a i i d s  is  

s t e a d i l y  i n c r e a s i u g .

T h e  n u m b e r  o f  p o s t a l  p a r e e l s  

p o s t e d  a t  t h e  N e t h e r l a n d s  p o s t - o f f i c e s  

in  1 8 8 3 ,  a s  e o m p a r e d  w i t h  t h e  n u m b e r  

o f  s u c h  a r t i c l e s  p o s t e d  f r o m  t h e  15'*' 

o f  M a r d i  t i l l  t h e  3 1 Mt o f  D e c e m b e r  

1 8 8 2 ,  w a s  a s  f o l l o w s : —
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1883
1

1882. Progression en 1883.

Nombre. %  du total. Nombre. °/q<1,i total. Nombre. %

Colis jusqu’à 1 k ilogram m e........................... 0 2 4 , 1 7 3 4 4 ,  s 2 0 7 , 1 2 8 4 9 , 2 4 1 7 , 0 4 5 2 0 1 , : ,

» au-dessus de 1 jusqu’à 3 kg. . . . 5 0 7 , 7 0 9 3 0 , , 1 4 0 , 9 4 1 .34,9 3 0 0 , 7 0 8 2 4 5 , ; .

» » » 3  » 5  » 2 7 3 , 2 9 7 1 9 , i 0 7 , 0 8 0 1 5 , , 2 0 0 , 2 1 7 3 0 7 , 4

Total 1 , 4 0 5 , 1 7 9 4 2 1 , 1 4 9 9 8 4 , 0 3 0 2 3 3 , «

Pour 18,424, soit le l,s °/o tic ces 
colis, lu valeur déclarée représente 
un montant total de tl. 1,781,1)37. fîu 
cents, soit en moyenne H. 1)0. 71 cents 
par colis. — 801» colis ont été ex
pédiés contre remboursement pour 
une somme totale de H. 0218.8.7 cents, 
soit en moyenne H. 7. 08 cents par 
colis; enfin 1507 ont été expédiées 
par exprès.

Le nombre des colis expédiés à 
l’étranger pendant l’année 1882 (du 
15 mars au 31 décembre") avait été 
de 23,81)8 ; il a été de 44,420 pen
dant l’année 1883, et le nombre des 
colis reçus de l’étranger pendant la 
même période s’est élevé de 48,803 
à 1)0,341); l’augmentation comporte 
donc, pour la première de ces ca
tégories, 20,528 colis, soit le 85,9 % ,  
et pour la seconde catégorie, 41,480 
colis, soit le 84,9 °/o.

Le nombre des colis portés au 
domicile des destinataires pendant 
le 1er trimestre de 1884 a été de 
407,341 et pendant le 2'1 trimestre 
de 528,804.

L o i  s u r  l e s  t a x e s  p o s t a l e s  a d o p t é e  

p a r  l a  R é p u b l i q u e  d u  H o n d u r a s .

(Fin.)

En ce qui concerne les correspon
dances que les postes honduriennes 
font transporter par leur propre per
sonnel (courriers), l’Administration 
n’emploie à ce service que des indi
vidus de bonne réputation, robustes, 
aptes à supporter les fatigues du 
service de courrier, âgés de plus de

V o n  d i e s e r  Z a b i  w u r d e n  18,424 
o d e r  1,:» %  m i t  e i n e r  W e r t h a n g a b e  

v o n  i m  G a u z e n  1,781,937,no F I .  o d e r  

v o n  d u r c h s c l i n i t t l i c h  DO, 7 1  G u l d e n  fi ir  

l i a s  S t ü c k  a b g e s a n d t ,  809 P a c k e t e  

w a r e n  m i t  e i n e r  N a c l i n a l i m e  v o n  

6218,«5 G u l d e n  o d e r  p r o  S t ü c k  d u r c l i -  

s c h n i t t l i c h  v o n  7,es G u l d e n  b e h a f t e t ,  

u n d  1507 P a c k e t e  w u r d e n  d u r c l i  e x 

p r e s s e  B o t e u  d e n  A d r e s s a t o n  z u g e -  

s t e l l t .

N a c l i  d e m  A u s l a u d e  g e l a n g t e n  

v o tu  15. M ar/,  b i s  31. D e z e t n b e r  

1882: 23,8D8, 1Ss 3 d a g e g e n  44,420  
P a c k e t e  / .u r  A b s e n d u n g .  D i e  Z a b i  

d e r  in  d e n  g l e i c h e n  Z e i t r a u m e n  v o m  

A u s l a n d c  c i u g e g a n g c n c n  l ’a c k e t e  

b e l i e f  s i c h  a u f  b z .  48,803 u n d  DO,34!) 
S t ü c k ;  d i e  Z u n a h m e  b e t r a g t  m i t h in  

fi ir  d i e  e r s t e r e n  20,528 S t ü c k  o d e r  

85,9 °/n u n d  f i ir  d i e  l e t z t e r e n  41,480 
S t ü c k  o d e r  84,9 °/°.

In d i e  W o l m u n g e n  d e r  E m p f a n g e r  

s i n d  b e s t e l l t  w o r d e n  : im  e r s t e n  

V i e r t c l j a b r  1884: 407,341 S t ü c k  u n d  

im  z w e i t e u  V i e r t c l j a b r  528,804 S t ü c k .

O a s  P o s f f f e s e l z  (1er R e p u h l i k  

H o n d u r a s .

(Schluss.)

S o w e i t  d i e  b o n d u r e n i s e b e  P o s t  d i e  

ih r  a n v e r t r a u t e n  S e n d u n g e n  d u r e b  

e i g c n c s  P e r s o n a l  —  P o s t k u r i e r e  —  

b c f i i r d e r n  l i i s s t ,  v e r w e n d e t  s i c  z u  

d i e s e m  A m t c  n u r  s o l c b e  P e r s o n e n ,  

w e l c b e  s i c h  e i n e s  m a k e l l o s e n  R u f s  

e r f r e u e n ,  g e s u n d  u n d  d e n  A n s t r e n -  

g u n g e n  d e r  K u r i e r r e i s c n  h i n l i i n g l i c b

Of this number, 18,424 parcels or
1,3 per cent, had déclarations of 
value amounting in tbe aggregatc 
to fl. 1,781,937. 00, tliis being an 
average of H. DG. 71 per parcel. 
8 0 D parcels vvere despatched under 
reimbursements of a total ainount 
of H. 0217. 85, or an average of
fl. 7. 08 per parcel. Lastly, 1507 
parcels werc delivered by express.

T l i e  n u m b e r  o f  p a r c e l s  d e s p a t c h e d  

t o  f o r e i g n  c o u n t r i e s  w a s  23,898 in  

1882 ( f r o m  t b e  15th o f  M a r d i  t o  t b e  

31st o f  D e c e m b e r ) ,  a s  a g a i n s t  44,420 
in  1883, a n d  t l i a t  o f  p a r c e l s  r e c e i v e d  

f r o m  a b r o a d  i n c r e a s e d  d u r i n g  t b e  

s a m e  p e r i o d  f r o m  48,803 t o  90,349; 
t h u s ,  t b e  i n c r e a s e  in  t b e  n u m b e r  o f  

p a r c e l s  o f  t l i e  f i r s t  c a t e g o r y  w a s  

20,528 o r  85,9 p e r  c e n t . ,  a n d  o f  t b e  

s e c o n d  c a t e g o r y  41,480 o r  84,9 p e r  

c e n t .

T b e  n u m b e r  o f  p a r c e l s  d e l i v e r e d  

a t  t b e  d o m i c i l e s  o f  t b e  a d d r e s s e e s  

d u r i n g  t l i e  f ir s t  q u a r t e r  o f  t b e  y e a r  

1884 w a s  407,341, a n d  d u r i n g  tb e  

2nJ q u a r t e r  528,804.

T l i e  p o s t a l  l a w  o f  t l i e  R e p u b l i e  

o f  H o n d u r a s .

(Conclusion.)

W h e r e  t b e  H o n d u r a s  P o s t a l  A d 

m i n i s t r a t i o n  e l f e c t s  t b e  c o n v e y a n c e  

o f  t b e  a r t i c l e s  e n t r u s t e d  t o  i t  b y  

m e a n s o f  i t s  o w n  s e r v a n t s — t b e  p o s t a l  

c o u r i e r s — o n l y  s n c l i  i n d i v i d n a l s  a r e  

e m p l o y e d  in  t l i i s  s e r v i c e  a s  p o s s e s s  

a n u n t a r n i s h e d  r é p u t a t i o n , a r e  h c a l t h y ,  

a n d  a r e  s u t t i c i e n t l y  s t r o n g  to  b e a r



no

ju ans et de moins de 45 ans. Les 
i Miirriers reçoivent un brevet et, dans 
l'exercice de leurs fonctions, revêtent 
le caractère de fonctionnaires publics. 
I l  leur est permis de porter des armes 
pendant leurs voyages, tant pour leur 
sûreté personnelle, que pour protéger 
les envois postaux placés sous leur 
sauvegarde; ils sont, pour se faire 
reconnaître, munis d’une feuille de 
route etd’un insigne choisi par l’Admi
nistration des postes. Les supérieurs 
immédiats des courriers sont les chefs 
des offices de poste auxquels ils 
sont attachés en cette qualité. Ils 
doivent egalement obéissance aux 
chefs des divers offices de poste placés 
sur la route de leur parcours. A moins 
de motifs tout à fait urgents, les cour
riers ne sont pas autorisés à s’écarter 
de cette route. De même il leur est 
interdit de s’arrêter dans les localités 
intermédiaires plus longtemps qu’il 
n'est absolument nécessaire pour se 
reposer et se réconforter. Il leur est 
aussi défendu de confier les sacs de 
dépêches à d’autres personnes ou de 
les remettre en d’autres lieux qu’au 
bureau de poste. Si un courrier tombe 
malade, en route, au point d’être in
capable de continuer son service, il 
doit remettre son sac de dépêches 
à l’autorité locale, qui pourvoit au 
transport ultérieur de ce sac et aux 
soins à donner au courrier malade.

Les postes honduriennes sc cou
plèrent comme ayant assumé l’obli
gation de remettre les envois qui 
lui sont consignés au domicile des 
destinataires, cette obligation décou
lant, pour elle, de l’acceptation de ces 
envois pour le transport, et ne pou
vant donner lieu à aucune surtaxe, 
lin conséquence les postes hondu
riennes ne perçoivent point de droit 
de factage. Les destinataires ont 
d'ailleurs la faculté de venir chercher 
leurs envois à l’office de poste, pen
dant les heures d’ouverture de celui-ci. 
Bans la règle, les envois recom
mandés sont tous délivrés à l’office 
de poste; néanmoins les chefs de 
bureau sont autorisés, sous leur propre

g e w a c h s c n  u n d  d a b e i  n i c l i t  j i i n g c r  

a l s  21 b e z w .  n i c h t  i i l t e r  a l s  4 5  J a h r e  

s i n d .  D i e  P o s t k u r i c r e  e r h a l t e n  e i n e  

B e s t a l l u n g  u n d  g e l t e n  b e i  A u s i i b u n g  

i h r e s  B c r u f s  a l s  o f f e n t l î c l i e  B e a m t e  

S i c  d i i r f e n  a u f  i h r e n  l i e i s e n  s o w o h l  

z u  i l i r e r  p e r s o n l i c h e n  S i c h e r h e i t ,  a l s  

a u c l i  z u m  S e l i u t z e  d e r  i h n e n  a n v e r -  

t r a u t e n  P o s t s e n d u n g e n ,  W a f f e n  t r a -  

g e n .  Z u  i l i r e r  L é g i t i m a t i o n  f i ih r e n  

s i e  c i n e n  S t u n d e n p a s s  b e i  s i c h  ; 
a u s s e r d e m  t r a g e n  s i e  e i n  v o n  d e r  

P o s t v c r w a l t u n g  b e s t i m m t e s  A b z e i -  

c l i e u .  A l s  i h r e n  n i î c h s t e n  D i e n s t -  

v o r g e s e t z t e n  h a b e n  d i e  P o s t k u r i e r e  

d e n  V o r s t c h e r  d e r j e n i g e n  P o s t a n s t a l t  

a n z u s e h e n ,  b e i  w e l e h e r  s i e  fu r  d e n  

K u r i e r d i e n s t  a n g e s t e l l t  s i n d .  H ie  

s c l i u l d e n  a b e r  a u c l i  d e n  s i i m n i t l i c h e n  

l ’o s t a m t s v o r s t e l i c r n  a u f  d e r  v o n  i h n e n  

z u  b e r e i s e n d e n  P o s t s t r a s s e  G e h o r s a m .  

E i n e  A b w c i c h u n g  v o n  d i e s e r  P o s t -  

s t r a s s c  i s t  d e n  K u r i e r e n  o l i n e  z w i n -  

g e n d c  V e r a n l a s s u n g  n i c h t  g e s t a t t e t .  

E b e n s o w e n i g  i s t  e s  i h n e n  e r l a u b t ,  

s i c l i  a n  d e n  U n t e r w e g s o r t e n  l a n g e r  

a u f z u h a l t c n ,  a l s  e s  z u  i l i r e r  R u l i e  

u n d  E r b o l u n g  a b s o l u t  n o t h i g  i s t .  

N i c h t  m in c le r  i s t  e s  d e n  l ’o s t k u r i e r e n  

u n t e r s a g t ,  d i e  P o s t b e u t e l  a n d e r e n  

l ’e r s o n e n  a n z u v e r t r a u e u  b e z w .  a n  

c i n e m  a n d e r n  ü r t e ,  a l s  in  d e m  P o s t -  

l o k a l e ,  in  V e r w a l i r u n g  z u  g e b e n .  

E r k r a n k t  e i n  P o s t k u r i e r  u n t e r w e g s  

d e r g e s t a l t ,  d a s s  e r  z u r  f e r u e r e n  A u s -  

i i b u n g  s e i n e r  D i c n s t v e r r i c l i t u n g e n  

u n f a h i g  i s t ,  s o  b a t  e r  s e i n e  P o s t -  

b e u t c l  d e r  O r t s b e h i i r d e z u  ü b e r l i e f e r n ,  

w e l c l i e  f i ir  d e r e n  W e i t e r b e f o r d e r u n g  

u n d  fu r  d i e  V e r p f l e g u n g  d e s  e r -  

k r a n k t e n  P o s t k u r i e r s  S o r g e  z u  t r a 

g e n  b a t .
Die Zustellung der ilir anvertrauten 

Scndungcnin die Wolinung der Adrcs- 
saten betraebtet die hondiirenisehc 
Postalseineibrobliegende,ausdcrUe- 
bernahnie der Sendungen zur Bel'ürde- 
rungfolgendeVerpHicbtung, fiir deren 
Erfiillung sie keinerlci Gebiiliren be- 
anspruchen darf. Eine Erbebung von 
Bestellgebührcn fin de t biernacli im 
bondureniseben Postbetriel) nicht 
statt. Die Empfiinger liabcn iibrigens 
das Redit, ihre Postsendungen inner- 
balb der Dienststunden von dcrPost- 
anstalt abzuholen. Bei den einge-

t h e  f a t i g u e  o f  t b c  j o u r n e y s .  S u c l i  

p e r s o n s  rn u st ,  m o r e o v e r ,  n o t  b e  

y o u n g e r  t l i a n  2 1  a n d  n o t  o l d e r  t l i a n  

4 5  y e a r s  o f  â g e .  T h e  p o s t a l  c o u r i e r s  

r e c e i v e  c o m m i s s i o n s ,  a n d  a r e  c o n -  

s i d e r e d ,  w h i l e  iti t h e  d i s e b a r g e  o f  

t l i e i r  d u t i e s ,  a s  p u b l i c  o f f i c e r s .  O n  

t-lieir t r ip s ,  t h e y  a r e  a l l o w e d  to  b e a r  

a r m s  b o tb  f o r  t l i e i r  p e r s o n a l  p r o t e c 

t io n  a n d  f o r  t h a t  o f  t h e  m a i l s  in  

t h e i r  c h a r g e .  F o r  p u r p o s e s  o f  l é g i t i m a 

t i o n ,  t h e y  e a r r y  a  t i m c - b i l l ,  a n d  

w e a r ,  b e s i d e s ,  a  b a d g e  d e s i g n a t e d  

b y  t h e  P o s t a l  A d m i n i s t r a t i o n .  T h e  

p o s t a l  c o u r i e r s  b a v e  t o  c o n s i d e r  

t h e  a d m i n i s t r a t o r  o f  t h a t  p o s t - o f f i c e  

t o  w h i e h  t h e y  a r e  a t t a c b e d  f o r  t h e  

c o u r i c r  s e r v i c e  a s  t l i e i r  i m m é d i a t e  

s u p e r i o r .  T h e y ,  h o w e v e r ,  a l s o  m v c  

o b e d i e n c e  t o  t h e  a d n i i n i s t r a t o r s  o f  

a i l  t h e  p o s t - o f f i c e s  o n  t h e  p o s t a l  

r o u t e s  o n  w h i c h  t h e y  t r a v e l .  T h e  

c o u r i e r s  a r e  n o t  a l l o w e d  t o  l e a v e  

t h e i r  r o u t e s  w i t h o u t  i m p é r a t i v e  n e -  

c e s s i t y .  N e i t h e r  a r e  t h e y  p e r m i t t e d  

t o  s t o p  a t  t h e  i u t e r i n e d i a t e  s t a t i o n s  

l o n g e r  t l i a n  i s  a b s o l u t e l y  n e c e s s a r y  

f o r  t h e  p u r p o s e  o f  t a k i n g  r e s t  a n d  

n o u r i s h m e n t .  T h e y  a r e ,  f u r t h e r ,  

p r o h i b i t e d  f r o n i  e n t r u s t i n g  t h e  m a i l -  

b a g s  to  o t h e r  p e r s o n s  t l i a n  p o s t a l  

o f f i c e r s ,  a n d  f r o m  d e p o s i t i n g  t l i e m  

in  a n y  o t h e r  p l a c e s  b u t  t b c  p o s t 

o f f i c e s .  In  c a s e  a  p o s t a l  c o u r i c r  i s  

a t t a c k e d  o n  t h e  w a y  b y  s u c h  s e v e r e  

i l l n e s s  a s  t o  b e  i n c a p a b l e  o f  c o n t i n u i n g  

to  d i s c h a r g e  h i s  d u t i e s ,  l i e  i s  t o  

d e l i v e r  b i s  m a i l - b a g s  t o  t h e  l o c a l  

a u t l i o r i t i e s ,  w l i i e h  b a v e  t o  s e e  t h a t  

t h e y  a r e  t r a n s m i t t e d  o n w a r d s ,  a n d  

t h a t  c a r e  is  t a k e n  o f  t h e  s i c k  C o u r ier .

The Post Office of Honduras con- 
siders the delivery, at the domiciles 
of the addressecs, of the postal ar
ticles entrusted to it as an obligation 
arising out of tbc acceptance of 
tbese articles for transmission, for 
the fulfilment of wliieh it lias no 
riglit to demand any fee whatever. 
No delivery-fcc is, therefore, levied 
in the Honduras postal service. The 
addressecs bave, besides, the right 
to call for their mails at the post- 
offices duringofficc-hours. Asconccrns



responsabilité, à faire remettre ces 
envois à leurs destinataires par les 
facteurs.

En général les envois postaux ne 
sont délivrés qu’au destinataire lui- 
même, ou à son remplaçant soit fondé 
de pouvoirs. On n’admet d’exception 
à cette règle que pour les envois 
adressés aux mineurs, aux personnes 
sous tutelle, aux individus tombés 
en faillite, aux détenus et aux per
sonnes décédées. A la requête d’un 
tribunal, il est permis de procéder 
au séquestré des envois adressés à 
certaines personnes

Les envois dont les destinataires 
sont inconnus ou ont changé de 
résidence, sont portés sur une liste 
(jui reste pendant tout un mois 
affichée au guichet du bureau de 
poste. En outre un relevé de cette 
liste est porté à la connaissance du 
public, par une insertion publiée dans 
trois numéros successifs d'un journal 
paraissant au siège du bureau postal 
de destination. Si les envois en cause 
ne sont pas réclamés dans le délai 
d’un mois, ils sont traités comme 
rebuts.

Les offices de postes envoient deux 
fois par au, dans la première quin
zaine de mai et la première quin
zaine de novembre, à la Direction gé
nérale des postes les lettres, etc., qu’ils 
ont aux rebuts ; cette Direction publie, 
dans la seconde quinzaine de ces 
mêmes mois, la liste de tous les re
buts qu’elle a reçus, dans le journal 
le plus répandu de la République. 
Les objets qui, après cette publica
tion, ne sont pas réclamés sont re
mis, dans la première semaine de 
janvier, à une Commission composée 
du Directeur général des postes, du 
premier secrétaire de la Direction 
générale des postes et d’un notaire. 
Cette commission met d’abord à part 
les envois originaires de l’étranger, 
qui sont renvoyés à l’Administration 
des postes du pays d’origine par

schriebeuen Sendungen bildetdieAus- 
hüudiguug im Postamte die ltegcl; 
doch ist der Postamtsvorsteher be- 
fugt, auch Einschreibsendungeti unter 
eigeuer Vcrantwortlichkeit durch die 
Rrieftriiger an die Einpfiinger be- 
stellen zu lassen.

Im Allgemeinen werden Postsen- 
dungen nur an die Empfiinger selbst 
oder au deren Stellvertreter oder 
Hevollmachtigte ausgehandigt. Aus- 
nahmen sind nachgegeben bei Post- 
sendungen an Minderjahrige, an Per- 
sonen, die unter Kuratel stelieu, an 
solclie, iiber deren Vermogen Kon- 
kurs erofl’net ist, au Gefangcne und 
Verstorbene. Auf Grund der Kequi- 
sitionen der Gerichte kann auch cine 
Zurückhaltung der an bestimmte Per- 
sonen gerichteteu Postscndungeu 
stattfinden.

Postsendungen, deren Empfiinger 
unbekannt sind, oder den Wohnort 
gewechselt haben, werden in eine 
Liste eingetragen, die einen Monat 
lang am Poutschalter ausgehaugt 
wird. Ausserdem wird dor Inhalt der 
Liste in drei aufeinander folgenden 
Nummcru einer am Sitze der Bc- 
stimmuugs-Postanstalt erscheinenden 
Zeitung zur Kenntniss des Publi- 
kuins gebraclit. Werden die Sentlun- 
gen innerhalb der monatlichen Frist 
niclit abgefordert, so werden die- 
selben als unbestellbar behandelt.

Die Postanstalteu haben die bei 
ilinen lagernden unbestellbaren Briefe 
etc zweimal jalirlich, in der ersten 
liaifte des Mai und in der ersten 
llülftc des November, an die Ge- 
ncral-Postdirektioneinzusenden, wel- 
cbe in der zweiten llâlfte der ge- 
nannten Monateein Vcrzeichuiss aller 
beiihr eingegangeneu unbestellbaren 
Sendungen durch die gelcscnste Zei
tung des Freistaates veroffentlicht. 
Diejenigen Sendungen, welche in 
FolgcdicserBekauntinachungen nicht 
abgefordert werden, gelangeu in der 
ersten Hiilftc des Monats Januar in 
die Hânde einer ans dem General- 
Postdirektor, dem ersten Sekretar 
der General-Postdirektion und einem 
Notar gebildeten Komtnission. Diese 
scheidet aus der Masse der vorlie- 
genden Sendungen zuniichst die aus

registered articles, the delivery of 
the sanie at the post-offices fornis 
the rule, but the adrninistrator of 
the office lias the right also to cause 
registered articles to be delivered 
to the addressees by letter-carrier 
on bis own responsibility.

The postal articles are, as a general 
rule, only delivered to the addressees 
in person, to their représentatives, 
or to the persons empovvered by 
them to receive the samc. Excep
tions are made as concerns minors, 
persons under legal guardianship, 
bankrupts, prisoners, and deceased 
persons. Articles eau also be with- 
held from certain individuals, in 
accordance with a request to tliis 
effect from the courts of justice.

Postal articles the addressees of 
wliicli are unknown, or bave changeil 
their résidences, are entered in a 
list which is displayed in the post
office window for the period of one 
mouth. The contents of the list are, 
in addition, brought to the know
ledge of the public in three con
secutive numbers of a newspaper 
pnblished at the seat of the post
office of destination. If the articles 
are not claimed within the delay 
of one month, they are dealt with 
as undeliverable.

The post-offices are to forward 
their undeliverable letters, etc. twicc 
in each year, viz. in the first liait' 
of May and the first linlf of Novem
ber, to the General Postal Direction 
which, in the second half of thèse 
montlis, publishes a list of ail the 
undeliverable articles received by 
it in those newspapers of the Republic 
of Houduras which hâve the widest 
circulation. The articles which arc 
not claimed in conséquence of those 

| advertisements, are, in the first half 
j of the month of January, delivered 
j to a Commission composed of the 
j Director General of Posts, the first 
j Secretary of the General Postal
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l'entremise des bureaux d’échange.
Un procède ensuite à la vente aux 
enchères publiques des échantillons 
et des paquets (encomiendas) origi
naires du Honduras. Le produit de 
cette vente est versé à la Caisse 
d'Ktat, qui le garde pendant une 
année à la disposition de la per
sonne pouvant justifier de sa qualité 
de propriétaire de l’envoi. Les livres, 
brochures, gravures, peintures et 
antres objets analogues de la caté
gorie des imprimés, sont remis à la 
bibliothèque nationale, pour peu qu’ils 
aient quelque valeur.

Les lettres en rebut remises par 
les offices de poste honduriens sont 
ouvertes par la Commission, qui ne 
prend aucune connaissance (le leur 
contenu, si ce n’est de la signature 
de l’expéditeur. Si la lettre renferme 
des objets de valeur (documents, bil
lets de banque, papiers de valeurs), on 
la garde encore pendant toute une an
née pour pouvoir, au besoin, la resti
tuer à son expéditeur; ce dernier est 
invité à se présenter par un avis in
séré dans un ou plusieurs journaux 
de la capitale. Cet avis indique en 
même temps quel a été le produit 
de la vente aux enchères des échan
tillons et paquets, pour mettre les 
intéressés en mesure de réclamer 
le produit de cette vente. Une fois le | 
délai d’un an expiré, les sommes 
concernant le produit de la vente 
des rebuts revient en entier à la 
Caisse, de même que les valeurs 
trouvées dans les lettres. Les docu
ments judiciaires qu’on découvre dans 
les lettres eu rebut sont remis au 
tribunal suprême de la République, 
polir qu’il en dispose comme il le 
jugera convenable.

Toutes les lettres dans lesquelles 
on u’a trouvé aucun objet de valeur, 
sont détruites par le feu sous les 
veux de la Commission. On ne pro
cède donc pas, pour la plupart des 
envois en rebuts, comme en Europe,
"à ces envois sont renvoyés an con
signataire, retrouvé par la commis-

dem Auslamle herstammenden ans, 
wclclic durcli Vermittelung der Aus- 
wechselungs-Postanstalten den Post- 
verwaltungen der Aufgabegebietezu- 
rückgesandt werden. Von den aus 
dem Inlande hcrrührendeu Sendun- 
gen werden die Muster- und Piickerei- 
sendungen (Encomiendas) offentlich 
meistbietend verkauft. Der Erlos 
wird in der Geueral - Staatskasse 
niedergelcgt und von derselben ein 
Jahr langzurAushiindigung an die sich 
etvva meldenden berechtigten Eigcn- 
thUmcr der Sendungen bereit ge- 
balten. Bûcher, Flugschriften, Kupfer- 
stiche, Gemalde und ahnliche aus 
Drucksachctisendungcn herstainmen- 
de Gegenstande, soweit diesclben 
einigen Werth bcsitzen, werden der 
National-Bibliothck iiberwiesen.

Die unbestellbaren Bricfe, die bei 
hondureuischen Postanstalten einge- 
liefert sind, werden durch die Kotn- 
mission geoffnet, die — von der 
Unterschrift des Absenders abge- 
sehen — von dem Inlialtc der Bricfe 
keine Kenntniss zu nchmen bat. Fin- 
(len sich in den Briefen werthvolle Ge
genstande (Üokumente, Banknoten, 
Werthpapiere) vor, dann werden die- 
selben ein weiteres Jahr lang auf- 
bewahrt, uni den Absendern, welche 
durch dreimaligen Aufruf in einer 
oder mehreren Zeitungen der Ilaupt- 
stadt zur Zurücknahme der Briefe 
aufgefordcrt werden, zurückgegebeu 
werden zu koimen. In diesem Auf- 
ruf wird aucli offentlich bekannt ge- 
macht, welche Betrâgc aus dem Ver- 
kauf der Muster- und Packetsendun- 
gen bei der Versteigerung derselben 
erlost worden sind, damit auch hier 
die Berechtigten sich zur Einpl'ang- 
nahme des Erloses mcldeu kônncn. 
Ist die Erist von cincm Jahr ver- 
strichen, dann flicssen die sanunt- 

I lichen aus dem Erlose der uube- 
\ stellbarcn Sendungen erzielten Sum- 

men, desgleichen die in deu Briefen 
vorgefundenen Werth betrage end- 
gültig in den Staatsscliatz. Gericht- 
liclic Dokumente, die aus unbestell
baren Briefen herrUhrcn, werden 
dem obersten Geriehtshof des Frei- 
staatesziirweiternYeranlassungüber- 
wiesen.

Direction, and a notary public. From 
the articles received, this Commission 
(irst séparâtes tliose originating from 
abroad wliich are returned through 
the medium of the exchange offices 
to the Postal Administrations of the 
countries of origin. As concerns the 
articles of the domestic service, the 
samples and patterns of inerchandize, 
and the parcels (encomiendas)  are 
sold by public auction to tbc bighest 
bidder. Tbc proceeds are deposited 
in the General State Treasury, 
whcre they are kept one year for 
the purpose of being paid to the 
lawful owners of the articles in case 
they should présent themselves. 
Books, pamphlets, engravings, pic- 
tures, and siuiilai objects contained 
in packcts of printed matter, are, 
if they are of a certain value, hauded 
over to the National Library.

Tbe undeliverable letters of tbc 
Honduras postal service are opened 
by tbe Commission, whieli—except 
tbc uame—bas uotto take cognizance 

i of tbe contents of the letters. If any 
valuable articles (documents, bank- 
notes or securities) are fourni in the 
letters, tlicy are preserved another 
year, in order to be returned to tbe 
addressees wbo, by a thrice repeated 
advertisement in one or more news- 
papers of tlie capital, arc requested 
to claim tbe letters. lu thèse ad- 

i vertisements tbe Postal Administra
tion also gives public notice of tbe 
amonnts realized by the sale of tbc 
patterns aud the contents of tbc 
parcels by public auction, in order 
also to enable the owners of these 
articles to claim tlie proceeds. Du 
the expiration of the delay of one 
year, ail the amounts accruing from 
the sale of the undeliverable articles, 
as well as those found in tlie letters, 
are défi niti vely paid in to tbe Treasury. 
Legal documeuts contained in un
deliverable letters are handed over 
to tbc Superior Court of Justice of 
tbe Republie, to be dealt with as 
this Court may decni proper.

Ail otlier letters wliich are found 
| to eontain no valuable articles, are



s io n  c h a r g é e  ( le  p r o c é d e r  d ’o f f i c e  à  

l ’o u v e r t u r e  d e s  r e b u t s .

L e  d e r n i e r  p a r a g r a p h e  d e  la  lo i  

p o s t a l e  d o n n e  l a  n o m e n c l a t u r e  d e s  

p é n a l i t é s ,  q u e l q u e f o i s  f o r t  s é v è r e s ,  

q u i  s o n t  p r o n o n c é e s  p o u r  f a u t e s  ou  

n é g l i g e n c e s  c o n t r e  l e s  f o n c t i o n n a i r e s  

p o s t a u x  o u  d ’a u t r e s  p e r s o n n e s ,  l o r s 

q u e  c e s  f a u t e s  o u  n é g l i g e n c e s  c a u s e n t  

q u e l q u e  p r é j u d i c e  a u  s e r v i c e  p o s t a l .  

L e s  p l u s  c a r a c t é r i s t i q u e s  d e  c e s  p é 

n a l i t é s  s o n t  c e l l e s  p r o n o n c é e s  c o n t r e  

l e s  p a r t i c u l i e r s ;  n o u s  e n  c i t o n s  ic i  

q u e l q u e s - u n e s  :

T o u t  i n d i v i d u  qui m e t  i n t e n t i o n n e l l e 

m e n t  o b s t a c l e  a u  v o y a g e  d ’un  c o u r r i e r  

p o s t a l ,  e s t  p a s s i b l e  d ’u n e  a m e n d e  d e

K) à  .')<) p e s o s ,  s a n s  p r é j u d i c e  d e  la  

p e i n e  à  p r o n o n c e r  p a r  l e s  t r i b u n a u x .

T o u t  i n d i v i d u  (pii r e f u s e  d e  p r ê t e r ,  

à  un c o u r r i e r  e n  v o y a g e ,  l ’a s s i s t a n c e  

r é c l a m é e  p a r  c e l u i - c i ,  e n c o u r t  u n e  

a m e n d e  d e  2 à  10  p e s o s .  S i  l ’i n d i 

v id u  d o n t  l e  c o u r r i e r  à  r e q u i s  l ’a i d e  

e s t  un f o n c t i o n n a i r e  p u b l ic ,  c e t t e  

a m e n d e  p o u r r a  s ’é l e v e r  à  2 0  p e s o s .

T o u t e  p e r s o n n e  q u i  i n s è r e  u n e  

l e t t r e  o u  u n e  c a r t e  p o s t a l e  d a n s  un  

e n v o i  d ' i m p r i m é s ,  d ' é c h a n t i l l o n s ,  d e  

p a p i e r s  d ’a f f a i r e s  o u  d a n s  un p a q u e t ,  

d e  m ê m e  q u e  t o u t e  p e r s o n n e  q u i ,  

d a n s  l ’i n t e n t i o n  d e  f r u s tr e r  u n  p o r t ,  

j o i n t  d e s  c o m m u n i c a t i o n s  m a n u s c r i t e s  

à  u n  e n v o i  j o u i s s a n t  d e  la  t a x e  r é 

d u i t e ,  e s t  p a s s i b l e  d ’u n e  a m e n d e  d e  

ô p e s o s .  L a  m ê m e  p é n a l i t é  f r a p p e  

l e s  p e r s o n n e s  q u i  a f f r a n c h i s s e n t  d e s  

e n v o i s  p o s t a u x  a u  m o y e n  d e  t i m b r e s -  

p o s t e  d é j à  o b l i t é r é s .

L o r s q u ’il n ’e s t  p a s  p o s s i b l e  d ’o b 

t e n i r  la  r e n t r é e  d ’u n e  a m e n d e ,  c e t t e  

a m e n d e  e s t  r e m p l a c é e  p a r  l a  p r i s o n ,  

s o i t  l a  d é t e n t i o n  d a n s  u n e  m a i s o n  

(l’a r r ê t ;  la  d u r é e  d e  l a  d é t e n t i o n  s e  

c a l c u l e  à  r a i s o n  d e  1 j o u r  d e  p r i s o n  

o u  d ’a r r ê t  p o u r  ô O c e n t a v o s  d ’a m e n d e .  

P o u r  l ' a p p l i c a t i o n  d e  c e t t e  p e i n e ,  

l ' A d m i n i s t r a t i o n  d e s  p o s t e s  d o i t  ré -

A l l e  i i b r i g e n  B r i c f e ,  in d e n e n  w e r t h -  

v o l l e  G e g e n s t i i n d e  s ie l i  n i c l i t  v o r g e -  

f u n d e n  l i a b e n ,  w e r d e n  im  B c i s c i n  d e r  

K o m m i s s i o n  d u r c l i  F e u e r  v e r n i c h t e t .  

I l i c r n a c l i  t i n d e t  a l s o  b e i  d e r  M e l ir -  

z a h l  d e r  u n b e s t e l l b a r c n  S e n d u n g e n  

d a s  in  E u r o p a  g e b r n u c h l i c h e  V e r -  

f a h r e n  d e r  l t ü e k s e n d u n g  a n  d i e  A u f -  

g e b e r  n ic l i t  s t a t t .

D e r  S c h l u s s p a m g r a p l i  d e s  l ’o s t -  

g e s e t z e s  e n t h a l t  e i n e  Z u s a m m c n -  

s t e l l u n g  d e r  t h e i l w e i s e  s t r e n g e n  S t r a -  

f e n ,  w e l c l i c  f i ir  V e r g e l i e n  v o n  P o s t -  

b e a m t e n  o d e r  a n d e r e r  P e r s o n a l ,  s o -  

w e i t  d i e  b e t r e f f e n d e n  M a n d l u n g c n  

g e g e n  d e n  P o s t b e t r i c b  g e r i c l i t e t  s i n d ,  

v e r h â n g t  w e r d e n .  B e s o n d e r e s  I n t é r 

e s s é  v e r c l i e n e n  d i e  t t t r a f b e s t i m m u n -  

g e n  (1er l e t z t e r e u  A r t ,  v o n  d e n e n  

w ir  e i n i g e  h i e r  a u f f i ih r c n .

W e r  d i e  l l e i s e  e i n e s  P o s t k u r i e r s  

a b s i c h t l i c h  b e h i n d e r t ,  v e r f à l i t  in  e i n c  

G e l d s t r a f e  v o n  1 0 — f»o P e s o s ,  o d e r  

h a t  b e s o n d e r e  B c s t r a f u n g  v o n  d e n  

G e r i c h t c n  z u  e r w a r t e n .

W e r  e i n e m  a u f  d e r  U e i s c  b e t in d -  

l i c l i e n  P o s t k u r i e r  d i e  v o n  d e m s e l b e n  

e r b e t e n e  l l i i l f e  v e r w e i g e r t ,  w i r d  m i t  

e i n e r  G c l d b t i s s e  v o n  2 — 10 P e s o s  

b e l e g t .  I s t  d e r  B c t r e f f e n d e ,  v o n  w e l -  

c l i e m  d e r  P o s t k u r i e r  d i e  I l ü l f e l e i s t u n g  

e r b e t e n  l iâ t ,  e i n  o f f e n t l i c h e r  B e a m t e r ,  

s o  k a u n  d i e  G e l d b u s s e  b is  a u f  2 0  

P e s o s  c r l i o h t  w e r d e n .

Wer einen Brief oder eine Post- 
kurtc in einc Sendung mit Druek- 
saclien, Waarenprobcn, Gescliafts- 
papieren, oder in eine Packetsen- 
dung verpackt, sowie derjenige, 
welclier, uin der Postkassc das l’orto 
zu entziehen, Hcndungen, die (1er 
erimissigten Taxe untcrliegen, mit 
schriftliclicn Mittlieilungen versiclit, 
wird in einc Geldstrafe vou 5 Pesos 
genommen. Der glciclicn Strafc ver- 
fallt derjenige, welclier zur Franki- 
rung von Postscndungen bereits ent- 
werthete Freimarken verwendet.

Kami eine Geldstrafe von dem 
seliuldigen Tlieile niclit eingetrieben 
werden, so tritt je nach Luge des 
Falles Gefiingniss oiler Haftstrafe an 
ihre iStelle nacb dem Verbaltniss von 
1 Tag Gefàngniss oder Haftstrafe 
gleicli 50 Ctntavos Geldstrafe. Zur 
Vollstreckung dieser Strafen liât sieli

d e s t r o y c d  b y  l i r e  in  t l i c  p r é s e n c e  

o f  t h e  C o m m i s s i o n .  T l i u s ,  t l i e  S y s tem  

a d o p t e d  in  E u r o p e  o f  r e t u r n i n g  tlie 

a r t i c l e s  t o  t h e  s e n d e r s ,  i s  n o t  a p p l ie d  

in  H o n d u r a s  a s  r e g a r d s  t h e  m a jo r i tv  

o f  u n d e l i v e r a b l e  a r t i c l e s .

T h e  c o n è l u d i n g  p a r a g r a p h  o f  tlie  

 ̂ P o s t a l  L a w  c o n t a i n s  a n  é n u m é r a t i o n  

o f  t h e  p a r t l y  s e v e r e  p n u i s h m e n t s  to 

b e  i m p o s e d  o n  p o s t a l  o f f i e e r s  or  

o t l i e r  p e r s o n s  fo r  o f f e n c e s  d ir e c tc d  

i a g a i n s t  t h e  p o s t a l  s e r v i c e .  S p é c ia l  

i n t e r e s t  i s  a f f o r d e d  b y  t l i e  p r o v i s i o n s  

c o u e e r u i n g  s u c l i  o f f e n c e s  e o m m it t e d  

i b y  p e r s o n s  n o t  in  t l i e  p o s t a l  s e r v i c e ,  

s o i n e  o f  w l i i c b  w e  c i t e  b e lo v v .

Any person who intentionallv 
| delays a postal Courier on his trip 

is liable to a fine of from 10 to 5o 
pesos, or to spécial punisbment liy 
tlie courts of justice.

A n y  p e r s o n  r e f u s i u g  a  p o s ta l  

c o u r i e r  o n  h i s  t r ip  t l i e  a s s i s t a n c e  

a s k e d  b y  h im ,  i s  p u n i s l i e d  w it l i  a  

l i n e  o f  f r o m  2  to  1 0  p e s o s .  I f  tlie  

p e r s o n  t o  w h o m  t l i e  p o s t a l  c o u r ie r  

j l i a s  a p p l i e d  f o r  a s s i s t a n c e  i s  a  p u b l ic  

o f f ic e r ,  t h e  f in e  m a y  b e  r a i s c d  t<> 

2 0  p e s o s .

A n y  p e r s o n  e n c l o s i n g  a  l e t t e r  or  

a  p o s t - e a r d  in  a n  a r t i c l e  c o n t a i i i i i i g  

p r i n t e d  i n a t t e r ,  p a t t e r n s  a n d  s a m p l c s ,  

o r  c o m m e r c i a l  p a p e r s ,  o r  in  a  p a r c e l ,  

a s  w e l l  a s  a n y  p e r s o n  w h o ,  w it l i  

i n t e n t  t o  d e f r a u d  t l i e  F o s t  O f f ic e  o f  

t h e  p o s t a g e ,  w r i t e s  a n y  c o m m u n i c a 

t io n  o n  a r t i c l e s  e n t i t l e d  to  r e d u c e d  

r a t e s ,  i s  p u n i s h a h l c  w i t l i  a  f in e  o f  

5 p e s o s .  T h e  s a n i e  f i n e  i s  i m p o s a i  

u p o n  a n y  p e r s o n  u s i n g  o b l i t e r a t c d  

s t a m p s  f o r  t l i e  p r e p a y i n e n t  o f  m a i l -  

n i a t t e r .

lu case tlie amount of tlie fine 
cannot beobtained from theoffending 
party, imprisonment or confinement, 
accitrding to tlie nature of the case, 
is substituted for tlie fine in tlie 
proportion of one day’s imprisonment 
or confinement for every 50 centavos 
of tlie fine. For tlie cuforcement of 
tliese punishments tlie l’ostal Ad-
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clamer le concours de l’autorité judi
ciaire compétente.

P e t i t e s  c o m m u n i c a t i o n s .

M. l e  D i r e c t e u r  d e s  c a i s s e s  d ’é p a r 

gne p o s t a l e s  a u t r i c h i e n n e s  v i e n t  d e  

publier u n  r a p p o r t  s u r  l e s  o p é r a t i o n s  

tics ( le u x  p r e m i è r e s  a n n é e s  (1883  e t  

1*K4) d e  f o n c t i o n n e m e n t  d e  c e s  c a i s 

ses. V o ic i ,  d ’a p r è s  l a  « O es te rre ich is n h - 

I iiiin ris ch e  P o s t» q u e l q u e s  i n d i c a t i o n s  

de c e t  i n t é r e s s a n t  d o c u m e n t .

Au 31 d é c e m b r e  1 8 8 4 ,  l e  n o m b r e  

des b u r e a u x  o u v e r t s  a u x  d é p o s a n t s  

s’é l e v a i t  à  4 1 1 8 .  P e n d a n t  l e s  d e u x  

e x e r c ic e s ,  5 5 4 , 3 4 3  l i v r e t s  o n t  é t é  d é 

livrés. 1 2 5 , 5 9 3  d e  c e s  l i v r e t s  a y a n t  

etc s o l d é s ,  il n ’y  a v a i t  p l u s  q u e  

I J s ,7 5 3  c o m p t e s  o u v e r t s  à  l a  fin d e  

lu s e c o n d e  a n n é e .

L e  n o m b r e  d e s  v e r s e m e n t s  e f f e c 

tués à  l a  c a i s s e  d ’é p a r g n e  p o s t a l e  

|it in la n t  l a  p r e m i è r e  a n n é e  e s t  d e  

I,' - 2 0 ,7 5 3 ;  c e l u i  d e s  v e r s e m e n t s  d e  

lu s e e o u d e  a n n é e ,  d e  1 , 4 9 0 , 5 7 7 ,  c e  

ipii d o n n e  u n  t o t a l  d e  3 , 3 1 1 , 3 3 3  v e r s e 

ments r e p r é s e n t a n t  u n e  s o m m e  ( le  

• 0 , 7 3 3 , 3 5 0  fl. S u r  c e t t e  s o m m e ,  il  a  

été r e m b o u r s é ,  p e n d a n t  l e s  d e u x  a n 
nées, 5 0 , 0 3 7 , 2 4 9  fl.,  d ’o ù  il e s t  r é 

sulté,  à  l a  f in  d e  l a  s e c o n d e  a n n é e ,  

un e x c é d e n t  d e  v e r s e m e n t s  d e  

U ,3 ' . i | - , ]0 1  fl.

l ’o n r  f a i r e  r e s s o r t i r  l ’i m p o r t a n c e  

des r é s u l t a t s  d e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  

p o sta les ,  l e  r a p p o r t  é t a b l i t  l a  c o m 

para ison  d e  c e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  

uvec l e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p r i v é e s  

et c o m m u n a l e s  d ’A u t r i c h e .  A  l a  fin  

île Issu ) ,  i l  y  a v a i t  e n  A u t r i c h e  3 2 8  

cu isses  d ’é p a r g n e  p r i v é e s  e t ,  à  l a  fin  
île I s s 2 ,  il y  e n  a v a i t  3 4 5 .  A u  3 1  

d é c e m b r e  d e  c e t t e  d e r n i è r e  a n n é e ,  le  

crédit d e s  c o m p t e s  s ’é l e v a i t ,  d a n s  c e s  

cu isses ,  à  u n e  s o m m e d e  8 2 3 , 3 3 4 ,2 5 3 1 1 . ,  

■lui a v a i t  é t é  r e c u e i l l i e  e n  p a r t i e  d c -  
l»uis l ' a n n é e  1 8 1 9 .  C e  c r é d i t  s e  r é -

die Postverwaltung an die zustan- 
digen Gerichtsbehordcn zu wenden.

K l e i i i e  H i l l h r i l m i t r e i i .

D e r  D i r e c t o r  d e s  O e s t e r r e i c h i s c h e n  

P o s t s p a r k a s s e n - A m t e s  l i â t  s o e b e n  

d e n  R e o l i c n s c h a f t s b e r i c h t  i i b e r  d i e  

z w e i  e r s t e n  G e s c h â f t s j a l i r e  ( 1 8 8 3  u n d  

1 8 8 4 )  d e r  P o s t s p a r k a s s c u  e r s t a t t e t .  

W i r  e n t n e h m e n  d e r  < O e s t e r r e i c h -  

U u g a r i s e l i e n  P o s t »  d i e  n a c l i s t e b e n d e n  

i n t e r e s s a i i t . c n  A n g a b e i i  d i e s e s  P é 

r i c l i t e s .

A m  3 1 .  D e z e m b e r  1 8 8 4  w a r e n  

4 1 1 8  S a m m e l s t e l l e n  d e m  P u b l i k u m  

c r o  f lu e t .  W i i h r e n d  d e r  z w e i  G e -  

s c l i i i f t s j a l i r e  w u r d e n  5 5 4 , 3 4 3  E i u -  

l a g e b ü c h e r  a u s g e g e b e n  , b i e v o t i  

1 2 5 , 5 9 3  s a l d i r t ,  s o  ( l a s s  a m  S c b l u s s e  

d e s  z w e i t e n  J a h r e s  4 2 8 , 7 5 3  E i n l e g e r  

v e r b l i e b e n ,  f i ir  w e l c h e  K e c b n u n g e n  

g e f i i b r t  w u r d e n .

Von den Einlegern waren der 
Stautssparkasse im ersten Jabrc 
1 , 8 2 0 , 7 5 3  Einlagen, im zweiten 
Jabre 1 , 4 9 0 , 5 7 7  Einlagen, zusammen 
3 , 3 1 1 , 3 3 3  Einlagen im Gesammt- 
betrage von 3 4 , 7 3 3 , 3 5 0  Fl. gc- 
inaebt worden. Von diesen Ein
lagen wurden in den beiden Jaliren 
5 0 , 0 3 7 , 2 4 9  Fl. zuriickbezahlt, so dass 
am Scblusse des zweiten Geschâfts- 
jabres Einlagen von 1 4 , 3 9 3 , 1 0 1  Fl. 
verblieben.

U n i  d i e  l î e d e u t n n g  d e r  E r g e b n i s s e  

d e r  P o s t s p a r k a s s c n  d a r z u l e g e n ,  z i c h t  

d e r  B e r i c h t  e i n e  P a r a l l è l e  m i t  d e n  

P r i v â t -  u n d  G e m e i n d e - S p a r k a s s e n  

O e s t c r r c i c h s ,  E n d e  I88t) b e s t a n d e n  

in  O c s t e r r e i c h  3 2 8  P r i v a t s p a r k a s s e n ,  

E i u l e  1 8 8 2  3 4 5  P r i v a t s p a r k a s s e n .  

D i e s e  S p a r k a s s e n  w i e s e n  E n d e  1 8 8 2  

e i n  E i n l a g c k a p i t a l  v o n  8 2 3 , 3 3 4 , 2 5 3  

F l .  a u f ,  w e l c h e s  t b c i l w e i s e  s c i t  1 8 1 9

ministration bas to resort to the 
competent courts of justice.

M i s c e l l a n e o u s .

T h e  D ir e c t o r  o f  th e  A u s t r ia n  P o s t  

O ffice  S a v i n g s  B a n k s  l ia s  r e c e n t ly  
p u b l i s b c d  a r e p o r t  on th e  b u s in e s s  
t r n n s a c t e d  b y  t b e s e  B a n k s  d u r in g  
t h e  tirst t w o  y e a r s  o f  th e ir  e x i s t e n c e  
( 1 8 8 3  a n d  1 8 8 4 ) .  W e  p u b lis l i  b e lo w  

a  f e w  in t e r e s t i u g  p a r t ic u la r s  c o n -  

t a in e d  in t l i is  R e p o r t ,  w l i ic b  vve e x 
tr a c t  fr o m  t h e  * O e s te rre ic h - U n g a r i -  

sche P o s t  ».
O n  t h e  3 1 81 o f  D e c e m b e r  1 8 8 4 ,  

t h e  n u m b e r  o f  P o s t  O f f ic e  S a v i n g s  

B a n k s  o p e n  to  t h e  p u b l i c  w a s  4 1 1 8 .  

D u r i n g  t h e  t w o  y e a r s ,  5 5 4 , 3 4 3  u c -  

c o u n t s  w e r e  o p e n e d ,  a n d  1 2 5 , 5 9 3  

c l o s e i l ,  s o  t h a t  t h e  n u m b e r  o f  a c -  

c o u n t s  o p e n  a t  t h e  e n d  o f  t h e  s e c o n d  

y e a r  w a s  4 2 8 , 7 5 3 .

T h e  n u m b e r  o f  d e p o s i t s  m a d e  in  

1 8 8 3  w a s  1 , 8 2 0 , 7 5 3 ,  a n d  in  1 8 8 4 ,  

1 , 4 9 0 , 5 7 7 ,  m a k i n g  a  t o t a l  o f  3 , 3 1 1 , 3 3 3  

d e p o s i t s  f o r  a n  a g g r e g a t c  a m o u i i t  

o f  6 4 , 7 3 3 , 3 5 0  f lo r i n s .  T h e  w i t b -  

d r a w a l s  u i n o u n t e d  d u r i n g  t h e  t w o  

y e a r s  t o  5 0 , 0 3 7 , 2 4 9  f l o r i n s ,  l e a v i n g  

a  s u n i  o f  1 4 , 3 9 6 , 1 0 1  f l o r i n s  o n  d e -  

p o s i t  a t  t h e  e n d  o f  t h e  s e c o n d  y e a r .

lu order to show the importance 
of the résulta achieved by the Post 
Office Savings Banks, the Report 
draws a comparisou between tlicsc 
Banks, and both tbc private and 
communal Savings Batiks establish- 
ed in Austria. The ntimber of private 
Savings Banks existing in Austria 
at the close of 1 8 8 0  was 3 2 8 ,  and 
at tbc end of 1 8 8 2  it reached 3 4 5 .  

The capital on deposit in thèse Sav
ings Banks on the 319t of December 
1 8 8 2  amountedto 8 2 3 , 3 3 4 , 2 5 3  florins, 
which had been gradually paid in 
silice 1 8 1 9 .  Tliis capital was duc to 
1 , 3 9 0 , 5 4 0  depositors, so that tbc 
average aniount standing to the 
crédit of eacli depositor was 4 8 8  

florins h o  kreuzer. The 4 2 8 , 7 5 3  de-



p a r t i t  e n t r e  1 , (1 9 0 ,5 4 0  d é p o s a n t s ,  c e  

q u i  d o n n e  u n e  m o y e n n e  d e  4 8 8  tl. 

8 0  k r .  p a r  d é p o s a n t .  L e s  4 2 8 , 7 5 8  

c l i e n t s  d e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p o s t a l e s  

r e p r é s e n t e n t  l e  q u a r t  d e s  c l i e n t s  d e  

t o u t e s  l e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p r i v é e s .  

P e n d a n t  l e s  a n n é e s  1 8 8 0  à  1 8 8 2 ,  la  

m o y e n n e  d e s  c o m p t e s  s o l d é s  p a r  c e s  

d e r n i è r e s  e s t  d e  8 0 ° / « ;  e n  1 8 8 8 ,  l e s  

c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p o s t a l e s  n ’a c c u 

s a i e n t  d e  c e  c h e f  q u ’u n e  m o y e n n e  

d e  4 0  % .  L e  r a p p o r t  e u  c o n c l u t  q u e  

l ’e m p r e s s e m e n t  p o u r  l e s  c a i s s e s  d ’é 

p a r g n e  p o s t a l e s  n ’e s t  n u l l e m e n t  le  

r é s u l t a t  d 'u n  e n g o u e m e n t  p a s s a g e r  

d e  l a  p o p u l a t i o n ,  m a i s  q u e  l e  p l u s  

g r a n d  n o m b r e  d e s  n o u v e a u x  d é p o 

s a n t s  s o n t ,  a u  c o n t r a i r e ,  d e s  é p a r 

g n a n t s  s é r i e u x  d é f i n i t i v e m e n t  a c q u i s  

à  l ’i n s t i t u t i o n  d e  l ’E t a t .  C e l a  r é s u l t e  

a u s s i  d e  la  p r o p o r t i o n  d e s  v e r s e m e n t s  

a u x  d é p o s a n t s .  L e s  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  

p r i v é e s  c o m p t e n t  13 v e r s e m e n t s  p a r  

10 d é p o s a n t s ,  t a n d i s  q u e  l e s  v e r s e 

m e n t s  e f f e c t u é s  a u x  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  

p o s t a l e s  p a r  u n  d é p o s a n t  s ’é l e v a i e n t  

à  l a  t in  d e  1 8 8 8  à  4,4 e t  à  l a  fin  

d e  1 8 8 4  à 5,9 . L e  n o m b r e  d e s  v e r 

s e m e n t s  f a i t s  a u x  8 4 5  c a i s s e s  d ’é 

p a r g n e  p r i v é e s  e t  c o m m u n a l e s  s ’é l e 
v a i t  e n  188 1  à  1 , 2 4 4 ,5 2 1  e t  e n  1 8 8 2  

à  1 , 3 3 8 , 5 li;  ; c e l u i  d e s  v e r s e m e n t s  

e f f e c t u é s  a u x  c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p o s 
t a l e s  é t a i t  e n  1 8 8 3  d e  l , H 2 0 , 7 5 n  e t  

e n  1 8 8 4  d e  1,4!>o ,5 7 7 .  L a  m o y e n n e  

d e s  s o m m e s  v e r s é e s  d a n s  l e s  c a i s s e s  

d ’é p a r g n e  p r i v é e s  e s t  d e  1 7 4  H. e t  

c e l l e  d e s  s o m m e s  v e r s é e s  d a n s  l e s  

c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p o s t a l e s ,  d e  31 IL

■* *
*

L e  4  f é v r i e r  d e r n i e r  l e  C o n g r è s  

p o s t a l  i n t e r n a t i o n a l  d e  L i s b o n n e  a  

é t é  o u v e r t  s o l e n n e l l e m e n t  p a r  D o m  

J o s é  V i c e n t e  B a r b o s a  d u  B o c a g e ,  

M i n i s t r e  d e s  A f f a i r e s  é t r a n g è r e s  d u  

P o r t u g a l .  S u r  l a  p r o p o s i t i o n  d u  d o y e n  

d ’â g e ,  M . G e r v a y ,  D i r e c t e u r  g é n é r a l  

d e s  P o s t e s  d e  H o n g r i e ,  l a  p r é s i d e n c e  

d u  C o n g r è s  a  é t é  c o n f é r é e  p a r  M.

G . - A .  d e  l î a r r o s ,  D i r e c t e u r  g é n é r a l  

d e s  P o s t e s ,  T é l é g r a p h e s  e t  P h a r e s  

d u  P o r t u g a l .

a n g e s a m m e l t  vv u rd e .  D a s  g e s a m m t e  

E i u l a g e k a p i t a l  d e r  P r i v a t s p a r k a s s e n  

v e r t h e i l t  s i c h  a u f  1 , 0 9 0 , 5 4 0  E i n -  

l e g e r ,  s o  d a s s  a u f  e i n e n  S p a r e r  

im  D u r c h s c h n i t t e  4 8 8  F l .  8 0  K . c u t -  

f a l l c n .  D i e  4 2 8 , 7 5 3  E i n l e g c r  d e r  

P o s t s p a r k a s s e n  r e p r i i s e n t i r e n  d e n  

v i e r t e n  T h e i l  d e r  E i n l c g e r  a l l e r  

P r i v a t s p a r k a s s e n .  B e i  d e n  P r i v a t 

s p a r k a s s e n  v v u rd en  w a h r e n d  d e r  

J a h r e  1 8 8 0  b i s  1 8 8 2  d u r c h s c h n i t t l i c h  

8 o n/» d e r  a u s g c g e b e n e n  E i n l a g e -  

b i i e h e r  s a l d i r t ,  b e i  d e r  S t a a t s s p a r -  

k a s s c  in  1 8 8 3  n u r  4 1 ) ° /o .  D a r a u s  

f o l g e r t  d e r  B e r i e h t ,  d a s s  d e r  e r s t c  

A n d r a n g  z u r  S t a a t s s p a r k a s s e  k e i n e s -  

w e g s  d a s  R é s u l t a t  e i t i e r  v o r i i b e r -  

g e h e n d e n  N c u g i e r d c  d e r  B c v o l k e r u n g  

w a r ,  d a s s  v i e l m e h r  d a s  G r o s  d e r  

n e u e n  E i n l c g e r  e r n s t l i e h c  S p a r e r  s i n d ,  

w e l c h c  d a s  S t a a t s i n s t i t u t  d a u e r n d  

g c w o m i c n  b a t .  D i e s  h e w e i s c  a u c l i  

d a s  V e r h i i l t n i s s  d e r  E i n i a g e n  zu  d e n  

E i n l e g e r n .  B e i  d e n  P r i v a t s p a r k a s s e n  

k o m r n e n  13 E i n i a g e n  a u f  10 E i n l e g c r ,  

b e i  d e r  S t a a t s s p a r k a s s e  k a m e n  E n d e  

1 8 8 3  4,4 E i n i a g e n  a u f  e i n e n  E i n l e g e r ,  

E u d c  1 8 8 4  5,9 E i n i a g e n  a u f  e i n e n  E i n 

l e g e r .  B e i  d e n  3 4 5  P r i v â t -  u n d  G e -  

m e i n d e s p a r k a s s e n  b e t r u g e n  d i e  E i n 

i a g e n  im  J a h r e  1 8 8 1  1 , 2 4 4 , 5 2 1  S t i i c k ,  

im  J a h r e  1 8 8 2  1 , 3 3 8 , 5 1 0  S t i i c k ;  d a s  

P o s t s p a r k a s s c n a m t  b a t  im  J a h r e  1 8 8 3  

1 , 8 2 0 , 7 5 0  S t i i c k ,  i m  J a h r e  1 8 8 4  

1 , 4 9 0 , 5 7 7  S t i i c k  e n t g e g e n g e u o m m e n .  

B e i  d e n  P r i v a t s p a r k a s s e n  s t e l l t  s i c h  

d e r  D u r c h s e h u i t t  d e r  E i n i a g e n  a u f  

1 7 4  F L ,  b e i  d e n  S t a a t s s p a r k a s s e u  

a u f  31 F l .

*  *
*

A m  4 .  F e b r n a r  i s t  d e r  i n t e r 

n a t i o n a l e  P o s t k o n g r e s s  in  L i s s a b o n  

d u r c h  d e n  P o r t u g i e s i s c h e n  M i n i s t e r  

d e s  A u s w a r t i g e n  D o m  J o s é  V i c e n t e  

B a r b o s a  d u  B o g a g e  in  f c i c r l i c h e r  

VV eise e r o f t 'n c t  w o r d e n .  D e n  V o r s i t z  

l i â t  a u f  V o r s c l d a g  d e s  A l t e r s p r i i s i -  

d e n t e n ,  U n g a r i s c h e n  G e n e r a l  P o s t -  

d i r e k t o r s  G e r v a y ,  d e r  P o r t u g i c s i s c h e  

G e n e r a l d i r e k t o r  d e r  P o s t e n ,  T e l e -  

g r a p h e n  u u d  L e u c h t t h i i r m e  G . A .  d e  

B a r r o s  i i b e r n o m m e u .
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p o s i t o r s  in  t h e  P o s t  O f f i c e  S a v i n g s  

B a n k s  r e p r e s e n t  o n e  fo u r t l i  o f  tlie 

d e p o s i t o r s  in  a i l  t h e  p r i v a t e  S a v i n g s  

B a n k s .  T h e  a v e r a g e  n u m b e r  o f  uc- 

c o u n t s  c l o s e d  a t  t h e  p r i v a t e  S a v i n g s  

B a n k s  w a s  8 0  p e r  c e n t ,  in  t h e  p er io d  

f r o m  1 8 8 0  to  1 8 8 2 ,  a s  a g a i n s t  only  

4 9  p e r  c e n t ,  a t  t h e  P o s t  O f f ic e  S a v 

i n g s  B a n k s  in  1 8 8 3 .  F r o m  t h e s e  farts  

t h e  R e p o r t  d r a w s  t h e  c o n c l u s i o n  that  

t h e  r e a d i n e s s  w i t h  w h i c h  d e p o s i t s  

w e r e  r n a d e  in  t h e  P o s t  O f f ic e  S a v 

i n g s  B a n k s  w h e n  t h e s e  e s t a b l i s h 

m e n t s  b e g a n  t h e i r  o p e r a t i o n s ,  w a s  

n o t  t h e  r e s u i t  o f  m e r e  p a s s i n g  

c u r i o s i t y  o n  t h e  p a r t  o f  t h e  p u b lic ,  

b u t  t h a t  t h e  g r e a t e r  p a r t  o f  tliuse  

w h o  t h u s  i n v e s t e d  t h e i r  s a v i n g s  arc  

p e r m a n e n t  d e p o s i t o r s ,  a  f a c t  whii-li 

i s  f u r t h e r  e o r r o b o r a t e d  h y  t h e  p ro 

p o r t i o n  b e t w e e n  d e p o s i t s  a n d  d e 

p o s i t o r s .  In  t h e  p r i v a t e  S a v i n g s  

B a n k s  t h e r e  a r e  13  d e p o s i t s  t o  e v e r y  

1 fi d e p o s i t o r s ,  w h e r e a s  in  t h e  Post  

O f f i c e  S a v i n g s  B a n k s  t h e  a v e r a g e  

n u m b e r  o f  d e p o s i t s  p e r  d e p o s i t o r  

w a s  4 , 4  a t  t h e  c l o s e  o f  1 8 8 3 ,  and

5 , 9  a t  t h e  e n d  o f  1 8 8 4 .  T h e  niini- 

b e r  o f  d e p o s i t s  e f f e e t e d  in  t h e  4 15  

p r i v a t e  a n d  c o m m u n a l  S a v i n g s  B a n k s  

\ v a s  1 , 2 4 4 , 5 2 1  iu  1 8 8 1 ,  a n d  1 , 3 3 8 , 5 lu  

iu  1 8 8 2 ;  a n d  t h a t  p a i d  in  to  tlie 

P o s t  O f f i c e  S a v i n g s  B a n k s  w a s  

1 ,8 2 0 ,7 5 ( 1  in  1 8 8 3 ,  a n d  1 ,4 9 0 ,5 7 7  

in  1 8 8 4 .  In  t h e  p r i v a t e  S a v i n g s  

B a n k s  t h e  a v e r a g e  u m o u n t  o f  eae li  

d e p o s i t  w a s  1 7 4  f lo r i n s ,  a s  a g a in s t  

3 1  l l o r i u s  in  t h e  P o s t  O f f i c e  S a v i n g s  

B a n k s .

*  *
*

O n  t h e  4 ,h o f  F e b r u a r y  la s t ,  tlie 

i n t e r n a t i o n a l  p o s t a l  G o n g r c s s  w as  

s o l e m n l y  o p e n e d  in  L i s b o n  b y  D om  

J o s é  V i c e n t e  B a r b o s a  d u  B o c a g e ,  

t h e  P o r t u g u e s e  M i n i s t e r  o f  F o r e ig n  

A ff'a irs .  O n  t l i e  p r o p o s a i  o f M r .  G e r v a y ,  

D i r e c t o r  G e n e r a l  o f  t h e  P o s t s  o f  Ilun-  

g a r y ,  t l i e  s e n i o r  m e m b e r  o f  t l i e  Con- 

g r e s s ,  t h e  p r e s i d e n c y  w a s  co n fc r r c d  

u p o u  Mr. G . A .  d e  B a r r o s ,  D ir e c to r  

G e n e r a l  o f  t h e  P o s t s ,  T c le g r a p lm ,  

a n d  L i g l i t l i o u s e s  o f  P o r t u g a l .

JAI l’RIMERIK NUTER & T/1EROW à BERNE.
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Le s e r v i c e  p o s t a l  s u é d o i s  e n  1 8 8 3 .

L ’A d m i n i s t r a t i o n  d e s  P o s t e s  s u é 

doise  f a i t  d e p u i s  q u e l q u e s  a n n é e s  

déjà l e s  e f f o r t s  l e s  p l u s  l o u a b l e s  

pour d o t e r  l e s  h a b i t a n t s  d u  R o y a u m e  

de S u è d e  d e s  a m é l i o r a t i o n s  e t  i n n o 

v a t io n s  m o d e r n e s  e n  m a t i è r e  d e  s e r 

vice p o s t a l .  L e s  r é s u l t a t s  f a v o r a b l e s  

«pii e n  s o n t  l a  c o n s é q u e n c e  m é r i t e n t  

d 'a u ta n t  p lu s  d ’ê t r e  m e n t i o n n é s  q u e ,  

par s u i t e  d e s  c o n d i t i o n s  i n h o s p i t a 

lières d e  l a  p a r t i e  s e p t e n t r i o n a l e  d e  

la S u è d e  e t  d u  p e u  d e  d e n s i t é  d e  

*a p o p u l a t i o n ,  c e s  e f f o r t s  r e n c o n t r e n t  

d es  d i f f i c u l t é s  d e  t o u t e  e s p è c e ,  i n 

c o n n u e s  d a n s  d ’a n t r e s  p a y s ,  e t  n é 

c e s s i t e n t  d e s  d é p e n s e s  c o n s i d é r a b l e s  

pour l ’é t a b l i s s e m e n t  d e  s e r v i c e s  p o s 

ta u x  é t e n d u s  e t  p e u  l u c r a t i f s ,  a i n s i  

que p o u r  l ’e n t r e t i e n  d e  b u r e a u x  d e  

p oste  p e u  f r é q u e n t é s .  C o m m e  s e s  

d e v a n c i e r s ,  l e  r a p p o r t  s u r  l ’e x e r c i c e  

lsSM, q u e  v i e n t  d e  p u b l i e r  l ’A d m i -  

n is t r a t io u  s u é d o i s e ,  f o u r n i t  la  p r e u v e  

d es  p r o g r è s  c o n t i n u e l s  d u  d é v e l o p 

p e m e n t  d u  s e r v i c e  p o s t a l  d o  S u è d e .

B u  c e  q u i  c o n c e r n e ,  t o u t  d ’a b o r d ,  

les o r g a n e s  d e  l ’e x p l o i t a t i o n  p o s t a l e ,  

il y  a  l i e u  d e  f a i r e  r e m a r q u e r  q u ’à  

la fin d e  l ’a n n é e  1 8 8 3 ,  l e  u o m b r e  

d es  b u r e a u x  d e  p l e i u  e x e r c i c e  (post- 
bmtor) s ’é l e v a i t ,  c o m m e  l ’a n n é e  p r é -

D a s  s c h w e d i s c h e  P o s t w e s e n  

i m  J a l i r e  1 8 8 3 .

D i e  s c l i v v e d i s c h e  P o s t v e r w a l t u n g  

i s t  s e i t  l a n g e r e r  Zeit .  e i f r i g  b e in ü b t ,  

d i e  V e r b e s s e r u n g e n  u n d  N e u e r u n g e n  

im  m o d e r n e n  P o s t w e s e n  a u c l i  d e n  B e -  

w o h n e r n  d e s  K o n i g r c i e h s  S c h w e d e n  

z u g i l n g l i c h  z u  n i a e l i e n .  D i e  g ü n s t i g e n  

E r g e b n i s s e ,  w e l c l i e  s i e  b i e r b e i  c r z i e l t  

l iâ t ,  v e r d i e n e n  u n i  s o  rn eh r  B c a c h -  

t u n g ,  a l s  d i e s e l b e  b e i  i l i r e n  b e z i i g -  

l i e l i e n  B e s t r e b u n g e n  in  F o l g e  (1er 

u n w i r t h l i c l i e n  B e s c h a f f e n l i e i t  S c h w e -  

d e n s  in  s e i n e m  n o r d l i e h c n  T b e i l e  

u n d  d e r  d a d u r c l i  b c d i n g t e n  g e r i n g e n  

D i e h t i g k e i t  d e r  B e v o l k e r u n g  n i u n n i g -  

f a c h e ,  in  a n d e r e n  L a n d e r n  n n b e -  

k a n n t e  S c h w i e r i g k e i t e n  ü b e r w i n d e n ,  

s o w i e  e r h e b l i c b c  G e l d o p f e r  fu r  d i e  

H e r s t e l l u n g  a u s g e d e h n t e r ,  in  g c r i n -  

g e m  G r a d e  e i n t r i i g l i c l i e r  P o s t v c r b i n -  

d u n g c n  u n d  f i ir  d i e  U n t c r h a l t u n g  

v e r l i a l t n i s s i i l a s s i g  w c n i g  b e n u t z t e r  

P o s t a n s t a l t c n  b r i n g c n  m u s s .  A u d i  

d e r  fi ir  d a s  J a l i r  l « 8 3  e r s c h i e n e n e  

G e s c h a f t s b c r i c h t  d e r  s c b w e d i s e h c n  

P o s t v e r w a l t u n g  l i e f e r t  w i e d e r u m  

c i n e n  c r f r e u l i c b e n  B c w e i s  f i ir  d ie  

s t e t i g  f o r t s c l i r e i t e n d e  E n t w i e k e l u n g  

d e s  s c h w e d i s c h e n  P o s t w e s e n s .

W a s  z u n à c h s t  d i e  O r g a n e  u n d  

M itte l  d e s  P o s t l i c t r i e b e s  a n l a n g t ,  s o  

b e s t a n d e n  a m  S c h  l u s s e  d e s  B e r i c h t s -

T l i e  p o s t a l  s e r v i c e  in  S w e d e n  

d n r i i i j ?  1 8 8 3 .

It  l ia s  f o r  a  l o n g  t im o  b e c n  f l i c  

s t e a d y  a im  o f  t l ie  S w c d i s h  P o s t a l  

A d m i n i s t r a t i o n  to  p l a c e  t l i e  I n t e s t  

i m p r o v e m e n t s  a n d  i n n o v a t i o n s  i n t r o -  

d u c e d  in t o  t l i e  p o s t a l  s e r v i c e  w i t l i i n  

t h e  r e a c l i  o f  t h e  i n b a b i t a n t s  o f  t l i e  

k i n g d o m  o f  S w e d e n .  T l i e  s a t i s f a e -  

t o r y  r e s u l t s  w l i i c l i  b a v e  c r o w n e d  i t s  

e f f o r t s  a r e  a i l  t b e  m o r e  w o r t l i y  o f  

r e m a r k  c o i i s i d c r i n g  t l i a t  t l i i s  A d m i 

n i s t r a t i o n  l i a s  to  c o n t e n d  w i t h  d if f i -  

c u l t i e s ,  u u k u o w n  in  o t l i e r  e o u n t r i c s ,  

o w i n g  t o  t h e  in l io s ] i i t a l* l e  n a t u r e  o f  

t l i e  N o r t h e r n  r é g i o n s  o f  S w e d e n  a n d  

t h e  c o n s é q u e n t  t b i n n e s s  o f  f l i c  p o p u 

l a t i o n ,  a n d  l i a s  t o  s p e m l  l a r g e  s u m s  

o n  t l i e  e s t a b l i s h m e n t  o f  e x t e n s i v e  

a n d  s c a r c e l y  r e m u n e r a t i v e  p o s t a l  

f in e s ,  a s  w e l l  a s  o n  t h e  m a i n t e n a n c e  

o f  c o m p a r a t i v c l y  l i t t l e  u s e d  p o s t 

o f f i c e s .  T h e  R e p o r t  p u b l i s l i e d  b y  

t b e  S w e d i s l i  P o s t a l  A d i i i i n i s t r a t i o n  

fo r  t b e  y e a r  i s s : ;  f u r n i s l i c s ,  l i k e  i t s  

p r e d e c e s s o r s .  s a t i s f a c t o r y  p r o o f  o t  

t l i e  s t e a d y  d e v e l o p m e n t  o f t b e  S w c d -  

i s b  p o s t a l  s e r v i c e .

A s  c o n c c r n s  t l i e  m c a n s  o f  c a r r y -  

i n g  o n t  t l i e  s e r v i c e ,  t l ie  n u m b e r  o t  

p o s t - o f f i c e s  c o m p e t e n t  to  c a r r y  o n t  

ail  p o s t a l  b u s i n e s s  ĵmtkontors) in  

o p e r a t i o n  a t  t h e  c l o s e  o f  t h e  y e a r
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c é d e n t e ,  à  1 9 3 .  S i x  d e  c e s  b u r e a u x  

d e  p o s t e  é t a i e n t  e n  m ê m e  t e m p s  

b u r e a u x  t é l é g r a p h i q u e s .

A  S t o c k h o l m  m e m e ,  il  y  a v a i t ,  

e n  o u t r e ,  d e u x  b u r e a u x  oit  l e s  s e r 

v i c e s  d e s  p o s t e s  e t  d e s  t é l é g r a p h e s  

s e  t r o u v a i e n t  r é u n i s ,  l ' o u r  f o u r n ir  

a u  p u b l i c  p l u s  d e  f a c i l i t é s  p o u r  la  

r e m i s e  d e s  e n v o i s  p o s t a u x ,  i l  a  é t é  

c r é é ,  d a n s  l e  c o u r a n t  d e  l ’a n n é e ,  

3 3  s t a t i o n s  p o s t a l e s ,  c ’e s t - à - d i r e  d e s  

b u r e a u x  d e  p o s t e  à  e x e r c i c e  r e s t r e i n t ,  

r e l e v a n t  d 'u n  b u r e a u  s é d e n t a i r e  o u  

d ’u n  b u r e a u  a m b u l a n t .  17  d e  c e s  

s t a t i o n s  é t a i e n t  i n s t a l l é e s  a u x  g a r e s  

d e  ch en Û D S  d e  f e r .  P a r  c o n t r e  5  d e s  

s t a t i o n s  p o s t a l e s  e x i s t a n t e s  p o u v a i e n t  

ê t r e  s u p p r i m é e s  s a n s  i n c o n v é n i e n t  

p o u r  l e  s e r v i c e ,  d e  s o r t e  q u e  l e  

n o m b r e  t o t a l  d e s  s t a t i o n s  p o s t a l e s  

n ’é t a i t  a u g m e n t é  q u e  d e  2 8  e t  s e  

t r o u v a i t  p o r t é  d e  l à  11 à  1 5 3 9 .  L e s  

é t a b l i s s e m e n t s  d e  p o s t e ,  s ’é l e v a n t ,  

p a r  s u i t e ,  a u  n o m b r e  t o t a l  d e  1 7 3 2 ,  

n e  s o n t  p a s  r é p a r t i s  d ' u n e  m a n i è r e  

é g a l e  e n t r e  l e s  d i f f é r e n t e s  p a r t i e s  

d u  p a y s .  A i n s i ,  p a r  e x e m p l e ,  d a n s  

c h a c u n  d e s  c e r c l e s  d ’a d m i n i s t r a t i o n  

d u  n o r d  ( L i i n e n )  d e  W e s t e r b o t t e n  

e t  N o r r b o t t e n ,  d o n t  l a  s u p e r f i c i e  e s t  

r e s p e c t i v e m e n t  d e  4!)7  e t  d e  9 1 4  

m i l l e s  c a r r é s  s u é d o i s , * )  o n  n e  c o m p 

t a i t  q u e  2 8  b u r e a u x  d e  p o s t e ,  t a n d i s  

q u ’o n  e n  c o m p t a i t  1 0 3  e t  1 0 2  d a n s  

l e s  c e r c l e s  i n d u s t r i e l s  m é r i d i o n a u x  

d e  K r i s t i a n s t a d  e t  d e  M a l m i ih u s ,  

d o n t  l a  s u p e r f i c i e  r e s p e c t i v e  n ’e s t  

q u e  d e  5 7  e t  d e  4 2  m i l l e s  c a r r é s .  

L a  s u p e r f i c i e  d u  p a y s  é t a n t  d e  371)0  

m i l l e s  c a r r é s  s u é d o i s  e t  l a  p o p u l a t i o n  

d e  4 , 5 7 9 , 1 1 5  p e r s o n n e s ,  il y  a  e n  

m o y e n n e  u n  b u r e a u  d e  p o s t e  p a r  

2 , 1 9  m i l l e s  c a r r é s  e t  p a r  2(>44 h a 

b i t a n t s .

P o u r  l ’e x p l o i t a t i o n  d u  s e r v i c e  

p o s t a l  s u r  l e s  v o i e s  f e r r é e s ,  o u  

e m p l o y a i t  à  l a  f in  d e  l ’a n n é e  5 7  

b u r e a u x  a m b u l a n t s  o u  c o u p é s  p o s 

t a u x ,  s o i t  2 d e  p l u s  q u ’e n  1 8 8 2 .  

21  d e  c e s  b u r e a u x  s o n t  à  d o u b l e  

s e r v i c e ,  c ’e s t - à - d i r e  o r g a n i s é s  d e  

m a n i è r e  q u e  l ’é c h a n g e  d e s  e n v o i s  

s ’e f f e c t u e ,  d a n s  c h a q u e  s e n s ,  p a r

*) 1 mille suédois =  10,̂  kilomètres.

j a h r e s ,  w i e  im  V o r j a h r e ,  1 9 3  m it  v o l l -  
s t i i u d i g e n  V e r w a l t u n g s b e f u g n i s s e n  

a u s g e s t a t t e t e  P o s t i i m t e r .  B e c l i s  v o n  

d i e s e n  P o s t à m t e r n  w a r e n  z u g l e i c h  

T e l e g r a p h e n a n s t a l t e n .  lu  S t o c k h o l m  

b e f a n d e n  s i c l i  a u s s e r d e m  z w e i  v e r -  

e i n i g t e  P o s t -  n m l  T c l e g r a p h e n a n -  

s t a l t e n .  LTm  v e r m e h r t e  G e l e g e n b e i t  

z u r  E i n l i e f e r u n g  v o n  P o s t s e m l u n g e n  

z u  s c h a l f e u ,  w u r d e n  i m  Laut'e  d e s  

J a h r e s  3 3  n e u e  P o s t s t a t i o n e n , d.  

h . l ’o s t a n s t a l t e n  m i t  b e s c h r i i n k t e n  

B e f u g u i s s e n ,  w e l e h e  e i n c m  P o s t a m t  

o d e r  c i n e m  B a l m p o s t a m t  u n t e r g e -  

o r d n e t  s i u d ,  e i n g e r i e b t e t ,  d a r u n t e r  

17 a n  E i s e n b a h n e n .  F i i n f  d e r  b e -  

s t e h e n d e n  P o s t s t a t i o n e n  k o n u t e n  

d a g e g e n  o l u i c  S e h i i d i g u n g  d e s  v o n  

i l i n e n  v c r m i t t e l t e n  V e r k e l i r s  a u f -  

g e l i o b e t i  w e r d e n ,  s o  d a s s  d i e  ( l e -  

s a m i n t z a h l  d e r  P o s t s t a t i o n e n  s i c h  

n u r  u m  2 8  v e r n i e h r t e  u n d  v o n  1 5 1 1  

a u f  1 5 3 9  s t i e g .  D i e  V e r t l i e i l u n g  d e r  

h i e r n a c h  b e s t e h e n d e n  1 7 3 2  l ' o s t a n -  

s t a l t e n  ü b e r  d a s  g a n z e  L a n d  i s t  

n a t u r g e m â s s  e i n e  s e b r  u n g l e i c h e .  

B e i s p i e l s w e i s e  w a r e n  iu  d e n  n o r d -  

l i c h e n  V e r w a l t u n g s b e z i r k e n  (Lanen) 
W e s t e r b o t t e n  u n d  N o r r b o t t e n  m i t  

e i n e m  F l a c l i e n i n b a l t  v o n  4 9 7  b z .  9 1 4  

s c h w e d i s c h e n  ( i u a d r a t m e i l e n * )  n u r  j e  

2 8  P o s t a n s t a l t e n ,  d a g e g e n  in  d e n  

s ü d l i c h e n ,  i n d u s t r i e r e i e h e n  B e z i r k e n  

K r i s t i a n s t a d  u n d  M a l m o l i u s  m it  e i n e m  

F U i c h e n i n h a l t  v o n  n u r  5 7  b z .  4 2  

Q u a d r a t m c i l e n  1 0 3  b z .  1 0 2  P o s t a n 

s t a l t e n  v o r h a n d e u .  Im  D u r e h s c b u i t t  

e u t f i i l l t  b e i  e i n e r  O b e r i l a c h e n a u s -  

d e l i n u n g  v o n  3 7 9 0  s c l i w e d i s c l i e n  

Q u a d r a t n i e i l e n  u n d  e i n e r  E i n w o h n e r -  

z a l i l  v o n  4 , 5 7 9 , 1 1 5  P e r s o n e n  e i n e  

P o s t a n s t a l t  a u f  2 1 9  Q u a d r a t t u e i l e n  

u n d  2 G 4 4  E i n w o h n e r .

B e h u f s  W a l i r n e b m u n g  d e s  P o s t -  

d i e n s t b e t r i e b e s  a u f  d e n  E i s e u b a l i n e n  

I w a r e n  a m  S c h l u s s  d e s  J a h r e s  5 7  

B a l m p o s t e u ,  s o g e n a n n t c  l ’o s t c o u p é -  

E x p e d i t i o n e u ,  in  T h à t i g k e i t ,  z w e i  

m e h r  a l s  im  V o r j a h r e .  V o n  d i e s e n  

s i u d  2 1  d o p p e l t ,  d .  h .  d e r g e s t a l t  

e i n g e r i e b t e t ,  d a s s  d e r  A u s t a u s c h  d e r  

1 P o s t s e u d u n g e n  in  j e d e r  d e r  v e r -  

1 s c h i e d e n e n  R i e h t u u g e n  d u r c h  b e s o n -

*) 1 schwedische Meile =  lO^j Kilometer.

u n d e r  r e p o r t  w a s  1 9 3 ,  t h e  s a n i e  as  

t j i e  p r e c e d i n g  y e a r .  In  (1 o f  t l ie se  

p o s t - o f f i c e s  tlve t e l e g r a p h  s e r v i c e  w as  

c a r r t e d  o u t  U e s i d e s  t h e  p o s t a l  ser-  

v i e e .  In  S t o c k h o l m  t h e r e  w e r e ,  iu 

a d d i t i o n ,  t w o  c o m b i n e d  p o s t  and  

t e l e g r a p h  o f f i c e s .  In  o r d e r  t o  in- 

c r e a s e  t h e  f a c i l i t i e s  fo r  t h e  p o s t i n g  uï 

c o r r e s p o n d e n c e ,  3 3  p o s t a l  s ta t io n s ,  

». e. o f f i c e s  w i t l i  r e s t r i c t e d  d u ties  

w h i c h  a r e  s u b o r d i n a t e  e i t l i e r  to  p o s t 

o f f i c e s  o r  to  r a i l w a y  p o s t - o f f i c e s ,  

w e r e  t h r o w u  o p e n  t o  t h e  p u b l i c  iti 

t h e  c o u r s e  o f  t h e  y e a r ;  17 o f  t l ie se  

w e r e  e s t a b l i s h e d  a t  r a i l w a y  s t a t io n s .  

It  w a s  f o u n d  p o s s i b l e  to  c l o s e  ■> 
p o s t a l  s t a t i o n s  w i t h o u t  d i s a d v a n t a g e  

to  t h e  s e r v i c e ,  s o  t h a t  t h e  u u m b e r  

o f  p o s t a l  s t a t i o n s ,  w l i i c l i  r o s e  front 

1 5 1 1  to  1 5 3 9 ,  w a s  o u l y  iu c r e a s e d  

b y  2 8 .  O w i n g  to  t l i e  p e c u l i a r  n a 

t u r e  o f  t l i e  e o u n t r y ,  t l i e  e x i s t i n g  1732  

p o s t a l  e s t a b l i s h m e n t s  a r e  v e r y  un- 

e q u a l l y  s p r e a d  o v e r  t l i e  v a r i o u s  parts  

o f  t h e  e o u n t r y .  T l i u s ,  f o r  in s t a n c e ,  

in  e a c h  o f  t h e  N o r t h e r n  p r o v i n c e s  

(laens) o f  W e s t e r b o t t e n  a n d  N or-  

b o t t e n ,  w i t l i  a n  a r e a  o f  4 9 7  a n d  914  

B w e d i s h  s q u a r e  m i l e s , * )  r e s p e c t i v e l y ,  

t h e r e  w e r e  o n l y  2 8  p o s t - o f f i c e s ,  

w h e r e a s  t l i e  B o u t h e r n  i n d u s t r i a l  p ro

v i n c e s  o f  K r i s t i a n s t a d  a n d  Mal

m o h u s ,  w i t h  a n  a r e a  o f  o n l y  5 7  and  

4 2  s q u a r e  m i l e s ,  p o s s e s s c d ,  tlie 

f o r m e r  1 0 3 ,  a n d  t h e  l a t t e r  1 0 2  post-  

o f f ic e s .  O n  a n  a v e r a g e ,  S w e d e n  

w it h  l ie r  a r e a  o f  3 7 9 0  s q u a r e  m ile s  

a n d  p o p u l a t i o n  o f  4 , 5 7 9 , 1  15 in h a ld t -  

a n t s ,  l i a s  o n e  p o s t - o f f i c e  to  e v e r v  

2 , 1 9  B w e d i s h  s q u a r e  m i l e s  a n d  29 4 4  

i n h a b i t a n t s .

A t  t h e  c l o s e  o f  t h e  y e a r ,  t h e  m a i ls  

w e r e  t r a n s m i t t e d  o u  r a i l w a y  l in es  

b y  t n e a n s  o f  5 7  Postkupés, o r  p o s ta l  

c o u p é s ,  t b i s  b e i n g  2 m o r e  t l ia n  in 

t l i e  p r e c e d i n g  y e a r .  21  o f  th è se  

a r e  s o - c a l l e d  d o u b l e  p o s t a l  c o u p é s ,  

in  w h i c h  t h e  s e r v i c e  i s  s o  o r g a u i z e d  

t l i a t  t h e  m a i l s  a r e  e x c h a n g e d  in 

e a c h  d i r e c t i o n  b y  d i f f e r e n t  o t l icers  

t r a v e l l i n g  in  d i f f e r e n t  c a r r i a g e s .

*) 1 Swedish mile =  10,68» kilomètres.



des e m p l o y é s  s p é c i a u x ,  d a n s  d e s  

w a g o n s  d i f f é r e n t s .

Le s e r v i c e  p o s t a l  m a r i t i m e  e s t  

confié a u x  b u r e a u x  d e  b a t e a u x  à  

v a p e u r ;  c e s  b u r e a u x  s o n t  c h a r g é s  

de r e c e v o i r  l e s  c o r r e s p o n d a n c e s  e t  

d'en f a i r e  la  l i v r a i s o n  ; i l s  f o n c t i o n 

nent s u r  l e s  b a t e a u x  u t i l i s é s  p o u r  

le t r a n s p o r t  d e s  e n v o i s  p o s t a u x ,  q u i  

n a v ig u e n t  d a n s  l e s  e a u x  s u é d o i s e s .  

Le n o m b r e  d e s  b u r e a u x  d e  b a t e a u x  

à v a p e u r  a  é t é  p o r t é  d e  1 0 3  à  1 0 7 .  

L ' A d m in i s t r a t i o n  u t i l i s a i t  p o u r  l e  

tr a n sp o r t  d e s  c o r r e s p o n d a n c e s  e n  

tout 2 0 0  b a t e a u x  à  v a p e u r ,  d o n t  un  

est s a  p r o p r i é t é .  U n  a u t r e  b a t e a u ,  q u i  

lui a p p a r t i e n t  é g a l e m e n t ,  « S o p h i a » ,  

a é t é  m i s ,  p a r  l e  g o u v e r n e m e n t  s u é 

dois, à  l a  d i s p o s i t i o n  d u  p r o f e s s e u r  

Harou d e  N o r d e n s k i o l d ,  p e n d a n t  l a  

sa is o u  d ’é t é ,  p o u r  u n  v o y a g e  s c i e n 

tifique a u  G r o e n la n d .  P a r  s u i t e  c e  

b a tea u  n ’a  p u  ê t r e  e m p l o y é  p e n d a n t  

l’é p o q u e  i n d i q u é e ,  p o u r  e f f e c t u e r  le  

tr a n sp o r t  d e s  c o r r e s p o n d a n c e s .

L e  n o m b r e  d e s  b o t t e s  a u x  l e t t r e s  

s’é l e v a i t  à  2 5 )2 7 .  0 4 5  d e  c e s  b o î t e s  

P a ie n t  a d a p t é e s  a u x  v o i t u r e s  p o s 

tules f o n c t i o n n a n t  s u r  l e s  r o u t e s  

o r d in a ir e s  e t  l e s  v o i e s  f e r r é e s ,  a i n s i  

ip fa u x  b a t e a u x  à  v a p e u r .

T o u r  a s s u r e r  l ’e x p l o i t a t i o n  p o s t a l e  

accru e  d a n s  d e  n o t a b l e s  p r o p o r t i o n s ,  

il a é t é  n é c e s s a i r e  d ’a u g m e n t e r  s o n  

p e r s o n n e l  d e  1 5 2  e m p l o y é s  q u i  a  é t é  

é le v é  a i n s i ,  d e  1 8 8 2  à  1 8 8 3 ,  d e  3045)  

à 3 8 0 1  a g e n t s .  D a n s  c e  d e r n i e r  

n o m b re  f i g u r a i e n t :  3  d i r e c t e u r s  ( c h e f s  

d e s  3 b u r e a u x  d e  p o s t e  d e  l re c l a s s e  

d e  S t o c k h o l m ,  G o t e b o r g  e t  M a l m œ ) ,  

t i n s p e c t e u r s  ( c h e f s  d e s  3  b u r e a u x  

de p o s t e  a m b u l a n t s ) ,  15)0 m a î t r e s  

de p o s t e  ( c h e f s  d e s  b u r e a u x  d e  

p oste  d e  l a  2 e j u s q u ’à  l a  7 e c l a s s e ) ,  

les 2 c h e f s  d e s  2 b u r e a u x  d e  la  

c a p i t a le  o ù  l a  p o s t e  e t  l e s  t é l é 

g r a p h e s  s o n t  r é u n i s ,  3 0  c o n t r ô l e u r s ,  

174 e x p é d i t e u r s  ( s o u s - a g e n t s ) ,  4 7 7  

a u x i l i a i r e s  r é t r i b u é s  p a r  l ’A d m i n i s 

tration  d e s  p o s t e s ,  1 8 7  a u x i l i a i r e s  

qui n e  s o n t  p a s  p a y é s  s u r  l e s  f o n d s  

de la  p o s t e ,  153!)  p r é p o s é s  d e  s t a 

t ions p o s t a l e s ,  0 0  c o n v o y e u r s ,  3 4 0  

fa c teu rs ,  4 1 0  p o s t i l l o n s ,  2 4 8  f a c t e u r s  

ru rau x , e t ,  p o u r  l e  t r a n s p o r t  m a r i 

time, 13  a g e n t s  p o u r  le  s e r v i c e

03

d e r e  B e a m t e  in  b e s o n d e r e n  W a g e n  

b e w i r k t  w ir d .

D e n  S e e p o s t d i e n s t  b e s o r g e n  d ie  

s o g e n a n n t e n  D a m p f s c h i f f s - P o s t c x p e -  

d i t i o n e n ,  d. h .  B r i e f a n n a h m e -  u n d  

A b l i e f e r u n g s s t e l l c n  a u f  d e n  in  d e n  

s c h w e d i s c h e n  G e w a s s e r n  k u r s i r e n -  

d e n ,  z u r  P o s t b e f o r d e r u n g  b e n u t z t e n  

D a m p f s c h i l f e n  ; d i e  Z a b i  d e r  D a m p f -  

s c h i f f s - P o s t e x p e d i t i o n e n  w u r d e  v o n  

1 0 3  a u f  1 0 7  v e r m e h r t .  Z u r  P o s t 

b e f o r d e r u n g  b e n u t z t e  d i e  V e r w a l t u n g  

im  G a n z e n  2 0 0  D a m p f s c h i f f e ,  d a r -  

u n t e r  e i n  ih r  e i g e n t h ü m l i c h  g e h o r i g e s .  

E in  z w e i t e r  ira B e s i t z  d e r s c l b e n  b e -  

f i n d l i c h e r  P o s t d a m p f e r  « S o p h i a »  w a r  

v o n  d e r  s c h w e d i s c h e n  S t a a t s r e g i e r u n g  

w a h r e n d  d e r  S o m m e n n o n a t e  d e m  

P r o f e s s o r F r e i h e r r u  v o n  N o r d e n s k i o l d  

z u m  Z w e c k e  d e r  A u s f U h r u n g  e i n e r  

w i s s e n s c h a f t l i c h e n  l t e i s e  n a c l i  G r ô n -  

l a n d  z u r  V e r f i i g u n g  g e s t e l l t  u n d  

k o n n t e  d e s h a l b  w a h r e n d  d e r  b c -  

z e i c h n e t e n  Z e i t  z u  p o s t d i e n s t l i c h e n  

F a h r t e n  n i c h t  v e r w e n d e t  w e r d e n .

D i e  Z a b i  d e r  v o r h a n d e n e n  P o s t -  

b r i e f k a s t e n  b e t r u g  2 5 )2 7 ;  h i e r v o n  

w a r e n  0 4 5  a n  d e n  a u f  L a n d s t r a s s e n  

b z .  a u f  E i s e n b a h n e n  k u r s i r e n d e n  P o s t -  

w a g e n  u n d  a u f  d e n  D a m p f s c h i f f c u  

a n g e b r a c h t .

Z u r  B e w i i l t i g u n g  d e s  g e s t e i g e r t e n  

P o s t v e r k e h r s  e n v i e s  s i c h  e i n e  V e r -  

t n e h r u n g  d e s  im  B e t r i e b s d i e n s t e  b e -  

s c h a f t i g t e n  P e r s o n a l s  u m  1 5 2  B e -  

d i e n s t e t e ,  u n d  z w a r  v o n  3041) im  

J a h r e  1 8 8 2  a u f  3 8 0 1  im  J a h r e  1 8 8 3 ,  

a l s  e r f o r d c r l i e h .  U n t e r  d e r  l e t z t e r e n  

Z a b i  b e f a n d e n  s i c h  3 P o s t d i r e k t o r e n  

( V o r s t e h c r  d e r  3 P o s t a m t e r  1. F i a s s e  

S t o c k h o l m ,  G o t e b o r g ,  M a l m o ) ,  3  P o s t -  

i n s p e k t o r e n  ( V o r s t e h e r  d e r  3 B a h n -  

p o s t i i m t e r ) ,  1 !)() P o s t m e i s t e r  ( V o r 

s t e h e r  d e r  P o s t i i m t e r  d e r  2. b i s  7. 

K l a s s e ) ,  2  V o r s t e h c r  v o n  v e r e i n i g t e n  

P o s t -  u n d  T e l e g r a p h e n a n s t a l t e n  in  

d e r  H a u p t s t a d t ,  .30 K o n t r o l e u r e ,  1 7 4  

P o s t c x p e d i t o r c n  ( u a c h g e o r d n e t e  B e 
a m t e ) ,  4 7 7  v o n  d e r  P o s t v e r w a l t n n g  

b e s o l d e t c  I l ü l f s a r b e i t e r ,  1 8 7  H i i l f s -  

a r b e i t e r  o h n e  B e z a h l u n g  a u s  P o s t -  

m i t t e l n ,  1535) V o r s t e h e r  v o n  P o s t -  

s t a t i o n e u ,  0 0  S c h a f f n e r ,  3 4 0  B r ie f -  

t r a g e r ,  4 1 0  P o s t i l l o u e ,  2 4 8  L a n d -  

h r i e f t r a g e r ,  s o w i e  fu r  d i e  B e f o r d e r u n g  

d e r  P o s t e u  z u r  S e e ,  13 P e r s o n e n  fü r

T h e  m a r i t i m e  p o s t a l  s e r v i c e  w a s  

e f f e c t e d  b y  m e a n s  o f  o f f i c e s  f o r  t h e  

c o l l e c t i o n  a n d  d e l i v e r y  o f  c o r r e s p o n d -  

e n c e — t h e  s o - c a l l e d  « s t e a m b o a t  

p o s t - e x p e d i t i o n s  »— w h i c h  a r e  e s t a b -  

l i s h e d  o n  b o a r d  s u c l i  s t e a m e r s  s a i l -  

i n g  in  H w c d i s l i  w a t e r s  a s  a r e  u s e d  

fo r  t h e  c o n v e y a n c e  o f  t h e  m a i l s .  

T h e  n u m b e r  o f  t h e s e  o f f i c e s  w a s  

i n c r e a s e d  f r o m  1 0 3  t o  1 0 7 ,  a n d  t h e  

t o t a l  n u m b e r  o f  s t e a m e r s  u s e d  b y  

t h e  P o s t a l  A d m i n i s t r a t i o n  fo r  t h e  

t r a n s m i s s i o n  o f  t h e  m a i l s  w a s  2 0 0 .  

A m o n g  t h e s e  s t e a m e r s ,  o n e  w a s  t h e  

p r o p e r t y  o f  t h e  A d m i n i s t r a t i o n .  A  

s e c o n d  s t e a m e r  o v v n e d  b y  t h e  P o s t  

O f f i c e ,  t h e  « S o p h i a » ,  h a d  b e e n  

p l a c e d  d u r i n g  t h e  s o m m e r  m o n t l i s  

a t  t h e  d i s p o s a i  o f  P r o f e s s o r  F r i h e r r e  

N o r d e n s k i o l d  fo r  a  s c i e n t i f i c  e x p é 

d i t i o n  to  G r e e n l a n d ,  a n d  w a s  u o t ,  

t h e r e f o r e ,  a v a i l a b l e  d u r i n g  t h i s  t i m e  

fo r  t h e  p o s t a l  s e r v i c e .

T h e r c  w e r e  25)27 l e t t e r - b o x e s ;  o f  

t h e s e ,  0 4 5  w e r e  a t t a c h e d  t o  r a i l w a y  

p o s t - o f f i c e s ,  a n d  m a i l - c o a c h c s ,  a n d  

c a r r i e d  o n  b o a r d  s t e a m e r s .

O w i n g  t o  t h e  i n c r e a s c  in  t h e  p o s t a l  

e x c h a n g e ,  t h e  s t a f f  o f  o i l i c e r s  in  t h e  

p r a c t i c a l  s e r v i c e  h a d  t o  b e  a u g -  

n i e n t e d  b y  1 5 2 ,  a n d  r o s e  f r o m  3 0 4 0  

o f f ic e r s ,  e t c .  in  1 8 8 2  t o  3 8 o l  in  

1 8 8 3 .  T l i i s  stafif  c o n s i s t e d  o f  3 

P o s t a l  D i r e c t o r s  (Ü*e b c a d s  o f  t h e  

t h r e e  l st c l a s s  o f f i c e s  in  S t o c k h o l m ,  

G o t e b o r g ,  a n d  M a lm i» ) ,  3  p o s t a l  in -  

s p e c t o r s  ( t h e  b c a d s  o f  t h e  3 r a i l w a y  

p o s t -o f f ic e s ' ) ,  1 0 0  p o s t m a s t e r s  ( t h e  

h e a d s  o f  t h e  p o s t - o f f i c e s  o f  t h e  2"'1 

to  t h e  7 th c l a s s  i n e l u s i v e l y ) ,  2  h e a d s  

o f  t h e  c o m b i n e d  p o s t  a n d  t e l e g r a p l i -  

o f f i c e s  in  t h e  c a p i t a l ,  0 0  c o n t r o l l e r s ,  

174  p o s t a l  e l e r k s  ( s u b o r d i n a t e  

o f f ic e r s ) ,  4 7 7  a s s i s t a n t s  p a i d  b y  t h e  

P o s t a l  A d m i n i s t r a t i o n ,  l s "  a s s i s t a n t s  

n o t  r e m u n e r a t e d  b y  t h e  A d m i n i s t r a 

t i o n ,  1 5 3 0  h e a d s  o f  p o s t a l  s t a t i o n s ,  

0 0  m a i l - g u a r d s ,  3 4 0  l e t t e r - c a r r i e r s ,  

4 1 0  m a i l - d r i v c r s ,  2 4 8  ru r a l  m e s -  

s e n g e r s ,  a n d  l a s t l y — f o r  e f f e c t i n g  t h e



d ' h i v e r  e t  107  p r é p o s é s  a u x  t r a n s 

p o r t s  d e s  c o r r e s p o n d a n c e s  s u r  h a t c a u x  

à  v a p e u r .

D e p u i s  T a n n é e  1 8 0 9 ,  l e  n o m b r e  

d e s  e m p l o y é s  d u  s e r v i c e  a c t i f  a  p o u r  

a i n s i  d i r e  t r i p l é ;  il  s ’e s t  é l e v é  d e  

1 :.(»() à  3 8 0 1 .  D a n s  le  s e r v i c e  a d 

m i n i s t r a t i f  o n  c o m p t a i t ,  e n  o u t r e ,  

l o t  f o n c t i o n n a i r e s  q u i  s e  t r o u v a i e n t  

t o u s  a t t a c h é s  à  l a  D i r e c t i o n  g é n é r a l e  

d e s  P o s t e s  à  S t o c k h o l m .  .

D e p u i s  q u e l q u e  t e m p s ,  il e x i s t e  

p o u r  l e s  e m p l o y é s  d e  l ’A d m i n i s t r a 

t io n  p o s t a l e  s u é d o i s e  u n e  a s s o c i a t i o n  

d e  p r ê t s  e t  d e  g a r a n t i e .  E n  1 8 8 3 ,  

2 0 9  e m p l o y é s  e n  f a i s a i e n t  p a r t i e  e t  

l e u r  a v o i r  s ’é l e v a i t  à  u n e  s o m m e  

d e  0 2 0 , ô 0 0  c o u r o n n e s . * )

Il r é s u l t e  d u  r a p p o r t  q u ’e n  1 8 8 3 ,  

l ’o r g a n i s a t i o n  e t  l ’e n t r e t i e n  d e  

m o y e n s  d e  c o m m u n i c a t i o n s  c o n v e 

n a b l e s  c o n t i n u a i e n t  à  p r é o c c u p e r  

l ' A d m i n i s t r a t i o n  s u é d o i s e .  A u s s i ,  l e s  

r é s u l t a t s  o b t e n u s  d a n s  l e s  s e r v i c e s  

d e  t r a n s p o r t s  p o s t a u x  p e u v e n t - i l s  

ê t r e  c o n s i d é r é s  c o m m e  t r è s  s a t i s 

f a i s a n t s .

L a  l o n g u e u r  d e s  r o u t e s  p o s t a l e s  

e x p l o i t é e s  s u r  l e s  v o i e s  o r d i n a i r e s  

é t a i t ,  à  la  t in  d e  l ' a n n é e  1 8 8 3 ,  d e

2 4 0 7 , 2  m i l l e s  s u é d o i s .  D a n s  l e  c o u 

r a n t  d e  T a n n é e ,  il a  é t é  c r é é :  d e s  

s e r v i c e s  d e  v o y a g e u r s  s u r  u n e  é t e n 

d u e  d e  1 9 ,8  m i l l e s ,  d e s  s e r v i c e s  d e  

m e s s a g e r s  s u r  u n e  é t e n d u e  d e  1 5 ,3  

m i l l e s  e t  d e s  s e r v i c e s  d e  f a c t e u r s  

r u r a u x ,  s u r  u n e  é t e n d u e  d e  1 0 ,8  

m i l l e s ,  e n s e m b l e  "» 1,9 m i l l e s .

P a r  c o n t r e ,  o n  a  s u p p r i m é :  d e s  

s e r v i c e s  d e  v o y a g e u r s  s u r  u n e  é t e n 

d u e  d e  9 ,2  m i l l e s ,  d e s  s e r v i c e s  d e  

m e s s a g e r s  s u r  u n e  é t e n d u e  d e  7 ,3  

m i l l e s  e t  d e s  s e r v i c e s  d e  f a c t e u r s  

r u r a u x  su r  u n e  é t e n d u e  d e  2 , 4  m i l l e s ,  

e n s e m b l e  1 8 ,9  m i l l e s ,  d e  s o r t e  q u e ,  

d é d u c t i o n  f a i t e ,  l ’é t e n d u e  d e s  c o u r s e s  

p o s t a l e s  su r  l e s  v o i e s  o r d i n a i r e s  s ’e s t  

t r o u v é e  a u g m e n t é e  d e  3 3  m i l l e s .

E n  g é n é r a l ,  l e  t r a n s p o r t  d e s  c o r 

r e s p o n d a n c e s  s u r  l e s  r o u t e s  p o s t a l e s  

o r d i n a i r e s  a  é t é  e f f e c t u é ,  p a r  s e 

m a i n e ,  d a n s  l e s  d e u x  s e n s ,  s u r  u n e  

é t e n d u e  d e :

*) l couronne =  100 o:re =  fr. 1. 39.

d i e  W i n t e r p o s t f a h r t e n  u n d  1 0 7  V o r -  

s t e h e r  v o n  D a m p f s c h i f f s - P o s t e x p e d i -  

t i o n e n .

S e i t  d e m  J a h r c  1 8 9 9  bat. s i c h  

ü b r i g e n s  d i e  Z a h l  d e r  im  B c t r i e b e  

b e s c h â f t i g t c n  l l e d i e n s t e t e n  n a h e z u  

v e r d r e i f a c h t ;  s i e  i s t  v o n  1 3 0 0  a u f  

3 8 0 1  g e s t i e g e n .  Im  V e r w a l t u n g s -  

d i e n s t e  v v a ren  im  J a h r e  1 8 8 3  a u s s e r -  

d e m  n o c h  1 0 4  B e a m t e  u n d  z w a r  a u s -  

s c h l i e s s l i c h  b e i  d e r  G e n e r a l - P o s t -  

d i r e k t i o n  in  S t o c k h o l m  in  T h a t i g k e i t .

F i i r  s i i i n m t l i c h e  A n g e h o r i g e  d e r  

s c h w e d i s c h e n  P o s t v e r w a l t u n g  b e s t e h t  

s e i t  e i n i g e r  Z e i t  e in  L e ih -  u n d  IJü rg-  

s c h a f t s v e r e i n  ; d e r s e l b e  z a h l t e  im  

J a h r e  1 8 8 3  2 9 9  M i t g l i e d e r ,  d e r e n  

G u t h a b e n  s i c h  a u f  9 2 9 , 5 0 0  K r o n e n * )  

b e l i e f .

A u f  d i e  E i n r i c h t u n g  u n d  U n t e r -  

h a l t u n g  z w e c k m a s s i g e r  P o s t v e r b i n -  

d u n g e n  w a r  d a s  S t r e b e n  d e r  s c h w e 

d i s c h e n  P o s t v e r w a l t u n g  a u c h  im  B e -  

r i c h t s j a h r e  u u a u s g e s e t z t  g e r i c h t e t .  

D i e  L e i s t u n g e n  d e r s e l b e n  im  P o s t -  

b e f o r d e r u n g s d i e n s t e  s t e l l e n  s i c h  d e m -  

g e m a s s  a l s  r e c h t  e r h e b l i c h e  d a r .

D i e  L a n g e  d e r P o s t k u r s e  a u f L a n d -  

s t r a s s e n  b e t r u g  a m  E n d e  d e s  J a h r e s  

2 4 0 7 a  s c h w c d i s c h e  M e i l e n .  Im  L a u f e  

d e s  J a h r e s  w u r d e n  n e u  e i n g e r i c h t e t :  

P e r s o n e n p o s t e n  a u f  e i n e r  K u r s l a n g e  

v o n  19s M e i l e n ,  B o t e n p o s t e n  a u f  

e i n e r  L a n g e  v o n  15s M e i le n  u n d  

L a n d b r i e f t r a g e r p o s t e n  a u f  e i n e r  

L a n g e  v o n  19s M e i l e n ,  z u s a m m e n  

a u f  5 la M e i l e n .

D a g c g e n  w u r d e n  a u f g e h o b e n :  P e r -  

s o n e u p o s t e n  a u f  e i n e r  K u r s l i i n g e  v o n  

9> M e i l e n ,  l î o t c n p o s t c n  a u f  e i n e r  

L a n g e  v o n  7s M e i l e n  u n d  L a n d b r i e f -  

t r i i g e r p o s t e n  a u f  e i n e  L i i u g e  v o n  24 

M e i le n ,  z u s a m m e n  a u f  18o M e i l e n ,  

s o  d a s s  e i n e  A u s d e h n u n g  d e r  L a n d -  

p o s t k u r s e  n m  3 3  M e i le n  e i n t r a t .

U e b e r h a u p t  f a n d  d ie  B e f b r d e r u n g  

d e r  P o s t s e n d u n g e n  14 M a l  in  d e r  

VVoche h in  u n d  z u r ü c k  a u f  L a n d -  

p o s t k u r s e n  v o n  l s  M e i le n  L a n g e  s t a t t ,

*) 1 Kroïie =  100 Oere =  138 Franken.

c o n v c y a n c e  o f  t h e  m a i l s  b y  s e a — 13 

o f f i c i a i s  f o r  t h e  w i n t e r  s e r v i c e ,  and  

1 0 7  h e a d s  o f  s t c a m b o a t  p o s t -o f f ic e s .

S i n c e  t h e  y e a r  1 8 9 9 ,  t h e  n n m h c r  

o f  p o s t a l  o f f i c e r s  in  t h e  i)ractieu l  

s e r v i c e  b a s  b e e n  n e a r l y  t r e b l e d ,  it 

h a v i n g  r i s e n  f r o m  1 3 0 0  to  3 801 .  

B e s i d e s  t l i e s e ,  t h e r e  w e r e  in  1883  

1 0 4  o f f i c e r s  in  t h e  a d m i n i s t r a t i v e  

s e r v i c e ,  w h o  w e r e  e i n p l o y e d  ex c lu -  

s i v e l y  a t  t h e  G e n e r a l  P o s t a l  D ir e c t io n  

in  S t o c k h o l m .

A  L o a n  a n d  S e c u r i t y  A s s o c ia t i o n ,  

w h i c h  i s  o p e n  to  a i l  t h e  o f f ic e r s  o f  

t h e  S w c d i s h  P o s t a l  A d m in i s t r a t io n ,  

l i a s  b e e n  in  o p e r a t i o n  f o r  s o m e  tinic.  

In  1 8 8 3 ,  i t  c o u n t e d  2 9 9  m e m b e r s  

w h o s e  d e p o s i t s  a m o u n t e d  in  tlie  

a g g r e g a t e  to  9 2 9 , 5 0 0  c r o w n s . * )

T h e  S w e d i s h  P o s t a l  A d m in i s t r a t io n  

l i a s  c o n t i n u e d  to  d i r e c t  i t s  efforts  

t o w a r d s  t h e  e s t a b l i s h m e n t  a n d  m a in 

t e n a n c e  o f  s u i t a b l e  l i n e s  o f  p o sta l  

c o m m u n i c a t i o n ,  a n d  t h e  s e r v i c e  on 
t l i e s e  l i n e s  s h o w s  v e r y  s a t i s f a c t o r y  

r e s n l t s .

A t  t h e  c l o s e  o f  1 8 8 3  t h e  le n g th  

o f  t h e  p o s t a l  l i n e s  o n  t h e  liigli 

r o a d s  w a s  2 4 0 7 , 2  S w e d i s h  m iles .  

In  t h e  c o u r s e  o f  t h e  y e a r ,  p a s s e n g e r  

s e r v i c e s  w e r e  o r g a n i z e d  o u  a  le n g th  

o f  1 9 ,8  m i l e s ,  m e s s e n g e r  s e r v i c e s  

o u  o u e  o f  1 5 ,3  m i l e s ,  a n d  rural  

m e s s e n g e r  s e r v i c e s  o n  o u e  o f  1 9 , s  

m i l e s .  T h u s ,  t h e  a g g r e g a t e  le n g th  

o f  t h e s e  n e w  l i n e s  a m o u n t e d  t o  51 ,9  

m i l e s .

T h e  f o l l o w i n g  s e r v i c e s  w e r e  d is-  

c o n t i i u t e d :  9 , 2  m i l e s  o f  p a s s e n g e r  

s e r v i c e s ,  7 , 3  m i l e s  o f  m e s s e n g e r  

s e r v i c e s ,  a n d  2 ,4  m i l e s  o f  r u r a l  m e s 

s e n g e r  s e r v i c e s ;  t o t a l  1 8 ,9  m i l e s .  T h e  

l e n g t h  o f  t h e  p o s t a l  l i n e s  o n  higli  

r o a d s  w a s  c o n s e q u e n t l y  i n c r e a s e d  by 

3 3  m i l e s .

B y  a i l  t l i e s e  s e r v i c e s  t h e  m a i ls  

w e r e  t r a n s m i t t e d  o n  h ig h  r o a d s ,  in 

b o t l i  d i r e c t i o n s ,  p e r  w e e k : —

*) 1 crown =  100 œre =  1 franc 39 cts.



1,9 m i l l e s  . . . . 1 4 f o i s

0 , 6 » . . . .  9 »

1 4 9 ,6 » . . . .  7 »

2 0 , 4 » . . . .  6 *

2, 3 » . . . .  5 *

7 3 , 6 » . . . .  4 y
2 1 7 , 2 » . . . .  3 y

1 4 1 0 ,0 » . . . .  2 y

4 8 3 , 7 » . . . .  1 y

et su r  u n e  é t e n d u e  d e  4 7 , 9 m i l l e s

mie f o i s  t o u s  l e s  q u i n z e  j o u r s , é g a l e -

m ent d a n s  l e s  d e u x  d i r e c t i o n s .  E n  

tout, il  a  é t é  p a r c o u r u  5 6 1 , 5 6 6  

m ille s ,  d o n t  4 1 5 ,0 4 5 1  m i l l e s  p a r  l e s  

s e r v ic e s  d e s  v o y a g e u r s ,  8 1 , 2 5 8  m i l l e s  

par l e s  s e r v i c e s  d e  m e s s a g e r s  e t  

ii"i,25!) m i l l e s  p a r  l e s  s e r v i c e s  d e  

fac teu rs  r u r a u x .

L a  l o n g u e u r  d e s  v o i e s  f e r r é e s  

u ti l i sée s  p o u r  l e  t r a n s p o r t  d e s  c o r 

r e s p o n d a n c e s  a  s u b i  u n e  a u g m e n 

tation  d e  12 m i l l e s  d a n s  l e  c o u r a n t  

tic 1 8 8 3  e t  s ’é l e v a i t  à  l a  l in  d e  c e t t e  

it im ée à  5 8 6 , 8  m i l l e s .  I l  a  é t é  p a r 

couru 9 5 7 , 6 5 3  m i l l e s ,  s o i t  5 0 4 , 5 3 3  

par d e s  b u r e a u x  a m b u l a n t s  a c c o m 

p a g n é s  d ’a g e n t s  p o s t a u x ,  1 2 8 , 6 7 3  

par d e s  c o u p é s  a c c o m p a g n é s  d e  c o n 

v o y e u r s  ( p o s t i l j o n s k u p e )  e t  3 2 4 , 4 4 7  

m illes p a r  d e s  t r a i n s  c o m p o r t a n t  d e s  

ca ses  s p é c i a l e s ,  d e s  b o î t e s  a u x  

lettres, e t c .

L e  t r a n s p o r t  m a r i t i m e  d e s  c o r 
r e s p o n d a n c e s  a  é t é  e f f e c t u é ,  c o m m e  
l ' a n n é e  p r é c é d e n t e ,  u n e  f o i s  p a r  
j o u r ,  p a r  l e  s e r v i c e  d e  l a  l i g n e  
M a l n u u - S t r a l s u n d  d u  1 er m a i  a u  
!" s e p t e m b r e ,  p a r  l e  s e r v i c e  d e  l a  

ligne G i i t e b o r g - H u l l  p e n d a n t  t o u t e  
t a n n é e  e t  p a r  l e  s e r v i c e  d e  l a  l i g n e  
M a l m œ - L u b e c k  p a r  C o p e n h a g u e ,  d u  
l"  a v r i l  a u  3 0  s e p t e m b r e .

l ’e n d a n t  l a  s a i s o n  d ’h i v e r ,  d e s  

tra n sp o r ts  m a r i t i m e s  o n t  é t é  e f f e c t u é s  

' n t r e  W e s t e r w i k  e t  W i s b y  d u  1er j a n 

v ie r  a u  1 fi a v r i l  e t  d u  3 0  n o v e m b r e  

.insqii’a l a  f in d e  l ’a n n é e ,  e n t r e  l a  

s iK,dtï e t  la  F i n l a n d e ,  s o i t  d u  1erj a n 

vier a u  18  m a i  e t  d u  17 n o v e m b r e  

in,î'iu’â  la  l in  d e  l ’a n n é e ,  p a r  l e  

se r v i c c  d e  l a  l i g n e  d e  S t o c k h o l i n -  

Ihnigii,  a u  m o y e n  d u  p a q u e b o t

I E x p r e s s » ,  s o i t  d u  1er j a n v i e r  a u  
I"  n i a i  e t  d u  1 er n o v e m b r e  j u s q u ’à  
lu t i n  d e  l ’a n n é e  p a r  l e  s e r v i c e  d e  l a  
l i g n e  U r i s l e h a i n n - E c k e r o ,  a u  m o y e n

ü M al a u f  K u r s e n  v o n  Oo M e i lc n ,
7 » » y » 1 4 9 e y

6  » » > » 2 0 i y

5 » y > y 2 i y

4  » » * y 73® y

3  » y  y y 2 1 7 ^ y

2 » » y y 1 4 1  Oo y

1 » > i y 4 8 3 t y

u n d c i m n a l  in j e d e r  z w e i t e n W  o e l i e

h iu  u n d  z u r ü c k  a u f  L a n d p o s t k u r s c n  

v o n  4 7 o  M e i l e n  L a n g e .  Z u r ü c k g e -  

l e g t  w u r d e n  i n s g e s a m m t  5 6 1 , 5 6 6  

M e i l e n ,  u n d  z w a r  4 1 5 , 0 4 0  M e i l e n  v o n  

d e n  P e r s o n e n p o s t e n ,  8 1 , 2 5 8  v o n  d e n  

B o t e n p o s t e n  u n d  (> 5 ,250  M e i l e n  v o n  

d e n  L a n d b r i c f t r a g e r n .

D i e  L a n g e  d e r  z u r  P o s t b e f o r d e -  

r u n g  b e u u t z t e n  E i s e n b a h n s t r e c k e n  

v e r m e h r t e  s i c h  im  L a u f c  d e s  J a h r e s  

u m  1 2  M e i l e n  u n d  b e t r u g  a m  E n d e  

d c s s e l b e n  58(1» M e i l e n .  E s  w u r d e n  

z u r i i c k g e l e g t  im  G a n z e n  057 ,<5 5 3  M e i 

l e n ,  u n d  z w a r  v o n  d e n  B a h n p o s t e n  

m it  B e a m t e n b e g l c i t u n g  5 0 4 , 5 3 3  M e i 

l e n ,  v o n  d e n  B c h a f f n e r b a h n p o s t e n  

/'postiljonskiipéj 1 2 8 , 0 7 3  M e i l e n  u n d  

t in te r  B e n u t z u n g  v o n  b e s o n d e r e n  

F a e h w e r k e n ,  B r i e f k a s t e n  e t c .  3 2 4 , 4 4 7  

M e i l e n .

l ’o s t b e f i i r d e r u n g e n  z u r  S e e  f a n d e n ,  

w i c  im  V o r j a h r c ,  s t a t t  a u f  d e r  L i n i e  

M a l m o - S t r a l s u n d  u n d  z w a r  t i i g l i c h  

v o m  1. M a i b is  3 0 .  S e p t e m b c r ,  a u f  

d e r  L i n i e  G i i t e b o r g - H u l l  w ü h r e n d  

d e s  g a n z e n  J a h r e s  u n d  a u f  d e r  L i n i e  

M a l m i i - L ü b e c k  i i b e r K o p e n h a g e n  v o m  

1. A p r i l  b i s  zurn 3 0 .  S e p t e m b c r .

W i n t e r p o s t f a h r t e n  w u r d e n  v e r r i c h -  

t e t  z w i s c h c n  W e s t e r w i k  u n d  W i s b y  

v o m  B c g i n n  d e s  J a h r e s  b i s  z u m

1 6 .  A p r i l ,  s o w i e  v o m  3 0 .  N o v c m b e r  

b is  z u m  J a h r e s s c h l u s s ,  u n d  z w i s c h c n  

S c h w e d c n  u n d  F i n n l a n d  t h e i l s  a u f  

d e r  L i n i e  S t o c k h o l m - H a n g o  m i t t c l s  

d e s  D a m p f b o o t e s  « E x p r e s s  » v o m  

A n f a n g c  d e s  J a h r e s  b i s  z u m  18. M a i ,  

s o w i e  v o m  17. N o v c m b e r  b i s  z u m  

E n d e  d e s  J a h r e s ,  t h e i l s  a u f  d e r  t 

L i n i e  G r i s l e h a m n - E c k e r i i  u n t e r  l i e -  1 

n u t z u n g  v o n  E i s b o o t e n  o d e r  a n d e r e n  

g e e i g n e t e n  F a h r z e u g e n  v o m  B e g i n n  |

14 t i m e s o v e r 1 ,9 m i l e s

9 y 0 , 6 y

7 y 1 4 9 , 6 y

6 » y 2 0 , 4 y

5 y 2 , 3 y

4 y 7 3 , 6 y

3 y 2 1 7 , 2 y

t w i c e y 1 4 1 0 , 0 y

o n c e y 4 8 3 , 7 y

a n d  o n c e ,  in  b o t h  d i r e c t i o n s ,  e v e r y  

a l t e r n a t e  w e e k ,  o v e r  4 7 , 0  m i l e s  o f  

p o s t a l  U n e s  o n  h i g h  r o a d s .  T h e  

a g g r e g a t e  d i s t a n c e  t r a v e r s e d  d u r i n g  

t h e  y e a r  w a s  5 0 1 , 5 6 6  m i l e s ,  vis. : —

4 1 5 , 0 4 0  m i l e s  b y  p a s s e n g e r  s e r v i c e s ,  

8 1 , 2 5 8  m i l e s  b y  m e s s e n g e r s ,  a n d  

6 5 , 2 5 0  m i l e s  b y  r u r a l  m e s s e n g e r s .

T h e  l e n g t h  o f  r a i l w a y  m a i !  r o u t e s  

w a s  i n c r e a s e d  in  t h e  c o u r s e  o f  t h e  

y e a r  b y  12 m i l e s ,  a n d  a m o u n t e d  a t  

t h e  c l o s e  o f  1 8 8 3  t o  5 8 6 , 8  m i l e s .  

T h e  t o t a l  m a i l  t r a n s p o r t a t i o n  o n  

r a i l w a y  m a i l  r o u t e s  w a s  0 5 7 , 6 5 3  

m i l e s ,  vis. m a i l s  c o n v e y e d  in  p o s t a l  

c o u p é s  in  c h a r g e  o f  o f l i c e r s  5 0 4 , 5 3 3  

m i l e s ,  in  p o s t a l  c o u p é s  in  c h a r g e  o f  

m a i l - g u a r d s  (postiljonskupi's)  1 2 8 , 6 7 3  

m i l e s ,  a n d  in  s p é c i a l  c h e s t s ,  l e t t e r -  

b o x e s ,  e t c .  3 2 4 , 4 4 7  m i l e s .

A s  w a s  t h e  c a s e  in  t h e  p r é v i e n s  

y e a r ,  t h e  m a i l s  w e r e  t r a n s m i t t e d  b y  

s e a  d a i l y  o n  t h e  f o l l o v v in g  l i n e s : —  

o n  t h e  l i n e  M a l m i i - S t r a l s u n d  f r o m  

t h e  l st o f  M a y  ti l l  t h e  3 o ,h o f  S e p -  

t e m b e r ,  o n  t l i a t  o f  G i i t e b o r g - H u l l  

d u r i n g  t h e  w l i o l e  y e a r ,  a n d  o n  t l i a t  

o f  M a l m i i - L ü b e c k  via C o p e n h a g e n  

f r o m  t h e  1*‘ o f  A p r i l  t i l l  t h e  3 o ,h o f  

S e p t e m b e r .

T h e  w i n t e r  s e r v i c e  w a s  c a r r i c d  

o u t  b e t w e e n  W e s t e r w i k  a n d  W i s b y  

f r o m  t h e  b e g i n n i n g  o f  t h e  y e a r  t i l l  

t h e  1 6 U| o f  A p r i l ,  a n d  f r o m  t h e  3 0 t1» 

o f  N o v c m b e r  t i l l  t h e  e n d  o f  t h e  

y e a r ;  a n d  b e t w e e n  S w e d c n  a n d  

F i n l a n d ,  p a r t l y  o n  t h e  S t o c k h o l m -  

M a lm i i  l i n e  b y  m e a n s  o f  t h e  s t c a m -  

s h i p  « E x p r e s s »  f r o m  t h e  b e g i n n i n g  

o f  t h e  y e a r  t i l l  t h e  l 8 ,h o f  M a y ,  a n d  

f r o m  t h e  1 7 th o f  N o v c m b e r  t i l l  t h e  

e n d  o f  t h e  y e a r ,  a n d  p a r t l y  o n  t h e  

G r i s l e h a m n - E c k e r i i  l i n e  b y  m e a n s  

o f  i e e b o a t s  o r  o t h e r  s u i t a b l c  v c s s c l s



d e  b a t e a u x  à  g l a c e  o u  d ’a n t r e s  

m o y e n s  d e  c o m m u n i c a t i o n s  a p p r o 

p r i e s .
(La jin au prochain numéro.)

C o n g r è s  p o s t a l  u n i v e r s e l  

rie L i s b o n n e .

L e  C o n g r è s  p o s t a l  u n i v e r s e l  v i e n t  

d e  s e  s é p a r e r  a p r è s  a v o i r  s i é g é ,  d u  

4 f é v r i e r  a u  21 m a r s ,  d a n s  la  v i l l e  

d e  L i s b o n n e ,  o ù  il  a  r e ç u  u n e  s p l e n 

d i d e  h o s p i t a l i t é ,  t a n t  d e  l a  p a r t  d e s  

a u t o r i t é s  e t  d e  l ’A d m i n i s t r a t i o n  p o s 

t a l e ,  q u e  du  p u b l i c  p o r t u g a i s .

L ’A u s t r a l i e ,  l a  B o l i v i e  e t  l e  

R o y a u m e  d e  S i a m  a v a i e n t  e n v o y é  

d e s  d é l é g u é s ,  e n  s o r t e  q u e  la  r é u n i o n  

c o n s t i t u a i t  b ie n  p o u r  la  p r e m i è r e  

f o i s  e t  à  la  l e t t r e  « un  C o n g r è s  

u n i v e r s e l  ». L e s  d e u x  d e r n i e r s  d e  

c e s  p a y s  o n t  f o r m e l l e m e n t  d é c l a r é  

l e u r  a d h é s i o n  à  P U n i o n  p o s t a l e  e t  

l ’o n  p e u t  e s p é r e r  (p ic  l ’A u s t r a l a s i e ,  le  

C a p  e t  le  N a ta l  n e  t a r d e r o n t  p a s  

d ’e n  f a ir e  a u t a n t ,  le  C o n g r è s  a y a n t  

d é j à ,  a p r è s  n é g o c i a t i o n s  a v e c  l e u r s  

d é l é g u é s ,  a r r ê t é  l e s  c o n d i t i o n s  p a r 

t i c u l i è r e s  d e  l e u r  e n t r é e  d a n s  l ’U n i o n .

L e  C o n g r è s  a é t é  p r é s i d é  p a r

E .  d e  B a r r o s ,  d i r e c t e u r  g é n é r a l  d e s  

P o s t e s ,  T é l é g r a p h e s  e t  P h a r e s  d u  

R o y a u m e  d e  P o r t u g a l .  Il n ‘a  t e n u  

( p ie  s e p t  s é a n c e s  p l é n i è r e s ,  y  c o m 

p r i s  c e l l e  d e  c l ô t u r e ;  le  r e s t e  d e  

s o n  t e m p s  a  é t é  o c c u p é  p a r  l e s  

s é a n c e s  d e s  C o m m i s s i o n s .  V o ic i ,  e n  

r é s u m é ,  le  b i la n  d e  s e s  t r a v a u x :  I.

I. Convention principale et Règlement 
y relatif.

A. Convention.

Il n 'a  é t é  a p p o r t é  a u c u n e  m o d i 

f i c a t io n  a u x  t a x e s ,  à  c e t t e  s e u l e  e x -

r.r.

d e s  J a l i r e s  b i s  z u m  1 8 .  M a i ,  s o w i e  
v o r r i  1. N o v c m b e r  b i s  z u m  J a l i r e s -  
s c h l u s s .

(Schluss folgt.)

D e r  W c l l p o s t k o n g r e s s  

z u  L i s s a h o n .

D e r  W e l t p o s t k o n g r e s s  b a t  v o r  K u r -  

z e m  s e i n e  A r b c i t e n  b e e n d e t ,  n a c h d e m  

c r  v o m  4 .  E e b r u a r  b is  z u m  2 1 .  M a r z  

in  L i s s a b o n  v e r s a m m e l t  g e w e s e n  i s t ,  

\ v o  ih m  s o w o h l  d i e  B e h o r d e n  u n d  

d i e  P o s t v e r w a l t u n g ,  w i e  a u c l i  d a s  

p o r t u g i e s i s c h e  P u b l i k u m  e i n e  g l i i n -  

z e u d e  G a s t f r e u n d s c h a f t  h a b e n  z u  

T h e i l  w e r d e n  l a s s e n .

A u s t r a l i e n ,  B o l i v i e n  u n d  d a s  K i in ig -  

r e ic l i  f t i a m  h a t t e n  V e r t r e t e r  z u  d e r  

V e r s a m m l u n g  e n t s e n d e t ,  d i e  s o m i t  

z u m  e r s t e n  M a l e  im  w a h r e n  S i n u e  

d e s  W o r t e s  e i n e n  « W e l t k o n g r e s s  » 

d a r s t e l l t e .  D i e  z u l e t z t  g e n a n n t e n  

b e i d e n  L i i n d e r  h a b e n  ih r e n  B e i -  

t r i t t  z u m  V e r e i n  a u s d r i i e k l i c h  e r -  

k li ir t ,  u n d  e s  s t e h t  z u  h o f f e n ,  d a s s  

A u s t r a l i e n ,  d a s  K a p  u n d  N a t a l  n i c h t  

z o g e r n  w e r d e n ,  in  g l e i c h e r  W e i s e  

v o r z u g e h e n ,  d a  d e r  K o n g r e s s ,  n a c l i  

d e n  v o r a n g e g a n g e n e n V e r h a n d l u n g e n  

m it  d e n  V c r t r e t c r n  d i e s e r  L i i n d e r ,  

d i e  b e s o n d e r e n  B e d i n g u n g e u  b e z i i g -  

l ie l i  i l i r c s  E i n t r i t t s  in  d e n  V e r e i n  b e -  

r e i t s  f e s t g e s e t z t  b a t .

D e n  V o r s i t z  b e i  d e m  K o n g r e s s  

f i ih r tc  d e r  G e n e r a l  - D i r c k t o r  d e r  

P o s t c n ,  T e l e g r a p h e u  u n d  L e u c l i t -  

th i i r n ie  d e s  K o n i g r e i e h s  P o r t u g a l ,  

l l c r r  v o n  B a r r o s .  D i e  Z a b i  d e r  v o n  

d e m  K o n g r e s s  g c h a l t e n c n  P l e n a r -  

s i t z u n g e n  b c s c h r a n k t  s i c l i  a u f  s i e b e n ;  

d i e  g a n z e  i i b r i g e  Z e i t  w u r d e  d u r c h  

K o n m i i s s i o n s s i t z u n g e n a u s g e f ü l i t .  D a s  

l l a u p t c r g e b n i s s  d e r  A r b e i t e n  d e s  K o n -  

g r e s s e s  l a s s e n  vvir n a e b s t e h e n d  im  

A u s z u g e  f o l g e n :

I. Hauptvertrag und Reglement.

A. Vertrag.
A b g e s c b c i . '  v o n  d e r  A u f b c b u n g  d e s  

Z u s c b l a g p o r t o s  b is  z u  10 C e n t i m e n ,

f r o m  t b e  b e g i u n i u g  o f  t b e  y e a r  till 

t b e  1 8 th o f  M a y ,  a n d  f r o m  t b e  1“  of 

N o v c m b e r  t i l l  t b e  31** o f  D e c e m b e r .  
(To be concluded)

T h e  U n i v e r s a l  P o s t a l  C o n g r e s s  

o f  L i s b o n .

T b e  U n i v e r s a l  P o s t a l  C o n g r e s s  

b a s  n o w  c l o s e d  a f t e r  s i t t i u g  from  

t l i e  4 th o f  F e b r u a r y  t i l l  t b e  2 1 st o f  

M a r d i  in  t b e  c i t y  o f  L i s b o n  w b e r c  

a  s p l e n d i d  b o s p i t a l i t y  w a s  e x t e n d e d  

to  it  b y  t b e  a u t h o r i t i e s  a n d  tlie  

P o s t a l  A d m i n i s t r a t i o n ,  a s  w e l l  a s  

b y  t b e  P o r t u g u e s e  p u b l i c .

A u s t r a l i a ,  B o l i v i a ,  a n d  t h e  K in g -  

d o m  o f  S i a m  h a d  s e n t  d e l e g a t c s ,  

s o  t l i a t  t h e  m e e t i n g  w a s  fo r  tlie  

t ir s t  t i m e  a  « U n i v e r s a l  C o n g r e s s  » 

in  t h e  l i t e r a l  s e n s e  o f  t h e  w o r d .  

T b e  t w o  l a t t e r  c o u n t r i e s  b a v e  for-  

m a l l y  d e c l a r e d  t b e i r  a d h e s i o n  to  tlie  

P o s t a l  U n i o n ,  a n d  i t  m a y  b e  h o p e d  

t l i a t  A u s t r a l i a ,  t h e  C a p e ,  a n d  N a ta l  

vvill s h o r t l y  t a k e  t h e  s a m e  s t o p ,  th e  

s p é c i a l  c o n d i t i o n s  o f  t l i e i r  e n t r e  

h a v i n g  a l r c a d y  b c e n  s c t t l e d  b y  th e  

C o n g r e s s ,  a f t e r  p r e v i o u s  n e g o t i a t i o n s  

o n  t h e  s u b j e e t  w i t b  t l i e i r  d e l e g a t c s .

T b e  C o n g r e s s  w a s  p r e s i d e d  o v e r  

b y  Mr. d e  B a r r o s ,  D i r e c t o r  G e n e r a l  

o f  t l i e  P o s t s ,  T c l e g r a p h s ,  a n d  L ig l i t -  

l i o u s c s  o f  t b e  K i u g d o m  o f  P o r t u g a l .  

S e v e n  p l e n a r y  s i t t i u g s  o n l y  w e r c  

l i e l d ,  i n c l u d i n g  t b e  t iu a l  o n e  T h e  

r e s t  o f  t b e  t i m e  w a s  t a k e n  n p  by  

s i t t i u g s  in  C o m m i t t e e .  W e  g i v e  b e lo w  

a  s u m m a r y  o f  t l i e  w o r k  d o n c : —

I. Principal Convention and Detailed 
Régulations.

A. Convention.
N o  m o d i f i c a t i o n  w a s  i n t r o d u c c d  

i n t o  t h e  r a t e s ,  w i t b  t h e  s o l e  e x e e p -



ccp t io n  q u e  l a  s u r t a x e  s p é c i a l e  d e  

lu  c e n t i m e s  p e r ç u e  p a r  q u e l q u e s  

p a y s  p o u r  l e s  l e t t r e s  s o u m i s e s  à  d e s  

frais d e  t r a n s i t  m a r i t i m e  d e  5  f r a n c s  

par k i l o g r a m m e ,  a  é t é  s u p p r i m é e .  

L e s  f r a i s  d e  t r a n s i t  r e s t e n t  é g a l e m e n t  

les m ê m e s .  C e p e n d a n t  l e  d é c o m p t e  

g é n é r a l  d e  c e s  f r a i s  a  l i e u  s u r  l e s  

lu ises  d e s  r e l e v é s  é t a b l i s  t o u s  l e s  

tn»is a n s  ( a u  l i e u  d e  t o u s  l e s  d e u x  

a n s) ,  p e n d a n t  u n e  p é r i o d e  d e  2 8  

jo u r s  à  d é t e r m i n e r  d a n s  l e  R è g l e 

m en t.

L ’e m p l o i  d e s  c a r t e s  p o s t a l e s - r é -  

p o tise  e s t  g é n é r a l i s é  e n  c e  s e n s  q u e  

les  p a y s  m ê m e s  q u i  n ’c u  é m e t t e n t  

p a s ,  s o n t  t e n u s  d e  r e n v o y e r  l e s  

c a r t e s - r é p o n s e  r e ç u e s  d e s  a u t r e s  p a y s .

L e s  p a q u e t s  d e  p a p i e r s  d ’a f f a i r e s  

cl d ' i m p r i m é s  n e  s e r o n t  t r a n s p o r t é s  

par la  p o s t e  a u x  l e t t r e s  q u ’à  la  

c o n d i t i o n  q u ’i l s  n e  d é p a s s e n t  p a s  l e  

p o id s  d e  2 k g  e t  n e  p r é s e n t e n t ,  s u r  

a u c u n  d e  l e u r s  c ô t é s ,  u n e  d i m e n s i o n  

s u p é r i e u r e  à  4 5  c e n t i m è t r e s .

L a  q u e s t i o n  d e  s a v o i r  à  q u i  a p 
p a r t i e n t  u n e  l e t t r e  e n  c o u r s  d e  t r a n s 
p o r t ,  e s t  t r a n c h é e  e n  f a v e u r  d e  
l ’e x p é d i t e u r ,  a u q u e l  o n  a c c o r d e  l a  
f a c u l t é  d e  l a  r e t i r e r  j u s q u ’a u  m o m e n t  
d e  s a  r e m i s e  a u  d e s t i n a t a i r e .  C e t t e  
r è g l e  n e  s ’a p p l i q u e ,  t o u t e f o i s ,  p a s  
a u x  p a y s  d o n t  l a  l é g i s l a t i o n  s ’y  
o p p o s e .  V o i c i  l e  t e x t e  d e  l a  d i s p o 
s i t i o n  n o u v e l l e .

« A r t i c l e  5  bi*.

* L ’e x p é d i t e u r  d ’u n  o b j e t  d e  
c o r r e s p o n d a n c e  p e u t  l e  f a i r e  r e t i r e r  
d u  s e r v i c e  o u  e n  f a i r e  m o d i f i e r  
l ' a d r e s s e ,  t a n t  q u e  c e t  o b j e t  n ’a  
p a s  é t é  l i v r é  a u  d e s t i n a t a i r e .

< L a  d e m a n d e  à  f o r m u l e r  à  c e t  
o l l ' e t  e s t  t r a n s m i s e  p a r  v o i e  p o s 
t a l e  o u  p a r  v o i e  t é l é g r a p h i q u e  
a u x  f r a i s  d e  l ’e x p é d i t e u r ,  q u i  d o i t  
p a y e r ,  s a v o i r :

1° P o u r  t o u t e  d e m a n d e  p a r  v o i e  
p o s t a l e ,  l a  t a x e  a p p l i c a b l e  à  u n e  
l e t t r e  s i m p l e  r e c o m m a n d é e ;

w e l c h e s  v o n  e i n i g e n  L ü n d c r n  fu r  

d i e j e n i g e n  B r i e f e  e r h o b e n  w i r d ,  d i e  

d e n  S e e t r a n s i t g e b ü h r e n  v o n  5  F r .  

fu r  j e d e s K i l o g r a m m  u n t e r l i e g e n ,  s i n d  

A e n d e r u n g e n  in  d e n  T a x e »  n i e b t  

c i n g e t r e t e n .  E b e n s o  b l e i b e n  a u c h  d i e  

T r a n s i t g e b ü h r e n  u n  v e n i n  d e r t .  D i e  

A b r e c b n u n g  ü b e r  d i e s e  G c b i i b r e n  

e r f o l g t  a u f  G r u n d  v o n  N a c h w e i -  

s u n g e n ,  w e l c h e  a i l e  d r e i  J a h r e  

( b i s h e r  z w e i  J a h r e )  w a h r e n d  e i n e s  

Z e i t r a u m s  v o n  2 8  T a g e n  a u f g e s t e l l t  

w e r d e n ,  d e r  d u r c l i  d a s  R e g l e m e n t  

z u  b e s t i m m e n  is t .

D i e  B e n u t z u n g  d e r  P o s t k a r t e n  m it  

A n t w o r t  i s t  i n s o f e r n  v e r a l l g c m e i n e r t  

w o r d e n ,  a l s  a u e b  d i e j e n i g e n  L â n d e r ,  

w e l c h e  s o l c h e  n i c h t  b e s i t z e n ,  g e -  

z w u n g e n  s i n d ,  d i e  v o n  a n d e r e n  L â n -  

d e r n  e r h a l t e n e n  A n t w o r t k a r t e n  z u -  

r i i c k z u s e n d e n .

P a c k e t e  m i t G e s c h a f t s p a p i e r c n  n n d  

D r u e k s a c h e n  g e l a n g e n  m i t  d e r  B r ic f -  

p o s t  n u r  d a n n  z u r  A h s e n d u n g ,  w c n n  

d i c s e l b e n  n i e b t  ü b e r  2  K g r .  s e l n v e r  

s i n d  u n d  in  i h r e n  A u s d e h n u n g c n  

a u f  k e i n e r  S e i t e  4 5  C e n t i m e t e r  ü b e r -  

s c h r e i t e n .

D i e  F r a g e ,  w e r  a l s  E i g e n t h ' i i m e r  
e i n e s  B r i e f e s  w i i h r c n d  d e r  B c f i i r -  
d e r t i n g  d e s s e l b e n  a n g e s e h e n  w e r d e n  
s o l l ,  i s t  z u  G u n s t e n  d e s  A b s e n d e r s  
e n t s c l i i c d c n  w o r d e n ,  d e m  d a s  R e d i t  
z u s t e l i t ,  d e n  B r i e f  b i s  z u m  A u g e n -  
b l i c k  d e r  A u s h a n d i g u n g  a n  d e n  E m -  
p f i i n g e r  z u r i i c k z u f o r d e r n .  D o c b  l i n d e t  
d i e s e  B e s t i m m u n g  a u f  s o l c h e  L â n 
d e r ,  d e r e n  G e s e t z g e b u n g  d e r s e l b e n  
e n t g c g e n s t e b t ,  k e i n c  A n w e n d u n g .  
D i e  n e u e  B e s t i m m u n g  l a u t e t  w i e  f o l g t :  

A r t i k e l  5 bi*.

« D e r  A b s e n d e r  e i n e s  B r i e f p o s t -  
g e g e n s t a n d e s  k a n n  d e n s e l b e n  a u s  
d e m  G e w a b r s a n i  d e r  P o s t  z u r t i c k -  
z i e l i e n  o d e r  s e i n e  A d r e s s e  a b i i n -  
d e r n ,  s o  l a n g e  d e r  G e g e n s t a n d  
d e m  E m p f i i n g e r  n o e b  n i e b t  a u s -  
g e h i i n d i g t  i s t .

« D i e  h i e r a u f  b e z i i g l i c b e n  A n -  
t r i i g e  w e r d e n  e n t w e d e r  b r i e f l i c h  
o d e r  t c l e g r a p h i s c l i  a u f  K o s t e n  d e s  
A l i s c n d e r s  i i b e r m i t t e l t .  L e t z t e r c r  
b a t  d a f i i r  z u  e n t r i e b t e n  :

1°  w c n n  d i e  U e b e r m i t t e l u n g  a u f  
b r i e f l i c l i e m  W c g c  e r f o l g t ,  d i e  T a x e  
e i n e s  e i n f a c h e n  E i n s c h r e i b b r i e f e s  ;

t i o n  t b a t  t l i e  s p é c i a l  s u r t a x  o f  1 0  

c e n t i m e s  l e v i e d  b y  a  f e w  c o u n t r i e s  

o n  l e t t e r s  s u b j e c t  t o  t h e  s e a  t r a n s i t  

r a t e  o f  5  f r a n c s  p e r  k i l o g r a m m e ,  

w a s  a b o l i s h e d .  T h e  t r a n s i t  r a t e s  

l i k e w i s e  r e m a i n  u n c h a n g e d .  T h e  

s e u l e m e n t  o f  t b e s e  r a t e s ,  h o w e v e r ,  

t a k e s  p l a c e  o n  t h e  b a s i s  o f  s t a t e -  

m e n t s  p r e p a r e d  e v e r y  t l i r e e  y e a r s  

( b i t b e r t o  e v e r y  t w o  y e a r s )  d u r i n g  a  

p e r i o d  o f  2 8  d a y s  w h i e h  i s  t o  b e  

f i x e d  b y  t h e  R é g u l a t i o n s .

T h e  u s e  o f  r e p l y  p o s t - c a r d s  w a s  

r e n d e r e d  g e n e r a l  to  t h e  e x t e n t  t l i a t  

t b o s e  c o u n t r i e s  w h i e h  d o  n o t  t h e m -  

s e l v e s  i s s u e  s u c l i  c a r d s ,  a r e  b o u n d  

t o  r e t n r n  t h e  r e p l y - e a r d s  w h i e h  t h e y  

r e c e i v e  f r o m  o t l i e r  c o u n t r i e s .I
]

( R a c k e t s  o f  c o m m e r c i a l  p a p e r s  a n d  

j p r i n t e d  m a t t e r  w i l l  o n l y  b e  f o r w a r d e d  

| b y  l e t t e r - p o s t  o u  t h e  c o n d i t i o n  t b a t  

t h e y  a r e  n o t  h e a v i e r  t h a n  2  k i l o -  

I g r a m m e s ,  a n d  d o  n o t  e x c e e d  4 5  c e n t i 

m è t r e s  in  l e n g t l i ,  d e p t h  o r  w i d t h .

T h e  q u e s t i o n  o f  t h e  o w n e r s h i p  

o f  l e t t e r s  in  t h e  c o u r s e  o f  c o n v e y a n c e  

w a s  d e e i d e d  in  f a v o u r  o f  t h e  s e n d e r s  

to  w h o i n  t h e  r i g b t  w a s  g r a n t e d  to  

 ̂ w i t b d r a w  t b e m  frorn t h e  p o s t a l  s e r v i c e  

I a s  l o n g  a s  t h e y  h â v e  n o t  b e e n  

d e l i v e r e d  t o  t h e  a d d r e s s e e s .  T h i s  

r u le  d o e s  n o t ,  h o w e v e r ,  a p p l y  t o  

i t b o s e  c o u n t r i e s  in  w h i e h  t h e  l é g i s 

l a t io n  i s  in  c o n t i i c t  vvitli t h e  s a n i e .  

T h e  t e x t  o f  t h e  n e w  p r o v i s i o n  r u n s  

a s  f o l i o w s  :—

« Article 5 m*.
< T l i e  s e n d e r  o f  a n  a r t i c l e  o f  

c o r r e s p o n d a n c e  m a y  c a u s e  i t  to  

I b e  w i t h d r a w n  f r o m  t h e  s e r v i c e  o r  

c a u s e  i t s  a d d r e s s  t o  b e  a l t e r e d ,  a s  

l o n g  a s  t h i s  a r t i c l e  l ia s  n o t  l i e c u  

d e l i v e r e d  to  t h e  s e n d e r .

« T h e  r e q u e s t  t o  l ie  m a d e  to  

t h i s  ctl'ect is  t r a n s m i t t e d  b y  p o s t  

o r  b y  t e l c g r a p h  a t  t h e  e x  p e n s e  o f  

t h e  s e n d e r ,  w lm  m u s t  p a y ,  viz. :—

« 1° F o r  e v e r y  r e q u e s t  f o r w a r d e d  

b y  p o s t ,  t h e  r a t e  a p p l i c a b l e  t o  a  

s i n g l e  r e g i s t e r e d  l e t t e r ;



2 °  P o u r  t o u t e  d e m a n d e  p a r  v o i e  

t é l é g r a p h i q u e ,  l a  t a x e  d u  t é l é 

g r a m m e  d ' a p r è s  l e  t a r i f  o r d i n a i r e .

« L e s  d i s p o s i t i o n s  d u  p r é s e n t  

a r t i c l e  n e  s o n t  p a s  o b l i g a t o i r e s  

p o u r  l e s  p a y s  d o n t  l a  l é g i s l a t i o n  

n e  p e r m e t  p a s  à  l’e x p é d i t e u r  d e  

d i s p o s e r  d ’un  e n v o i  e n  c o u r s  d e  

t r a n s p o r t .  »

U n  n o u v e l  a r t i c l e  i n t r o d u i t  d a n s  

l e s  r e l a t i o n s  i n t e r n a t i o n a l e s  l e  s e r 

v i c e  d e  r e m i s e  d e s  l e t t r e s  p a r  e x 

p r è s .  Il e s t  a i n s i  c o n ç u :

« A u t i c l e  '•> bi“.

« L e s  o b j e t s  d e  c o r r e s p o n d a n c e  

d e  t o u t e  n a t u r e  s o n t ,  à  l a  d e 

m a n d e  î l e s  e x p é d i t e u r s ,  r e m i s  à  

d o m i c i l e  p a r  u n  p o r t e u r  s p é c i a l  

i m m é d i a t e m e n t  a p r è s  l ’a r r i v é e ,  

d a n s  l e s  p a y s  d e  l ’U n i o n  q u i  c o n 

s e n t e n t  à  s e  c h a r g e r  d e  c e  s e r 

v i c e  d a n s  l e u r s  r e l a t i o n s  r é c i 

p r o q u e s .

« C e s  e n v o i s ,  q u i  s o n t  q u a l i f i é s  

« e x p r è s  », s o n t  s o u m i s  à  u n e  

t a x e  s p é c i a l e  d e  r e m i s e  à  d o m i 

c i l e ;  c e t t e  t a x e  e s t  f i x é e  à MO c e n 

t i m e s  e t  d o i t  ê t r e  a c q u i t t é e  c o m 

p l è t e m e n t  e t  à  l ' a v a n c e ,  p a r  l ’e x 

p é d i t e u r ,  e n  s u s  d u  p o r t  o r d i n a i r e .  

Mlle e s t  a c q u i s e  à  l ’A d m i u i s t r a t i o n  

d u  p a y s  d ’o r i g i n e .

« L o r s q u e  l ’o b j e t  e s t  d e s t i n é  à  

u n e  l o c a l i t é  o ù  il n ’e x i s t e  p a s  d e  

b u r e a u  d e  p o s t e ,  l ’A d m i n i s t r a t i o n  

d e s  p o s t e s  d e s t i n a t a i r e  p e u t  p e r c e 

v o i r  u n e  t a x e  c o m p l é m e n t a i r e ,  

j u s q u ’à  c o n c u r r e n c e  du p r ix  f ix é  

p o u r  la  r e m i s e  p a r  e x p r è s  d a n s  

s o n  s e r v i c e  i n t e r n e ,  d é d u c t i o n  

f a i t e  d e  l a  t a x e  f i x e  p a y é e  p a r  

l ’e x p é d i t e u r ,  o n  d e  s o n  é q u i v a l e n t  

d a n s  l a  m o n n a i e  d u  p a y s  q u i  

p e r ç o i t  c e  c o m p l é m e n t .

« L e s  o b j e t s  e x p r è s  n o n  c o m 

p l è t e m e n t  a f f r a n c h i s  p o u r  l e  m o n 

t a n t  t o t a l  d e s  t a x e s  p a y a b l e s  à  

l ' a v a n c e ,  s o n t  d i s t r i b u é s  p a r  l e s  

m o y e n s  o r d i n a i r e s .  »

2 °  w e n n  d e r  A n t r a g t e l e g r a p h i s c h  

ü b e r s a n d t  w i r d ,  d i e  T a x e  d e s  

T é l é g r a m m e s  n a e h  d ern  g e w o h n -  

l i e h e n  T a r i f .

* D i e  B e s t i m m u n g e n  d e s  g e g e u -  

w â r t i g e n  A r t i k e l s  s i n d  fu r  d i e -  

j e n i g e n  L â n d e r  n i c h t  v e r b i n d l i c h ,  

d e r e n  G e s e t z g e b u n g  d e m  A b s c n -  

d e r  n i c h t  g e s t a t t e t ,  ü b e r  e i n e  S e n -  

d u n g  w â h r e n d  d e r  B e f o r d e r u n g  

d e r s e l b e n  z u  v e r f ü g e n . »

D u r e h  d e n  n a e h s t e h e n d e n  n e u e n  

A r t i k e l  w i r d  d a s  V e r f a h r e n  d e r  E i l -  

b e s t e l l u n g  v o n  B r i e f e n  i m  in t e r n a -  

t i o n a l e n  V e r k e h r  e i n g e f ü h r t :

A r t i k e l  9 bi8.

« In  d e n j e n i g e n  V e r e i n s l à n d e r n ,  

w e l c l i e  ü b e r e i n g e k o r n m e n  s i n d ,  

s ie l i  in  ih r e m  g e g e n s e i t i g e n  V e r -  

k c l i r  m i t  d e m  n a e h s t e h e n d e n  V e r 

f a h r e n  z u  b e f a s s e n ,  w e r d e n  B r ie f -  

p o s t s e n d u n g e n  j e d e r  A r t  a u f  V e r -  

l a u g e n  d e r  A b s e n d e r  d e m  A d r e s -  

s a t e n  s o g l e i c h  n a e h  d e r  A n k u n f t  

d u r c it  b c s o n d e r e n  B o t e n  z u g e -  

s t e l l t .

« D i e s e  S e n d u n g c n ,  w e l c l i e  m i t  

d e r  B e z e i c l i n u n g  « d u r e h  E i l b o t e n  » 

v e r s e h e n  s e i n  m i i s s e n ,  u n t e r l i e g e n  

e i n e r  b e s o n d e r e n  B e s t e l l g e b ü h r ,  

w e l c h e  a u f  C e u t i m e n  f e s t g e s e t z t  

i s t  u n d  v o n t  A b s e n d e r  n e b e n  d e m  

g c w o l n i l i c h e n  P o r t o  z u m  v o l l e n  

B c t r a g c  im  V o r a u s  e n t r i c l i t e t  w e r -  

d e n  m u s s .  D i c G e b i i h r  v e r b l e i b t d e r  

V e r w a l t u n g  d e s  A u f g a b e g e h i e t e s .

« l s t  d e r  G e g e u s t a n d  n a c l i  e i n e m  

O r te  o l i n e  P o s t a n s t a l t  g e r i c l i t e t ,  

s o  k a n n  d i e  P o s t v e r w a l t u n g  d e s  B e -  

s t i m m u n g s g e b i e t e s  e i n e  Z u s e h l a g -  

g e b ü l i r  b is  z u r  l l i i l i e  d e s j o n i g e n  

B e t r a g e s  e r l t e b e n ,  d e n  s i e  in  ih r e m  

i n n e r e n  V e r k e h r  fu r  d i e  E i l b e s t e l -  

l u n g  f e s t g e s e t z t  b a t ,  u n t e r  A b z u g  

j e d o c l i  d e r  v o n t  A b s e n d e r  e n t r i c h -  

t e t e n  G e b ü h r  o d e r  d e s  e n t s p r e -  

e b e n d e n  B e t r a g e s  in  d e r  W â h r u n g  

d e s j e n i g e n  L a n d e s ,  in  w e l c h e m  

d i e  Z u s c h l a g g e b i i h r  z u r  E r h e b u n g  

g e l a n g t .

* E i l s e n d u u g c n ,  w e l c l i e  n i c h t  m i t  

d e m  v o l l e n  B e t r a g e  d e r  im  V o r a u s  

z u  e n t r i c h t e n d e n  T a x e »  f r a n k i r t  

s in d ,  w e r d e n  in  g e w o h n l i c h e r  

W e i s e  b e s t e l l t . »

« 2 °  F o r  e v e r y  r e q u e s t  tra n s-  

m i t t e d  b y  t e l e g r a p h ,  t h e  r a t e  for 

t b e  t e l e g r a n i  a c c o r d i n g  t o  the  

o r d i n a r y  ta r i f f .

« T h e  p r o v i s i o n s  o f  t h e  p r é s e n t  

a r t i c l e  a r e  n o t  c o m p u l s o r y  for 

t l i o s e  c o u n t r i e s  w h o s e  l é g i s l a t i o n  

d o e s  n o t  a l l o w  t h e  s e n d e r  t o  d is 

p o s e  o f  a n  a r t i c l e  in  t h e  c o u r s e  of  

c o n v e y a n c e .  »

T h e  s e r v i c e  o f  t h e  d e l i v e r y  of  

l e t t e r s  b y  e x p r e s s  w a s  in tro d u cc» !  

in t o  t h e  i n t e r n a t i o n a l  r e l a t i o n s  by  

a  n e w  a r t i c l e  w h i c h  r u n s  a s  f o l i o w s : —

« Article 9 bi8.

* A r t i c l e s  o f  c o r r e s p o n d e n c e  ol 

e v e r y  k i u d  a r e ,  a t  t h e  r e q u e s t  o f  

t h e  s e u d e r s ,  d e l i v e r e d  a t  t h e  d o 

m i c i l e s  o f  t h e  a d d r e s s e e s  b y  s p é 

c i a l  m e s s e n g e r  i m m e d i a t e l y  on  

t h e i r  a r r i v a i ,  in  t h e  c o u n t r i e s  o f  

t h e  U n i o n  w h i c h  c o n s e n t  to  u n d er -  

t a k e  t h i s  s e r v i c e  in  t h e i r  r e c ip r o c -  

a l  r e l a t i o n s .

« T h è s e  a r t i c l e s ,  w h i c h  a r c  d e-  

s i g n a t e d  a s  « e x p r e s s  »,  a r e  su b -  

j e c t  to  a  s p é c i a l  c h a r g e  f o r  d e l i 

v e r y  ; t h i s  c h a r g e  i s  f i x e d  a t  30  

c e n t i m e s  a n d  m u s t  b c  p a i d  fu l ly  

a n d  in  a d v u u c c ,  b y  t h e  s e n d e r ,  

in  a d d i t i o n  t o  t h e  o r d i n a r y  p o s t 

a g e .  l t  i s  r e t a i n e d  b y  t h e  A d 

m i n i s t r a t i o n  o f  t h e  c o u n t r y  of  

o r i g i n .

« W h e n  t h e  a r t i c l e  is  i n t e n d e d  

f o r  a  p l a c e  w l i e r e  n o  p o s t - o t î i c c  

e x i s t s ,  t h e  P o s t a l  A d m i n i s t r a t i o n  

o f  d e s t i n a t i o n  m a y  l e v y  a  corii-  

p l e m e n t a r y  c h a r g e  n o t  e x o e e d i n g  

t h e  p r i é e  f i x e d  f o r  t h e  d e l i v e r y  

b y  e x p r e s s  in  i t s  d o m e s t i c  s e r 

v i c e ,  a f t e r  d é d u c t i o n  o f  t h e  f ix e d  

r a t e  p a i d  b y  t h e  s e n d e r .  o r  its  

é q u i v a l e n t  iu  t h e  m o n e y  o f  tbc  

c o u n t r y  w l i i c l i  l e v i e s  t h i s  c o m p l é 

m e n t .

« E x p r e s s  a r t i c l e s  n o t  fu l ly  

p r e p a i d  to  t h e  t o t a l  a m o u n t  o f  

t h e  r a t e s  w h i c h  a r e  p a y a b l e  in 

a d v a n c e ,  a r e  d e l i v e r e d  b y  tl ie  

o r d i n a r y  m e a n s .  >



E n f i u ,  l ’i u t e r d i c t i o n ,  p o u r  l e  p u b l i c ,  
d ’e x p é d i e r  p a r  l a  v o i e  d e  l a  p o s t e  
d e s  m a t i è r e s  d ’o r  o u  d ’a r g e n t ,  d e s  
p i e r r e r i e s ,  d e s  b i j o u x  o u  a u t r e s  o b 

j e t s  p r é c i e u x ,  e s t  l i m i t é e  d a n s  c e  s e n s  
q u ' e l l e  n e  s ’a p p l i q u e r a  p l u s ,  d é s o r 
m a i s ,  q u ’a u x  p a y s  d o n t  l a  l é g i s l a t i o n  
s t a t u e  e x p r e s s é m e n t  c e t t e  i n t e r d i c 
t i o n .  C e l a  o u v r e  l a  p o r t e  à  d e s  a r r a n 
g e m e n t s  s u r  l a  m a t i è r e  e n t r e  l e s  A d 
m i n i s t r a t i o n s  q u i  d é s i r e n t  f a c i l i t e r  
l ' i n d u s t r i e  d e  l a  p e t i t e  o r f è v r e r i e .

B. Règlement.

O n  a  a j o u t é  a u x  e n v o i s  a d m i s  à  
la  m o d é r a t i o n  d e  t a x e  d e s  p a p i e r s  
d ' a f f a i r e s  e t  d e s  i m p r i m é s :

L e s  m a n u s c r i t s  d e  j o u r n a u x  ;

L e s  p a p i e r s  r e v ê t u s  d e  p o i n t s  e n  
r e l i e f  à  l ’u s a g e  d e s  a v e u g l e s ;

L e s  i m p r e s s i o n s  p r o d u i t e s  p a r  l a  
g r a v u r e  e t  l ’a u t o g r a p h i e ;

L e s  c a t a l o g u e s , p r o s p e c t u s  e t  
a v i s  d i v e r s  s u r  l e s q u e l s  l e s  p r i x  o n t  
é t é  a j o u t é s  o u  c h a n g é s  à  l a  m a i n  ;

L e s  o f f r e s  e t  c o m m a n d e s  d e  l i v r e s ,  
s u r  l e s q u e l l e s  o n  a  i n d i q u é  à  l a  
m a i n ,  s o i t  e n  b i f f a n t ,  s o i t  e n  s o u -  
l i g n a n t  d e s  t e x t e s  i m p r i m é s ,  l e s  
l i v r e s  q u i  s o n t  o f f e r t s  o u  d e m a n d é s  ;

L e s  f a c t u r e s  e t  c o m p t e s  j o i n t s  a u x  
i m p r i m é s  e t  s ’y  r a p p o r t a n t ;

E n f i n  l e s  i m p r i m é s  p o r t a n t  d e s  
c o r r e c t i o n s  d ’e r r e u r s  t y p o g r a p h i q u e s .

L e s  é c h a n t i l l o n s  p o u r r o n t  p o r t e r  
d o r é n a v a n t  d e s  i n d i c a t i o n s  r e l a t i v e s  
a u  p o i d s ,  a u m é t r a g e  e t à l a  d i m e n s i o n ,  
a i n s i  q u ’à  l a  q u a n t i t é  d i s p o n i b l e .

L e s  r e b u t s  d o i v e n t  ê t r e  r e n v o y é s  
a u  p l u s  t a r d  d a n s  u n  d é l a i  d e  s i x  
mois.

En c e  q u i  c o n c e r n e  la  s t a t i s t i q u e  

du t r a n s i t ,  e l l e  e s t  e f f e c t u é e  p e n d a n t  

le- 2 8  p r e m i e r s  j o u r s  d u  m o i s  d e

E n d l i c h  i s t  d a s  d e m  P u b l i k u m  
a u f e r l e g t e  V e r b o t  z u r  V e r s e n d u n g  
v o n  G o l d -  o d e r  S i l b e r s a c h e n ,  E d e l -  
s t e i n e n ,  J u w e l e n  o d e r  a n d e r e n  k o s t -  
b a r e n  G e g e n s t à u d e n  d u r c h  d i e  P o s t  
i n s o f e r n  b e s c h r a n k t  w o r d e n ,  a l s  e s  
s i c h  i n  Z u k u n f t  n u r  n o c h  a u f  d i e -  
j e n i g e n  L â n d e r  e r s t r e c k e n  s o l l ,  d e r e n  
G e s e t z g e b u n g  d i e s e s  V e r b o t  a u s -  
d r i i c k l i c b  a u s s p r i e b t .  H i e r d u r c h  w i r d  
d e n j e n i g e n  V e r w a l t u n g e n ,  w e l c h e  
d i e  V e r s e n d u n g  v o n  G o l d s c h m i e d e -  
A r b e i t e n  e r l e i c h t e r n  w o l l e n ,  d i e  M o g -  
l i c h k e i t  g e w â h r t ,  h i e r a u f  b e z i i g l i c h e  
U e b e r e i n k o m m e n  u n t e r  s i e h  a b z u -  
s c h l i e s s e n .

B. Reglement.

D e n  z u r  B c f o r d e r u n g  g e g e n  c r -  
m â s s i g t e  T a x e  z u g e l a s s e n e n  S e n -  
d u n g e n  m i t  G e s c h a f t s p a p i c r e n  u n d  
D r u c k s a c h e n  s i n d  h i n z u g e f i i g t  w o r 
d e n :

M a n u s c r i p t e  v o n  Z e i t u n g e n ;
P a p i e r e ,  w e l c h e  m i t  d e r  s o g e -  

n a n n t e n  B l i u d e n s e h r i f t  v e r s c l i e n  s i n d ;
D r u c k s a c h e n ,  w e l c h e  d u r c h  S t i c l i  

o d e r  A u t o g r a p h i e  h e r g e s t e l l t  s i n d  ;
K a t a l o g e ,  P r o s p e k t e  u n d  d i e  v e r -  

s e h i e d e n e n  G e s c b â f t s a n z e i g e n ,  a u f  
w e l c b e n  d i e  P r e i s e  h a n d s e h r i f t l i c h  
h i n z u g e f ü g t  o d e r  a b g e a n d e r t  v v o r d e u  
s i n d  ;

B ü c b e r - O f f e r t e n  u n d  B e s t e l l u n g e n ,  
a u f  w e l c h e u  e n t w e d e r  d u r c h  A u s -  
s t r e i e b e n  o d e r  d u r c h  U n t e r s t r e i e l i c n  
d e s  V o r d r u c k e s  d i e j e n i g e n  B û c h e r  
b e z e i e b n e t  s i n d ,  w e l c h e  o f f e r i r t  o d e r  
b e s t e l l t  w e r d e n  ;

F a k t u r e n  u n d  U e c h n u n g e n ,  w e l c h e  
d e n  z u g e h o r i g e n  D r u c k s a c h e n  b e i g e -  
g e b e u  s i n d ,  s o w i e  e n d l i c h

D r u c k s a c h e n  m i t  D r u e k f e h l e r - B e -  
r i c h t i g u n g e n .

D i e  W a a r c n p r o b e n  d i i r f e n  k ü n f t i g  
a u c h  V e r m e r k c  t r a g e n ,  w e l c h e  s i c h  
a u f  d a s  v o r r a t h i g e  G e w i c h t ,  d i e  
M c t e r z a h l ,  A u s d e h n u n g  u n d  M c n g e  
b e z i e h e n .

U n h c s t e l l b a r  g e b l i c h e n e  B r i c f p o s t -  
s e n d u n g e n  m i i s s e n  s p â t e s t e n s  n a c l i  
A h l a u f  v o n  fi M o n a t e n  z n r ü e k g e s a m l t  
w e r d e n .

I n  B c t r e f f  d e r  s t a t i s t i s e b e n  E r m i t t e -  
l u n g e n  i s t  h c s t i i n m t  w o r d e n ,  d a s s  
d i e s e l h e n  i m  z w e i t e n  J a l i r e  d e r  d r e i -

L a s t l y ,  t h e  p r o h i b i t i o n  i m p o s e d  
n p o n  t h e  p u b l i c  t o  d e s p a t c h  b y  p o s t  
g o l d  o r  s i l v e r  b u l l i o n ,  p r e c i o u s  
s t o n e s ,  j e w e l s  o r  o t h e r  v a l u a b l e  
a r t i c l e s ,  w a s  l i m i t e d  t o  t h e  e x t e n t  
t h a t  i t  w i l l  i n  f u t u r e  e x c l u s i v e l y  
a p p l y  t o  t l i o s e  c o u n t r i e s  w h o s e  l é g i s 
l a t i o n  e x p r e s s l y  e n a c t s  t h i s  p r o h i 
b i t i o n .  B y  t h i s  m e a s u r e  P o s t a l  A d 
m i n i s t r a t i o n s  w i s h i n g  t o  f a c i l i t a t c  
t h e  t r a d e  i n  s m a l l  a r t i c l e s  o f  j e w e l l e r y  
a r e  e n a h l e d  t o  c o n c l u d e  A r r a n g e 
m e n t s  o n  t h e  s u b j e e t .

B. Detailed Régulations.

T h e  f o l l o w i n g  a r t i c l e s  w e r c  a d -  
r a i t t e d  t o  h e  l ' o r w a r d e d  a t  t h e  r e -  
d u c e d  r a t e s  f o r  c o m m e r c i a l  p a p e r s ,  
a n d  p r i n t e d  m a t t e r : —

N e w s p a p e r - m a n u s c r i p t s  ;

P a p e r s  p r o v i d e d  w i t h  r a i s e d  d o t s  
f o r  t h e  u s e  o f  t h e  h l i n d ;

I m p r e s s i o n s  o h t a i n c d  h y  m e a t i s  
o f  e n g r a v i n g  a n d  a u t o g r a p h y ;

C a t a l o g u e s ,  p r o s p e c t u s e s ,  a m i  n o 
t i c e s  o f  v a r i o u s  k i n d s  o n  w h i c h  t h e  
p r i é e s  a r e  a d d e d  o r  a l t e r e d  h y  h a n d ;

U f f e r s  a n d  o r d e r s  o f  l io o k s ,  o n  
w h i c h  t h e  h o o k s  o f f e r e d  o r  o r d e r e d  

a r c  i n d i c a t e d  h y  l i a u d ,  c i t h e r  h y  
C r o s s i n g  o r  u n d e r l i n i n g  p r i n t e d  t e x t s ;

I n v o i c e s  a n d  h i l l s  a d d e d , a n d  
r c l a t i n g  t o ,  p r i n t e d  p a p e r s ;  a n d  
l a s t l y  ;

P r i n t e d  p a p e r s  b e a r i n g  c o r r e c t i o n s  
o f  t y p o g r a p h i c a l  m i s t a k e s .

P a t t e r n s  w i l l  h e n c e f o r t h  h e  a l l o w e d  
t o  h e a r  i n d i c a t i o n s  r c l a t i n g  t o  t h e i r  
w e i g h t ,  m e a s u r e ,  u n d  d i m e n s i o n s ,  
a s  w c l l  a s  t o  t h e  q u a n t i t y  a v a i l a b l c .

U n d c l i v c r c d  a r t i c l e s  a r e  t o  h e  
r c t u r n e d  a t  t h e  l a t e s t  v v i t h i n  a  d e l a y  
o f  s i x  m o n t h s .

A s  c o n c e r n s  t h e  t r a n s i t  s t a t i s t i c s ,  
t h e y  a r e  t o  h e  t a k e n  d u r i n g  t h e



70

m a i  o u  <lc n o v e m b r e  ( a l t e r n a t i v e 

m e n t )  d e  l a  d e u x i è m e  a n n é e  d e  

c h a q u e  p é r i o d e  t r i e n n a l e .
#

L a  p r o c é d u r e  à  s u i v r e  p o u r  l e  

r e t r a i t  d ’u n e  l e t t r e  e n  c o u r s  d e  t r a n s 

p o r t  e s t  d é t e r m i n é e  p a r  un  n o u v e l  

a r t i c l e  p o r t a n t :

X X V I  Ibi“.
« Retrait de correspondances et 

rectification d’adresses.

< 1 .  —  P o u r  l e s  d e m a n d e s  d e  r e 

t r a i t  d e  c o r r e s p o n d a n c e s  o u  d e  r e c 

t i f i c a t io n  d ’a d r e s s e s ,  l ’e x p é d i t e u r  1 

d o i t  f a i r e  u s a g e  d ’u n e  f o r m u l e  c o u -  1 

f o r m e  a u  m o d è l e  II a n n e x é  a u  p r é 

s e n t  R è g l e m e n t .  E n  r e m e t t a n t  c e t t e  

r é c l a m a t i o n  a u  b u r e a u  d e  p o s t e ,  

l ’e x p é d i t e u r  d o i t  y  j u s t i f i e r  d e  s o n  

i n d e n t i t é .  A p r è s  l a  j u s t i f i c a t i o n ,  1 

d o n t  l ’A d m i n i s t r a t i o n  d u  p a y s  d ’o 

r i g i n e  a s s u m e  l a  r e s p o n s a b i l i t é ,  

il e s t  p r o c é d é  d e  la  i n a u i è r e  s u i 

v a n t e  :

1° S i  l a  d e m a n d e  e s t  d e s t i 

n é e  à  ê t r e  t r a n s m i s e  p a r  v o i e  

* p o s t a l e  », I n f o r m u lé ,  a c c o m p a g n é e  

d ’un  « f a c - s i m i l é  » p a r f a i t  d e  l a  l e t t r e  

à  r e c h e r c h e r ,  e s t  e x p é d i é e  d i r e c t e 

m e n t ,  s o u s  p li  r e c o m m a n d é ,  a u  

b u r e a u  d e  p o s t e  d e s t i n a t a i r e ;

2 °  S i  la  d e m a n d e  d o i t  ê t r e  f a i t e  

p a r  v o i e  t é l é g r a p h i q u e ,  la  f o r m u l e  

e s t  d é p o s é e  a u  s e r v i c e  t é l é g r a p h i 

q u e  c h a r g é  d ’e n  t r a n s m e t t r e  l e s  

t e r m e s  a u  b u r e a u  d e  p o s t e  d e s t i 

n a t a i r e  ;

« 2 . — A la  r é c e p t i o n  d e  la  f o r m u l e  

Il o u  d u  t é l é g r a m m e  e n  t e n a n t  l i e u ,  

l e  b u r e a u  . d e  p o s t e  d e s t i n a t a i r e  

r e c h e r c h e  l a  c o r r e s p o n d a n c e  s i g n a 

l é e  e t  d o n n e  à l a  d e m a n d e  l a  3 u i te  

n é c e s s a i r e .

« T o u t e f o i s ,  s ’il s ’a g i t  d 'u n  

c h a n g e m e n t  d ’a d r e s s e  d e m a n d é  

p a r  v o i e  t é l é g r a p h i q u e ,  l e  b u r e a u  

d e s t i n a t a i r e  s e  b o r n e  à  r e t e n ir  la  

l e t t r e  e t  a t t e n d ,  p o u r  f a i r e  d r o i t  

à  l a  d e m a n d e ,  l ’a r r i v é e  d u  « f a c -  

s i m i l é  » n é c e s s a i r e .

j a h r i g e n  E r m i t t e l u n g s f r i s t  w a h r e n d  

d e r  e r s t e n  2 8  T a g e  d e r  M o n a t c  M ai  

u n d  N o v e m b e r  ( a b w e e h s e l n d )  s t a t t -  

f in d e n  s o l l e n .

D a s  fi ir  d i e  l i i i c k g a b e  e i n e s  B r i e f e s  

w a h r e n d  s c i n e r  B e f o r d e r u n g  / ,u b e -  

o b a c h t e n d c  V e r f a h r e n  w i r d  d u r c l i  

e i n e n  n e u e n  A r t i k e l  g e r e g e l t ,  w e l -  

c h e r  w i e  f o l g t  l a u t e t :

X X V I I bi*.

«Rückgabe von Briefpostscndun- 
gen und Berichtigung von Adressen.

« 1. —  Z u  d e n  A n t r a g e n  a u f  R ü c k 

g a b e  v o n  B r i e f p o s t s e n d u n g e n  o d e r  

a u f  B e r i c h t i g u n g  v o n  A d r e s s e n  

m u s s  d e r  A b s e n d e r  s i c h  e i n e s  F o r -  !i
in u l a r s  b e d i e n e n ,  d a s  d e m  d e r  g e -  

g e n w a r t i g e n  A u s f ü h r u n g s -  U e b e r -  

e i n k u n f t  b e i g e f ü g t e n  M u s t e r  II e n t -  

s p r i c h t .  B e i  A b g a b e  d i e s c r  R e k l a -  I 

m a t i o n  a n  d i e  F o s t a n s t n l t  l i â t  d e r  I 

A b s e n d e r  s e i n e  I d e n t i t i i t  n a e h z u -  

w e i s e n .  N a e l i  s t a t t g e h a b t e r  L é g i 

t i m a t i o n ,  f ü r w e l c h e  d ie  V e r w a l t u n g  

d e s  A u f g a b c g e b i e t s  v e r a n t v v o r t l i c h  

i s t ,  w i r d  w i e  f o l g t  v e r f a h r e n :

1° W e n n  d e r  A n t r a g  b r i e f l i c h  

ü h e r m i t t e l t  w e r d e n  s o l l ,  s o  w i r d  

d a s  F o r m u la i -  u n t e r B e i f ü g u n g  e i n e s  

g e n a u e n  F a c s i m i l e  d e r  A d r e s s e  d e s  

b e t r e f f e n d e n  B r i e f e s  d e r  B e s t i m -  j 

m u n g s p o s t a n s t a l t  d i r e k t  m i t e r  E i n -  

s c l i r e i b u n g  i i b e r s a n d t .

2 °  W e n n  d i e  U e b e r m i t t e l u n g  d e s  i 

A n t r a g e s a u f t e l e g r a p I i i s c l i e m W e g e  

e r f o l g e n  s o l l ,  s o  w i r d  d a s  F o r m u l a r  j 

d e m  T e l e g r a p h e n b i i r e a u  z u g e s t e l l t ,  

w e l c h e s  d e n  VV’o r t l a u t  a n  d i e  B e -  

s t i m m u n g s p o s t a n s t a l t  w e i t e r z u g e -  

b e n  b a t .

* 2 .  —  N a e h  E m p f a n g  d e s  F o r -  

m u l a r s  H o d e r  d e s  d a s s e l b c  e r -  j 

s e t z e n d e n  ' l ' c l c g r a m m s  s t e l l t  d i e  | 

B e s t i m m u n g s i i o s t a n s t a l t  E r m i t t e -  

l u n g e n  n a c l i  d e r  b e t r e f f e n d e n  S e n -  , 

d n n g  a n  u n d  g i e b t  d e m  A n t r a g c  

d i e  n ü t h i g e  F o l g e .

« l l a ï u i c l t  e s  s ic l i  j c d o c h  u m  d i e  

t e l e g r a p h i s c h  v e r l a n g t e  A b i i n d e -  

r u n g  e i u e r  A d r e s s e ,  s o  b e s e h r a n k t  

s ic h  d i e  B e s t i m m u n g s p o s t a n s t a l t  

d a r a u f ,  d e n  B r i e f  a n / .u l ia l t e n .  in d e n i  

s i c ,  u m  d e m  A n t r a g e  zu  e n t s p r e c h c n ,  

d e n  E i n g a n g  d e s  h ie r z u  e r f o r d e r -  

l i c h e n  F a c s i m i l e  a b w a r t e t .

f ir s t  2 8  d a y s  o f  t h e  m o n t h s  o f  May  

a n d  N o v e m b e r  ( a l t e r n a t e l y )  in  the  

s e c o n d  y e a r  o f  e a e h  t r i c n n i a l  p er io d .

T h e  m o d e  o f  p r o c e e d i n g  to  bc 

a d o p t e d  fo r  t h e  w i t h d r a w a l  o f  a 

l e t t e r  in  c o u r s e  o f  c o n v c y a n c e  is 

p r e s c r i b c d  b y  a  n e w  a r t i c l e  o f  w liic li  

w e  c i t e  t h e  t e x t  b e l o w : —

« X X V l l " i8.

« W ithdrawal o f correspondence, 
and rectification o f  addresses.

« 1 .— F o r  r e q u e s t s  fo r  t h e  w ith -  

d r a w a l  o f  c o r r e s p o u d e n c e  o r  the  

r e c t i f i c a t i o n  o f  a d d r e s s e s ,  the  

s e n d e r  m u s t  m a k e  u s e  o f  a  form  

a c c o r d i n g  t o  t h e  p a t t e r n  H .  an-  

n e x e d  t o  t h e  p r é s e n t  R é g u l a t i o n s ,  

l u  h a u d i n g  t l i i s  r e q u e s t  t o  the  

p o s t - o f f i c e ,  t h e  s e n d e r  m u s t  p r o v e  

b i s  i d e n t i t y .  A  f i e r  t l i i s  p r o o f ,  for 

w h i c h  t h e  A d m i n i s t r a t i o n  o f  the  

c o u n t r y  o f  o r i g i n  a s s u m e s  th e  

r e s p o n s i b i l i t y ,  l i a s  l i e e n  f u r n i s h e d ,  

t h e  f o l l o w i n g  c o u r s e  o f  p r o c e d u r e  

i s  o b s e r v e d : —

« 1° If  t h e  r e q u e s t  i s  i n t e n d e d  

t o  b c  t r u n s m i t t e d  b y  « p o s t  », the  

f o r m ,  u c c o m p a n i e d  b y  a  p e r fe c t  

« f a c  s i m i l e  » o f  t h e  l e t t e r  to  hc 

s e a r c h e d  fo r  is  d e s p a t e h e d  d ire c t ,  

u n d e r  r e g i s t e r e d  c o v e r .  t o  the  

p o s t - o f f i c e  o f  d e s t i n a t i o n  ;

« 2 °  If t h e  r e q u e s t  i s  to  hc 

n i a d e  b y  t e l e g r a p l i ,  t h e  f o r m  is 

d e p o s i t e d  w i t l i  t h e  t é l é g r a p h i e  

s e r v i c e  c h a r g e d  w i t b  t h e  t r a n s 

m i s s i o n  o f  its  t e r n i s  to  t h e  p o s t 

o f f i c e  o f  d e s t i n a t i o n ;

« 2 . — O n  r e c e i p t  o f  t h e  f o r m  II., 

o r  o f  t h e  t c l e g r a m  s u p p l y i u g  its 

p l a c e ,  t h e  p o s t - o f f i c e  o f  d e s t i n a 

t i o n  s e a r c h e s  f o r  t h e  c o r r e s p o n d 

e n c e  i n d i c a t c d , a n d  t a k e s  the  

n e c e s s a r y  s t e p s  t o  m c e t  t h e  rc- 

q u e s t .

« H o i f e v e r ,  in  c a s e  o f  a n  a l t e r 

a t i o n  o f  t h e  a d d r e s s  r e q u e s t e d  by 

t e l e g r a p l i ,  t h e  p o s t - o f f i c e  o f  d e s t i 

n a t i o n  c o n f i n e s  i t s e l f  to  k e e p i u g  

b a c k  t h e  l e t t e r ,  a n d  a w a i t s ,  iu 

o r d e r  to  c o m p l y  w it l i  t h e  r e q u e s t .  

t h e  a r r iv a i  o f  t h e  n e c e s s a r y  « fac-  

s i m i l é .  »
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* S i  l a  r e c h e r c h e  e s t  i n f r u c t u e u s e ,  

si l ’o b j e t  a  d é j à  é t é  r e m i s  a u  

d e s t i n a t a i r e  o u  s i  l a  d e m a n d e  p a r  

v o ie  t é l é g r a p h i q u e  n ’e s t  p a s  a s s e z  

e x p l i c i t e  p o u r  p e r m e t t r e  d e  r e 

c o n n a î t r e  s û r e m e n t  l ’o b j e t  d e  

c o r r e s p o n d a n c e  i n d i q u é ,  l e  f a i t  e s t  

s i g n a l é  i m m é d i a t e m e n t  a u  b u r e a u  

d ’o r i g i n e ,  q u i  e n  p r é v i e n t  l e  r é 

c l a m a n t .

« 3 . — A m o i n s  d ’e n t e n t e  c o n t r a i r e ,  

la  f o r m u l e  H  e s t  r é d i g é é  e n  f r a n 

ç a i s  o u  p o r t e  u n e  t r a d u c t i o n  s u b l i 

n é a i r e  e n  c e t t e  l a n g u e ,  e t ,  d a n s  

l e c a s  d ’e m p l o i  d e  l a  v o i e  t é l é g r a p h i 

q u e ,  l e  t é l é g r a m m e  e s t  f o r m u l é  e n  

l a n g u e  f r a n ç a i s e .

« 4 .  —  T o u t e  A d m i n i s t r a t i o n  p e u t  

e x i g e r ,  p a r  u n e  n o t i f i c a t i o n  a d r e s s é e  

a u  B u r e a u  i n t e r n a t i o n a l ,  q u e  l ’é 

c h a n g e  d e s  r é c l a m a t i o n s ,  e u  c e  

qui l a  c o n c e r n e ,  s o i t  e f f e c t u é  p a r  

l ' e n t r e m i s e  d e s  A d m i n i s t r a t i o n s  

c e n t r a l e s  o u  d ’u n  b u r e a u  s p é c i a l e 

m e n t  d é s i g n é .  »

E n f in ,  l e s  r è g l e s  s u i v a n t e s  s o n t  

a d o p t é e s  p o u r  l’é t a b l i s s e m e n t  d e  l a  

s t a t i s t i q u e  g é n é r a l e :

« Article X X IX  M*.
< Statistique générale.

« 1 .— C h a q u e  A d m i n i s t r a t i o n  f a i t  

p a r v e n i r ,  à  l a  f in d u  m o i s  d e  j u i l l e t  

d e  c h a q u e  a n n é e ,  a u  B u r e a u  i n t e r 

n a t i o n a l ,  u n e  s é r i e  a u s s i  c o m p l è t e  

q u e  p o s s i b l e  d e  r e n s e i g n e m e n t s  

s t a t i s t i q u e s  s e  r a p p o r t a n t  à  l ’a n n é e  

p r é c é d e n t e ,  s o u s  f o r m e  d e  t a b l e a u x  

c o n f o r m e s  o u  a n a l o g u e s  a u x  m o 

d è l e s  c i - a n n e x é s  J ,  K  e t  L .

« 2 . —  L e s  o p é r a t i o n s  d e  s e r v i c e  

q u i  d o n n e n t  l ie u  à  e n r e g i s t r e m e n t . ,  

f o n t  l ’o b j e t  d e  r e l e v é s  p é r i o d i q u e s ,  

d ’a p r è s  l e s  é c r i t u r e s  e f f e c t u é e s .

« 3 . — P o u r  t o u t e s  l e s  a u t r e s  o p é 

r a t i o n s  il  e s t  p r o c é d é  à  u n  d é 

n o m b r e m e n t ,  p e u d a n t  u n e  s e m a i n e  

au  m o i n s  p o u r  l e s  é c h a n g e s  q u o 

t id i e n s ,  e t  p e n d a n t  q u a t r e  s e m a i 

n e s  p o u r  l e s  é c h a n g e s  n o n  q u o 

t i d i e n s ,  a v e c  f a c u l t é  p o u r  c h a q u e

« S i n d  d i e  E r m i t t e l u n g e n  o h n e  

E r f o l g ,  i s t  d e r  G e g e n s t a n d  d e m  

E m p f a n g e r  b e r e i t s  z u g e s t e l l t  o d e r  

d e r  t e l e g r a p h i s c h  ü b e r m i t t e l t e  A n -  

t r a g  n i c h t  d e u t l i c h  g e n u g ,  u m  d e n  

K o r r e s p o n d e n z g e g e n s t a n d  m i t  S i -  

c h e r h e i t  z u  e r k e n n e n ,  s o  w i r d  d i e s  

d e r  A u f g a b e p o s t a n s t a l t  s o f o r t  m it -  

g e t h e i l t ,  w e l c h e  d e n  R e k l a m a n t e n  

c n t s p r e c h e n d  b e n a c h r i c b t i g t .

* 3 .  —  S o f e r n  k e i n e  a n d e r e  V c r -  

a b r e d u n g  g e t r o f f e n  i s t ,  w i r d  d a s  

F o r m u l a r  H  in  f r a n z ô s i s c h e r  

S p r a c h e  a b g e f a s s t  o d e r  u n t e r  d e m  

T e x t  m i t  e i n c r  U e b e r s e t z u n g  in  

d i e s e r  S p r a c h e  v e r s e h e n .  B e i  B e -  

n u t z u n g  d e s  t e l e g r a p h i s c h e n  W e g c s  

w i r d  d a s  T e l e g r a m m  in  f r a n z o -  

s i s c h e r  S p r a c h e  a u s g e f e r t i g t .

* 4 .  —  J e d e  V e r w a l t u n g  k a n n  

m i t t e l s  e i n e r  a n  d a s  I n t e r n a t i o n a l e  

B u r e a u  g e r i c h t c t e n  M i t t h e i l u n g  v e r -  

l a n g e n ,  d a s s  d e r  A u s t a u s c h  d e r  s i e  

s e l b s t  a n g e h e n d e n  R e k l a m a t i o n e n  

e n t w e d e r  d u r c l i  V e r m i t t e l u n g  d e r  

C e n t r a l - V e r w a l t u n g  o d e r  e i n e s  

l i i e r z u  b e s o n d e r s  b e z e i c h n e t e n  B i i -  

r e a u s  s t a t t f i n d c .  »

E n d l i c h  s i n d  f u r  d i e  A u f s t e l l u n g  

d e r  G e n c r a l - S t a t i s t i k  d i e  n a c h s t e h e n -  

d e u  R e g e l  n a u g e n o m m e i i  w o r d e n :

« X X I X bU.
« G e n e r a l - S t a t i s t i k .

« 1. —  J e d e  V e r w a l t u n g  ü b e r -  

s e n d e t  d e m  I n t e r n a t i o n a l c n  B u r e a u  

E n d e  J u l i j e d e n  J a h r e s  in  d e r F o r m  

v o n  T a b e l l e n ,  w e l c h e  d e n  b e i g e -  

f ü g t e n  M u s t e r n  J ,  K  u n d  L  e n t -  

s p r e c h e n ,  e i n e  m o g l i c h s t  v o l l -  

s t a n d i g e  U e b e r s i c h t  d e r  a u f  d a s  

v o r a n g e g a n g e n e  J a h r  b e z ü g l i c h e n  

s t a t i s t i s c h e n  N a c h w e i s u n g e n .

* 2 .  —  U e b e r  K o r r e s p o n d e n z -  

G e g e n s t i i u d e  e t c . ,  w e l c h e  z u r  E i n -  

t r a g u n g  g e l a n g e n ,  w e r d e n  a u f  

G r u n d  d e r  b e z ü g l i c h e n  E i n t r a g u n -  

g e n  in  b e s t i m m t e n  Z e i t r a u m e n  

U e b e r s i c h t e n  a n g e f e r t i g t .

« 3 .  —  B e i  a l l e n  a n d e r e n  S c n -  

d u n g e n  e t c .  w i r d  d i e  S t ü c k z a h l  

e r m i t t e l t ,  u n d  z w a r  w a h r e n d  m i n -  

d e s t e n s  e i n c r  W o c h e ,  w e n n  e s  s i c h  

u n i  e i n e n  t i i g l i c h e n  A u s t a u c h  h a n -  

d e l t ,  u n d  w a h r e n d  w e n i g s t e n s  v i e r  

W o c h c n ,  w e n u  d e r  A u s t a u s c h  n i c h t

* I f  t h e  s c a r c h  i s  f r u i t l e s s ,  i f  

t h e  a r t i c l e  l ia s  a l r e a d y  b e e n  d e -  

l i v e r e d  to  t h e  a d d r e s s e e ,  o r  i f  

t h e  r e q u e s t  b y  t e l e g r a p h  i s  n o t  

s u f f i c i e n t l y  e x p l i c i t  to  a l l o w  o f  

t h e  p o s i t i v e  r é c o g n i t i o n  o f  t h e  

a r t i c l e  o f  c o r r e s p o n d e n c e  in -  

d i c a t e d ,  t h e  f a c t  is  i m m e d i a t e l y  

n o t i f i e d  to  t h e  o f f i c e  o f  o r i g i n  

w l i i c h  i n f o r m s  t h e a p p l i c a n t t h e r e o f .

« 3 . — In  t h e  a b s e n c e  o f  a n  

a g r e e m e n t  t é  t h e  c o n t r a r y ,  t h e  

f o r m  H .  i s  d r a w n  up in  F r e n c h  

o r  b e a r s  a  s u b l i n e a r y  t r a n s l a t i o n  

in  t h i s  l a n g u a g e ,  a n d ,  in  c a s e  

t h e  t e l e g r a p h  i s  r e s o r t e d  to ,  t h e  

t e l e g r a m  is  w r i t t e n  in  t h e  F r e n c h  

l a n g u a g e .

« 4 . — A n y  A d m i n i s t r a t i o n  m a y  

r e q u i r e ,  b y  m e a n s  o f  a  n o t i f i 

c a t i o n  a d d r e s s e d  to  t h e  I n t e r 

n a t i o n a l  O f f ic e ,  t l i a t  t h e  e x c h a n g e  

o f  t h e  r e q u e s t s ,  in  s o  f a r  a s  it 

i s  i t s e l f  c o n c c r n e d ,  b e  e t î e c t e d  

t h r o u g h  t h e  m e d i u m  o f  t h e  c e n 

t r a l  A d m i n i s t r a t i o n s  o r  o f  a n  o f 

f i c e  e s p e c i a l l y  d e s i g n a t e d .  »

L a s t l y ,  t h e  f o l l o w i n g  r u l e s  w e r e  

a d o p t e d  fo r  t h e  t a k i n g  o f  t h e  g e n e 

r a l  s t a t i s t i c s  :—

« A r t i c l e  X X I X ’’1*.
«General Statistics.

« 1 . — E a c h  A d m i n i s t r a t i o n  t r a n s -  

m its ,  a t  t h e  c l o s e  o f  t h e  m o n t h  

o f  J u l y  in  e a c h  y c a r ,  t o  t h e  I n t e r 

n a t i o n a l  O f f ic e ,  a s  c o m p l è t e  a  

s é r i é s  a s  p o s s i b l e  o f  s t a t i s t i c a l  i n 

f o r m a t i o n  r e l a t i n g  t o  t h e  p r e v i o u s  

y e a r ,  in  t h e  f o r m  o f  t a b l e s  in  c o n -  

f o r m i t y  w i t l i ,  o r  a n a l o g o u s  t o ,  t h e  

p a t t e r n s  J . ,  K . ,  a n d  L . a p p e n d e d  

t o  t h e  p r é s e n t  R é g u l a t i o n s .

« 2 . — S e r v i c e  o p e r a t i o n s  w l i i c h  

c n t a i l  r e g i s t r a t i o n ,  f o r m  t h e  s u b -  

j c c t  o f  p c r i o d i c a l  s t a t e m e n t s ,  a c -  

c o r d i n g  t o  t h e  e n t r i e s  c f f e c t e d .

« 3 . — F o r  a i l  o t h e r  o p e r a t i o n s  a  

c o u n t  i s  m a d e ,  d u r i n g  o n e  w e e k  

a t  i c a s t  fo r  t h e  d a i l y  e x c h a n g e s ,  

a n d  d u r i n g  f o u r  w e e k s  f o r  t h e  

n o n - d a i l y  e x c h a n g e s ,  e a c h  A m i n i s -
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A d m i n i s t r a t i o n  d e  f a i r e  u n  d é 

n o m b r e m e n t  s é p a r é  p o u r  c h a r p ie  

c a t é g o r i e  d e  c o r r e s p o n d a n c e s .

« 4 .  —  E s t  r é s e r v é  à  c h a r p ie  A d 

m i n i s t r a t i o n  l e  d r o i t  d e  p r o c é d e r  

à  c e  d é n o m b r e m e n t  a u x  é p o q u e s  

rpii s e  r a p p r o c h e n t  l e  p lu s  d e  la  

m o y e n n e  d e  s o n  t r a f i c  p o s t a l .

« 5 . — L e  B u r e a u  i n t e r n a t i o n a l  e s t  

c h a r g é  d e  f a i r e  i m p r i m e r  e t  d e  

d i s t r i b u e r l e s  f o r m u l e s  d e s t a t i s t i q u e  

à  r e m p l i r  p a r  c h a q u e  A d m i n i s t r a 

t i o n .  Il e s t  c h a r g é ,  e u  o u t r e ,  d e  

f o u r n ir ,  a u x  A d m i n i s t r a t i o n s  q u i  

e n  f e r o n t  la  d e m a n d e ,  t o u t e s  l e s  

i n d i c a t i o n s  n é c e s s a i r e s  s u r  l e s  

r è g l e s  à  s u i v r e  p o u r  a s s u r e r ,  a u 

t a n t  ( p ie  p o s s i b l e ,  l ’u n i f o r m i t é  d e s  

o p é r a t i o n s  d e  s t a t i s t i q u e .  >

II. Convention concernant l’Échange des 
Colis postaux.

L e  m a x i m u m  d e  p o i d s  d e s  c o l i s  

p o s t a u x  e s t  p o r t é  à  5 k i l o g r a m m e s  

a u  l i e u  d e  3 ,  e t  l e s  e n v o i s  e x c l u s  

j u s q u ’ic i  e n  r a i s o n  d e  l e u r s  d i m e n s i o n s  

s o n t  a d m i s  à  l ' e x p é d i t i o n  c o m m e  c o l i s  

e n c o m b r a n t s .  L e s  c o l i s  p o u r r o n t  

p o r t e r  u n e  d é c l a r a t i o n  d e  v a l e u r  

d o n t  c h a r p ie  p a y s  f i x e  l e  m a x i m u m  

s a n s  p o u v o i r  d e s c e n d r e  a u - d e s s o u s  

d e  5 0 0  f r a n c s  I ls  p o u r r o n t  é g a l e m e n t  

ê t r e  g r e v é s  d e  r e m b o u r s e m e n t  j u s 

q u ’il c o n c u r r e n c e  d u  c h i f f r e  d e  5 0 0  

f r a n c s .

E n  r e v a n c h e  c h a q u e  p a y s  c o n s e r v e  

l a  f a c u l t é  d e  n e  p a s  i n t r o d u i r e  c e s  

i n n o v a t i o n s  e t  d e  m a i n t e n i r  le  r é g i m e  

a c t u e l  d a n s  s e s  r e l a t i o n s  a v e c  l e s  

a u t r e s  p a y s .

P o u r  l e s  c o l i s  e n c o m b r a n t s ,  l e s  

b o n i f i c a t i o n s  a u x q u e l l e s  l e  t r a n s i t  

d o n n e  l i e u  s o n t  a u g m e n t é e s  d e  5 0  p o u r  

c e n t ,  e t  p o u r  l e s  c o l i s  a v e c  v a l e u r  

d é c l a r é e ,  l ’A d m i n i s t r a t i o n  d u  p a y s  

d ' o r i g i n e  e s t  r e d e v a b l e ,  à  t i t r e  d e  

d e  d r o i t  d ’a s s u r a n c e ,  e n v e r s  c h a c u n e  

d e s  A d m i n i s t r a t i o n s  p a r t i c i p a n t  a u

t a g l i c h  i s t ,  m i t  d e r  B e f u g n i s s  fur  

j e d e  V e r w a l t u n g ,  d i e  S t ü c k z a h l  

g e t r e n n t  fu r  j e d e  G a t t u n g  v o n  

B r i e f p o s t s e n d u n g e n  f e s t s t e l l e n  zu  

l a s s e n .

« 4 .  —  J e d e  V e r w a l t u n g  b a t  

d a s  l t e c h t ,  d i e s e  Z i i h l u n g  in  d e n -  

j e n i g e n  Z e i t r i i u m e n  v o r n e h m e n  zu  

l a s s e n ,  in  w e l c h e n  ih r  P o s t v e r k e h r  

d e m  D u r c h s c h n i t t s v e r k e h r  a m  

n a c h s t e n  k o m m t .

« 5. —  D a s  I n t e r n a t i o n a l e  B u r e a u  

b a t  d i e  v o n  j e d e r  V e r w a l t u n g  

a u s z u f ü l l e n d e n  s t a t i s t i s c h e n  F o r -  

m u l a r e  in  l ) r u c k  h e r s t e l l e n  zu  

l a s s e n  u n d  z u  v e r t h e i l e n .  E s  h a t  

a u s s e r d e m  d e n j e n i g e n  V e r w a l -  

t u n g e n ,  w e l c h e  e i n e n  d e s f a l l s i g e n  

W u n s e h  zu  e r k e n n e n  g a b e n ,  j e d e  

e r f o r d e r l i c h e  A u s k u n f t  i i b e r  d a s  

z u  b e o b a c h t e n d e  V e r f a h r e n  zu  

g e b e n ,  d a m i t  d i e  s t a t i s t i s c h e n  

E r m i t t e l u n g e n  n a c l i  m o g l i c h s t  c in -  

h e i t l i c h e n  G r u n d s a t z e u  b e w i r k t  

w e r d e n .  »

II. Vertrag, betreffend den Austausch 
von Postpacketen.

D a s  M c i s t g e w i c h t  d e r  l ’o s t p a c k e t e  

i s t  v o n  3 a u f  .7 K g r .  c r h o l i t  w o r d e n ,  

u n d  d i e  w e g e n  i h r e s  U m f a n g c s  v o n  

d e r  B c f ü r d e r u n g  a u s g e s c h l o s s e n e n  

P a c k e t e  w e r d e n  in  Z u k u n f t  a l s  s p e r -  

r i g e  S c u d u n g e n  z u  d c r s e l b e n  z u g e -  

l a s s c n .  D i e  P a o k e t c  k o n n e n  f o r t a n  

a n c h  m i t  c i n c r  W e r t h a n g a b e  v e r -  

s c h c n  w e r d e n ,  d e r e u  M e i s t b e t r a g  v o n  

j e d e r  V e r w a l t u n g  f e s t g e s e t z t  w i r d ,  

w o b e i  d i e s e l b e  a b e r  a n  e i u  M in im u m  

v o n  5 0 0  F r .  g e b u n d e n  i s t .  E b e n s o  

s i n d  N a c h n a b m e n  b is  z u r  l l b h e  v o n  

5 0 0  F r .  a u f  P o s t p a e k e t e  z u l i i s s i g .

J e d e m  L a n d e  i s t  j c d o c b  d a s  ltccht.  

v o r b e h a l t e n ,  d i e s e  N e u c r i m g c n  n i c h t  

e i n z u f ü h r c n , v i e l m e h r  im  c i g e u c n  

V e r k e h r  m it  d e n  ü b r i g e n  L a n d c r n  

e s  b e i  d e n  g e g c n w i i r t i g e n  B e s t i m -  

m u n g e n  z u  b e l a s s c n .

F i ir  s p e r r i g e  P a c k e t e  s i n d  d i e  

T r a n s i t - V e r g i i t u n g e n  uni 5 0 %  cr -  

i h o l i t  w o r d e n ,  u n d  fiir P a c k e t e  m it  

W e r t h a n g a b e  b a t  d i e  A u f g a b e - V e r 

w a l t u n g  a n  j e d e  d e r  a m  L a n d -  u n d  

S e e t r a n s i t  m i t  V e r a n t w o r t l i c h k e i t  

t h e i l u e h m e n d e n  V e r w a l t u n g e u  e i n e  

V e r s i c h e r u u g s g e b i i h r  zu  e n t r i c h t e u ,

t r a t i o n  h a v i n g  t h e  r i g h t  t o  m a k c  

a  s e p a r a t e  c o u n t  f o r  e a c l i  c la s s  

o f  c o r r e s p o n d e n c c .

« 4 . — T h e  r i g h t  i s  r e s e r v e d  to  

e a c h  A d m i n i s t r a t i o n  to  m a k c  th is  

c o u n t  a t  t h o s e  p e r i o d s  w h i c l i  inost  

n c a r l y  a p p r o a c h  t h e  m e a n  o f  its  

p o s t a l  t ra f f ic .

« 5 . — T h e  I n t e r n a t i o n a l  O f f ic e  is 

c h a r g e d  w i t h  t h e  p r i n t i n g  a n d  th e  

d i s t r i b u t i o n  o f  t h e  s t a t i s t i c a l  f o r m s  

t o  b e  f i l l e d  in  b y  e a c h  A d m i n i s 

t r a t i o n .  I t  i s  c h a r g e d ,  m o r e o v e r ,  

w it h  s u p p l y i n g  t h o s e  A d m i n i s t r a 

t i o n s  w i l i c b  m a y  m a k e  a  r e q u e s t  

t o  t h i s  e f f e c t ,  w i t h  a i l  t h e  n e c e s -  

s a r y  i n d i c a t i o n s  a s  t o  t h e  r u le s  

t o  b c  o b s e r v e d  fo r  a s s u r i n g ,  a s  

fa r  a s  p o s s i b l e ,  t h e  u n i f o r m i t y  o f  

t h e  s t a t i s t i c a l  o p e r a t i o n s .  »

II. Convention concerning the exchange 
of postal parcels.

T h e  m a x i m u m  w e i g h t  o f  p a r c e l s  

w a s  r a i s e d  f r o m  3  t o  5  k i l o g r a m m e s ,  

a n d  t h e  a r t i c l e s  h i t h e r t o  e x c l u d e d  

f r o m  t r a n s m i s s i o n  o n  a c c o u n t  o f  

t h e i r  s i z e ,  m a y  n o w  b e  f o r w a r d e d  

a s  b u l k y  p a r c e l s .  P a r c e l s  m a y  h eu r  

a  d é c l a r a t i o n  o f  v a l u e ,  t h e  m a x i m u m  

a m o t i n t  o f  w h i c h  i s  t o  b e  f i x e d  b y  

e a c h  c o u n t r y ,  o n  c o n d i t i o n  t h a t  it 

b e  n o t  l e s s  t l i a n  5 0 0  f r a n c s .  T h e y  

m a y  a l s o  b c  f o r w a r d e d  u n d e r  re in i -  

b u r s e m e n t ,  b u t  t h e  a m o u n t  o f  th e  

lu t t e r  m a y  n o t  e x c e e d  5 0 0  f r a n c s .

E a c h  c o u n t r y ,  h o w e v e r ,  i s a t l i b e r t y  

n o t  to  i n t r o d u c e  t b e s e  i n n o v a t i o n s ,  

a n d  t o  m a i n t a i n  i t s  p a r c c l  s e r v i c e  

w i t h  t h e  o t h e r  c o u n t r i e s  in  i t s  p r é 
s e n t  c o n d i t i o n s .

In t h e  c a s e  o f  b u l k y  p a r c e l s  the  

p a y m e n t s  to  w h i c h  t h e i r  t r a n s i t  g i v e s  

l i s e  a r e  i n c r e a s e d  b y  5 0  p e r  c e n t . ,  

a n d  fo r  p a r c e l s  w i t h  v a l u e  d e e l a r e d ,  

t h e  A d m i n i s t r a t i o n  o f  t h e  c o u n t r y  

o f  o r i g i n  b a s  to  p a y ,  a s  a n  iu su r -  

a n c e - f e e ,  t o  e a c h  o f  t h e  A d m i n i s 

t r a t i o n s  t a k i n g  p a r t  in  t h e  t e r r i t o r i a l
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transit  t e r r i t o r i a l  o u  m a r i t i m e  a v e c  

r e s p o n s a b i l i t é ,  d ’u n  d r o i t  p r o p o r t i o n 

ne! é g a l  à  c e l u i  p e r ç u  p o u r  l e s  l e t t r e s

L e s  c o l i s  e n c o m b r a n t s  s o n t  s o u m i s  

à u n e  t a x e  a d d i t i o n n e l l e  d e  5 0  p o u r  

eeut, «arrondie ,  s ’il y  a  l i e u ,  p a r  5  

c e n t im e s .

l ’o u r  l e s  c o l i s  a v e c  v a l e u r  d é c l a r é e ,  

il e s t  a j o u t é  u n  d r o i t  d ’a s s u r a n c e  

ég a l  à  c e l u i  q u i  e s t  p e r ç u  p o u r  l e s  

le t tre s  a v e c  v a l e u r  d é c l a r é e .

L e s  c o l i s  g r e v é s  d e  r e m b o u r s e m e n t  

s o u t  s o u m i s  à  u n  d r o i t  s p é c i a l  q u i  

ne p e u t  d é p a s s e r  d e u x  p o u r  c e n t  d e  

la s o m m e  à  e n c a i s s e r ,  m a i s  d o n t  

l’A d m i n i s t r a t i o n  d u  p a y s  d ’o r i g i n e  

a le  d r o i t  d e  i i x e r  l e  m i n i m u m  à  

JD c e n t i m e s .  C e  d r o i t  e s t  p a r t a g é  

en tre  l ’O f f i c e  e x p é d i t e u r  e t  l ’O f f i c e  

d e s t in a t a i r e .

L ’e n v o y e u r  d 'u n  c o l i s  p o s t a l  p e u t  

o b te n ir  u n  a v i s  d e  r é c e p t i o n  m o y e n 

n ant un  d r o i t  f i x e  d e  2 5  c e n t i m e s .

E u  c a s  d e  p e r t e  o u  d e  s p o l i a t i o n ,  

il a  d r o i t  à  u n e  i n d e m n i t é  c o r r e s 

p o n d a n t  a u  m o n t a n t  r é e l  d e  la  p e r t e  

mi d e  l ’a v a r i e ,  s a n s  t o u t e f o i s  q u e  

ce t te  i n d e m n i t é  p u i s s e  d é p a s s e r ,  p o u l 

ies c o l i s  o r d i n a i r e s ,  2 5  f r a n c s  e t ,  

pour l e s  c o l i s  a v e c  v a l e u r  d é c l a r é e ,  

le m o n t a n t  d e  c e t t e  v a l e u r .  T o u t e 

fois p o u r  l e s  A d m i n i s t r a t i o n s  q u i  

ont a d o p t é  l a  l i m i t e  d e  3  k g , l ’i n 

d e m n i t é  p o u r  l e s  c o l i s  s a n s  v a l e u r  

d é c l a r é e  n e  p e u t  p a s  e x c é d e r  l û  

fra n cs .  L ’e x p é d i t e u r  d ’u n  c o l i s  p e r d u  

a, e n  o u t r e ,  d r o i t  à  l a  r e s t i t u t i o n  

d es  f r a i s  d ’e x p é d i t i o n .

Il e s t  i n t e r d i t  d ’e x p é d i e r  d e s  

e s p e c e s  m o n n a y é e s ,  d e s  m a t i è r e s  d ’o r  

et d ’a r g e n t  e t  d ’a u t r e s  o b j e t s  p r é 

c ie u x  d a n s  l e s  c o l i s  s .an s  v a l e u r  

d é c l a r é e ,  si d e s t i n a t i o n  d e s  p a y s  q u i  

a d m e t t e n t  la  d é c l a r a t i o n  d e  v a l e u r .

T o u t e  d é c l a r a t i o n  f r a u d u l e u s e  d e  

v a le u r s  s u p é r i e u r e s  à  la  v a l e u r  r é e l l e  

du c o n t e n u  d ’u n  c o l i s  e s t  i n t e r d i t e .  

En c a s  d e  d é c l a r a t i o n  f r a u d u l e u s e  

de c e t t e  n a t u r e ,  l ’e x p é d i t e u r  p e r d  

tout d r o i t  à  u n e  i n d e m n i t é ,  s a n s  p r é 

j u d ic e  d e s  p o u r s u i t e s  j u d i c i a i r e s  q u e

w e l c h e  d e r j e n i g e n  g l e i c l i  i s t ,  d i e  fiir  

B r i e f e  m i t  W c r t h a n g a b e  g e z a l i l t  w ir d .

S p e r r i g c  P a c k e t e  u n t e r l i e g e n  e i n c r  
Z u s c h l a g t a x e  v o n  5 0  % ,  w e l c h e  e i n -  
t r e t e n d e n  F a l l s  a u f  b u l b e  ü e c i m e n  
a b g e r u n d e t  w i r d .

F i i r  P a c k e t e  m i t  W e r t h a n g a b e  
w i r d  n e b e n  d e m  P o r t o  e i n e  Y e r -  
s i c h e r u n g s g e b ü h r  e r h o b e n ,  w e l c h e  
d e r j e n i g e n  f i i r  W e r t h b r i e f c  g l e i c h  i s t .

P a c k e t c  m i t  N a c h n a h m c  u n t e r 

l i e g e n  e i n e r  b e s o n d e r n  G feb iihr,  

w e l c h e  2 %  d e s  N a c h n a h m e h e t r a g e s  

n ich t.  i i b e r s t e i g e n  d a r f ,  d e r e n  M i n i 

m u m  j e d o c h  v o n  d e r  V e r w a l t u n g  

d e s  A u f g a b e g e b i e t s  a u f  2 0  C e n t i r a e n  

f e s t g e s e t z t  w e r d e n  k a n n .  D i e s e  G e -  

b ii l ir  w i r d  z w i s c h e n  d e n  V e r w a l t u n g e n  

d e s  A u f g a b e -  u n d  B e s t i m m u n g s g e  

b i c t s  h a l b s c h e i d l i c h  g e t h e i l t .

D e r  A b s e n d e r  e i n e s  P o s t p a c k e t s  

k a n n  g e g e n  e i n e  f e s t e  G e b ü h r  v o n  

2 5  C e n t i m e n  e i n e n  l i ü c k s c h e i n  er -  

h a l t e n .

In  V e r l u s t -  o d e r  S p o l i a t i o n s f a l l e n  

h a t  b e i  P a c k e t e n  o h n e  W e r t h a n g a b e  

d e r  A b s e n d e r  A n s p r u c h  a u f  e i n e n  

d e m  w i r k l i c h e n  B e t r a g e  d e s  V e r l u s t e s  

o d e r  d e r  B e s c h a d i g u n g  e n t s p r e c h e n -  

d e n  E r s a t z ,  o h n e  d a s s  d e r s e l b c  fi ir  

g e w b h n l i c h e  P a c k e t c  d i e  S n m m e  v o n  

2 5  F r .  u n d  Fur P a c k e t c  m i t  W e r t h 

a n g a b e  d e n  I i e t r a g  d e r  l e t z t e r e n  

i i b e r s t e i g e n  d a r f .  F i i r  d i e j e n i g e n  

V e r w a l t u n g e n  j e d o c h ,  w e l c h e  d i e  

G e w i c h t s g r e n z e  v o n  3  K g r .  a n g e -  

n o n u n e n  h a b e n ,  i s t  fu r  P a c k e t e  o h n e  

W e r t h a n g a b e  d e r  M e i s t b e t r a g  d e r  

E n t s c h a d i g u n g  a u f  15 F r .  b e s c h r a n k t .  

D e r  A b s e n d e r  h a t  f e r n e r  n o c h  A n 

s p r u c h  a u f  E r s t a t t u n g  d e r  g c z a h l t e n  

P o r t o -  u n d  G e b ü h r c n b e t r â g e .

G e m i i n z t e s  G e l d ,  G o l d -  o d e r  . S i l b e r -  
s a c h e n  u n d  a n d e r e  k o s t b a r e  G c g e n -  
s t i i n d e  d i i r f e n  i n  P a c k e t e n  o h n e  
W e r t h a n g a b e  n a e h  L a n d e r n ,  w e l c h e  
d i e  W e r t h a n g a b e  z u l a s s e n ,  n i c h t  a b -  
g e s a n d t  w e r d e n .

J e d e  b e t r i i g e r i s c h e  A n g a b c  e i n e s  
h o h e r e n  a l s  d e s  w i r k l i c h e n  W e r t h e s  
d e s  I n h a i t e s  e i n e s  P a c k e t e s  i s t  v e r -  
h o t e n .  I m  F a l l e  e i n e r  d e r a r t i g e n  
b e t r i i g e r i 8 c h e n  W e r t h a n g a b e  v e r l i e r t  
d e r  A b s e n d e r  j e d e n  A n s p r u c h  a u f  
E r s a t z ,  u n b e s c h a d e t  s e i n e r  g e r i c h t -  
l i c h e n  B e s t r a f u n g ,  w e l c h e  d i e  G e s e t z -

o r  m a r i t i m e  t r a n s i t  i n v o l v i n g  r e s -  
p o n s i b i l i t y ,  a  p r o p o r t i o n a l  r a t e  e q u a l  
t o  t h a t  l e v i e d  o n  l e t t e r s  w i t h  v a l u e  
d e c l a r e d .

B u l k y  p a r c e l s  a r e  s u b j e c t  t o  a n  

« u d d it io n a l  r a t e  o f  5() p e r  c e n t . ,  

r o u n d e d  o f f ,  i f  n e c e s s a r y ,  p e r  5 c e n 

t i m e s .

P a r c e l s  w i t h  v a l u e  d e c l a r e d  a r e  
l i a b l e ,  i n  a d d i t i o n ,  t o  a n  i n s u r a n c e -  
f e e  e q u a l  t o  t h a t  l e v i e d  o n  l e t t e r s  
w i t h  v a l u e  d e c l a r e d .

Y a l u e - p a y a b l e  p a r c e l s  a r e  c h a r g e d  
w i t h  a  s p é c i a l  f e e  w h i c h  m a y  n o t  
e x c e e d  2  p e r  c e n t ,  o f  t h e  a m o u n t  
t o  b e  c o l l e c t e d ,  b u t  m a y  b e  f i x e d  
b y  t h e  A d m i n i s t r a t i o n  o f  t h e  c o u n t r y  
o f  o r i g i n  a t  t h e  m i n i m u m  a m o u n t  
o f  2 0  c e n t i m e s .  T h i s  f e e  i s  e q u a l l y  
d i v i d e d  b e t w e e n  t h e  O f f i c e  o f  o r i g i n  
a n d  t h e  O f f i c e  o f  d e s t i n a t i o n .

T h e  s e n d e r  o f  a  p o s t a l  p a r c e l  
m a y  o b t a i n  a n  a c k n o w l e d g m e u t  o f  
t h e  d e l i v e r y  o f  t h e  s a m e ,  o n  p a y 
a i e n t  o f  a  f i x e d  f e e  o f  2 5  c e n t i m e s .

Iti c a s e  o f  I o s s  o r  s p o l i a t i o n ,  t h e  

s e n d e r  i s  e n t i t l e d  t o  a n  i n d e m n i t y  

c o r r e s p o n d i n g  w i t h  t h e  a c t u a l  a m o u n t  

o f  t h e  l o s s  o r  d a m a g e ,  p r o v i d e d  t h a t  

t h i s  i n d e m n i t y  m a y  n o t  e x c e e d  2 5  

f r a n c s  in  t h e  c a s e  o f  o r d i n a r y  p a r 

c e l s ,  a n d  t h e  a m o u n t  o f  t h e  d e c l a r e d  

v a l u e  in  t h e  c a s e  o f  p a r c e l s  w i t h  

d é c l a r a t i o n  o f  v a l u e .  F o r  t h o s e  A d 

m i n i s t r a t i o n s ,  h o w e v e r ,  w h i c h  b a v e  

a d o p t e d  t h e  l i m i t  o f  w e i g h t  o f  3  k i l o 

g r a m m e s ,  t h e  m a x i m u m  a m o u n t  o f  

t h e  i n d e m n i t y  f o r  p a r c e l s  w i t h o u t  

v a l u e  d e c l a r e d  i s r e d u c e d t o  15  f r a n c s .  

T h e  s e n d e r  o f  a  l o s t  p a r c e l  i s ,  m o -  

r e o v e r ,  e n t i t l e d  to  t h e  r e s t i t u t i o n  o f  

t h e  p o s t a g e  a n d  f e e s  p a i d .

C o i n ,  g o l d  a n d  s i l v e r  b u l l i o n ,  a n d  
o t h e r  v a l u a b l e  a r t i c l e s  a r e  f o r b i d d e n  
t o  b e  f o r w a r d e d  i n  p a r c e l s  w i t h o u t  
v a l u e  d e c l a r e d  t o  t h o s e  c o u n t r i e s  
w h i c h  a d m i t  t h e  d é c l a r a t i o n  o f  v a l u e .

A n y  f r a u d u l e n t  d é c l a r a t i o n  o f  a  

v a l u e  h i g h e r  t h a n  t h e  a c t u a l  v a l u e  

o f  t h e  c o n t e n t s  o f  a  p a r c e l  i s  p r o -  

h i h i t e d .  I n  c a s e  o f  a  f r a u d u l e n t  

d é c l a r a t i o n  o f  t h i s  n a t u r e ,  t h e  s e n d e r  

f o r f e i t s  e v e r y  r i g h t  t o  a n  i n d e m n i t y ,  

w i t h o u t  p r é j u d i c e  t o  t h e  l e g a l  p r o s e -
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p e u t  c o m p o r t e r  lu  l é g i s l a t i o n  d u  p a y s  

d ’o r i g i n e .

III. Arrangement concernant l’Échange 
des Lettres avec Valeurs déclarées.

L a  s e u l e  m o d i f i c a t i o n  i n p o r t a n t e  

s u b i e  p a r  c e t  A r r a n g e m e n t  e s t  q u e  

l e  c h i f fr e  a u - d e s s o u s  d u q u e l  l e s  A d 

m i n i s t r a t i o n s  n e  p e u v e n t  p a s  d e s 

c e n d r e  p o u r  la  f i x a t i o n  d u  m a x i m u m  

d e  v a l e u r  p o u r  l e q u e l  u n e  l e t t r e  

p e u t  ê t r e  d é c l a r é e ,  e s t  é l e v é  d e  

f r a n c s  5 0 0 0  à  f r a n c s  1 0 , 0 0 0 .

Une disposition nouvelle porte 
que l’auteur d'une déclaration frau
duleuse supérieure perd tout droit 
à l’indemnité, sans préjudice des 
poursuites judiciaires que peut com
porter la législation du pays d’origine.

IV. Arrangement concernant l’Échange 
des Mandats de poste.

C e t  A r r a n g e m e n t  a  é t é  c o m p l é t é  

p a r  l ’i n t r o d u c t i o n :

1° D ’a v i s  d e  p a y e m e n t  (p ie  l ’e x 

p é d i t e u r  d ’un  m a n d a t  p e u t  o b t e n ir ,  

m o y e n n a n t  un  d r o i t  f i x e  é g a l  à  c e 

lu i p e r ç u  p o u r  l e s  a v i s  d e  r é c e p t i o n  

d e s  c o r r e s p o n d a n c e s  r e c o m m a n d é e s ;

2 °  D u  s e r v i c e  d e s  m a n d a t s  t é l é 

g r a p h i q u e s ,  q u i  p e u v e n t  ê t r e  e x p é 

d i é s  m o y e n n a n t  l a  t a x e  o r d i n a i r e  

d e s  m a n d a t s  d e  p o s t e  e t  l a  t a x e  d u  

t é l é g r a m m e ,  e t  q u i  s o n t  s o u m i s  a u x  

f o r m a l i t é s  d e  l ’u r g e n c e ,  d u  c o l l a -  

t i o n n e m e n t ,  d e  l a  d i s t r ib u t io n  p a r  

e x p r è s  o u  p a r  . l a  p o s t e ,  t o u t  e n  

p o u v a n t  f a i r e  l ’o b j e t  d e  d e m a n d e s  

d ' a c c u s é  d e  r é c e p t i o n .

E n f in ,  l e  d r o i t  a  é t é  a d m i s ,  e n  

f a v e u r  d e  l ' e x p é d i t e u r  d ’u n  m a n d a t -  

c a r t e ,  d ' e n  u t i l i s e r  le  c o u p o n  p o u r  

d e s  c o m m u n i c a t i o n s  a u  d e s t i n a t a i r e .

L e s  d i v e r s e s  m o d i f i c a t i o n s  q u e  

n o u s  v e n o n s  d ' e x p o s e r  s u c c i n c t e m e n t  

n ’o n t  p a s  p a r u  j u s t i f i e r  l ’é l a b o r a t i o n

g e b u n g  d e s  A u f g a b e g e b i e t s  z u r  F o l g e  

h a b e n  k a n n .

III. Uebereinkommen, betreffend den 
Austausch von Briefen mit Werthangabe.

D i e  e i n z i g e  w e s e n t l i c h e  A e n d e r u n g  

w e l c h e  d i e s e s  U e b e r e i n k o m m e n  er -  

f a h r e n  l iâ t ,  b e s t e h t  d a r i u ,  d a s s  d e r  

B e t r a g ,  u n t e r  w e l c h e n  d i e  V e n v a l -  

t u n g e n  n i c h t  h e r u n t e r g e h e n  d ü r f e n  

b e i  F e s t s c t z u n g  d e r  M a x i m a l s u m i n e  

d e s  W e r t l i e s ,  b i s  z u  w e l c h e r  s i e  

B r i e f e  m it  W e r t h a n g a b e  a n n e h n i e n ,  

v o n  5 0 0 0  F r .  a u f  1 0 , 0 0 0  F r .  e r h o l i t  

v v o rd en  is t .

F i n e  a n d e r e  n e u e  l î e s t i m m u u g  b e -  

s a g t ,  d a s s  d e r j e n i g e ,  w e l c h e r  in  b e -  

t r ü g l i c h e r  A b s i c h t  d e n  W e r t l i  z u  h o e b  

a n g e g e b e n  l iâ t ,  j e d e n  A n s p r u c h  a u f  

E r s a t z  v c r l i c r t ,  u n b e s c h a d e t  s e i n e r  

g e r i c l i t l i c h e n  B e s t r a f u n g ,  w e l c h e  d i e  

G e s e t z g e b u n g  d e s  A u f g a b e g e b i e t s  

z u r  F o l g e  h a b e n  k a n n .

IV. Uebereinkommen, betreffend den
Austausch von Postanweisungen.
D i e s e s  U e b e r e i n k o m m e n  i s t  v e r -  

v o l l s t a n d i g t  w o r d e n  d u r c l i  d i e  E i n -  

f i i h r u n g

1. v o n  A n s z a h l u n g s  - A n z e i g e n ,  

w e l c h e  d e r  A b s e n d e r  e i n c r  A n w e i -  

s u n g  g e g e n  Z a b i  un g  e i n e r  g l e i c h  

b o h e n  G e b ü h r  e r l i a l t e n  k a n n ,  w i e  

s o l c l i e  f i ir  d i e  R i i c k s c l i e i n e  v o n  E i n -  

s c b r e i b s e n d n n g e n  b e s t e h t  ;

2 .  v o n  t e l e g r a p b i s c h e n  P o s t a n 

w e i s u n g e n ,  w e l c h e  g e g e n  d i e  g e -  

w ô l i n l i c l i e n  P o s t a n  w e i s u n g s g e b i i l i r e n  

u n t e r  l l i n z u r e c l i n u n g  d e r  T e l e g r a i n m -  

g e b u h r e n  a b g e s a n d t  w e r d e n  k o n n e n ,  

a u f  w e l c h e  f e r n e r  d i e  F o r m a l i t â t e n  d e r  

D r i n g l i c h k e i t  n n d  d e s  V e r g l e i c l i e n s ,  

s o w i e  d e r  B e s t e l l u n g  d u r c h  b e s o n -  

d e r e n  B o t e n  o d e r  d u r c h  d i e  P o s t  

A n w e n d u n g  f i n d e n ,  u n d  fur  w e l c h e  

a u c l i  d e r  A b s e n d e r  e i n e  E m p f a n g s -  

b e s c h e i n i g u n g  v e r l a n g e n  k a n n .

K n d l i c b  i s t  d e m  A b s e n d e r  v o n  

K a r t e n - P o s t a n w c i s u n g c n  d a s  R e c h t  

z u g e s t a n d e n  w o r d e n ,  d e n  A b s c h n i t t  

z u  M i t t h e i l u n g e n  j e d e r  A r t  b e n u t z e n  

z u  k i i n n e n .

D i e  v c r s c h i e d e n e n  A e n d e r n n g e n ,  

w e l c h e  v o n  u n s  v o r s t e b e n d  k u r z  a n -  

g e f ü h r t  w o r d e n  s i n d ,  h a b e n  d i e  A u s -

e u t io n  w l i i c h  m a y  b e p r e s c r i b e d  b y  tlie 

l é g i s l a t i o n  o f  t l i e  c o u n t r y  o f  or ig iu .

III. Arrangement concerning the ex
change of letters with value declared.

T h e  o n l y  i m p o r t a n t  a l t e r a t i o n  in- 

t r o d u c e d  in t o  t h i s  A r r a n g e m e n t  con-  

s i s t s  in  t l i e  r a i s i n g ,  f r o m  5 0 0 0  f ra n cs  

to  1 0 , 0 0 0  f r a n c s ,  o f  t b e  s u i n  b e lo w  

w h i e h  t h e  A d m i n i s t r a t i o n s  a r e  d e-  

b a r r e d  f r o m  f i x i n g  t l i e  m a x im u m  

a i n o u n t  o f  t l i e  d é c l a r a t i o n  o f  v a lu e  

o f  a  l e t t e r .

A  n e w  s t i p u l a t i o n  p r o v i d e s  tliat  

t b e  a u t h o r  o f  a  f r a u d u l e n t  l i ig l icr  

d é c l a r a t i o n  f o r f e i t s  e v e r y  r i g b t  to 

t h e  i n d e m n i t y ,  w i t h o u t  p r é j u d i c e  to 

t h e  l e g a l  p r o s e e n t i o n  w h i c h  m a y  lie  

p r e s c r i b e d  b y  t h e  l é g i s l a t i o n  o f  th e  

c o u n t r y  o f  o r i g i n .

IV. Arrangement concerning the ex
change of money-orders.

T  b i s  A r r a n g e m e n t  w a s  c o m p l e t e d  

b y  t h e  i n t r o d u c t i o n : —

1° o f  a c k n o w l e d g m e n t s  o f  p a y 

a i e n t  w h i c h  m a y  b c  o b t a i n e d  b y  tlie  

r c m i t t e r s  o f  m o n e y - o r d e r s  o n  p a y -  

m e n t  o f  a  f i x e d  f e e  e q u a l  t o  that  

c l i a r g e d  f o r  a c k n o w l e d g m e n t s  o f  t l ie  

d e l i v e r y  o f  r e g i s t e r e d  c o r r e s p o n d -  

e n c e  ;

2 °  o f  t l i e  s e r v i c e  o f  t é l é g r a p h i e  

m o n e y - o r d e r s  w h i c h  m a y  b e  t r a n s -  

m i t t e d  o n  p a y m e n t  o f  t l i e  o r d in a r y  

m o n e y - o r d e r  f e e  a n d  t h e  c h a r g e  for 

t h e  t é l é g r a p h i e  m e s s a g e ,  a n d  a rc  

s u b j e c t  to  t h e  f o r m a l i t i c s  o f  u r g e n c y ,  

o f  r é p é t i t i o n ,  a n d  o f  d e l i v e r y  b y  

e x p r e s s  o r  b y  p o s t ,  A c k n o w l c d g -  

m e n t s  o f  t h e  p a y i n e n t  o f  s u c l i  o r d e r s  

c a n  a l s o  b e  o b t a i n e d .

L a s t l y ,  t b e  r i g h t  w a s  g r a n t e d  to  

r e m i t t e r s  o f  c a r d  m o n e y - o r d e r s  to 

u s e  t h e  c o u p o n s  f o r  w r i t t e n  c o m 

m u n i c a t i o n s  t o  t b e  p a y é e s .

T l i e  v a r i o n s  m o d i f i c a t i o n s  b r ie f l y  

m e n t i o n e d  a b o v e ,  w e r e  n o t  t h o u g h t  

o f  s u f f i c i e n t  m o m e n t  t o  j u s t i f y  th e
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cle n o u v e l l e s  C o n v e n t i o n s ,  e t  e l l e s  
on t  é t é  c o n s i g n é e s  d a n s  d e s  A c t e s  
m l d i t î o n n e l s  a u x  C o n v e n t i o n s  o u  
a u x  A r r a n g e m e n t s  a u x q u e l s  e l l e s  s e
r a p p o r t e n t ,

A c e t t e  o c c a s i o n ,  l e s  t r o i s  C o n 
v e n t i o n s  s p é c i a l e s  d o n t  n o u s  v e n o n s  
d e  p a r l e r  o n t  o b t e n u  q u e l q u e s  n o u 
v e l l e s  a d h é s i o n s .

O n t  a d h é r é  à  l a  C o n v e n t i o n  p o u l 
ie s  c o l i s  p o s t a u x  :

L ’A l l e m a g n e ,  l a  R é p u b l i q u e  A r 
g e n t i n e ,  l ' A u t r i c h e - H o n g r i e ,  l a  B e l 
g i q u e ,  l e  B r é s i l ,  l a  B u l g a r i e ,  l e  C h i l i ,  
le D a n e m a r k ,  l e s  A n t i l l e s  d a n o i s e s ,  
l ' E g y p t e ,  l ’E s p a g n e ,  l a  F r a n c e ,  l e s  
O l o n i e s  f r a n ç a i s e s ,  l a  G r è c e ,  l ’ I t a 
lie ,  l e  L u x e m b o u r g ,  l e  M o n t é n é g r o ,  
le P a r a g u a y ,  l e s  P a y s - B a s ,  l e  P o r 
t u g a l ,  l e s  C o l o n i e s  p o r t u g a i s e s ,  l a  
S u è d e  e t  N o r v è g e ,  l a  S u i s s e ,  l ’ U r u 
g u a y  e t  l e  V é n é z u é l a .

O n t  a d h é r é  à  l ’A r r a n g e m e n t  c o n 
c e r n a n t  l e s  l e t t r e s  a v e c  v a l e u r s  d é 
c l a r é e s  :

L ’A l l e m a g n e , l ’A u t r i c h e - H o n g r i e ,  
lu B e l g i q u e ,  l a  B u l g a r i e ,  l e  D a n e 
m a r k ,  l e s  C o l o n i e s  d a n o i s e s ,  l ’É g y p t e ,  
l ' E s p a g n e ,  l a  F r a n c e ,  l e s  C o l o n i e s  
f r a n ç a i s e s ,  l ’I t a l i e ,  l e  L u x e m b o u r g ,  
les P a y s - B a s ,  l e  P o r t u g a l ,  l e s  C o l o 
n i e s  p o r t u g a i s e s ,  l a  R u s s i e ,  l a  S u è d e  
e t  N o r v è g e ,  l a  S u i s s e  e t  l e  V e n e 
z u e l a .

E n l i n ,  F  A r r a n g e m e n t  p o u r  r e 
c h a n g e  d e s  m a n d a t s  a  o b t e n u  l ’a d 
h é s i o n  d e :

L ’A l l e m a g n e ,  l a  R é p u b l i q u e  A r 
g e n t i n e ,  l ' A u t r i c h e - H o n g r i e ,  l a  B e l 
g i q u e ,  l e  B r é s i l ,  l a  B u l g a r i e ,  l e  C h i l i ,  
le  D a n e m a r k ,  l e s  A n t i l l e s  d a n o i s e s ,  
I K g y p t e ,  l a  F r a n c e ,  l e s  C o l o n i e s  
f r a n ç a i s e s ,  l ’ I t a l i e ,  l e  J a p o n ,  l a  R é 
p u b l i q u e  d e  L i b é r i a ,  l e  L u x e m b o u r g ,  
l e s  P a y s - B a s ,  l e  P o r t u g a l ,  l e s  C o 
l o n i e s  p o r t u g a i s e s ,  l a  R o u m a n i e ,  l a  
S u è d e  e t  N o r v è g e ,  l a  S u i s s e  e t  l ’ U r u 
g u a y .

L e  C o n g r è s  a  d i s c u t é  e t  a d o p t é  
u n  n o u v e l  A r r a n g e m e n t  a v e c  R è g l e 
m e n t  d ’e x é c u t i o n  c o n c e r n a n t  l e  s e r 
v i c e  d e s  r e c o u v r e m e n t s ,  q u i  a  é t é  
- i g n é  p a r :

a r b e i t u n g  n e u e r  V e r t r a g e  n i c h t  g e -  
r e c h t f e r t i g t  e r s c h e i n e n  l a s s e n  u n d  
b i l d e n  d a h e r  d e n  G e g e n s t a n d  v o n  
A d d i t i o n a l - U r k u n d e n  z u  d e n  V e r -  
t r a g e n  o d e r  U e b e r e i n k o m t n e n ,  a u f  
w e l c b e  s i e  s i c l i  b e z i e h e n .

B e i  d i e s e m  A n l a s s  s i n d  d e n  o b e n  
e r w i i l i n t e n  d r e i  S p e z i a l v e r t r â g e n  
e i n i g e  v v e i t e r c  L â n d e r  b e i g e t r e t e n .

D e m  V e r t r a g e ,  b e t r e f l f e n d  d e n  A u s -  
t a u s c h  v o n  P o s t p a c k e t e n ,  h a b e n  z u -  
g e s t i m m t :

D e u t s e k l a n d ,  d i e  A r g e n t i n i s c l i e  l t e -  
p u b l i k ,  O e s t e r r e i c h - U n g a r n ,  B e l g i e n ,  
B r a s i l i e n ,  B u l g a r i e n ,  C h i l i ,  D a n e m a r k ,  
D â n i s c l i  W e s t i n d i e n ,  E g y p t e n ,  S p a -  
n i e n ,  F r a n k r e i c h ,  d i e  f r a u z b s i s e b e n  
K o l o n i e n ,  G r i e c b e n l a n d ,  I t a l i e n ,  
L u x e m b u r g ,  M o n t é n é g r o ,  P a r a g u a y ,  
N i e d e r l a n d ,  P o r t u g a l ,  d i e  p o r t u g i e -  
s i e b e n  K o l o n i e n ,  S c h w e d e n  u n d  N o r -  
w e g e u ,  d i e  S c h w e i z ,  U r u g u a y  u n d  
V e n e z u e l a .

D e m  U e b e r e i n k o m t n e n ,  b e t r e r t e n d  
d e n  A u s t u u s c h  v o n  B r i e f e n  m i t W e r t h -  
a n g a b c ,  s i n d  l i e i g e t r e t e n :

D e u t s c h l a n d ,  O e s t e r r e i c h - U n g a r n ,  
B e l g i e n ,  B u l g a r i e n ,  D a n e m a r k ,  d i e  
d a n i s e l i e n  K o l o n i e n ,  E g y p t e n ,  S p a -  
n i e n ,  F r a n k r e i c h ,  d i e  f r a n z o s i s c h e n  
K o l o n i e n ,  I t a l i e n ,  L u x e m b u r g ,  N i e 
d e r l a n d ,  P o r t u g a l ,  d i e  p o r t u g i e s i -  
s c h e n  K o l o n i e n ,  R u s s l a n d ,  S c h w e d e n  
u n d  N o r w e g e n ,  d i e  S c h w e i z  « n d  
V e n e z u e l a .

D a s  U e b e r e i n k o m i n e n ,  b e t r e f F c u d  
d e n  A u s t a u s c h  v o n  P o s t a u w c i s u n g e n ,  
i s t  e n d l i c b  a b g e s c l i l o s s c u  w o r d e n  
z w i s e b e n

D e u t s c h l a n d ,  d e r  A r g e n t i n i s c h e n  
K e p u b l i k ,  O e s t e r r e i c h - U n g a r u ,  B e l 
g i e n ,  B r a s i l i e n ,  B u l g a r i e n ,  C h i l i ,  
D a n e m a r k ,  D â n i s c h  W e s t i n d i e n ,  
E g y p t e n ,  F r a n k r e i c h ,  d e n  f r a n z o s i -  
s c h c n  K o l o n i e n ,  I t a l i e n ,  J a p a n ,  L i 
b e r i a ,  L u x e m b u r g ,  N i e d e r l a n d c ,  P o r 
t u g a l ,  d e n  ] > o r t u g i e s i s c h e n  K o l o n i e n ,  

j K u i n a n i e n ,  S c h w e d e n  u n d  N o r w e g e n ,  
d e r  S c h w e i z  u n d  U r u g u a y .

V o n  d e m  K o n g r e s s e  i s t  e i n  « e u e s  
U e b e r e i n k o m m e n  n e b s t  A u s f ü b r u n g s -  
b e s t i m m u n g s - B c s t i m m u n g e n  b e r a t h e n  
u n d  a n g e n o m m e n  w o r d e n ,  w e l c b e s  

1 d e n  P o s t a u f t r a g s d i e n s t  b e t r i f l t .  D i e -  | 
s e s  U e b e r e i n k o m i n e n  b a b e n  g e z e i c h -  

’ n e t  :

d r a w i n g  u p  o f  n e w  C o n v e n t i o n s ;  
t h e y  w e r e ,  c o n s e q u c n t l y ,  l a i d  d o w n  
i n  A d d i t i o n a l  A c t s  t o  t b e  C o n v e n 
t i o n s  o r  t o  t h e  A r r a n g e m e n t s  t o  
w l i i c h  t l i e y  r e l a t e .

O n  t b i s  o c c a s i o n ,  s e v e r a l  n e w  a d 
h e s i o n s  w e r e  r e c o r d e d  t o  t h e  t h r e e  
s p é c i a l  C o n v e n t i o n s  r e v i e w e d  a b o v e .

T h e  f o l l o w i n g  c o u n t r i e s  a d h e r e d  
t o  t b e  P a r c e l  P o s t  C o n v e n t i o n  : —

G e r m a n y ,  t b e  A r g e n t i n e  R e p u b l i e ,  
A u s t r o - H  u n g a r y ,  B e l g i u m ,  B r a z i l ,  
B u l g a r i a ,  C h i l i ,  D e n t n a r k ,  t h e  D a n -  
i s h  A n t i l l e s ,  E g y p t ,  S p a i n ,  F r a n c e ,  
t h e  F r e u c h  C o l o n i e s ,  G r e e c e ,  I t a l y ,  
L u x e m b u r g ,  M o n t é n é g r o ,  P a r a g u a y ,  
t h e  N e t h e r l a n d s ,  P o r t u g a l ,  t h e  P o r t u -  
g u e s e  C o l o n i e s ,  S w e d e n  a n d  N o r w a y ,  
S w i t z e r l a n d ,  U r u g u a y ,  a n d  V e n e 
z u e l a .

T h e  f o l l o w i n g  c o u n t r i e s  a d h e r e d  
t o  t h e  A r r a n g e m e n t s  c o n c e r n i n g  t h e  
e x c h a n g e  o f  l e t t e r s  w i t h  v a l u e  d e -  
e l a r e d  :—

G e r m a n y ,  A u s t r o - H u n g a r y ,  B e l -  
g i m n ,  B u l g a r i a ,  D e n m a r k ,  t h e  D a n -  
i s h  C o l o n i e s ,  E g y p t ,  S p a i n ,  F r a n c e ,  
t h e  F r e n c h  C o l o n i e s ,  I t a l y ,  L u x e m 
b u r g ,  t h e  N e t h e r l a n d s ,  P o r t u g a l ,  t h e  
P o r t u g u e s e  C o l o n i e s ,  R u s s i a ,  S w e d e n  
a n d  N o r w a y ,  S w i t z e r l a n d ,  a n d  V e n e 
z u e l a .

L a s t l y ,  t h e  A r r a n g e m e n t  c o n e e r n -  
i n g  t h e  c x c l i a n g e  o f  m o n e y - o r d e r s  
o h t a i n e d  t h e  a d h e s i o n  o f : —

G e r m a n y ,  t h e  A r g e n t i n e  R e p u b l i c ,  
A n s t r o - H u n g a r y ,  B e l g i u m ,  B r a z i l ,  
B u l g a r i a ,  C h i l i ,  D e n m a r k ,  t h e  D a n i s h  
A n t i l l e s ,  E g y p t ,  F r a n c e ,  t h e  F r e n c h  
C o l o n i e s ,  I t a l y ,  J a p a n ,  L i b e r i a ,  
L u x e m b u r g ,  t h e  N e t h e r l a n d s ,  P o r t u 
g a l ,  t h e  P o r t u g u e s e  C o l o n i e s ,  R o u -  
m a n i a ,  S w e d e n  a n d  N o r w a y ,  S w i t z e r 
l a n d ,  a n d  U r u g u a y .

T h e  C o n g r e s s  d i s c u s s e d  a n d  a d o p t -  
i e d  a  n e w  A r r a n g e m e n t  w i t l i  D e t a i l e d  

R é g u l a t i o n s  c o n c e r n i n g  t h e  c o l l e c t i o n -  
o r d e r  s e r v i c e ,  w l i i c h  w a s  s i g n e d b y : —
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L ' A l l e m a g n e , l ' A u t r i c h e - H o n g r i e ,  
l a  B e l g i q u e ,  l ’E g y p t e ,  l a  F r a n c e ,  
l ’ I t a l i e ,  l a  R é p u b l i q u e  d e  L i b é r i a ,  
l e  L u x e m b o u r g ,  l e  P o r t u g a l ,  l e s  C o 
l o n i e s  p o r t u g a i s e s ,  l a  R o u m a n i e  e t  
l a  S u i s s e .

U n  a u t r e  A r r a n g e m e n t  s i g n é  p a r  
l a  R é p u b l i q u e  A r g e n t i n e ,  l a  B u l g a 
r i e ,  l ’E g y p t e ,  l ’ I t a l i e ,  l e  L u x e m b o u r g ,  
l e  P a r a g u a y ,  l e  P o r t u g a l ,  l a  R o u 
m a n i e ,  l a  S u i s s e  e t  l ’ U r u g u a y ,  i n 
t r o d u i t  d a n s  l e s  r e l a t i o n s  p o s t a l e s  
i n t e r n a t i o n a l e s  l e  s y s t è m e  d e  l i v r e t s  
d ’i d e n t i t é ,  d e s t i n é s  à  f a c i l i t e r  a u x  
p e r s o n n e s  ( p i i  v o y a g e n t  l e s  m o y e n s  
d e  s e  f a i r e  r e m e t t r e  l e s  v a l e u r s ,  
m a n d a t s  e t  e n v o i s  r e c o m m a n d é s  q u i  
l e u r  s o n t  a d r e s s é s  p a r  l a  p o s t e .

N o u s  d o n n e r o n s  d a n s  n o t r e  p r o 
c h a i n  n u m é r o  l e  t e x t e  d e  c e s  
d e u x  n o u v e a u x  A r r a n g e m e n t s .

N o u s  n ’a v o n s  p a s  i n d i q u é ,  d a n s  
l e s  n o m e n c l a t u r e s  s e  r a p p o r t a n t  a u x  
c o n v e n t i o n s  e t  a r r a n g e m e n t s  c i - d e s 
s u s  :

1° L e s  p a y s  q u i  o n t  p r i é  d e  l e u r  
r é s e r v e r  l e  p r o t o c o l e  o u v e r t ,  p o u r  
l e u r  p e r m e t t r e  d e  s i g n e r  u l t é r i e u r e 
m e n t  l ’u n  o u  l ’a u t r e  d e s  a c t e s  d o n t  
i l  s ’a g i t .

2 °  L e s  p a y s  q u i  n ’é t a i e n t  p a s  r e 
p r é s e n t é s  a u  C o n g r è s ,  m a i s  a v a i e n t  
d é j à  p r é c é d e m m e n t  a d h é r é  à  l ’u n e  
o u  à  l ' a u t r e  d e  c e s  C o n v e n t i o n s ,  e t c . ,  
e t  q u ' o n  s u p p o s e  d e v o i r  c o n t i n u e r  
d ’y  p a r t i c i p e r .

T o n t e s  l e s  C o n v e n t i o n s  a d o p t é e s  
p a r  l e  C o n g r è s  d e  L i s b o n n e  e n t r e 
r o n t  e n  v i g u e u r  l e  1e r  A v r i l  1 8 8 0 .

E u l i n ,  l e  C o n g r è s  n ’a  p a s  p r i s  e n  
c o n s i d é r a t i o n ,  p o u r  l e  m o m e n t ,  l e s  
p r o j e t s  r e l a t i f s  a u  s e r v i c e  d e s  a b o n n e 
m e n t s  a u x  j o u r n a u x ,  d e s  a n n o n c e s  
p a r  l a  p o s t e  e t  à  l ’i n t r o d u c t i o n  d e  
m a n d a t s  a u  p o r t e u r .  C e s  p r o j e t s  
d e v r o n t  ê t r e  s o u m i s  à  u n e  n o u v e l l e  
é t u d e  d e  l a  p a r t  d u  B u r e a u  i n t e r 
n a t i o n a l ,  a u q u e l  o n  a  é g a l e m e n t  
r e n v o y é  u n e  p r o p o s i t i o n  d e  l a  F r a n c e ,  
d ’é l a b o r e r  u n  p r o j e t  d ’A r r a n g e n i c n t  
p o u r  l e  s e r v i c e  i n t e r n a t i o n a l  d e s  
c a i s s e s  d ’é p a r g n e  p o s t a l e s .

D e u t s c l d a n d ,  O e s t e r r e i e h - U n g a r n ,  
B e l g i c n ,  E g y p t e n , F r a n k r e i c h ,  I t a l i e n ,  
L i b e r i a ,  L u x e m b u r g ,  P o r t u g a l ,  d i e  
p o r t u g i c s i s c h e n  K o l o u i c n ,  R u m â n i e u  
u m l  d i e  S c h w e i z .

D u r c l i  e i n  a n d e r c s  U e b e r e i n k o i n -  
m e n ,  d e m  d i e  A r g e n t i n i s c l i e  R e p u -  
b l i k ,  B u l g a r i e n ,  E g y p t e n ,  I t a l i e n ,  
L u x e m b u r g ,  P a r a g u a y ,  P o r t u g a l ,  
R u m a n i e n ,  d i e  S c h w e i z  u n d  U r u g u a y  
b e i g e t r e t e n  s i r n l ,  w e r d e n  i m  i n t e r -  
n a t i o n a l e n  P o s t v e r k e h r  d i e  I d e n t i t â t s -  
b ü c h e r  e i n g e f ü h r t .  D i e s e l b e n  s i n d  
d a z u  b e s t i m m t ,  d e n  a u f  R e i s c n  b e -  
t i n d l i c h e n  P e r s o n e n  d i e  M i t t e l  z u  e r -  
l e i c h t c r n ,  s i c l i  d i e  a u f  d e m  P o s t w e g e  
a n  s i e  g e r i c h t e t e n  W e r t b b r i e f e ,  P o s t -  
a i i w e i s u n g e n  u n d  E i n s c h r e i b s e n d u n -  
g e n  z u s t e l l e n  z u  l a s s e n .

U n s e r e  n â c h s t e  N u m r n e r  w i r d  d e n  
W o r t l a u t  d i e s e r  n e u e n  U e b e r c i n -  
k o m m e n  b r i n g e n .

U n t e r  d e n  L â n d c r n ,  w e l c h e  d e n  v o r -  
g e n a n n t e n  V e r t r i i g C n  u n d  I J e b e r e i n -  
k o m m e n  z u g e s t h n m t  h a b e n ,  s i n d  n i c h t  
a u f g e f ü h r t :

1. d i e j e n i g e n  L â n d e r ,  w e l c h e  g e -  
b e t e n  l i a b e n ,  d a s s  i l i n e n  / . u n i  Z w e c k e  
d e r  n a c h t r a g l i c h e n  U n t e r z e i c l i n u n g  
d e s  e i n e n  o d e r  n n d e r n  d i e s e r  V e r -  
t r â g e  e t c .  d a s  I ’r o t o k o l l  o f î e n  g e -  
l i a l t e n  w e r d e ,  u n d

2 .  s o l e l i e  L â n d e r ,  w e l c h e  a u f  d e m  
K o n g r e s s e  n i c h t  v e i  t r e t e n  w a r e n ,  d a -  
g e g e n  d e n  b e z ü g l i c h e n  V e r t r a g c n  e t c .  
s e h o n  f r ü h e r  b e i g e t r e t e n  s i n d  u n d  
v o r a u s s i c l i t l i c h  a u c h  i n  Z u k u n f t  a n  
d c n s e l b e n  T l i e i l  n e b m e i i  w e r d e n .

S â m i u t l i c h e  V e r t r â g c ,  w e l c h e  d e r  
L i s s a b o n e r  K o n g r c s s  a n g e n o m m e n  
l i â t ,  w e r d e n  a m  I .  A p r i l  1 8 8 0  i n  
K r a f t  t r e t e n .

U n b e r ü c k s i c l i t i g t  g e b l i e b e n  s i n d  f i i r  
j e t z t  S e i t e n s  d e s  K o n g r e s s e s  d i e  E n t -  
w ü r f e ,  b e t r e f f e n d  d i e  E i n i u l i r u n g  d e s  
Z e i t u n g s d i c u s t c s ,  d i e  U c b e r m i t t c l u u g  
v o n  A n z e i g e n  d u r c h  d i e  P o s t  u n d  d i e  
E i n f ü h r u n g  v o n  a u f  d e n  I n h a h c r  l a u -  
t e n d e n  G e l d a n w e i s u n g e n .  D i e s e  E n t -  
w ü r f e  s o l l e n  v o n  d e m  I n t e r n a t i o n a l e u  
B i i r c a u ,  d e m  g l e i c b z e i t i g  a u c b  d e r  
V o r s c l i l a g  F r a n k r e i c b s ,  d e n  E n t w u r f  
z u  e i n e r n  U e b e r e i n k o m m e n , b e t r e f f e n d  
d e n  i n t e r n a t i o n a l e n  P o s t s p a r k a s s e n -  
d i e n s t , a u s z u a r b c i t e n  , ü b e r w i e s e n  
w o r d e n  i s t ,  v o n  N e u e m  s t u d i r t  w e r d e n .

G e r m a n y ,  A u s t r o - Ï I u n g a r y ,  B e l -  
g i u m ,  E g y p t ,  F r a n c e ,  T t a l y ,  L i b e r i a .  
L u x e m b u r g ,  P o r t u g a l ,  t h e  P o r t u g u e * e  
C o l o n i e s ,  R o u m  a n i a ,  a n d  S w i t z e r l a m l .

B y  a n o t h e r  A r r a n g e m e n t ,  s i g n e d  
b y  t h e  A r g e n t i n e  R e p u b l i c ,  B u l g a r i a ,  
E g y p t ,  I t a l y ,  L u x e m b u r g ,  P a r a g u a y ,  
P o r t u g a l ,  R o u m a n i a ,  S w i t z e r l a m l ,  
a n d  U r u g u a y ,  t h e  S y s t e m  o f  b o o k s  
o f  i d e n t i t y  i n t e n d e d  t o  e n a b l e  t r a -  
v e l l e r s  t o  o b t a i n  w i t h  g r e a t e r  f a c i l i t y  
t h e  d e l i v e r y  o f  t h e  a r t i c l e s  w i t h  
v a l u e  d e c l a r e d ,  m o n e y - o r d e r s ,  a n d  
r e g i s t e r e d  a r t i c l e s  f o r w a r d e d  t o  t h e i i i  
b y  p o s t ,  w a s  i n t r o d u c e d .

W e  p r o p o s e  g i v i n g  i n  o u r  n e x t  
n u m b e r  t h e  t e x t s  o f  t h e s e  t w o  n e w  
A r r a n g e m e n t s .

W e  h â v e  n o t  m e n t i o n e d  i n  t h e  
l i s t  o f  t h e  c o u n t r i e s  w h i c h  s i g n e d  
t h e  a b o v e  C o n v e n t i o n s  a n d  A r r a n g e 
m e n t s  :—

1 .  — T h o s e  c o u n t r i e s  w h i c h  r e q u e s t -  
e d  t h a t  t h e  p r o t o c o l  s h o u l d  b e  l e f t  
o p e n  f o r  t h e m  t o  a d m i t  o f  t h e i r  
e v e n t u a l l y  s î g n i n g  o n e  o r  a n o t h e r  
o f  t h e s e  A c t s ;

2 .  — T h o s e  c o u n t r i e s  w h i c h  w e r e  
n o t  r e p r e s e n t e d  a t  t h e  C o n g r e s s ,  b u t  
w e r e  a l r e a d y  p a r t i e s  t o  t h e s e  C o n 
v e n t i o n s  a n d  A r r a n g e m e n t s ,  a n d  w i l l ,  
p r o b a b l y ,  a l s o  a d h é r é  t o  t h e m  in 
f u t u r e .

A i l  t h e  C o n v e n t i o n s  a d o p t e d  b y  
t h e  C o n g r e s s  o f  L i s b o n  w i l l  c o r n e  
i n t o  f o r c e  o n  t h e  l Bt o f  A p r i l  1 8 8 f i .

L a s t l y ,  t h e  C o n g r e s s  p o s t p o n c d  
t h e  c o n s i d é r a t i o n  o f  t h e  p r o j e c t s  
r e l a t i n g  t o  t h e  n e w s p a p e r - s u b s c r i p -  
t i o n  s e r v i c e ,  t o  t h e  p u b l i c a t i o n  o f  
a d v e r t i s e m e n t s  t h r o u g h  t h e  m e d i u m  
o f  t h e  P o s t ,  a n d  t o  t h e  i n t r o d u c t i o n  
o f  m o n e y - o r d e r s  p a y a b l e  t o  b e a r e r .  
T h e s e  p r o j e c t s  w i l l  b a v e  t o  b c  r e -  
c o n s i d e r e d  b y  t h e  I n t e r n a t i o n a l  O f 
f i c e ,  t o  w h i c h  a  p r o p o s a i  o f  F r a n c e  
t o  d r a w  u p  a  p r o j e c t  o f  A r r a n g e 
m e n t  f o r  t h e  i n t e r n a t i o n a l  P o s t  O f 
f i c e  S a v i n g s  B a n k  s e r v i c e ,  w a s  l i k t -  
w i s c  r e f e r r e d .
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A l a  f in  d e  l a  s é a n c e  d e  c l ô t u r e ,  

MM. l e s  d é l é g u é s  o n t  r e m i s  à  M. 

de B a r r o s ,  P r é s i d e n t  d u  C o n g r è s ,  

une a d r e s s e  e x p r i m a n t  l e u r  r e c o n 

n a i s s a n c e  p o u r  l ’a c e u e i l  s i  h o s p i t a 

lier e t  l e s  p r é v e n a n c e s  d e  t o u t e  e s 

p è c e  d o n t  i l s  o n t  é t é  l ’o b j e t  à  L i s -  

l io n n e ,  e t  p o u r  lu i  a n n o n c e r  l e u r  

in t e n t io n  d ’o f fr ir  à  l ’A d m i n i s t r a t i o n  

p o r t u g a i s e ,  e n  c o m m é m o r a t i o n  d e  

ce  C o n g r è s  u n i v e r s e l ,  u n  a l b u m  d e  

p h o t o g r a p h i e s  d e s  v u e s  l e s  p lu s  

c a r a c t é r i s t i q u e s  d e  t o u s  l e s  p a y s  q u i  

y  é t a i e n t  r e p r é s e n t é s .  C e t  a l b u m ,  

offert  p a r  M M . l e s  d é l é g u é s ,  s e r a  

t r a n s m i s  à  l ’A d m i n i s t r a t i o n  p o r t u 

g a i s e  p a r  l e s  s o i n s  d u  B u r e a u  i n t e r 

n a t io n a l .

B i b l i o g r a p h i e .

a D o s  B u c h  v o n  d e r  W e l tp o s t  » . E n tu iic k e -  
lung  u n d  W ir k e n  d e r  P o s t a n d  T é lé g ra p h ie  
im  W e ltv e r k e h r .  Par O. Veredarius. *) Berlin
1885. Herman J . Meidinger, éditeur.

L ' a u t e u r  p s e u d o n y m e  q u i ,  d e p u i s  

le  t* o c t o b r e  1 8 8 4 ,  f a i t  p a r a î t r e  e n  

l i v r a i s o n s  m e n s u e l l e s  l ’o u v r a g e  d o n t  

le t i t r e  e s t  i n d i q u é  c i - d e s s u s ,  s ’e s t  

d o n n é  l a  m i s s i o n  m é r i t o i r e  d e  m e t t r e  

e n tr e  l e s  m a i n s  d e s  a m i s  e t  a d m i r a 

te u r s  d u  s e r v i c e  p o s t a l  u n i v e r s e l  u n e  

d e s c r i p t i o n  v i v e  e t  a n i m é e  d u  d é 

v e l o p p e m e n t  d e s  d e u x  g r a n d s  s e r 

v ic e s  d e  t r a n s m i s s i o n  — ■ l a  p o s t e  e t  

le s  t é l é g r a p h e s  —  d e p u i s  l e u r  o r i g i n e  

j u s q u ’à  l ’é t a t  d e  p e r f e c t i o n  a u q u e l  

ils s o n t  a r r i v é s  d e  n o s  j o u r s .  L e  b u t  

d e  c e t  o u v r a g e ,  d o n t  l a  p r e m i è r e  

l i v r a i s o n  a  p a r u  à  l a  d a t e  d u  d i x i è m e  

a n n i v e r s a i r e  d e  la  f o n d a t i o n  d e  l ’U n i o n  

p o s t a l e  u n i v e r s e l l e ,  e s t  d e  j o i n d r e  

l ’u t i l e  à  l ’a g r é a b l e ,  c ’e s t - à - d i r e  d ’i n s 

tru ire  s o u s  u n e  f o r m e  a t t r a y a n t e .  

A p r è s  a v o i r  lu  c e t t e  p r e m i è r e  l i v r a i s o n ,

* )  Veredarius, qui signifie e x p rè s , c o u r 
rier, est une expression empruntée au voca
bulaire du service romain de transport des 
voyageurs et des dépêches de l’Etat « C u rsu s
in b l ic u s s .

A m  S e h l u s 8 e  d e r  l e t z t e n  S i t z u n g  

i s t  v o n  d e n  H e r r e n  V e r t r e t e r n  d e m  

P r a s i d e n t e n  d e s  K o n g r e s s e s ,  H e r r n  

v o n  B a r r o s ,  e i n e  A d r e s s e  z u g e s t e l l t  

w o r d e n ,  in  w e l c h e r  s i e  fu r  d e n  g a s t -  

f r e u n d l i c h e n  E m p f a n g  u n d  d i e  A u f -  

m e r k s a m k e i t e n  j e d e r  A r t ,  d e r e n  G e -  

g e n s t a n d  s i e  in  L i s s a b o n  g e v v e s e n  

s i n d ,  i h r e n  D a n k  a u s s p r e c h e n  u n d  

d i e  A b s i c h t  z u  e r k e n n e n  g e b e n ,  

d e r  p o r t u g i e s i s c h e n  V e r w a l t u n g  z u m  

A n d e n k e n  a n  d e n  W e l t p o s t - K o n g r e s s  

e i n  P h o t o g r a p h i e n - A l b u m  z u  u n t e r -  

b r e i t e n  m i t  d e n  a m  m e i s t e n  c h a r a k t c -  

r i s t i s c h e n  A n s i c h t e n  a u s  d e n  b e i m  

K o n g r e s s e  v e r t r e t e n e n  L a n d e r n ,  D i e  

U e b e r m i t t e l u n g d i e s e s  v o n  d e n  H e r r e n  

V e r t r e t e r n  a n g e b o t e n e n  A l b u m s  a n  

d i e  p o r t u g i e s i s c h e  V e r w a l t u n g  s o l l  

d u r c l i  d a s  I n t e r n a t i o n a l e  B ü r e a u  

e r f o l g e n .

P o s t a l i s c l i e  B ü c h e r k u n d e .

a D a s  B u c h  v o n  d er  W e ltp o s t  » , E n tw ic k e -  
lu n g  u n d  W ir k e n  d e r  P o s t  u n d  T é lég ra p h ié  
im  W e ltv e rk e h r .  Von O. Veredarius.*) Berlin 
1885. Verlag von Ilerin. J. Meidinger.

D e r  p s e u d o n y m e  V e r f a s s e r  d i e s e s  

s e i t  d e m  !). O k t o b e r  v .  J .  in  m o n a t -  

l i c l i e n  L i e f e r u n g e n  e r s c h e i n e n d e n  

B û c h e s  b a t  s i c h  d i e  d a n k e n s w e r t h e  

A u f g a b e  g e s t e l l t ,  d e n  z a h l r e i c h e n  

F r e u n d e n  u n d  B e w u n d e r e r n  d e s W e l t -  

p o s t w e s e n s  e i n e  f r i s c i i e ,  l e b e n d i g e  

S c h i l d e r u n g  v o n  d e m  E n t w i c k e l u n g s -  

g a n g e  z u  e n t w e r f e n ,  d e n  d i e  b e i d e n  

g r o s s e n  V e r k e h r s a n s t a l t e n  —  P o s t  

u n d  T é l é g r a p h i é  —  a u s  k l e i n e n  A n -  

f â n g e n  h e r a u s  b is  z u  d e m  h e u t i g e n  

h o h e n  S t a n d e  i l i r e r  A u s h i l d u n g  z u -  

r ü c k g e l e g t  h a b e n .  S e i n e  S c h r i f t ,  fü r  

d e r e n  E r s c h e i n e n  e r  d e n  T a g  g e -  

w a l i l t  b a t ,  a n  w e l c h e m  s e i t  d e r  

G r ü n d u n g  d e s W e l t p o s t v e r e i n s  g e r a d e  

z e h n  J a h r e  v e r s t r i c h e n  v v a r e n ,  v e r -  

f o l g t  d a b e i  d e n  Z w e c k ,  d a s  N i i t z l i c h e  

m i t  d e m  A n g e n e h m e n  z u  v e r b i n d e n ,

*) Aninerkung. V e re d a r iu s  —  Kilhote, 
Kitrier, ein dem altromisclien Staatsfuhr- 
wesen und Staatsbefiirderungsdienst (C u r 
su s  p u b lio n s )  cntlchnter Ausdruck.

A t  t h e  c l o s e  o f  t h e  f i n a l  s i t t i n g  t h e  

d e l e g a t e s  h a n d e d  t o  M r. d e  B a r r o s ,  

t h e  P r e s i d e n t  o f  t h e  C o n g r e s s ,  a n  

a d d r e s s  e x p r e s s i n g  t h e i r  g r a t i t u d e  

fo r  t h e  v e r y  h o s p i t a b l e  r é c e p t i o n ,  

a n d  a t t e n t i o n s  o f  e v e r y  k i n d  o f  

w h i c h  t h e y  w e r e  t h e  r é c i p i e n t s  in  

L i s b o n ,  a n d  i n f o r m i n g  h im  o f  t h e i r  

i n t e n t i o n  t o  p r é s e n t  t o  t h e  P o r t u -  

g u e s e  A d m i n i s t r a t i o n ,  in  c o m m é m o 

r a t i o n  o f  t h i s  U n i v e r s a l  C o n g r e s s ,  

a n  a l b u m  c o n t a i n i n g  p h o t o g r a p h i e  

v i e w s  o f  t h e  m o s t  c h a r a c t e r i s t i c  

s c e n e r y  in  a i l  t h e  c o u n t r i e s  r e p r e -  

s e n t e d .  T h i s  a l b u m ,  g i v e n  b y  t h e  d e 

l e g a t e s ,  w i l l  b e  t r a n s m i t t e d  t o  t h e  

P o r t u g u e s e  A d m i n i s t r a t i o n  t h r o u g h  

t h e  c a r e  o f  t h e  I n t e r n a t i o n a l  O ff ice .

B i b l i o g r a p h y .

a D a s  B u c h  v o n  d er  W e ltp o s t  » , E n tw ic k e -  
lu n g  u n d  W ir k e n  d e r  P o s t u n d  T é lég ra p h ié  
im  W e ltv e rk e h r .  By O. Veredarius.*) Berlin 
1885. Hermann J . Meidinger, publisher.

T h e  f ir s t  n u m b e r  o f  t h i s  w o r k  

w h i c b  i s  c o m i n g  o n t  in  m o n t h l y  

p a r t s ,  a p p e a r e d  o n  t h e  !l,h o f  O e t o b e r  

l a s t .  T h e  a u t h o r ,  w h o  w r i t e s  u n d e r  

t h e  p s e u d o n y m  o f  V e r e d a r i u s ,  l ia s  

s e t  h i m s e l f  t h e  t h a n k w o r t h y  t a s k  

o f  g i v i n g  t o  t h e  m i m e r o n s  f r i e n d s  

a n d  a d m i r e r s  o f  t h e  U n i v e r s a l  P o s t  

a  b r i g h t  a n d  a n i m a t e d  d e s c r i p t i o n  

o f  t h e  d e v e l o p m e n t  o f  t h e  t w o  g r e a t  

i n s t i t u t i o n s  f o r  c f f e c t i n g  c o m m u n i c a 

t i o n — t h e  P o s t  a n d  t h e  T e l e g r a p h —  

f r o m  s i m i l i  b e g i n n i n g s  t o  t h e i r  p r é 

s e n t  h i g h  d e g r c c  o f  p e r f e c t i o n .  In  

b is  w o r k ,  f o r  t h e  p u b l i c a t i o n  o f  

w h i c h  l ie  c h o s e  t h e  t e n t h  a n n i v e r -  

s a r y  o f  t h e  d a t e  o f  t h e  f o n n d a t i o n  

o f  t h e  U n i v e r s a l  P o s t a l  U n i o n ,  t h e  

a u t h o r ’s  a in i  i s  t o  c o m b i n e  p r o f i t  

w i t h  p l e a s u r e ,  t l ia t  i s  t o  s a y ,  t o  im -

* )  V e re d a r iu s  signifies runner, or courier, 
and is an expression borrowed from the old 
Roman State service fur the conveyunce of 
passengers and despatches (the  c u r s u s  p u 
b lia is ) .
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n o u s  c r o y o n s  p o u v o i r  e x p r i m e r  l ’o p i 

n i o n  q u e  l e  « B u c h  v o n  d e r  W e l t -  

p o s t  » r é a l i s e r a  l e s  e s p é r e n c e s  q u e  

l e  d é b u t  e n  f a i t  c o n c e v o i r .  L a  p r e 

m i è r e  p a r t i e  p o r t e  l e  t i t r e  s u i v a n t :

« L ’a r t  d ’é c r i r e  e t  l e  d é v e l o p p e m e n t  

d e  l a  c i r c u l a t i o n  é p i s t o l a i r e .  A p r è s  

u n  r é s u m é  h i s t o r i q u e  d e  l ’o r i g i n e  

d e  l ’é c r i t u r e ,  l ’a u t e u r  f a i t  u n e  d e s c r i p 

t i o n  d é t a i l l é e  d u  m a t é r i e l  e m p l o y é  

p o u r  l ’é c r i t u r e  p a r  l e s  d i f f é r e n t s  

p e u p l e s  d e p u i s  l e s  t e m p s  l e s  p l u s  

r e c u l é s  j u s q u ’à  n o s  j o u r s .  I l  f a i t  

p a s s e r  s o u s  l e s  y e u x  d u  l e c t e u r  l e  

p a p y r u s  é g y p t i e n ,  l e  p a r c h e m i n  d u  

m o y e n - â g e  e t  l e  p a p i e r  m o d e r n e ,  e n  

i n d i q u e  l a  p r é p a r a t i o n  e t  l ’e m p l o i .  

A p r è s  c e t t e  r e v u e ,  l ’a u t e u r  a b o r d e  

l a  l e t t r e ,  c o n s i d é r é e  c o m m e  m o y e n  

d e  c o r r e s p o n d a n c e .  I l  n o u s  p a r l e  d e s  

f o r m e s  l e s  p lu s  p r i m i t i v e s  d e  l a  l e t t r e :  

l a  « s c v t a l e  » d o n t  l e s  é p h o r e s  

l a c é d e m o n i e n s  s e  s e r v a i e n t  p o u r  

é c h a n g e r  d e s  n o u v e l l e s  a v e c  l e s  

g é n é r a u x  d e s  t r o u p e s  e n  c a m p a g n e ;  

l a  « Q u i p u  » m e x i c a i n e  d o n t  l e s  c o r d e s  

e t  l e s  n œ u d s  é t a i e n t  e m p l o y é s  d a n s  

u n  m ê m e  b u t ;  l a  « f e u i l l e  d e  p a l m i e r  » 

q u i  e s t  e n c o r e  e n  u s a g e  a c t u e l l e m e n t  

c h e z  l e s  g e n s  d ' a f f a i r e s  d e  l ’I n d e .  

L e s  d i f f é r e n t s  m o y e n s  d e  f e r m e t u r e  

d e s  l e t t r e s ,  q u i  s e  s o n t  s u c c é d é  d a n s  

l e  c o u r s  d e s  t e m p s ,  t e l s  q u e  l a  c i r e ,  

l a  c i r e  à  c a c h e t e r ,  l e  p a i n  à  c a c h e t e r ,  

s o n t  d é c r i t s  à  t o u r  d e  r ô l e .

L e  c h a p i t r e  s u i v a n t  c o n t i e n t  l ’h i s 

t o r i q u e  d u  t i m b r e  p o s t e ,  é c r i t  a v e c  

c o n n a i s s a n c e  d e  c a u s e  e t  q u i  s e r a  

d ’u n  g r a n d  i n t é r ê t  p o u r  l e s  « p h i l a 

t é l i s t e s  » o u  l e s  « t i m b r o l o g u e s  » s i  

o n  v e u t  l e s  d é s i g n e r  s o u s  l e  n o m  

q u ’o n  l e u r  d o n n e  e n  F r a n c e .  T o u t  

d ’a b o r d ,  l ’a u t e u r  r é f u t e  l ’o p i n i o n  

g é n é r a l e m e n t  a c c r é d i t é e  q u e R o w l a n d  

H il l ,  l e  g r a n d  r é f o r m a t e u r  d u  s e r v i c e  

p o s t a l  a n g l a i s ,  e s t  l ’i n v e n t e u r  d u  

t i m b r e - p o s t e .  Il p r o u v e  q u e  l ’o r i g i n e  

d e  c e  t i m b r e  r e m o n t e  j u s q u ’e n  1 6 5 3 ,  

a u n é e  d a n s  l a q u e l l e  M . V e l a y e r ,  

m a î t r e  d e s  r e q u ê t e s  e n  F r a n c e ,  c r é a  

l e  billet de port payé p o u r  l ’a f f r a n 

c h i s s e m e n t  d e s  l e t t r e s  d e s t i n é e s  à  

c i r c u l e r  d a n s  l a  v i l l e  d e  P a r i s  e t  

i m a g i n a  a i n s i  l a  p r e m i è r e  f o r m e  d u  

t i m b r e - p o s t e .  L ’a u t e u r  f a i t  r e m a r q u e r

d .  h .  B e l e h r u n g  in  u n t e r h a l t e n d e r  

F o r m  z u  g e w a h r e n .  N a c h d e m  w i r  

d a s  u n s  v o r l i e g e n d e  e r s t e  H e f t  d e s  

« B û c h e s  v o n  d e r  W e l t p o s t »  g e l e s e n  

h a b e n ,  g e b e n  w i r  g e r n  d e r  A n s i c h t  

A u s d r u c k ,  d a s s  d e r  A n f a n g  d e s  

W e r k e s  a l s  e i n  v i e l v e r s p r e c h e n d e r  

b e z e i c h n e t  w e r d e n  d a r f .  « D a s  S c h r i f t -  

t h u m  u n d  d i e  E n t w i c k e l u n g  d e s  b r i e f -  

l i c l i e n  V e r k e h r s  » b e t i t e l t  s i c h  d i e  

e r s t e  A b t h e i l u n g .  A n  e i n e  k u r z g e -  

f a s s t e  G e s c h i c h t e  d e r  E n t s t e h u n g  d e r  

S c h r i f t  r e i h t  s i c h  e i n e  e i n g e h e n d e  

D a r s t e l l u n g  d e r b e i  d e n v e r s c h i e d e n e n  

V ô l k e r n  v o m  A l t e r t h u m  h e r  b i s  a u f  

d i e  G e g e n w a r t  i m  G e b r a u c h e  g e -  

w e s e n e n  S c h r e i b s t o f f e  a n .  D e r  a l t -  

e g y p t i s c h e  P a p y r u s ,  d a s  m i t t e l a l t e r -  

l i c h e  P e r g a m e n t ,  d a s  m o d e r n e  P a p i e r  

w e r d e n  u n s  in  i l i r e r  Z u b e r e i t u n g  u n d  

i h r e m  G e b r a u c h e  v o r  A u g e n  g e f i i h r t .  

V o n  d e n  M i t t e ln  z u m  B r i e f s c h r e i b e n  

g e h t  d e r  V e r f a s s e r  ü b e r  z u  d e m  e i -  

g e n t l i c h e n  « B r ie f»  in  d e r  v e r k e h r s -  

m a s s i g e n  B e d e u t u n g  d e s  W o r t e s .  E r  

e r z a h l t  u n s  v o n  d e n  u r s p r ü n g l i c h s t e n  

F o r m e n  d e s  B r i e f e s  : v o n  d e m  

« L a k e d a m o n i s c h e n  S t a b b r i e f e »  ( d e r  

S k y t a l e ) ,  m i t  d e s s e n  H ü l f e  d i e  s p a r -  

t a n i s c h e n  M a c h t h a b e r  N a c h r i c h t e n  

m i t  d e n  im  F e l d e  s t e h e n d e n  T r u p p e n -  

b e f e h l s h a b e r n  w e c h s c l t e n ;  v o n  d e m  

a l t m e x i k a n i s c h c n  « K n o t e n b r i e f e  » 

( Q u i p u ) ,  d e s s e n  S c h n i i r e  u n d  K n o t e n  

â h n l i c h e n  Z w e c k e n  d i e n t e n ;  v o n  d e m  

n o c l i  h e u t e  u n t e r  d e n  G e s c h a f t s l e u t e n  

I n d i e n s  im  G e b r a u c h e  b e f i n d l i c h e n  

« P a l m b l a t t b r i e f e  ». D i e  V e r s c h l u s s -  

m i t t e l  d e s  B r i e f e s ,  w e l e h e  im  L a u f e  

d e r  Z e i t e n  a u f  e i n a n d e r  f o l g t e n :  d a s  

W a c h s ,  d e r  S i e g e l l a c k ,  d i e  O b l a t e ,  

e r f a h r e n  i h r e  B e s p r e c h u n g .

D a s  f o l g e n d e  K a p i t c l  e n t h a l t  e i n e  

m i t  g r o s s e r  S a c h k e n n t n i s s  g e s c h r i e -  

b e n e  G e s c h i c h t e  d e r  P o s t w e r t h -  

z e i c h e n ,  w e l e h e  d e n  « P h i l a t e l i s t e n »  

o d e r ,  w i e  s i e  in  F r a n k r e i c h  g e n a n n t  

w e r d e n ,  d e n  « T i m b r o l o g e n » ,  b e s o n -  

d e r s  i n t é r e s s a n t  s e i n  vv ird .  D e r  V e r 

f a s s e r  w i d e r l e g t  h i e r in  z u v o r d e r s t  

d i e  l a n d l a u f i g e  A n n a h m e ,  d a s s  R o w -  

l a n d  H i l l ,  d e r  g r o s s e  R e f o r m a t o r  d e s  

e n g l i s c h e n  P o s t w e s e n s ,  a u c h  d e r  E r -  

f i n d e r  d e r  P o s t f r e i m a r k e  s e i ,  i n d e m  

e r  n a c h w e i s t ,  d a s s  d e r  U r s p r u n g  

d e r s e l b e n  b i s  in  d a s  J a h r  1 6 5 3  z u -

p a r t  i n s t r u c t i o n  i n  a n  a g r e e a b l e  

m a n n e r .  H a v i n g  p e r u s e d  t h e  first  

n u m b e r  o f  t h e  w o r k ,  w e  h â v e  m u c li  

p l e a s u r e  in  e x p r e s s i n g  t h e  o p in io u  

t h a t  t h e  b e g i n n i n g  p r o m i s e s  w e l l  

f o r  t h e  r e s t .  « W r i t i n g ,  a n d  the  

d e v e l o p m e n t  o f  e p i s t o l a r y  r e la t io n s »  

i s  t h e  t i t l e  o f  t h e  f i r s t  p a r t ,  w h ic h  

c o n t a i n s  a  b r i e f  h i s t o r i c a l  s k e t c h  of  

t h e  o r i g i n  o f  w r i t i n g .  T h i s  i s  fo l

io  w e d  b y  a  c i r c u m s t a n t i a l  d e s c r ip 

t i o n  o f  t h e  w r i t i n g  m a t e r i a l s  in  u se  

b y  t h e  v a r i o u s  n a t i o n s  f r o m  a n c ie n t  

t i m e s  u p  t o  t h e  p r é s e n t .  T h e  m a n n e r  

o f  m a n u f a c t u r i n g  a n d  o f  u s i n g  the  

o l d  E g y p t i a n  p a p y r u s ,  t h e  p a r c h m e n t  

o f  t h e  m i d d l e  â g e s ,  a n d  t h e  m o d e m  

p a p e r  a r e  e x p l a i n e d  to  u s  F r o m  

t h e  m e a n s  o f  c a r r y i n g  o n  e p i s t o l a r y  

c o r r e s p o n d e n c e ,  t h e  a u t h o r  p a s s e s  

o n  to  t h e  « l e t t e r » ,  a s  a  m e a n s  o f  

c o m m u n i c a t i o n .  H e  g i v e s  a n  a c c o u n t  

o f  t h e  m o s t  a n c i e n t  f o r m s  o f  th e  

l e t t e r ,  o f  t h e  « S p a r t a n  s t a f f  le t ter»  

( t h e  skytàle), b y  m e a n s  o f  w h i c h  th e  

S p a r t a n  m a g i s t r a t e s  e x c h a n g c d  m e s 

s a g e s  w i t h  t h e  g é n é r a i s  iu  t h e  fie ld ,  

t h e  o l d  M e x i c a n  « k n o t  l e t t e r »  (quipu) 
t h e  s t r i n g s  a n d  k n o t s  o f  w h i c h  s e r v -  

e d  t h e  s a m e  p u r p o s e ,  a n d  t h e  « p a lm  

l e a f  l e t t e r »  s t i l l  u s e d  f o r  c o r r e s p o n d 

e n c e  b y  t h e  n a t i v e  I n d i a n  m e r c h a n t s .  

H e  f u r t h e r  d e s c r i b e s  t h e  m e a n s  o f  

c l o s i n g  l e t t e r s ,  s u c h  a s  w a x ,  s e a l i n g  

w a x ,  w a f e r s ,  e t c . ,  w h i c h  b a v e  fo l-  

l o w e d  e a c h  o t h e r  in  t h e  c o u r s e  of  

t im e .

T h e  n e x t  c h a p t e r  c o n t a i n s  a  

h i s t o r v  o f  p o s t a g e - s t a m p s  w h i c h  af-  

f o r d s  é v i d e n c e  o f  a  t h o r o u g h  k n o w 

l e d g e  o f  t h e  m a t t e r ,  a n d  w i l l  b e  r e a d  

w i t h  s p é c i a l  i n t e r e s t  b y  « p h i l a t e l i s t s » ,  

o r  « t i m b r o l o g u e s »  a s  t h e y  a r e  c a l l e d  

in  F r a n c e .  T h e  a u t h o r  b e g i n s  th is  

c h a p t e r  b y  c o n t r a d i c t i n g  t h e  g e n e r a l l y  

p r e v a i l i n g  b e l i e f  t h a t  R o w l a n d  Hill,  

t h e  g r e a t  r e f o r m e r  o f  t h e  B r it ish  

p o s t a l  s e r v i c e ,  w a s  t h e  i n v e n t o r  o f  

p o s t a g e - s t a m p s .  H e  p r o v e s  t h a t  th e ir  

o r i g i n  r e a c h e s  a s  f a r  b a c k  a s  the  

y e a r  1 6 5 3  in  w h i c h  V e l a y e r ,  a  F r e n c h  

M a s t e r  o f  R e q u e s t s  (madré des re
quêtes) i n t r o d u c e d  t h e  billet de port 
payé f o r  t h e  p r e p a y m e n t  o f  le t t e r s  

e x c h a n g e d  in  t h e  l o c a l  s e r v i c e  of
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ensuite,  c e  q u i  e s t  p a r t i c u l i è r e m e n t  

in té r e s sa n t ,  q u e  c ’e s t  l ’A d m in iB t r a -  

tiou p o s t a l e  d u  r o y a u m e  d e  S a r d a i g n e  

qui r e p r i t  e n  1 8 1 9  l e  s y s t è m e  d e  

M. V e l a y e r ,  t o m b é  d a n s  l ’o u b l i  d e p u i s  

fuit l o n g t e m p s ,  e n  f a i s a n t  é m e t t r e  

des t i m b r e s  d e  1 5 ,  2 5  e t  5 0  c e n t e -  

simi, s o u s  f o r m e  d ’u n  q u a r t  d e  f e u i l l e  

de p a p ie r  b l a n c  d e s t i n é  à  s e r v i r  

d 'e n v e lo p p e .  C e s  f e u i l l e s  d e v a i e n t  

être e m p l o y é e s  p a r  l e s  e x p é d i t e u r s  

pour l e s  l e t t r e s  n o n  t r a n s m i s e s  p a r  

les p o s t e s  d e  l ’E t a t ,  m a i s  b i e n  a u  

m o y e n  d ’o c c a s i o n s  p r i v é e s .  L e  p a p i e r  

rev êtu  d u  t i m b r e  é t a b l i s s a i t  l a  c o n 

trôle d e  l a  p e r c e p t i o n  d u  d r o i t  r e v e 

nant a u  f i s c  p o s t a l  d u  c h e f  d e  c e s  

le ttres .  Il  p o r t a i t  e n  m a r g e  P i n s c r i p -  

tion s u i v a n t e  : « D ire e io n e  G e n e ra ie  

B e lle  R é g ie  P o s te . C o rr is p o n d e n z a  

a u to r iz z a ta  in  corso p a r t ic o la r e  p e r  

pedoni et a l t r e  o c c a s io n i. » L e  c h a p i t r e  

co n t ie n t  e n c o r e  b e a u c o u p  d ’a u t r e s  

in d ic a t io n s  i m p o r t a n t e s  s u r  l e s  s i g n e s  

d ' a f f r a n c h i s s e m e n t .  N o u s  n o u s  c o n 

t e n te r o n s  d e  m e n t i o n n e r  i c i  b r i è v e 

m ent l ’h i s t o r i q u e  d e  l a  « c a r t e  p o s 

tale », q u i  c o n t i e n t  l e  t e x t e  d u  

m é m o ir e ,  d a n s  l e q u e l  l e  d é l é g u é  d e  

la P r u s s e  à  l a  5 e C o n f é r e n c e  p o s 

tale r é u n i e  à  C a r l s r u h e ,  e n  18G 5,  

M. S t c p h a n ,  a l o r s  c o n s e i l l e r  i n t i m e  

des P o s t e s ,  a c t u e l l e m e n t  c h e f  d e  

l 'A d m i n i s t r a t io n  d e s  P o s t e s  d e  l ’E m 

pire g e r m a n i q u e ,  é m i t  p o u r  l a  p r e 

m ière  f o i s  l ’i d é e  d ’i n t r o d u i r e  u n  m o y e n  

de c o m m u n i c a t i o n  p l u s  s i m p l e  q u e  

la le t t r e ,  c ’e s t - à - d i r e  l a  * f e u i l l e  d e  

p o s t e » .  C e t t e  i d é e  n e  fu t  p a s  a c 

cu e i l l ie  f a v o r a b l e m e n t  p a r  t o u s  l e s  

m e m b r e s  d e  l a  C o n f é r e n c e ,  m a i s  

e l le  fu t  r e c u e i l l i e  a v e c  e m p r e s s e m e n t  

par l e  d é l é g u é  d e  l ’A u t r i c h e ,  l e  b a r o n  

de K o l b e n s t e i n e r ,  d e v e n u  p l u s  t a r d  

c h e f  d u  s e r v i c e  p o s t a l  a u t r i c h i e n  

qui, l e  1er o c t o b r e  1 8 0 9 ,  c ’e s t - à - d i r e  

q u a tre  a n s  a p r è s  l a  r é u n i o n  d e  l a  

C o n f é r e n c e ,  fu t  a s s e z  h e u r e u x  p o u r  

in tr o d u ir e  l a  « c a r t e - c o r r e s p o n d a n c e  » 

a v e c  un  s u c c è s  c o m p l e t  d a n s  l e  s e r -  

r iee  i n t e r n e  d e  l a  m o n a r c h i e  a u s t r o -  

h o n g r o i s e .  L e  2 5  j u i n  1 8 7 0  1a « c a r t e -  

c o r r e s p o n d a n c e  » fu t  i n t r o d u i t e  e n  

A l l e m a g n e  e t  p e u  a p r è s ,  l e s  a u t r e s  

E ta ts  c i v i l i s é s  s u i v i r e n t  l ’e x e m p l e .  

Enfin l e  1er j u i n  1 8 7 8 ,  la  C o n v e n -

r ü c k r e i c h t ,  in  w e l c h e m  J a h r e  d e r  

f r a n z o s i s c h e  S t a a t s r a t h  ( M a î t r e  des  

re q u ê te s )  V é l a y e r  z u r  F r a n k i r u n g  

d e r  P a r i s e r  S t a d t b r i e f e  d a s  « B i l l e t  

de p o r t  p a y é » s c h u f  u n d  d a m i t  d i e  

e r s t e  F o r m  d e s  P o s t w e r t h z e i c h e n s  

e r d a c h t e .  I m  W e i t e r e n  t h e i l t  d e r  

H e r r  V e r f a s s e r  m i t  —  u n d  d i e s e  

M i t t h e i l u n g  w a r  u n s  v o n  b e s o n d e r e m  

I n t e r e s s e  — , d a s s  e s  d i e  K o n i g l i c h  

S a r d i n i s c h e  P o s t v e r w a l t u n g  w a r ,  

w e l c h e  i m  J a h r e  1 8 1 9  d a s  v o l l i g  in  

V e r g e s s e n h e i t  g e r a t h e n e  S y s t e m  d e s  

M . V é l a y e r  w i e d e r  a u f n a h m ,  i n d e m  

s i e  P o s t w e r t h z e i c h e n  in  B e t r à g e n  

z u  1 5 ,  2 5  u n d  5 0  C e n t e s i m i  i n  F o r m  

g e s t e m p e l t e r ,  z u m  E i n s c h l a g e n  d e r  

B r i e f e  b e s t i m m t e r  V i e r t e l b o g e n  

w e i s s e n  P a p i e r e s  a u s g a b .  D i e s e  

B r i e f b o g e n  m u s s t e n  v o n  d e n  A b -  

s e n d e r n  z u r  E i n l e g u n g  s o l c h e r  B r i e f e  

b e n u t z t  w e r d e n ,  d e r e n  B e f o r d e r u n g  

n i c h t  d u r c h  d i e  S t a a t s p o s t ,  s o n d e r n  

d u r c l i  P r i v a t g e l e g e n h e i t  s t a t t f a n d  ; 

m i t h i n  b i l d e t e  d a s  m i t  d e m  W e r t h -  

s t e -m p e l  b e d r u c k t e  P a p i e r  d i e  K o n -  

t r o l e  f i ir  d i e  E n t r i c h t u n g  d e r  d e m  

P o s t f i s k u s  z u f i i e s s e n d e n  P o r t o g e f â l l e  

v o n  j e n e n  d u r c h  l ’r i v a t a n s t a l t e n  b e -  

f o r d e r t e n  B r i e f e n .  Im  E i n k l a n g e  

h i e r m i t  t r u g  d a s  P a p i e r  a n  d e n  

R i i n d e r n  d i e  I n s c h r i f t :  « D ir e z io n e  

G e n e r a le  D é l ie  R e g ie  P o s te . C o r -  

r is p o n d e n z a  a u t o r iz z a t a  i n  corso  

p a r t ic o la r e  p e r  p e d o n i  e d  a l t r e  oc

c a s io n i. » V o n  s o l c h e n  w e r t h v o l l e n  

M i t t h e i l u n g e n  e n t b a l t  d e r  A b s c h n i t t  

ü b e r  P o s t w e r t h z e i c h e n  n o c h  e i u e  

a n s e b n l i c h e  Z a b i .  W ir  v v o l le n  h i e r  

n u r  d i e  E n t w i c k e l u n g s g e s c h i c h t e  d e r  

« P o s t k a r t e  » k u r z  e n v i i h n e n ,  w o r i n  

d e r  V e r f a s s e r  d e n  W o r t l a u t  d e r  h o e h -  

i n t e r e s s a n t e n  D e n k s c h r i f t  w i e d e r -  

g i e b t ,  in  w e l c h e r  d e r  B e v o l l m a c h t i g t e  

P r e u s s e n s  z u r  f ü n f t e n  d e u t s c h e n  

P o s t k o n f e r e n z  in  K a r l s r u h e  i m  J a h r e  

1 8 0 5 ,  d e r  d a m a l i g e  G e h e i m c  P o s t -  

r a t h  S t e p h a n ,  d e r  j e t z i g e  L e i t e r  d e r  

d e u t s c h e n  R e i c h s p o s t ,  z u m  e r s t e n  

M a l e  m i t  d e m  G e d a n k e n  a n  d i e  

O e f f e n t l i c h k e i t  t r a t ,  a n  S t e l l e  d e s  

B r i e f e s  e i n e  e i n f a c h e r e  F o r m  d e r  

N a c h r i c h t e n i i b e r m i t t e l u n g ,  d a s  s o -  

g e n a n n t c  * P o s t b l a t t  » e i n z u f ü h r e n .  

D i e  I d e e  d e s  P r e u s s i s c h e n  B e v o l l -  

m a c h t i g t e n  d r a n g  z w a r  b e i  d e r  G e -

P a r i s ,  t h u s  i n v e n t i n g  t h e  f ir s t  f o r m  

o f  p o s t a g e - s t a m p s .  T h e  a u t h o r f u r t h e r  

i n f o r m e  u s — a n d  t h i s  s t a t e m e n t s e e m s  

o f  s p é c i a l  i n t e r e s t — t h a t  i n  1 8 1 9  t h e  

R o y a l  S a r d i n i a n  P o s t a l  A d m i n i s t r a 

t i o n  r e v i v e d  V e l a y e r ’s  s c l i e m e  w h i c h  

h a d  e n t i r e l y  f a l l e n  i n t o  d i s u s c ,  a n d  

i s s u e d  p o s t a l  l a b e l s  o f  p r e p a y m e n t  

o f  t h e  v a l u e s  o f  1 5 ,  2 5 ,  a n d  5 0  c e n 

t e s i m i ,  i n  t h e  s h a p e  o f  s t a m p e d  

q u a r t o  s h e e t s  o f  w h i t e  p a p e r  t o  b e  

e m p l o y e d  f o r  w r a p p i n g  u p  l e t t e r s .  

T h e s e  s h e e t s  w e r e  t o  b e  u s e d  b y  

s e n d e r s  o f  l e t t e r s  t o  b e  c o n v e y e d  

n o t  b y  t h e  G o v e r n m e n t  P o s t  b u t  b y  

p r i v a t e  m e a n s .  T h u s ,  t h e  s h e e t  b e a r -  

i n g  t h e  p o s t a g e - s t a m p  c o n s t i t u t e d  a  

p r o o f  t h a t  t h e  p o s t a l  f e e s  d u e  to  

t h e  P o s t  O f f i c e  o n  t h e  l e t t e r s  t r a n s -  

m i t t e d  b y  p r i v a t e  i n s t i t u t i o n s  h a d  

b e e n  p a i d .  W i t h  t h i s  e n d  in  v i e w ,  

t h e  w o r d s  « D ir e z io n e  G e n e r a le  D é l ie  

R e g ie  P o s te . C o rr is p o n d e n s a  a u t o r iz 

z a t a  in  corso p a r t ic o la r e  p e r  p e d o n i  

ed  a l t r e  o c c a s io n i» w e r e  p r i n t e d  

a l o n g  t h e  e d g e s  o f  t h e  s h e e t s .  T h e  

p a r t  t r e a t i n g  o f  p o s t a g e - s t a m p s  c o n -  

t a i n s  a  g r e a t  n u m b e r  o f  o t h e r  v a l u a -  

b l e  p a r t i e u l a r s  o f  t h i s  k i n d .  A n i o n g  

t h e s e  w e  m a y  b r i e t l y  m e n t i o n  t h e  

h i s t o r y  o f  t h e  d e v e l o p m e n t  o f  t h e  

« p o s t - c a r d » ,  c o n t a i n i n g  t h e  t e x t  o f  

t h e  l i i g h l y  i n t e r e s t i n g  m e m o r i a l  in  

w h i c h  D r S t e p h a n ,  t h e  p r é s e n t  h e a d  

o f  t h e  I m p é r i a l  G e r m a n  P o s t a l  A d 

m i n i s t r a t i o n ,  t l i e n  l ’r i v y  P o s t a l  C o u n -  

c i l l o r ,  a n d  d e l e g a t c  o f  l ’r u s s i a  t o  

t h e  f i f th  G e r m a n  P o s t a l  C o n f é r e n c e  

h e l d  a t  C a r l s r u h e  i n  1 8 0 5 ,  f o r  t h e  

f i r s t  t i m e  p u b l i c l y  n r g e d  t h a t  t h e  

l e t t e r  s h o u l d  b e  r e p l a c e d  b y  a  

s i m p l e r  f o r m  o f  c o m m u n i c a t i o n ,  t h e  

« P o s tb la t t *  o r  p o s t a l  s h e e t .  A l t h o u g h  

t h e  p r o p o s a i  o f  t h e  l ' r u s s i a n  c le le -  

g a t e  w a s  n o t  a c c c p t e d  u n a n i m o u s l y ,  

i t  y e t  m e t  w i t h  t h e  m o s t  h e a r t y  a p -  

p r o v a l  o f  t h e  d e l e g a t e  o f  A u s t r i a ,  

F r e i h e r r  v o n  K o l b e n s t e i n e r ,  t h e  

s u b s é q u e n t  D i r e c t o r  G e n e r a l  o f  t h e  

A u s t r ia r r  p o s t a l  s e r v i c e ,  w h o  f o u r  

y c a r s  l a t e r ,  o n  t h e  l 8t o f  O c t o b e r  

1 8 0 9 ,  s u c c e e d e d  in  i n t r o d u c i n g  t h e  

« K o r r e s p o n d e n z k a r te  » ( c o r r e s p o n d -  

e n c e - c a r d )  i n t o  t h e  d o m e s t i c  p o s t a l  

s e r v i c e  o f  t h e  A u s t r o - H u n g a r i a n  

M o n a r c h y ,  a  m e a s u r e  w h i c h  w a s
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t i o n  d e  l ’U n i o n  p o s t a l e  u n i v e r s e l l e  
é t e n d i t  l ’u s a g e  d e  l a  « c a r t e  p o s t a l e  » 
à  l a  p l u s  g r a n d e  p a r t i e  d u  g l o b e  
h a b i t é .

U n  e x p o s é  d e  l a  f a b r i c a t i o n  d e s  

t i m b r e s - p o s t e  à  l ’i m p r i m e r i e  i m p é r i a l e  

d e  B e r l in  t e r m i n e  c e t  i n t é r e s s a n t  c h a 

p i t r e .

A  e n  j u g e r  d ' a p r è s  l e s  q u e l q u e s  

i n d i c a t i o n s  q u i  p r é c è d e n t  o n  n e  

s a u r a i t  n i e r  q u e  l e s  n o m b r e u s e s  

m a t i è r e s  d u  « Buch von der Welt- 
post *, q u i  s o n t  p u i s é e s  e n  g r a n d e  

p a r t i e  a u x  s o u r c e s  o f f i c i e l l e s ,  n e  

s o i e n t  t r a i t é e s  s o u s  l a  f o r m e  la  p l u s  

a t t r a y a n t e .  O n  p e u t  d o n c  s ’a t t e n d r e ,  

c o m m e  n o u s  l ’a v o n s  d é j à  d i t ,  à  c e  

q u e  l e s  a u t r e s  l i v r a i s o n s  d e  l ’o u v r a g e  

r é a l i s e n t  l e s  e s p é r a n c e s  f o n d é e s  s u r  

e l l e s .

I l  n o u s  r e s t e  e n c o r e  à  f a i r e  r e 
m a r q u e r  q u e  l a  f o r m e  e x t é r i e u r e  
a i n s i  q u e  l ’ i m p r e s s i o n  n e  l a i s s e n t  
r i e n  à  d é s i r e r .  l ) e  n o m b r e u s e s  i l l u s 
t r a t i o n s ,  g r a n d e s  e t  p e t i t e s  —  g r a 
v u r e s  s u r  c u i v r e  e t  s u r  b o i s ,  c h r o m o 
l i t h o g r a p h i e s ,  p h o t o t y p i c s ,  h é l i o g r a 
p h i e s  —  d ’u n e  e x é c u t i o n  i r r é p r o c h a 
b l e ,  s e r v e n t  à  e m b e l l i r  l ’o u v r a g e  
d ’u n e  m a n i è r e  i n s t r u c t i v e  e t  c o n t r i 
b u e n t  à  l ’i n t e l l i g e n c e  d u  t e x t e .

P e t i t e s  c o m m u n i c a t i o n s .

M. S a r r i e n  a  é t é  n o m m é  M i n is t r e  

d e s  P o s t e s  e t  d e s  T é l é g r a p h e s  d e  

F r a n c e ,  e n  r e m p l a c e m e n t  d e  M. A d .  

C o c h e r y ,  d é m i s s i o n n a i r e .

s a m m t h e i t  d e r  K o n f e r e n z m i t g l i e d e r  

n i c h t  d u r c h  ; s i e  f a n d  a b e r  v o l l s t e n  

A n k l a n g  b e i  d e m  B e v o l l m â e h t i g t e n  

O e s t e r r e i c h s ,  d e m  n a c h m a l i g e n  C h e f  

d e s  O e s t e r r e i c h i s c h e n  P o s t w e s e n s ,  

F r e i h e r r n  v o n  K o l b e n s t e i n e r ,  d e r  e s  

d u r c h z u s e t z e n  w u s s t e ,  d a s s  v i e r  J a h r e  

s p i i t e r ,  a m  1. O k t o b e r  1 8 0 9 ,  i m  i n n e -  

r e n  V e r k e h r  v o n  O c s t e r r e i c h - U n g a r n  

d i e  « K o r r e s p o n d e n z k a r t e »  m i t d u r c h -  

s c h l a g e n d e m  E r f o l g e  e i n g c f ü h r t  w u r -  

d e .  A m  2 5 .  J u n i  1 8 7 0  f o l g t e  D e u t s c h -  

l a n d ,  b a l d  d a r a u f  a u c h  d i e  ü b r i g e n  

K u l t u r s t a a t e n ,  b i s  d e r W e l t p o s t v e r t r a g  

v o m  1. J u n i  1 8 7 8  d e n  G e l t u n g s b e r e i c h  

d e r  « P o s t k a r t e  » ü b e r  d e n  w e i t a u s  

g r o s s t e n  T h e i l  d e r  b e w o h n t e n  E r d e  

a u s d e h n t c .

E i n e  A b h a n d l u n g  ü b e r  d i e  H e r -  

s t e l l u n g  d e r  P o s t w e r t h z e i c h e n  in  d e r  

R e i c h 3 d r u c k e r e i  z u  B e r l i n  b e s c h l i e s s t  

d i è s e s  i n t é r e s s a n t e  K a p i t e l .

D i e  v o r s t e h e n d e n  P r o b e n  l a s s e n  

e r k e n n e n ,  d a s s  in  d e m  « B û c h e  v o n  

d e r  W c l t p o s t »  e i n  r e i c l i h a l t i g e s ,  w o h l  

z u m  g r o s s t e n  T h e i l  a u s  a m t l i c h e n  

Q u e l l e n  g e s c h ô p f t e s  M a t e r i a i  in  a n -  

z i e h e n d e r  F o r m  v e r a r b e i t e t  i s t .  W i r  

d i i r f e n  h i e r n a c h  d e n  w e i t e r e n  L i e f e -  

r u n g e n  m it  I n t e r e s s e  e n t g c g e n s e h e n .

Z u  e r w a h n e n  b l e i b t  u n s  s c h l i e s s -  

l i c l i  n o c h ,  d a s s  d i e  a u s s e r e  A u s -  

s t a t t u n g  d e s s e l b e n  a l s  e i n e  w ü r d i g e  

b e z e i c h n e t  w e r d e n  m u s s .  Z a h l r e i e h e  

V o l l -  u n d  H a l b b i l d e r  in  K u p f e r s t i c h ,  

H o l z s e h n i t t ,  F a r b e n d r u c k ,  L i c h t -  

d r u c k ,  H é l i o g r a v u r e  e t c . ,  s i i m m t l i c h  

in  k ü n s t l e r i s c h e r  V o l l e n d u n g ,  g e r e i -  

c h e n  d e m  B û c h e  e b e n s o  z u r  Z i e r d e ,  

w i e  s i e  b e l e b e n d  w i r k e n  u n d  d a s  

V e r s t a n d n i s s  f o r d e r n  h e l f e n .

k l e i u e  M i t t l i e i l u i i ^ e u .

Z u m  f r a n z o s i s c h e u  M i n i s t e r  d e r  

P o s t e n  u u d  T e l e g r a p h e u  i s t  a n  S t e l l e  

d e s  H c r r n  C o c h e r y ,  w e l c h e r  s e i n e  

D é m i s s i o n  g e g e b e n  b a t ,  l l e r r  S a r r i c n  

e r n a i m t  w o r d e n .

a t t e n d e d  vvith  t h e  m o s t  s a t i s f a c t o r y  

r é s u l t a .  O n  t h e  2 5 th o f  J u n e  I87u  

t h e  n e w  m e a n s  o f  c o r r e s p o n d e n t ^  

w a s  a d o p t e d  b y  G e r m a n y ,  w lm s e  

e x a m p l e  w a s  f o l l o w e d  in  r a p i d  su c 

c e s s i o n  b y  t h e  o t h e r  c i v i l i z e d  cou n -  

t r i e s ,  u n t i l  t h e  U n i v e r s a l  P o s ta l  

C o n v e n t i o n  o f  t h e  I** o f  J u n e  1878  

e x t e n d e d  t h e  s w a y  o f  t h e  « p o s t - c a r d »  

o v e r  t h e  g r e a t e r  p a r t  o f  t h e  in h a b it -  

e d  w o r l d .

T h i s  i n t e r e s t i n g  c h a p t e r  c o n c l u d c s  

w i t h  a  d e s c r i p t i o n  o f  t h e  t e c l in ic a l  

m a n u f a c t u r e  o f  t h e  v a r i o u s  k in d s  

o f  p o s t a g e - s t a m p s  a t  t h e  I m p é r ia l  

P r i n t i n g  O f f ic e  i n  B e r l i n .

T h e  a b o v e  m e n t i o n e d  p a r t i c u la r s  

s u f f i c e  t o  s h o w  t h a t  t h e  « B o o k  o f  th e  

U n i v e r s a l  P o s t »  c o n t a i n s  a b u n d a n t  

m a t t e r ,  c o l l e c t e d  d o u b t l e s s  fo r  th e  

m o s t  p a r t  f r o m  o f f i c ia l  s o u r c e s ,  and  

p r e s e n t e d  in  a  p l e a s a n t  f o r m .  W e  

m a y ,  t h e r e f o r e ,  l o o k  f o r w a r d  w ith  

i n t e r e s t  t o  t h e  a p p e a r a n c e  o f  th e  

s u b s é q u e n t  n u m b e r s  o f  t h i s  w o r k .

I n  c o n c l u s i o n ,  w e  m a y  s a y  th a t  

t h e  w h o l e  g e t - u p  o f  t h e  b o o k  is 

in  k e e p i n g  w i t h  i t s  l i t e r a r y  v a lu e .  

N u m e r o u s  h i g h l y  f i n i s h e d  fu l l  and  

h a l f - p a g e  i l l u s t r a t i o n s  o f  d i f f e r e n t  

k i n d s , e n g r a v i n g s , w o o d - c u t s ,  c h r o m o -  

l i t h o g r a p h s ,  h e l i o t y p e s ,  e t c . ,  a d o r a  

t h e  b o o k ;  t l i e y  b r i g h t e n  it s  p a g e s ,  

a n d  l i c lp  to  e l u c i d a t c  t h e  t e x t .

M i s c e l l a u e o u s .

M r .  . S a r r i e n  l i a s  b c e n  a p p o i n t e d  
M i n i s t e r  o f  t h e  F r c n c h  P o s t s  a n d  
T e l c g r a p h s ,  i n  t h e  r o o m  o f  Mr.  
C o c h e r y ,  r e s i g n e d .

IMPRIMERIE 8ETER & LIEROW à BERNE.
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Le s e r v i c e  p o s t a l  s u é d o i s  e n  1 8 8 3 .

(Fin.)
L o s  l i g n e s  m a r i t i m e s  r e p r é s e n 

ta ient  u n e  l o n g u e u r  d e  1 5 0 0 , 4  m i l l e s .  

I.c t r a n s p o r t  d e s  e n v o i s  p o s t a u x  p a r  

b a te a u x  à  v a p e u r  e s t  e f f e c t u é  s o i t  

par d e s  b u r e a u x  é t a b l i s  s u r  c e s  

b a te a u x ,  s o i t  a u  m o y e n  d e  d é p ê c h e s  

c lu se s ,  s o i t  e n f in  a u  m o y e n  d e  b o i t e s  

aux l e t t r e s  a d a p t é e s  a u x  b a t e a u x .  

Le p a r c o u r s  d e s  b u r e a u x  d e  b a t e a u x  

à v a p e u r  a  é t é  d e  1811 ,170  m i l l e s ,  

celui d e s  b a t e a u x  t r a n s p o r t a n t  d e s  

d é p ê c h e s  c l o s e s ,  d e  1 '<4,1)80 e t  c e l u i  

îles b a t e a u x  p o u r v u s  d e  b o î t e s ,  d e ; 

I-">8,7(10, c e  q u i  d o n n e  u n  t o t a l  d e  

"arj,ii 10  m i l l e s  p o u r  l ’e n s e m b l e  d e s  

s e r v i c e s  d e  b a t e a u x  à  v a p e u r .  L e  

n o m b r e  d e s  l o c a l i t é s  d e s s e r v i e s  p a r  

les s e r v i c e s  d e s  b a t e a u x  à  v a p e u r  

* Y st  é l e v é  à  2 3 8 .

Kn 1 8 8 3 ,  l ’A d m i n i s t r a t i o n  s u é d o i s e  

a v a i t  à  p a y e r  2 ,0 3 1 1 ,1 4 7  c o u r o n n e s  

pour l e  t r a n s p o r t  d e s  c o r r e s p o n 

d a n c e s ,  s o i t  1 4 4 ,5 1 )2  c o u r o n n e s  d e  

plus q u ’e n  1 8 8 2 .  L a  p lu s  g r a n d e  

partie  d e  c e t t e  s o m m e ,  1 , 1 5 4 , 2 1 3  

c o u r o n n e s ,  a  é t é  a b s o r b é e  p a r  l e s  

t r a n s p o r t s  s u r  v o i e s  t e r r é e s ;  7 llO ,l  15  

r o n r o n n e s  o n t  é t é  d é p e n s é e s  p o u r  e o u -  

' i ir l e s  f r a i s  d e  t r a n s p o r t  s u r  l e s  v o i e s  

o r d in a ir e s  e t  1 2 4 , s l ! l  c o u r o n n e s  à  

litre d e  f r a i s  d e  t r a n s p o r t  m a r i t i m e .

L e  n o m b r e  d e s  v o y a g e u r s  e n  
p o s t e  a  c o n s i d é r a b l e m e n t  d i m i n u é

D a s  s c l n v c d i s c h c  P o s t w e s e u  

i m  J a l i r e  1 8 8 3 .

(Schluss.)
D i e  S e e p o s t k u r s e  h a t t e n  e i n e  A u s -  

d c h n u n g  v o n  15()t>4 M e i lc n .  D i e  B e 

f o r d e r u n g  d e r  P o a t s e n d n n g e n  a u f  

D a i n p f s c b i f f e n  e r f o l g t d e r g e s t a l t ,  d a s s  

e n t w e d e r  c i n e  P o s t e x p e d i t i o n  a u f  

d e m  b e t r e f f e n d e n  S c h i f f e  c i n g e r i c h t e t  

o d e r  d a s s  d i e  V e r s e n d u n g  d e r  K a r t c n -  

s c b l ü s s e  in  g e s c b l o s s e n e n  F c l l e i s e n  

o d e r  B r i e f b c u t e l n  b e w c r k s t e l l i g t ,  

o d e r  d a s s  e i n  B r i e f k a s t e n  a u f  d e m  

S c h i f f e  a n g e b r a c h t  w i r d .  U n t e r  A n -  

w e n d u n g  d e r  e r s t e n  B e f ü r d e r u n g s a r t  

w u r d e n  1 8 ! ) ,1 7 0  M e i l c n ,  d e r  z w e i t e n  

154,1180  M e i l e n  u n d  d e r  d r i t t e n  

1 5 8 , 7 0 0 M e i l c n ,  z u s a m m e n  a u f D a m p f -  

s c b i f f k u r s e n  5 o 2 , 1 t l o  M e i l c n  z u r ü c k -  

g c l e g t ;  d i e  Z a b i  d e r  v o n  d e n  D a m p f -  

s c h i f f e n  b e r i i h r t c n  P o s t o r  te  b e l i e f  

s ic l i  a u f  2 3 8 .

F ü r  d i e  B e f o r d e r u n g  d e r  l ’o s t e u  
b a t t e  d i e s e b w e d i s e b e  P o s t v e r w a l t u n g  
im  J a b r c  1 8 8 3  n i c h t  w c n i g e r  a l s  
2,0.311,147 K r o n c n  z u  z a l i l c n ,  1 4 4 ,51(2  

K r o n e n  m e l i r  a l s  im  V o r j a h r e .  V o n  
d e r  g e n a n n t e n  S i u i i m c  c u t f a l l t  d e r  
l l a u p t t l i e i l  a u f  d i e  B a l m p o s t c n  m i t  
1 , 1 5 4 , 2 1 3  K r o n e n ;  z u r  B e s t r c i t u n g  
d e r  K o s t c n  f ü r  d i e  B e f o r d e r u n g  d e r  
L a n d p o s t e n  w a r e n  7 (1 0 ,1 1 5  K r o n e n ,  
f ü r  d i e  d e r  S c e p o s t c n  1 2 4 ,8 1 ! )  K r o n e n  
e r f o r d c r l i c . l i .

D i e  Z a b i  d e r  P o s t r e i s c n d e n  l i â t  
s i c l i  i n  F o l g c  d e r  l u b c t r i e l m a l i m e

T l i e  p o s t a l  s e r v i c e  in  S w e d e n  

d u r i n g  1 8 8 3 .

(Conclusion.)
T h e  l e n g t h  o f  t h e  m a r i t i m e  p o s t a l  

l i n e s  w a s  1 5 0 0 , 4  m i l e s .  T h e  m a i l s  

w e r e  c o n v e y e d  b y  t l i e  s t c a m b o a t s  

c i t h e r  in  t h e  p o s t - o f f i c e s  o r g a n i z e d  

o n  b o a r d  o f  t l i e  s a n i e ,  o r  in  c l o s c d  

m a i l - p o i t c h e s  o r  l e t t e r - b a g s ,  o r  e l s e  

in  t l i e  l e t t e r - b o x e s  c a r r i e d  b y  t h e  

s t e a m e r s .  T h e  m a i]  t r a n s p o r t a t i o n  b y  

m e a n s  o f  t l i e  t ir s t  m e t l i o d  a m o u n t e d  

t o  1811,170 m i l e s ,  b y  m e a u s  o f  t l ie  

s e c o n d  to  154,1180 m i l e s ,  a n d  l»y 

m e a n s  o f  t l i e  th ir d  to  1 5 8 , 7 0 0  m i l e s ,  

m a k i n g  a  t o t a l  t r a n s p o r t a t i o n  o n  

s t e a m p a c k e t  l i n e s  o f  5 0 2 ,1 )1 0  m i l e s .  

T h e  n u m b e r  o f  p o s t - t o w n s  t o u c h e d  

b y  t h e  m a i l - p a c k c t s  w a s  2 3 8 .

T h e  c x p c n d i t u r c  f o r  t h e  c o n v e y -  

a n c c  o f  t h e  m a i l s  a m o u n t e d  iu  1 8 8 3  

t o  a s  n iu c l i  a s  2 ,0 3 1 1 ,1 4 7  c r o w n s ,  

t l i i s  h e i n g  a u  i n c r c a s c  o f  1 4 4 ,5 H 2  

c r o w n s  o v e r  t h e  p r e e e d i n g  y e a r .  

' l 'h c  c h i c f  i t e m  o f  c x p c n d i t u r c  u n d e r  

t h i s  h e a d  c o n s i s t c d  o f  1 , 1 5 4 , 2 1 3  

c r o w n s  fo r  t h e  t r a n s m i s s i o n  o f  t h e  

m a i l s  b y  r a i l w a y ;  7 0 0 , 1 1 5  c r o w n s  

w e r e  p u id  fo r  t l i e  c o n v o y a n c e  o f  t h e  

m a i l s  o n  l i ig l i  r o a d s ,  a n d  1 2 4 ,  s  lu  

c r o w n s  fo r  f in i t  o f  t l ie  m a r i t i m e  m a i l s .

In  c o n s é q u e n c e  o f  t l ie  o p e n i n g  o f  

n e w  r a i l w a y  l i n e s ,  t h e  n u m b e r  o f  

t r a v c l l c r s  b y  post.  l ia s  c o n s i d c r a b l y
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pendant ccs dernières années par 
suite de nouvelles lignes de chemins 
de fer livrées à l’exploitation. En 
187:;, les services de voyageurs 
ont été utilisés encore par là,410 
personnes; en 188:1, au contraire, 
883 seulement ont fait usage de ces 
services. La recette réalisée de ce 
chef s’est élevée à 421)0 couronnes. 
Les indemnités à payer par l’Admi
nistration pour les services de voya
geurs variaient entre Hi «ere et 
2 couronnes 7(1 <ere par cheval et 
par mille. En moyenne, les frais de 
transport se sont élevés, par mille, 
pour les services de voyageurs, à 
1 couronne 27 cure par cheval et par 
mille, à 02 oerc pour les services 
de messagers et à 71 <erc pour 
les services de facteurs ruraux.

Le tableau suivant fournit des ren
seignements complets sur le nombre 
des envois postaux qui ont été expédiés 
en Suède pendant l’année 1883.

neuer Eisenbahnen in den letzten
Jahren bedeutend verringert. Im 
Jahre 1873 wurden die Personen- 
posten noch von 15,410 Iteisenden, 
im Jahre 1883 nur von 08.3 Reisen- 
den benutzt, welche an Personen- 
geld 4200 Kronen entrichteten.

Die von der Vcrwaltung fur die 
Befordcrung der Personenpostcn zu 
zahlende Postfulirvergiitung bewcgtc 
sich innerhalb der >Satze von 10 Oere 
bis zu 2 Kronen 70 Ocre fiir l’ferd 
und Meile. Im Durchschnitt betrugen 
die Beforderungskosten bei den Per- 
sonenposten 1 Ivrone 27 Oere fiir das 
Pferd und die Meile, bei den Iioten- 
posten 02 Oere und bei den Landbrief- 
bestellgangen 71 Oere fiir die Meile.

Ueber die Zabi der verschiedenen 
Gattungen von Postsendungen, welche 
im Jahre 188.3 in Schweden zur Be- 
forderung gelangten, liefert die nach- 
steliende Tabellc vollstandigc Aus- 
kunft:

decreased of late years. In 1873 
the number of passengers convcyed 
by raeans of the mail-coaehes was 
15,410, whereas in 188.3 it onlv 
reachcd 08.3, the total amount of 
fares paid in the lutter case being 
4200 crowns.

The rate of compensation paid by 
the Administration for the convey- 
ance of passengers by the mail- 
coachcs varied between 10 (ere ami 
2 crowns 70 (ere per horse and per 
mile. On an average, the cost o f  
the passenger service amounted tu 
1 crown 27 (ere per horse and per 
mile, that of the messenger service 
to 02 (ere, and that of the rural 
messenger service to 71 ocre per 
mile.

The following table affords com
plète information as to the number 
of the various kinds of postal ar
ticles transmitted in Sweden duriug 
the year 188.3:—

Nombre des envois
Spécification des envois.

!
circulant 

à l’intérieur.
pour

l’étranger.
de l’étranger 

pour l’intérieur.
TOT AL .

i
j Lettres ordinaires a ffranch ies.........................

Lettres ordinaires non affranchies ou insutli-
.30,3.30,002 2,98.3,800 .3,775,131 37,095,5.39

samment affranchies........................................ 145,272 791,458 101,908 1,0.39,0.38
Lettres en franchise de port . . . . . . 451,7118 14,092 8,528 474,418
Cartes postales simples . ............................... 2,517,01)2 21 1,084 192,704 2,921,540
Cartes postales avec réponse payée . . . .  
Journaux (abonnements par l'intervention de la

45,5114 1,070 702 47,942

poste), exem plaires........................................
1 Journaux (abonnements demandés directement

23,889,101 533,800 780,720 25,209,087

j aux éditeurs), e x e m p la ire s ......................... 4,500,504 582,9.30 — 5,149,500
! Imprimés (sous b a n d e s ) ................................... 2,379,2.37 321,350 1,104,488 .3,805,081
j Echantillons de m archandises......................... 132,943 49,072 189,852 371,807
1 Papiers d’a f f a i r e s ............................................. 47,398 8,7.30 11,050 07,184
, Avis de r é c e p tio n ............................................. 2,418 182 104 2,704
j Envois par e x p rè s ............................................. 8,241 728 442 9,411

Envois recom m andés........................................ 1,832,814 2.30,50.3 10 i j(ï(»K 2,237,045
j Lettres avec valeurs déclarées . . . . . . 002,78.3 13,27.3 .35,7.35 711,791
i Mandats de p o s t e ............................................. 357,042 .35,877 20,491 41.3,410
I Envois contre rem boursem ent......................... 110,925 4,207 22,44* 137,040
' Colis o rd in a ires ............................................  . 282,135 14,5.30 5.3,888 .350,559
I Colis avec déclaration de v a le u r .................... 30,710 2,019 0,89.3 .39,022

Totaux 07,799,039 5,800,127 0,538,812 80,144,578
En 1882, le nombre des envois expédiés a été de .

| Soit, en faveur de 188.3 une augmentation de . . .
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La comparaison du nombre des 
ililVérentes catégories d'envois ex
pédiées en 1882 à celui des envois 
de même nature expédiées en 1883, 
accuse, à une seule exception près, 
mie augmentation de chacune des 
catégories d’envois se rapportant à 
cotte dernière année. Cette augmen
tation est: pour les lettres ordinaires 
de 1,231,470 on de 3,3% ; pour les 
cartes postales de 440,053 ou de 
17,4 % ; pour les journaux de 
2,032,300 ou de 7,2% ; pour les 
envois sous bandes de 223,511 ou 
«le 5,5%; pour les envois par exprès 
«le 4801 ou de 100,8%; pour les 
envois recommandés de 48,072 ou 
«le 2,2 %>; pour les lettres avec va
leurs déclarées de 07,857 ou de 
|o,5%; pour les mandats de poste 
de 48,451 ou de 13,3%; pour les 
envois contre remboursement de 
23,025 ou de 20,1%; pour les colis 
ordinaires de 25,844 ou de 8% , et 
pour les colis avec déclaration de 
valeur de 543 ou de 1,4%. Seule
ment le nombre des avis de récep
tion a éprouvé line diminution de 
2i;o ou de 8,8%.

Le nombre des objets expédiés 
en Suède est de 10 en moyenne 
par habitant. Les cercles les moins 
importants sous le rapport de la 
circulation postale sont ceux de 
Westerbotten et de Norrbotten où 
la moyenne par habitant n’est quo 
de 1, et celui de Stockholm (sans 
la ville) où elle est représentée par 
il. Mlle atteint 125 dans la ville de 
Stockholm, 1!) dans le cercle de 
Malmohus, 17 dans ceux de Giîte- 
horg et Bohus et 15 dans celui de 
lonkiiping.

Les sommes inscrites sur les en
vois de valeurs déclarées se sont 
élevées en 1883 à 733,335,047 cou
ronnes ; celles versées à titre de 
mandats de poste à 10,720,842 cou
ronnes, et celle perçue sur les envois 
(■mitre remboursement à 1,312,534 
couronnes. Le mouvement des som
mes échangées par l'intermédiaire 
de la poste s’élevait donc à un 
total de 745,968,424 couronnes et 
dépassait celui de l’année précédente 
de 126,308,036 couronnes. Les re-

Vergleicht man die einzelnen Arten 
der in den Jahreu 1882 und 1883 
zur Beforderung gelangten Versen- 
dungsgegenstiinde mit einander, so 
ergiebt sich, dass, von einer einzigen 
Ausnahine abgesehen, bei allen l’ost- 
sendungen im letzteren Jabre eiue 
Vermehrung eingetreten ist, undzwar 
bei den gewühnlichen Briefen uni 
1,231,470 Stück oder 3» %, bei den 
Postkartcn um 440,1*53 Stiick oder 
17* %, bei denZeitungen um 2,032,369 
Stiick oder 7a %, bei den Kreuzband- 
sendungen um 223,511 Stiick oder 
5& %, bei den Eilsendungen um 4861 
Stiick oder 1068%, bei den Ein- 
schreibsendungen um 48,972 Stiick 
oder 2» %, bei den Werthbriefen uni 
67,857 Stiick oder 10.-,%, bei den 
Postanweisungen um 48,451 Stück 
oder 13»%, bei den Postnachnalime- 
sendungen um 23,025 Stück oder 
20i %, bei den gewolinlichenPacketen 
um 25,844 Stück oder h0 %  und bei 
den Werthpacketen uni 543 Stück 
oder L %. Allein die Rüekscheine 
haben eine Yerminderung um 260 
Stück oder 8r%  erfaliren.

Durchschnittlicli entfallen von den 
in Schvveden aufgelieferten Postsen- 
dungen 16 Stück auf einenEinwohner. 
Am geringsteu ist der Postverkehr 
in den Lanen Westerbotten und 
Norrbotten mit je 4 und im Liin 
Stockholm (ohne die Stadt) mit 6, 
am 8tiirksten in Stockholm (Stadt) 
mit 125, in den Lânen Malmohus 
mit 19, Gôteborg und Bob us mit 17 
und Jonkoping mit 15 Sendungen 
auf den Einwohner.

Der angegebene Wcrtli der Werth- 
sendungen belief sich im .labre 1883 
auf 733,935,047 Kroncn, die Ilohe 
der auf Postanweisungen eingezaldten 
Summcn auf lo,720,s42 Kronen und 
die der eingezogenen Postnach- 
nahmen 1,312,534 Kronen. Der gc- 
sammte dureh die Post vermittelte 
Geldverkehr erreichte somit den Be- 
trag von 745,968,424 Kronen und 
überstieg den des Vorjahres um 
126,308,036 Kronen. An Zcitungs- 
geldern wurden 1,158,745 Kronen 
vereinnahmt.

In betriichtlichem Umfange wird 
in Schweden von der Vcrsendung

A comparison between the several 
classes of postal articles transmitted 
in the years 1882 and 1883 shows 
that, with a single exception, the 
number of ail articles increased 
during the latter year, vie. ordinary 
letters by 1,231,470 or 3,3 per cent., 
post-cards by 440,953 or 17,4 per 
cent., newspapers by 2,032,369 or
7.2 per cent., articles under wrapper 
by 223,511 or 5,5 percent., express 
articles by 4861 or 106,8 per cent., 
registered articles by 48,972 or
2.2 per cent., letters with value de- 
clared by 67,857 or 10,5 per cent., 
moncy-orders by 48,451 or 13,3 per 
cent., value-payable articles by 23,025 
or 20,1 per cent., ordinary parcels 
by 25,844 or 8 per cent., and par
cels with value deelared by 543 or

| 1,4 per cent. The number of acknow- 
| ledgments of rcccipt for registered 

articles alonc showed a decrease, 
( and that to tlie amount of 260 or 
| 8,8 per cent.
1 The average number of articles 

posted in Sweden by each inhabitant 
was 16. Tliis proportion was smal- 
lest in the laens of Westerbotten 
and Norbotten, being 4 articles per 
head of the population in eacb of 
thèse provinces, and in the laen of 
Stockholm (exclusive of the city) 
wliieh b ad 6; and largest in Stock
holm (city) where it reached 125, 
in the laens of Malmohus wliieh 
showed 19, Güteborg and Bohus 
wliieh luid 17 each, and Jonkoping 
in wliieh it amounted to 15 articles 
per inhabitant.

In 1883 the aggregate deelared 
value of articles with value deelared 
was 733,935,047 crowns, the total 
amount of inoney-orders issued 
10,720,842 crowns, and the total 
sum collected on value-payable ar
ticles 1,312,534 crowns. Thus, the 
aggregate sum of money transmitted 
through the medium of the Post 
reached the amount of 745,968,424 
crowns, winch is an increase of 
126,308,036 crowns as compared 
with the preceding year. The sums 
paid in for subscriptions to news
papers aggregated 1,158,745 crowns.

Extensive use is made in Sweden
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cettcs effectuées du chef d’abonne
ments aux journaux ont atteint la 
somme de 1,158,740 couronnes.

Un emploi considérable est fait 
en Suède de sacs fermés pour l’ex
pédition et la réception des envois 
postaux. En 1888, le nombre total 
de ces sacs s’est élevé à 8041). Sur 
ce nombre 127 ont été affectés au 
transport exclusif de correspondances 
de service5 27!) ont été concédés à 
des communes et 8248 ;ï des parti
culiers.

A la suite de l'arrangement conclu 
entre les Administrations postales de 
Suède et de France relativement à 
l’intervention réciproque dans les 
abonnements aux journaux publiés 
dans les deux pays, il a été expédié 
de Suède 81!) mandats de poste 
s’élevant à fr. 825(1. 87, et de France 
2 0  mandats de poste s'élevant à 
488 couronnes 5 turc. La part sué
doise dans les droits s’est élevée à 
127 couronnes DI <ere.

Il a été envoyé au bureau des 
rebuts à la Direction générale des 
Postes [rcklmnationskontor) ( >0,028 
objets pour obtenir l'indication de 
l’adresse des envoyeurs. Parmi ces 
envois figuraient 2 0 0  objets de va
leurs déclarés ou recommandés, 0 

mandats de poste, 81 envois contre 
remboursement et 52 paquets. Dans 
le nombre total des envois ouverts 
par le bureau, il y en avait 852 
qui renfermaient des valeurs, notam
ment du numéraire pour une somme 
de 8 8 (i couronnes 8 !) œre. En pro
fitant des indications fournies pur 
l’ouverture, 458 objets sur les «52, 
renfermant une valeur de 41li cou
ronnes 2 (ure, pouvaient être ren
voyés aux expéditeurs.

Le bureau des rebuts a été saisi 
de 1125 réclamations concernant 
des objets de correspondance non 
parvenus aux destinataires. 724 de 
ces objets, c’est-à-dire à peu près 
le fi4n/o> ont été retrouvés et remis 
aux envoyeurs.

Les efforts de l’Administration sué
doise pour porter son organisation 
au degré de perfectionnement accusé

gesehlossener Taschen beliufs mittel- 
barer A uflicferung b/.. Empfangnahmc 
von l’ostsendungen gemacbt. In» 
Jalire 1888 betrng die Gesainmtzahl 
dieser Taschen 8(14D; davon wurden 
127 nur fur Dienstsendungen, 27!) 
von Gemeinden und 8248 von Privat- 
personen untcrhalten.

In Gemiisslieit der Vcreinbarung, 
welclie zwischeu den Postverwal- 
tungen Schwcdcns und Frankreiclis 
wegen vvechselseitiger Vermittelung 
des Bezuges der in den beiden Post- 
gebicten erselieinenden Zeitungen 
getroffen wurden ist, kamen ans 
Schweden 81D Postanweisungen iiber 
zusammen !)25<1 Fr. 87 O w, aus 
Frankreieh 2 0  Postanweisungen iiber 
488 Kronen 5 Ocre zur Abscndung. 
Der schwedisclie Antlieil an der 
Vcrmittelungsgebülir liât 127 Kronen 
D I  Ocre betragen.

Bei dem mit der Eroff'nung un- 
bestellbarer Postscndungcn beauf- 
tragten Bureau der General-l’ost- 
direktiongingen im,labre 1888(10,028 
Sendungen beliufs Ermittclung des 
Absendcrs ein, darunter 2D0 Werth- 
und Einsclireibbriefe, b Postanwei- 
sungeti, 8 1  Postnaclinulinieu und 82 
Packete. Unter siimmtlichcn von 
dem Bureau geoffneten Sendungen 
befanden sich H52, welclie Wcrth- 
gcgcnstande, darunter Gcld im Gc- 
sammtbetrage von 880 Kronen 8 !) 
Ocre, eutiiicltcn. Von diesen 852 Sen
dungen konnten unter Bcnutzung der 
bei der Eroff'nung errnittelten An- 
lialtspunkte 45H Stück mit eineni 
Wcrtliinlialt von 41(1 Kronen 2  Ocre 
den Absendern wieder zugestellt 
werden.

An das bezeiebnete Bureau wurden 
iiberdics 1128 Naclifragcn nach ver- 
sebiedenen, den Adressaten nicht zu- 
gegangenen Postscndungcn gericlitet. 
724 von diesen Sendungen, etwa 
84 °/n, siiul wieder lierbeigescliaflt 
und den Absendern ausgehündigt 
worden.

Das cifrige Strebcn der schwcdi- 
schen Poslverwaltuug nacli Vervoll- 
kominnung der bestehenden Ein- 
riclitungen, wie es durcli die olien 
angeliilirten Zahlcnangaben unzwci- 
fclhaft dargethau wird, ist im Be-

of closed bags in wliich correspoml- 
ents despatch and reeeivc tlicir 
mails. lu 1888 the total number nf 
thèse bags amounted to 8(14!); PjT 
were used for official correspondence 
exclusively, 27!) were kept by com
munes, and 8248 by private persons.

Under an Arrangement in force 
between the Postal Administrations 
of Sweden and France for the ré
ception and transmission of su h- 
scriptions to newspapers publislicd 
in the two countries, 81!) moncy- 
orders for a total amount of D25i; 
francs 87 centimes were despatched 
to, and 20 money-orders of a total 
value of 488 crowns 5 œre reccivcd 
from, France in seulement of thèse 
subscriptions. The Swcdish share 
of the subscription-fees amounted t*> 
127 crowns Dl cerc.

The number of undcliverable ar
ticles received in 1888 by the Dead 
Letter Division (reklamutionskontor) 
of the General Postal Direction, for 
the purpose of being opened and 
returned, if possible, to the senders, 
amounted to (10 ,(1 2 8 ; among thèse 
articles there were 280 letters witli 
value deelared and registered letters, 
(> money-orders, 81 vaiue-payablc 
articles, and 52 pareels. 852 ar
ticles, on being opeued at the Dead 
Letter Division, were found to cnn- 
tain valuahle enclosurcs, comprisiug 
money to the amount of 88(1 crowns, 
8!) ocre. Of the 852 articles just 
mentioned, 458 with contents to the 
value of 41(1 crowns 2 œre conid, 
by the aid of the particnlars asccr- 
tained on tlicir being opened, be rc- 
stored to the senders.

In addition, the Dead Letter Di
vision reccivcd 1125 enquirics rela
tive to different postai articles wliieli 
h ad not reacbed tlicir addressccs. 
724 of tliese articles, or about <11 
per cent, were diseovered and rc- 
turned to the senders.

The vigornus efforts inade by the 
Svvedisb l’ostal Administration tu 
improve the existing arrangements, 
of wliieli unmistakeable évidence is 
afforded by the above-citcd ligures,
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indubitablement par les chiffres men
tionnes dans le présent article, se 
sont traduits en 1883 par de bons 
résultats financiers. Les recettes de 
l'Administration se sont élevées dans 
l.idite année à 5,!)UÏ,23!) couronnes, 
[.es dépenses, au contraire, ont 
atteint le chiffre de 5,200,485 cou- 
roiincs. Mais pour déterminer la 
somme exacte des frais d’exploitation 
proprement dits, il y a lieu de dé
duire de cette dernière somme un 
montant de 31,775 couronnes affecté 
à la construction d’une maison de 
poste à Sundsval. Par suite les frais 
d exploitation ne s’élèvent plus qu’à 
5,174,710 couronnes, ce qui donne 
un excédent de recettes de 741,520 
couronnes.

La création de nombreux bureaux 
de poste et la suppression du con
cours que certains habitants étaient 
tenus de prêter au transport par 
terre de la poste moyennant une 
indemnité modérée, nécessitaient ré
gulièrement, durant la période 1874 
;i 1878, des subventions pour cou
vrir les frais d’exploitation. Ce n’est 
ipien 187!) qu’on a constaté de 
nouveau un excédent de recettes de 
11 » 1 ,(îiS8 couronnes; depuis lors 
cri excédent s’est accru d’année 
ni année, et, par suite, l'Administra
tion des Postes a pu verser dans la 
caisse générale de l’Etat <»25,oou cou
ronnes en 1882 et 75(),0ou couronnes 
en I*83. Aux termes d’une résolu
tion de la Diète suédoise, approuvée 
par le Roi, le total de ces deux 
versements, 1,375,000 couronnes, 
ainsi » ; ne le montant des versements 
ultérieurs faits dans les mêmes cir
constances à la caisse générale, 
""lit tenus à la disposition de l'Ad
ministration des Postes et ne peuvent 
être afi’ectés qu’il des dépenses cxclu- 
"iveinent relatives au service postal.

Kn ee qui concerne les affaires 
traitées par la Direction générale 
'les Postes de Suède, il y a lieu de 
luire remarquer tout d’abord qu’abs- 
tniction faite des comptes, rapports, 
demandes, etc., à transmettre dans 
des délais déterminés par les bureaux

richtsjahre aucli nicht ohne finan- 
ziellen Erfolg geblieben. Die Ein- 
nahmen der Verwaltung haben im 
.labre 1883 5,010,23!) Kronen be- 
tragen. Dagegen erreichten die 
Ausgaben eine Hôhe von 5,200,485 
Kronen. Behufs Ermittelung der 
eigentlichcn Betriebskosten miissen 
von let/.terem lietrâge 31,775 Kronen 
iti Altzug gebracht werden, welche 
fur die Errichtung eines Posthauses 
in Sundsvall rcrausgabt wurden. 
Die lletricbsausgaben beliefen sich 
eigentlich «omit nur auf 5,174,710 
Kronen, su dass sich eitt lietricbs- 
übersehuss von 741,520 Kronen er- 
giebt.

Nachdem in den Jahren 1874 bis 
1878 in Eolge der Einriclitung zalil- 
reiclier Postanstalten und der Auf- 
licbung der Vcrpflichtutig einzelner 
Landeseingescssenen zur Befbrde- 
rung der Landposten gegen selir 
niiissîge Vergütungen regelmiissig 
Zuschüsse ztt don Kostcn der l ’ost- 
vcrwaltung batten geleistet werden 
miissen, ist zuerst im .labre 187!) 
wieder cin Uebcrschuss von 1 0 4 ,tî8 .s 
Kronen erzielt wurden, wclcher seit- 
dem von Jalir zu Jalir sich crliolit 
bat. Die Postvenvaltung bat in Eolge 
dessen im Jaltre 1882 025,000 Kronen 
und im Jalire 1883 750,ooo Kronen 
an die Staats-IIauptkasse abliefern 
këntien. Dièses Gesammtguthabeii 
in llôhc von 1,375,000 Kronen, so- 
wie aile ans gleicbem Anlass an 
die Staats-IIauptkasse abgefiibrten 
Summcn werden dort naclt einein 
von dem Koitig gutgclieissencn He- 
scliluss des scliwcdischcii Ueiehstags 
fiir die l'ostvcrwaltmig bcrcit gc- 
lialteu und diirfcn aitsscliliesslich Rir 
die cigcneu Zwccke der Postver- 
waltimg Vervvendiiug fi mien.

In llctrcff des llml'angs der Ge- 
sebiifte lici der scliwediscben Gencrai- 
l’ostdirektion ist zu bemerkon, dass 
die Zabi der bei der Lctzteren ein- 
gegangenen Scbriftstiicke, abgeseben 
von den scitens der Postanstalten 
in bcstimmtcu Eristen cinzusendendcu 
Recliuungen, Rapporte», Verlang- 
sebreibeu etc, im Ganzeti ll,o7l 
betrug. Ans dent .labre I8S2 waren 
noclt uiicrledigt 1220 Sehriltstncke.

were also not, in 1883, without their 
reward front a financial point of 
view. The gross revenue of the 
Administration atnounted in 1883 to 
5,'.) 10,23!) crowns, against an ex- 
penditure of 5,200,485 crowns. In 
order, however, to find out the 
actual amount of expenditure for 
the carryiug out of the postal ser
vice, a suin of 31,775 crowns, winch 
had to be paid for the érection of 
a post-oHicc at Sundsvall, must bc 
deducted front the latter amount. 
'Plie expenditure for the postal ser
vice proper, thereforo, only reachcd 
in fact the sum of 5,174,710 crowns, 
thus leaving a net revenue of 741,52!) 
crowns.

Wltile sttbsidies bad to be paid 
to the Postal Administration every 
year during the period front ls74 
to 1878 for the pur pose of covering 
the déficits wliich arose front tbc 
establishment of nunterous post- 
otlices and the abolition of tbc obli
gation iucunthcnt on certain inhabit- 
ants to coiivcy tbc mails on the 
liigb roitds for a very itioderate 
compensation, the year 187!) was 
the first to close witli an cxcess of 
revenue. This excess, wliich amount- 
ed to 10 4 ,i*»8S crowns, bas sincc in- 
creascd front year to year. Titus, 
the Administration was in a position 
to pay over to the State Treasury 
an amount of < i2 5 ,o o o  crowns in 
1882, aud 75o,ooii crowns in 1883.

| Thèse amounts, niaking a total of 
i l,375,ooo crowns, as well as ail 

otlicr su ms ohtuincd front sitnilar 
sources, and paid over to the State 
Treasury, are, in pursuancc of a 
decision of the Swedisli Iliksdtuj, 

j approved by tbc Kiug, kept tliere 
in reserve for tbc Postal Adtninis- 

j tration, and may not lie employed 
* otlierwise. tlian for |iostal purposcs.

As regards tlic amount of busi
ness transacted liy tbc Swcdish 
General [)ireetioti of Posts, the 

I Report states tliat the total number 
i of documents reccivod at the l’ost 

Office reachcd 11,074, exclusive of 
the rcturns, reports, applications for



de poste, le nombre des correspon
dances arrivant à la Direction gé
nérale s’est élevé à 11,074. A ce 
nombre, il faut ajouter 1220 affaires 
qui n’ont pu être terminées en 1882. 
Le nombre total des questions à 
traiter en 188;! était donc de 12,300 
dont 11,480 ont été liquidées com
plètement, tandis que 820 sont res
tées en instance à la fin de l’année.

Il n’y a pas eu de modification, 
en 1883, dans les taxes et conditions 
d’envoi en vigueur dans le service 
postal suédois. Toutefois il y a lieu 
de mentionner une ordonnance du 
11 mai 1883 fixant sur de nouvelles 
bases les droits à percevoir pour 
la transmission des journaux aux
quels on s’abonne par l’intervention 
de la poste.

Depuis 1882, il a été perçu de 
ce chef 12‘/a % du prix de la publi
cation pour les journaux paraissant 
tout au plus une fois par semaine 
et 25 °/o de ce prix pour les jour
naux paraissant plus souvent. Con
formément aux nouvelles dispositions 
de l’ordonnance précitée, ce droit 
est fixé, depuis le 1er janvier 1884, 
en général pour tous les journaux 
qui paraissent plus d’une fois par 
semaine, au cinquième du prix de 
la publication et pour les journaux 
(jui paraissent une fois par semaine 
ou moins souvent encore, au tiers 
du prix de la publication, sans (pie, 
toutefois, il puisse dépasser, pour 
la durée d’une année — pour moins 
d'une année, une somme proportion
nelle à la durée, — savoir:

4 couronnes si le journal paraît 
plus de 2 fois par semaine et que 
la dimension de chaque numéro, en 
ne prenant pour base du calcul 
qu'un seul côté du papier, n’est pas 
supérieure à bo décimètres carrés;

1 couronne 2o œre si le journal 
paraît deux fois par semaine et que le 
format de chaque numéro ne mesure 
pas plus de bO décimètres carrés ;
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Von den somit auf das Jahr 1883 
entfallendeu 12,300 Sachen wurden
11,480 vollig erledigt, 820 befanden 
siclt am Jahresschluss noch in Be- 
arbeitung.

In den Taxen und Versendungs- 
bedingungen fur den schwedisclien 
Poatverkehr traten wâhrend des Be- 
richtsjahres Veranderungen nicht ein. 
Es erging jedoch unterm 11. Mai 
1883 eine Konigliche Verordnung, 
durch welchc die Gcbühr fur die 
Bcforderung der dtirch die l’ost be- 
zogenen Zeitungen anderweit fest- 
’gcsetzt wurdc.

Seit dem Jahre 1872 wurden an 
Beforderungsgebiihr fur hochstens 
einmal wochentlich crscheinende 
Zeitungen 12Y»0/0» fût' Zeitungen, 
welche ofter erscheinen, 2û °/o des 
Einkaufspreises crhoben. Naeh den 
neuen, in der oben bezeichneten 
Koniglichen Verordnung enthaltenen 
Bestimmungen soll die Zcitungsge- 
biilir vont 1. Januar 1884 ab allge- 
mein fiir Zeitungen, welchc melir als 
einmal in der Woche erscheinen, ein 
Eiinftel des Einkaufspreises, und fiir 
Zeitungen, welche einmal in der 
Woche oder seltener erscheinen, ein 
Drittel des Einkaufspreises betragen ; 
dieselbe darf jedoch fur den Zeit- 
raum eines .labres — bei kürzerer 
Bczugszeit verhâltnissmâssig weniger 
— nicht hiiher sein, als

4 Kronen fiir den Eall, dass die 
betrcffendeZeitting melir als zweimal 
in der Woche erscheint und der liauin- 
inhalt jeder Nummcr, wenn nur die 
eine Seite des Papiers in Rechnung 
gezogen wird, iiber !I0 Quadratdeei- 
meter nicht hinausgeht,

1 Krone 2u Oere, wenn die Zeitung 
zweimal in der Woche erscheint und 
der Kauminhalt jeder Nmnnier iiber 
bo Quadratdecimeter nicht hinaus
geht,

6o Uere, wenn die Zeitung einmal 
in der Woche erscheint und der 
llauminhalt jeder Nunimer iiber bo 
Quadratdecimeter nicht hinausgeht, 
und

blank forms, etc. which hâve to hc 
sent in by the post-offices at stated 
periods. 1220 documents had becu 
brought forward from the year 1882, 
tlius making a total of 12,300 letters 
that had to be dcalt witli in the 
year 1883. 11,480 of these were
settlcd. and 820 were still under 
considération at the close of the 
year.

No changes were introduced «Inr- 
ing 1883 eitlier in the rates of post
age or in the conditions of trans
mission of postal articles. On the 
l l 'h ofMay 1883, however, a Royal 
ordinance was issued by which the 
fees for the transmission of news- 
papers subscribed for through the 
medium of the Post were altered.

From 1872 the charge levied for 
the conveyance of newspapers pub- 
lished not oftener than once a week 
had amounted to 12'/a per cent., 
and that on the transmission of 
newspapers issued more frequently 
to 2"> per cent, of the purchase 
price. According to the new pro
visions enaeted by the above men- 
tioned ordinance, the transmission 
fee was fixed from the lst of January 
1884 at the uniform rate of one fiftli 
of the purchase price for newspapers 
published more than once a week, 
and at one third of the purchase 
price for papers issued once a week 
or less frequently ; tliis fee may not, 
however, excecd for one year ta 
proportionate réduction being made 
for papers subscribed to for a shorter 
period) : —

4 crowns, on newspapers pub
lished oftener than twice a week, 
and each printed on a sheet not 
exceeding the size of b(l square déci
mètres ;

1 crown 20 <ere ou newspapers 
published twice a week, and not 
exceeding bo square décimètres;

(K) (ere on papers published once 
a week, and not exceeding bü Bquare 
décimètres;
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i;o œre si le journal paraît une 
foi-; par semaine et que la super
ficie de chaque numéro n’a pas plus 
de ''0 décimètres carrés, et

ôii œre si le journal paraît moins 
d'une fois par semaine et que la 
superficie de chaque numéro n’a 
pas plus de 220 décimètres carrés.

Le port des journaux, publications 
périodiques, etc., qui sont expédiés 
sous bandes, est de 1 œre par 50 
grammes ou fraction de 50 grammes, 
sous la réserve d’un minimum de 
4 œre par envoi.

En outre; il y a lieu de faire 
remarquer encore que, le 2!) août 
1sh:-î, il a été conclu un arrange
ment entre les Gouvernements sué
dois et allemand, en vertu duquel 
l';i (franchissement par les expédi
teurs est rendu obligatoire dans les 
relationssuédo-allemandes, non seule
ment pour les colis postaux soumis 
aux stipulations de la Convention 
du 3 novembre 1880, mais aussi 
pour tous les autres paquets sans, 
nu avec valeurs déclarées, jusqu’au 
poids de 5 kilogrammes.

Enfin, il convient de rappeler 
qu’une résolution de la Dicte, ap
prouvée par le Roi, en 1883, a in
stitué les caisses d’épargne postales 
eu Suède. Nos lecteurs savent*) que 
ces caisses d’épargne ont commencé 
à fonctionner le 1er janvier 1884.

Congrès postal universel 
de Lisbonne.

Conformement à la promesse que 
nous avons faite dans notre dernier 
numéro, nous publions ci-après le 
texte des nouveaux Arrangements 
concilia à Lisbonne, concernant l’a
doption du service des recouvrements 
et des livrets d’identité dans les rap
porta internationaux.

*) Voir Union postale IX , page 81.

50 Oere, wenn die Zeitung weniger 
als einrnal in der Wochc erscheint 
und der Rauminhalt jeder Nummcr 
über 220 Quadratdecimeter nicht 
binausgeht.

Die Gebiihr fiir die Beforderung 
von Zeitungen, Zeitschriften etc., 
welche als Kreuzbandsendungen zur 
Post gegeben werden, soll 1 Oere 
fur je 5o Gramm oder einen Theil- 
betrag von 50 Gramm betragen, je- 
docli mit der Massgabe, dass fiir 
eine einzelqe Sendung mindestens 
4 Oere zu entrichten sind.

Im Weiteren ist noch anzufiihren,
dass unterm 2'.). August 1883 zwi-
schen der schwedischen und deutschen
Kegierung eine Vereinbarung getrof-
fen wurde, wonach im Vcrkelir zvvi-
schen Schweden und Deutschland ¥
nicht allein fiir die den Bestimmungen 
der Pariser Uebereinkunft vom 3. No- 
vember 1880 unterliegenden Post- 
packete, sondera auch fiir aile übri- 
gen Packete ohne und mit Werth- 
augabe im Gewicht bis 5 Kilogramm 
das Porto bis zum Bestimmungsort 
vom Absender im Voraus entrichtet 
werden soll.

Schliessüch darf nicht unerwiihnt 
bleiben, dass im Jalire 1883 von 
dem schwedischen Reichstage der 
vom Konig gebilligte Beschluss ge- 
fasst worden ist, in Schweden Post- 
sparkassen einzurichten. Dieselben 
sind, wie unsern Lesern bekannt*), 
a ni l. Januar 1884 in Wirksamkeit 
gctreten.

Uer Weitpostkonçress 
z i i  Lissabon.

Der in unsercr letzten Nummer 
gegebenen Zasage gemiiss lassen wir 
den Wortlaut der in Lissabon abgc- 
scblossenen neuen Uebereinkonimeti, 
betretfend die Einfiihrung des Post- 
auftragsvcrfahrens und der Identitats- 
büehcr im internationalen Verkehr, 
nachstchend folgen.

*) S. L'U nion postale IX , Seite 81.

50 œre on papers published less 
than once a week, and not cxceed- 
ing 220 square décimètres.

The postage on those newspapers, 
periodicals, etc. wliich arc posted 
under wrapper, is fixed at 1 œre 
per 50 grammes or fraction of 50 
grammes, with a minimum amount 
of 4 œre per article

On the 2!)th of August 1883 a 
Convention was concluded between 
the Swedish and tlie German Govern- 
ments, according to wliich the post
age on ail parcels exchanged be
tween Swedcn and Gerrnany—not 
only the postal parcels transmitted 

I under the provisions of the Paris 
j Convention of the 3(| of November 

1SSO, but also ail other parcels with 
or without value deciared, and not 
exceeding 5 kilogrammes in weight— 
is to be prepaid by the senders to 
the places of destination.

The Report concludes with the 
statement that, in 1883, the Swedish 
Riksdag issued a decision with the 
royal consent, providing for the 
establishment of Post Office Savings 
Banks. As our readers are aware*), 
these Banks hegan tlieir operations 
on the l5t of January 1884.

The Universal Postal Congress 
of Lisbon.

As announeed in our last numher, 
we publish below the texts of the 
new Arrangements concluded in Lis- 
bon conccrning the introduction of 
the collection service, and of books 
of identity into the international rela
tions.

*)See « L ’ Unionpostales, vol IX ., page 81.
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I. Arrangement concernant le service 

des recouvrements
conclu entre

l ’A l l e m a g n e ,  l ’A u t r i c h e - H o n g r i e ,  l a  B e lg iq u e ,  

l ’E g y p t e ,  l a  F r a n c e ,  f  I t a l i e ,  le  L u x e m 

b o u r g ,  l e  P o r t u g a l ,  l e s  c o lo n ie s  p o r t u g a i s e s ,  

l a  R o u m a n i e  e t  l a  S u i s s e .

Les soussignés, plénipotentiaires 
des Gouvernements des pays ci- 
dessus dénommés, ont., d’un commun 
accord et sous réserve de ratification, 
arreté l'Arrangement suivant:

A R T I C L E  P R E M I E R .
L’échange des valeurs à recouvrer 

par la poste entre ceux des pays 
contractants qui conviennent de se 
charger réciproquement de ce ser
vice, est régi par les dispositions du 
présent Arrangement.

Aimci.E 2.
1. — Sont admis à l’encaissement 

les quittances, factures, billets à 
ordre, traites et généralement toutes 
les valeurs commerciales ou autres, 
payables sans frais, et dont le mon
tant n’excède pas, par envoi, leoo 
francs effectifs ou une somme équi
valente dans la monnaie de chaque 
pays. Les Administrations des postes 
de deux pays correspondants peuvent, 
d’un commun accord, adopter un 
maximum plus élevé.

2. — Les Administrations des 
postes des pays contractants peuvent 
également sc charger de faire pro
tester les effets de commerce et 
prendre, d’un commun accord, les 
dispositions nécessaires au sujet de 
ce service.

Article H.
Le montant des valeurs à re

couvrer par la poste doit être ex
primé en monnaie du pays chargé 
du recouvrement.

Article 4.
1. — L’envoi des valeurs à re

couvrer est fait sous forme de lettre 
recommandée, adressée directement 
par le déposant au bureau de poste 
qui doit encaisser les fonds.

I. Uebereinkommen, betreffend die Ein- 
führung des Postauftragsverfahrens,

abgeschlossen zwischen 
D e u t s c h la n d , O e s t e r r e i c h -  U n g a r n ,  B e lg ie n ,

E g y p te n ,  F r a n k r e i c h ,  I t a l i e n , L u x e m b u r g ,

P o r t u g a l ,  d e n  p o r t u g i e s i s c h e n  K o l o n i e n ,

R u m a n i e n  u n d  d e r  S c h w e iz .

Die untcrzeichueten Hcvollmâch- 
tigten der liegierungen (1er vorste- 
liend aufgefiihrten Lânder haben im 
gemeinsaincn F.inverstiindniss und 
unterVorbehaltdcrRatifikationfolgen- 
des Uebereinkommen abgcsehlossen:

Artikel 1.
Der Austausch von Werthpapicren 

zur Einziebung durch die Post zwi- 
sclien denjenigen der vertragschlies- 
senden Lânder, welelie verabreden, 
sich gegenseitigmit diesem Verfahren 
zu befassen, uuterliegt den liestim- 
mungen des gcgenwàrtigen Uebcrein- 
kommens.

Artikel 2.
1. — Zulâssig zur Einziehuug sind 

Quittungen, Ilechnungen, Anweisitn- 
gen, Weehscl, sowie überhaupt aile 
llandels- uudsonstigen Werthpapiere, 
welelie oline Ivosten zahlbar sind 
und fiir jede einzelne Sendung 1000 
Franken Metallgeld oder eine ent- 
sprechende Suinme in der Wahrung 
jedes Landes niclit iihersebreiten. Die 
Postverwaltungen von zwei kor- 
respondirenden Verwaltungen kon- 
neu im gemeinsamen Einverstiind- 
nisse dieseu Meistbetrag erhohen.

2. — Die Postvervvaltungen der 
vertragschliessendeu Theile konnen 
ferner es übeniclnnen, llandelspa- 
picre protestiren zu lassen, und die 
in Betretf dièses Verlahrens erfor- 
derlichen Bestiminungen im gemein- 
samen Einverstiindnisse fesfsctzeu,

Artikel 8.
Die mittels Postauftrags einzuzie- 

lienden Ifetriigc mtissen auf die Wiili- 
rung des mit der Einziebung beauf- 
tragten Landes lauten.

Artikel 4.
1. — Die Ueberscndung der einzu- | 

Ibsenden Papiere erfolgt mittels Ein- | 
schreibbriefcs, den der Absender un- 
mittelbar an diejenige Postanstalt 
zu richten bat, welelie die Einziebung 
bewirken soit.

I. Arrangement concerning the collection 
service,

concludecl between
G e r m a n y ,  A u s t r o - H u n g a r y ,  B e l g i u m , E g y p t.

F r a n c e ,  I t a l y ,  L u x e m b u r g ,  P o r t u g a l ,  th t

l ' o r iu g u e s e  C o l o n i e s ,  R o u m a n i a , and

S w i t z e r l a n d .

The undersigned, plénipotentiaires 
of the Governments of the countrics 
above enumerated, bave, by commun 
consent, and subjcct to ratification, 
agreed upon the following Arrange
ment :—

Article 1.
The exchange of valuable papers 

to be collectcd by the Post, between 
those of the contraeting countrics 
which agréé reciproeally to under- 
take tins service, is governed by 
the provisions of the présent Ar
rangement.

Article 2 .
1. —The following are admitted 

to collection:—reeeipts, invoices, 
promissory notes, bills of exeliangc, 
and, generally, ail commercial ami 
other papers, payable witliout cost, 
the atnount of which docs not ex- 
ceed, per collection letter, ÎOUO francs, 
metallie value, or an équivalent sum 
in the curreney of cacb country. 
The Postal Administrations of two 
corresponding countrics may, by 
eomnion cousent, adopt a higlier 
maximum.

2. —The Postal Administrations of 
the contraeting countries may like- 
wisc undertake to cause the bills of 
exchange to be protested, and takc, 
by cornmon consent, the necessary 
measurcs vvitli regard to tliat ser
vice.

Article H.
The amount of the papers to lie 

colleeted by the Post must be cx- 
presscd in the curreney of the 
country charged witli the collection.

Article 4.
L—The papers to be collectcd 

are forwarded in a registered letter, 
addressed by the depositor direct 
to the post-office by which the col
lection is to be etfectcd.
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2. — Le môme envoi peut con
tenir plusieurs valeurs recouvrables 
par un même bureau de poste sur 
des débiteurs différents, au profit 
d'iiue môme personne.

Article 5.
1. — La taxe d’un envoi fait en 

conformité de l’article 4 précédent 
est celle d’une lettre recommandée 
du poids de cet envoi. Cette taxe 
appartient en entier à l’Administra
tion des postes du pays d’origine.

2. — Un récépissé de l’envoi est 
remis gratuitement à 1‘iutéressc, au 
moment du dépôt.

Article (i.
11 n’est pas admis de payement 

partiel. Chaque valeur doit être 
pavée intégralement et en une seule 
lois, sinon, elle est tenue comme 
refusée.

Article 7,
1. — L’Administration des postes 

chargée de l’encaissement prélève, 
Mir le montant de chaque valeur 
encaissée, uue rétribution de 10 cen
times ou l’équivalent dans la mon
naie du pays de destination.

2. — Le produit de cette rétri
bution lie donne lieu à aucun dé
compte entre les Administrations 
intéressées.

i

Article 8.
Dans les relations qui comportent 

actuellement la perception d’un droit 
d'encaissement supérieur à celui fixé 
par l'article précédent, les Adminis
trations intéressées ont la faculté de 
conserver provisoirement le droit en 
vigueur, pourvu que, dans ces mêmes 
relations, la taxe de dépôt prévue 
à l'article 5 soit limitée à un droit 
fixe de 25 centimes.

Article P.
1. —• La somme recouvrée, apres 

il'-diiction :
a. de la rétribution fixée ii l’ar

ticle 7, ou à l’article 8, suivant le
cas ;

2, —■ Ein und dieselbe Auftrags- 
sendung kann mehrere Werthpapierc 
enthalten, welclie von ein und der- 
selbcn Postanstalt bei versebiedeuen 
Schuldnern zu Gunsten ein und des- 
selbeu Absenders einzu/.iehen sind.

Artikel 5.
1. — Die Taxe eincr in Gemass- 

beit des Art. 4 eingelieferten Auf- 
tragssendung ist diceines Einschreib- 
briefes von gleicbetn Gewicht. Diese 
Taxe verblcibt ungetheilt der Post- 
vcnvaltung des Aufgabegcbicts.

2. — Ueber die Sendung wird dem 
Betlieiligten im Augenblicke der Ein- 
liefcrung eiu Empfangsehein unent- 
geltlich y.ugestellt.

Artikel G.
Theilzahlungen sind nicht gestattet. 

Jedes Wertbpapier muss zum vollcu 
Betrage und auf einmal eingelost 
werden, andernfalls gilt die Annabme 
als verweigert.

Artikel 7.
1. — Die mit der Einziclmug bc- 

auftragte Postverwaltung bringt von 
dem Betrage des eingclôsten Papiers 
eine Gebühr von 10 Centiinen oder 
von dem entsprechenden Betrage in 
der Wahrung des Bestimmungslandes 
vorweg in Abzug.

2. — Der Erlos dieser Gebühr 
bildet keinen Gegenstand der Ab- 
rccbnung zvvischcn den betlieiligten 
Verwaltungen.

Artikel 8.
lui Verkelir zwisclien denjenigen 

Landern, welche gegemvartig eine 
hoherc, als die im vorliergebenden 
Artikel festgesetztc Einzugsgebülir 
crheben, konnen die betlieiligten Vcr- 
waltnngen die z. Z. bestebende Ge
bühr vorlîiufig bciliebaltcn, voraus- 
gesetzt, dass im Verkelir zwisclien 
den glcichcn Landern die im Art. 5 
vorgeschcnc, bei der Einlieferung zu 
entriehtende Taxe auf eine teste 
Gebühr von 25 Centiinen bcschrânkt 
blcibt.

Artikel P.
I. — Der cingczogene Betrag wird 

uaeli Abzug
a. der im Artikel 7 oder, cintrc- 

tenden Falls, im Artikel 8 festge- 
setzten Gebühr,

2.—The sanie letter may contant 
several papers for collection by tbe 
same post-olfice from different deb- 
tors, on belialf of tbe sanie person.

Article 5.
1. —The fee for a collection letter 

posted in conformity with tbe pre- 
ceding article 4 is that of a register- 
ed letter of tbe same weiglit. The 
whole of tbis fee is kept by tbe 
Postal Administration of tbe country 
of origin.

2. —A reeeipt for tbe collection 
letter is handed to tbe sender, free 
of charge, at tbe moment of'posting.

Article G.
No partial payment is admitted. 

Each paper niust bc paid in full 
and in one single payment, other- 
wise it is considered as refused.

Article 7.
1. —Tbe Postal Administration 

chargcd with tbe collection levics, 
on tbe ainount of eacli paper col- 
lectcd, a fee of 10 centimes or tbe 
équivalent in tbe curreney of tbe 
eountry of destination.

2. —The proceeds of tliis fee do 
not give rise to any accounfs be- 
tween tbe Administrations interested.

Article 8.
In thosc relations in vvliicb a biglier 

collection fee tban that fixed l»y tbe 
prcceding article is at présent levied, 
tbe Administrations interested bave 
tbe option of provisionally main- 
taining tbe existiug fee, provided 
that, in thèse same relations, tbe 
deposit fee contcmplatcd by article 5, 
is limited to a fixed fee of 25 cen
times.

Article p.
1.—Tbe snni collected, after dé

duction :—
a.— of tbe fee fixed in article 7, 

or in article 8, as tbe case may bc;
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b. de la taxe ordinaire des man
dats-poste, et

c. s’il y a lieu, des droits fiscaux 
appliqués aux valeurs,
est convertie, par le bureau qui a 
fait le recouvrement, en un mandat- 
poste au profit du déposant. Ce 
mandat lui est envoyé sans frais.

2. — Les valeurs qui n’ont pu 
être recouvrées sont renvoyées au 
bureau de dépôt en franchise de 
port et sans être grevées d’un droit 
quelconque. L’Administration des 
postes chargée du recouvrement 
n’est tenue à aucune mesure conser
vatoire, ou constatation de nature 
quelconque du non-payement.

Article 10,
1. — Les dispositions de P Ar

rangement concernant l’échange des 
mandats de poste sont applicables, 
en tout ce qui n’est pas contraire au 
présent Arrangement, aux mandats 
de poste délivrés en vertu de l’ar
ticle 9 précédent, pour la liquidation 
des valeurs recouvrées par la poste.

2. — Ces mandats sont admis 
jusqu’au maximum fixé en vertu du 
premier paragraphe de l’article 2.

Article 11.
1. — Sauf le cas de force majeure, 

en cas de perte d’une lettre recom
mandée contenant des elfcts à re
couvrer, il est payé au déposant 
une indemnité de üo francs dans 
les conditions déterminées par la 
Convention principale. La réserve 
contenue au dernier alinéa de l’ar
ticle <ihi‘ de cette Convention n’est 
toutefois pas applicable aux envois 
de recouvrements.

2. — En cas de perte de sommes 
encaissées, l'Administration au ser
vice de laquelle la perte est attri
buable, est tenue au remboursement 
intégral des sommes perdues.

Article 12.
Les Administrations ne sont tenues 

à aucune responsabilité du chef de 
retards dans la transmission, soit des

b. der gcwohnlichen Postanwei- 
sungsgcbühr und

c. eintretenden Falls der für die 
Auftrâge berechneten Stempelgebühr 
dem Auftraggeber von der einziehen- 
deu Postansta.lt durcli Postanweisung 
iibcrmittelt. Die Uebersenduug dieser 
Amvcisung erfolgt kostenfrei.

2. — Die Papiere, deren Einlosnng 
nicht moglich geweseu ist, werden | 
porto- und gebührenfrei an die Anf- j 
gabcpostanstalt zurückgesandt, ohne 
dass die mit der Einziehung bcauf- 
tragte Postverwaltung zu irgend einer 
Massnalime beliufs der Aufhcwahrung 
oder beliufs Aufklarung der Nickt- 
einlosung verpfiichtet ist.

Artikel 10.
1. — Auf diejenigen Postanwei- 

sungen, welchc in Gemiissheit des 
vorhergehenden Artikels 9 zur Ue- 
bermittelung der auf Postauftagen 
eingezogenen Betrage abgesaudt 
werden, finden die Bestimmungen 
des Ucbereinkommens, betreflend den 
Austausch von Postanweisungen, An- 
wendung, sofern dieselben nicht mit 
dem gegenwartigen Uebereinkommen 
im Widersprueh stchen.

2. — Derartige Postanweisungen 
sind bis zu dem im ersten Para- 
grapben des Artikels 2 bczeichneten 
llochstbetrage zuliissig.

Artikel 11.
1. — 1m Fallc des Verlustes eincs 

einen Postauftrag enthaltenden Ein- 
sebreibbriefes erhalt der Auftrag
geber, den Fall hoherer Gewalt aus- 
genomnien, unter den im Mauptver- 
trage festgesetzten Bedingungen, eine 
Entschadigung von 50 Franken. Der 
im letzten Absatz des Artikels (> bia 
dieses Vertragcs gemacbte Vorbehalt 
findet jedocli auf Postauftragsscn- 
dungen keinc Anweiulung,

2. — Im Faite des Verlustes ein- 
gezogener Geldbetragc ist diejenige 
Verwaltung, in deren Bereich der 
Verlust vorgekommen ist, zur Er- 
stattung der verlorcn gegangenen 
Sumnicn zum vollen Betrage ver- 
veriifiiehtet.

Artikel 12.
Die Verwaltungen übernehinen 

keinerlei Yerbiudlichkeit für Vcr- 
zogerungen in der Uebersenduug von

b. —of the ordinary money order 
fee, and

c. —the fiscal fees, if any, appli
cable to the papers,
is converted, by the office whicli lias 
cffccted the collection, into a money 
order in favour of the depositor. 
Tliis money order is forwarded tu 
him frec of charge.

2.—The papers which could not 
be collected, are returned to tlic 
office of deposit free of postage, 
and witliout being charged with 
any fee whatever. The Postal Ad
ministration charged with the col
lection is not bound to take any 
measure whatever for keepiug the 
papers, or stating the reasons for 
the non-payment.

Article 10.
1. —The provisions of the Arrange

ment concerning the exehange of 
money orders are applicable, in every- 
thing that is not contrary to the 
présent Arrangement, to the money 
orders issued by virtuc of the fore- 
going article 9, in seulement of the 
papers collected by the Post.

2. —These money orders are ad- 
mitted up to the maximum amount 
fixed by virtue of the first paragraph 
of article 2.

Article 11.
1. —Except in cases beyond con- 

trol, when a registered letter con- 
taining bills for collection lias beeu 
lost, an indemnity of 50 francs is 
paid to the depositor under the con
ditions determined by the principal 
Convention. The réservation con- 
tained in the last paragraph of Ar
ticle O1’" of that Convention is not, 
however, applicable to collection 
letters.

2. —In case of the loss of the 
sums collected, the Administration 
to the service of which the loss is 
attributable, is bound to refund the 
wholc of the sums lost.

Article 12.
The Administrations arc not res- 

ponsible for delays in the trans
mission of eitlier the registered



lettres recommandées contenant les 
valeurs à recouvrer, soit de ces va
leurs elles-mêmes ou des mandats 
de payement

Article 13.
Les stipulations du présent Arran

gement ne portent pas restriction au 
droit des parties contractantes, de 
maintenir et de conclure des arrange
ments spéciaux, ainsi que de main
tenir et d’établir des unions plus 
restreintes, en vue d’améliorer le 
service des recouvrements interna
tionaux.

Article 14.
Kn outre, le présent Arrangement 

ne porte pas atteinte à la législation 
intérieure des pays contractants, dans 
tout ce qui n’est pas prévu par cet 
Arrangement,

Article 15.
1. — Il est entendu qu’à défaut 

de dispositions formelles du présent 
Arrangement, chaque Administration 
a la faculté d’appliquer les disposi
tions régissant la matière dans sou 
service intérieur.

2 . — Il est toutefois formellement 
interdit de percevoir, soit dans le 
|mys d’origine, soit dans le pays de 
destination, une taxe ou rétribution 
quelconque autre que celles qui sont 
prévues par le présent Arrangement

Article IG.
Chaque Administration peut, dans 

des circonstances extraordinaires de 
nature à justifier la mesure, sus
pendre temporairement le service 
des recouvrements, d’une manière 
générale ou partielle, sous la con
dition d’en donner immédiatement 
avis, au besoin par voie télégra- 
pnique, à l'Administration ou aux 
Administrations intéressées.

A r t i c l e  17.
I. — Les Administrations des 

|mstcs des pays contractants ad
mettent au service des recouvre
ments tous les bureaux chargés du

!)1
Einschreibbriefen mit Vostauftriigen 
eben so vvenig als fur Verzbgerungen 
der Postauftràge selbst oder der 
Postanweisungen, welehe zur Ueber- 
mittelung der Geldbetriige dieneu.

Artikel 13.
Die Festsetzungen des gegeuwiir- 

tigen Uebereinkommcns beschrankcn 
nicht die Befugniss der vertrag- 
schliessenden Tlicile, besondcrc Ue- 
bcrcinkommen unter sieh bestehen 
zu lassen uud neu zu schliessen, 
sowie engere Vercine zur weiteren 
Verbesserung des internationalen 
Postnuftragsdienstes aufrecht zu er- 
halten oder neu zu gründen.

Artikel 14.
Auch berührt das gegenwiirtige 

Uebereinkommen in keiner Weise 
die iunere Gesctzgebung dervertrag- 
schlieSsenden Lânder in Allem, was 
durcli dieses Uebereinkommen nicht 
vorgesehen ist.

Artikel 15.
1. — Es wird vereinbart, dass bei 

etwaigem Mangel bestimmter Fest
setzungen im gegenwilrtigen Ucber- 
einkommen jede Verwaltung befugt 
ist, die desfallsige» Bestimmungen 
ihres internen Verkebrs in Anwen- 
dung zu bringen.

2 . — Es ist jedoch weder im Ur- 
sprungslaude, noch im Bestinunungs- 
laude zuliissig, ausser den im gegen- 
würtigen Uebereinkommen vorgese- 
henen Taxcn oder Gebiiliren irgend 
welclie anderc Taxe oder Gebülir 
zu erheben.

Artikel IG.
.lede Verwaltung kann unter ausser- 

gcwolinliehen Verbiiltnissen, welclie 
eine solcbe Massnahme zu rechtfer- 
tigen gecignet sind, das Postnuf- 
tragsverfahren ganz oder zum Theil 
aufbebcn, jedoch unter der Bedin- 
gung, dass die betheiligte Verwal
tung oder die betheiligten Verwal- 
tungen unverzüglich, nothigcnfalls 
auf telegraphiscliem AVege, davon in 
Kenntniss gesetzt werden.

Artikel 17.
1 . — Die Postverwaltungcn der 

vertragschliessenden Tlicilc werden 
an dem Auftragsverfaliren aile die- 
jenigen Postanstaltcn Theil nehmen 
lassen, welclie mit dem internatio-

letters containing papers for col
lection, or thèse papers themselves 
or the money orders by which tlie 
amounts are remitted.

Article 13.
The stipulations of tbe présent 

Arrangement do not restrict tbe riglit 
of tbe contracting parties to main- 
tain and conelude spécial arrange
ments, as well as to maintain and 
establish more restricted unions, witli 
a view to the improvement of tlie 
international collection service

Article 14.
Moreover, the présent Arrange

ment does not involve alteration in 
the internai législation of the eoutract- 
ing cou» tri es, as regards anythiug 
which is not provided for by tliis 
Arrangement.

Article 15.
1 . —It is understood tliat in the 

absence of formai provisions in tliis 
Arrangement, eacli Administration 
lias tbe option of applying tbe pro
visions governing the matter in its 
domcstic service.

2 . —It is, liowcver, fbrnially for- 
hidden to levy, cither in tlie cmintry 
of origin, or in tlie eountry of desti
nation, any tax or charge wbatever 
other tlian tliose wliicli are contcni- 
platcd l»y tlie présent Arrangement.

Article IG.
Eacli Administration may, under 

extraordinary circmnstanccs of a 
nature to justify tlie measure, tempo- 
rarily suspend tlie collection ser
vice, cither in a general or partial 
manner, on tlie condition of giving 
notice tliercof immediatcly, if needful 

j by telcgrapli, to tlie Administration 
I or to tbe Administrations interested.

Article 17.
1.—Tlie Postal Administrations 

of tlie contracting countries admit to 
the collection service ail tlie offices
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service des mandats de poste inter
nationaux.

2. — Elles règlent, d’un commun 
accord, le mode du dépôt et de 
l’envoi des valeurs à recouvrer, ainsi 
que toutes les autres mesures de 
détail ou d’ordre nécessaires pour 
assurer l'exécution du présent Ar
rangement.

Article 18.
Les Etats de l’Union (pii n’ont 

point pris part au présent Arrange
ment, seront admis à y adhérer sur 
leur demande et dans la forme pres
crite par la Convention principale en 
ce qui concerne les adhésions à 
l'Union postale universelle.

Article 19.
1. — Dans l’intervalle qui s’écoule 

entre les réunions prévues par la 
Convention principale, toute Admi
nistration des postes d’un des pays 
contractants a le droit d’adresser 
aux autres Administrations partici
pantes, par l’intermédiaire du Bureau 
international, des propositions con
cernant le service des recouvre
ments. Mais pour devenir exécu
toires, ces propositions doivent ré
unir, savoir:

1° L’unanimité des suffrages, s’il 
s’agit de la modification des articles 
l ,  2 , 3, 4 , r>, 0, 7 , H, 9 , 1U, 11, 12, 
LS, 14, là ,  Kl, 18, 19 et 2U du pré
sent Arrangement;

2° Les deux tiers des suffrages, 
s il s’agit de la modification de l'ar
ticle 17;

3° La simple majorité absolue, 
s’il s'agit de l’interprétation des dis
positions du présent Arrangement.

2. — Les résolutions valables sont 
consacrées, dans les deux premiers 
cas, par une déclaration diplomatique, 
et dans le troisième cas, par une 
notification administrative, selon la 
lorme prévue par la Convention 
principale.

Article 20.
U — Le présent Arrangement 

entrera en vigueur le 1 er avril 188(i.

nalen Postanwcisungsdienste betraut 
sind.

2 . — Sie werden iin gemeinsamen 
Einverstandnisse die Form der Ein- 
lieferung und der Uebersendung der 
I’ostauftrage regeln, sowie aile wei- 
teren Dienstvorschriften festsetzen, 
welchc crfbrderlicli sind, iim die Aus- 
fiihrung des gegenwiirtigen Ucber- 
cinkommens zu siehern.

Artikel 18. i
Denjenigen Vereinslandern, welche ! 

an dem gegenwiirtigen Ueberein- I 
kommen niclit Tlieil genomnien ha- 
ben, ist der Beitritt auf ihren An- 
trag und zwar in der durch den 
Hauptvertrag i'iir den Eintritt in 
den Weltpostverein vorgeschriebenen 
Form gestattet.

Artikel 19.
L — Innerhalb der Zeit, welche 

zwisclien den im Hauptvertrage vor- 
gesehenen Versammlungen liegt, ist 
jede Postverwaltung eines der ver- | 
tragschliesscnden Lânder bcrechtigt, ' 
den anderen betheiligten Verwal- , 
tungen durch Vermittelnng des Inter
nationale!) Büreaus Vorschliige in Bc- 
treff des Postauftragsdienstes zu 
unterbreiten. Um indess vollstreck- 
bar zu werden, miissen diese Vor- 
schlage erhaltcn:

1° Einstimmigkcit, wenn es sich 
um Abanderung der Bcstimmungen 
der Artikel 1, 2 , 3, 4, 5, 0 , 7, 8 , 9, 
10, 11, 12, 13, 14, 15, 10, 18, 19 
und 20 des gegenwiirtigen Ucberein- 
koinmcns handelt;

2° zwei Drittcl derStimmen, wenn 
es sich um die Abiinderung des 
Artikels 17 handelt;

3ocinfacheStimmenmchrhcit,wenn 
es sich um die Auslegung der Bc- 
stimmungen des gegenwiirtigen Uc- 
bereinkoinmens handelt.

2 .—Die gïiltigcn Beschliissc werden 
in den beiden orsten Fallen durch 
cine diplomatische Erkliirung, im 
dritten Falle durch einc Benachricli- 
tigung im Yerwaltungswcge bestii- 
tigt, wobei die iin Hauptvertrage be- 
zeichnete Form zu beobachten ist.

Artikel 20.
1 . — Das gcgenwiirtige Uebercin- 

kommen wird am L April 1 8 8 0  in 
Kraft treten.

charged with the service of inter
national money orders.

2.—They détermine, by commun 
consent, the mode of deposit ami 
transmission of the papers to be 
collected, as well as ail otlier mea- 
sures of detail and order necessan 
for ensuring the performance of the 
présent Arrangement.

Article 18.
The States of the Union whicli 

hâve not taken part in the présent 
Arrangement are admitted to adhcre 
to it upon their demand and in the 
form prescribed by the principal 
Convention as regards adhesions to 
the Universal Postal Union.

Article 19.
1 . —In the interval which elapses 

between the meetingscontemplatedbv 
the principal Convention, the Postal 
Administration of any one of tlic 
contracting countries lias the riglit 
to address to the other participating 
Administrations, through the medium 
of the International Bureau, pro
posais concerning the collection ser
vice. But in order to become bind- 
ing, these proposais must obtain:—

1 ° A unanimous vote if it bc a 
question of modifying articles L 2 , 
3, 4, 5, (i, 7, 8 , 9, 10, 11, 12, 13, 
14, 15, IB, 18, 19, and 20 of the 
présent Arrangement;

2 ° Two tliirds of the votes if it lie 
a question of modifying article 17;

3° Simply an absolutc majority if 
it bc a question of interpreting tlic 
provisions of the présent Arrange
ment.

2 . —Valid decisions are sanctioned 
in the tirst two cases by a diplo
matie déclaration, and in the tliird 
case by an administrative notifica
tion according to the form contcin- 
platcd by tlic principal Convention.

Article 20.
1.—The présent Arrangement slinll 

corne into force on the lst of April 
1880.
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2 . — Il aura la môme durée que 
la Convention principale, sans pré
judice du droit réservé à chaque 
pays, de se retirer de cet Arrange
ment moyennant un avis donné, un 
an à l’avance, par son Gouvernement 
au Gouvernement de la Confédéra
tion Suisse. Pendant cette dernière 
année, l’Arrangement continuera 
d avoir son exécution pleine et en
tière, sans préjudice de la liquidation 
et du solde des comptes après l'ex
piration dudit terme.

3. — Sont abrogées, à partir du 
jour de la mise à exécution du pré
sent Arrangement, toutes les dispo
sitions convenues antérieurement 
entre les divers Gouvernements ou 
Administrations des parties contrac
tantes, pour autant qu’elles 11e se
raient pas conciliables avec les 
tenues du présent Arrangement, le 
tout sans préjudice des droits ré
servés par l’article 13.

I. — Le présent Arrangement 
sera ratifié aussitôt que faire se 
pourra. Les actes de ratification 
seront échangés à Lisbonne.

l’.n foi de quoi, les plénipoten
tiaires des pays ci-dessus dénommés 
ont signé le présent Arrangement à 
Lisbonne, le vingt et un mars mil 
huit cent quatre-vingt-cinq.

(Suivent les signatures.)

Règlement.

Les soussignés,
Vu l’article 17, § 2, de l'Arrange

ment du 21 mars I88ô, concernant le recouvrement, par la poste, des 
quittances, factures, billets,traites,etc.

'Mit, au nom de leurs Adminis
trations respectives, arrêté d'un com
mun accord les mesures suivantes 
pour assurer l’exécution dudit Arran
gement.

I.
I. — Tonte valeur mise en re

couvrement doit:
>(■ Porter l’énonciation de la somme

2 . — Dasselbe soll die gleiche 
Dauer liaben, wie der Hauptvcrtrag, 
unbeschadet des jedem Lande vor- 
behaltenen Redits, von dem Ueber- 
einkommen zurückzutreten, weun die 
Regierung des betreffenden Landes 
diese Absicbt ein Jalir im Voraus 
der Regierueg der schweizerischen 
Eidgenossenschaft angezeigt liât. 
Wahrend dieses letzteren .labres soll 
der Vertrag iu allen seinen Theilen 
voile Gültigkeit behalten, unbescha
det der Abwickelung und Saldiruug 
der Abrechnungen uach Ablauf dieses 
Zeitraumes.

3. — Mit dem Tage der Ausfübrung 
des gegenwiirtigen Uebercinkommens 
treten aile früber zwischen den ver- 
scliiedenen Regierungen oder Vcnval- 
tungen der vertragschlicssenden Lân
der vereinbarten Bestimmungen inso- 
weit ausser Kraft, als sie mit den Fest- 
setzungen des gegenwiirtigen Uelier- 
einkommens nicht im Einklang ste- 
ben, unbeschadet der im Artikel 13 
vorbehaltenen Redite.

4. — Das gegenwârtige Ucberein- 
kommen soll sobald als moglich 
ratifizirt werden. Die Ausweeliselung 
der Ratifikations-Urkunden soll zu 
Lissabon statttinden.

Zu Lîrkund dessen liaben die Be- 
vollinîiclitigten der oben bezeiclineten 
Lânder das gegenwârtige L'eberein- 
kommen uuterzeiclinct zu Lissabon, 
den einundzwanzigsteu Mârz Ein 
Tausend aclit llundert und fiinf und 
acbtzig.

(Folgen die IJnterschriften.)

Ausführungs-Bestimmungen.

Auf Grund des Artikels 17, § 2 , 
des Uebercinkommens vom 2 1 . Mürz 
188Ô, bctrelfend die Ein/.icbung von 
Quittungen, Reclinungen, Anwei- 
sungen, Wecbseln etc durcli die Post, 
liaben die Unterzeiclmetcn, Nainens 
ilircr Verwaltungen, die naclistclien- 
den Bestimmungen zur Ausfiibriing 
der gedachtcn Uebereiukunft ver- 
einbart.

I.
1. — Jedcr Postauftrag soll:
a. die eiir/.uziebendc Siimnic in 

Wortcn nuit latcinisclien Buelistabcu)

2 . —It sliall bave tlie sanie dura
tion as the principal Convention, 
witbout préjudice to tlie right re- 
served to eacli Administration of 
witlidrawing from tins Arrangement 
on a notice being given, onc year 
in advance, by its Government to 
tlie Government of tlie Swiss Con
fédération. Duriug this last year 
the Arrangement sliall continue to be 
fully and entirely performed, without. 
préjudice to the seulement and pay- 
ment of accounts after the expiration 
of the said terni.

3. —From the date 011 which the 
présent Arrangement takes eftcct, 
ail the stipulations previously agreed 
upon hetween the several Govern- 
ments or Administrations of the con- 
tracting parties, in so far as they 
are not in accordance witli the ternis 
of the présent Arrangement, arc 
abrogated, everything witbout pré
judice to the rights reserved liy 
article 13.

4. —The présent Arrangement sliall 
lie ratified as soon as possible. The 
acts of ratification sha.ll be cxehangcd 
in Lisbon.

In faitli of which tlie plcnipoten- 
tiaries of the eountries denominated 
above bave signed the présent Ar
rangement in Lisbon. the twenty- 
lirst of Mardi, onc thousand eight 
hundred aud eiglity-fivc.

(Ilcre follow the signatures.)

Detailed Régulations.

The iindcrsigned, having regard 
to article 17, $5 2 , of tlie Arrange
ment of tlie 2 P‘ of Mardi lSSô, 
conccruing the collection, by the 
Post, of rcecipts, invoices, promis
se r y notes, bi Us of exchange, etc., 
bave, in tlie naine of tlicir respect
ive Administrations, by commun 
consent, agreed upon tlie following 
measurcs for cnsiiring the perform
ance of the said Arrangement.

I.
1 .—Each paper deposited foreollcc- 

tiou must : —
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à recouvrer en tontes lettres (carac
tères latins) et en monnaie du pays 
de destination, du nom et de l’adresse 
du débiteur, ainsi que la signature 
pour acquit du déposant, s'il y a lieu.

h. Avoir été soumise au droit de 
timbre dans le pays d’origine, si elle 
est sujette à ce droit.

c. Etre inscrite sur un bordereau 
conforme au modèle A annexé au 
présent Réglement.

d. Etre adressée avec le bordereau 
de recouvrement au bureau de poste 
de destination, sous une enveloppe 
conforme ou analogue au modèle R 
ci-aunexé et revêtue de timbres- 
poste représentant la taxe (ixée par 
l’article mi -s de l’Arrangement.

2. — Les formules susmentionnées, 
qui ne sont pas imprimées en langue 
française, doivent porter une traduc
tion sublinéaire dans cette langue, 
et les inscriptions manuscrites que 
leur texte comporte doivent être 
faites par l’envoyeur lui-même et | 
formulées, suivant le cas, en chiffres 1 
arabes et en caractères latins.

II.
Il est interdit de consigner, sur le 

bordereau de recouvrement, d’autres 
annotations que celles que comporte 
la contexture de cette formule, ou 
de joindre aux valeurs à recouvrer 
des lettres ou des notes pouvant 
tenir lieu de correspondance entre 
le créancier et le débiteur. Le cas 
échéant, il n’est pas tenu compte 
des annotations illicites consignées 
sur le bordereau de recouvrement; 
quant aux lettres ou notes séparées, 
elles sont renvoyées sans frais au 
déposant, par l’intermédiaire du 
bureau d’origine, avec une fiche 
indiquant le motif du renvoi, par 
exemple par les mots: Transmission 
interdite.

III.
1. — L’enveloppe contenant les 

valeurs à recouvrer avec le borde
reau de recouvrement, est fermée

u n d  i n  d e r  W i i h r u n g  d e s  M e s t i m -  
n u i n g s l a n d e s  u n g e b c i i ,  f e r n e r  d e n  
N a m e n  u n d  d i e  A d r e s s e  d e s  S c h u l d -  
n e r s ,  s o w i e ,  c i n t r e t c n d e n  F a l l s ,  d i e  
K n i p f a i i g s b e s c l i e i n i g u n g  d e s  A u f t r a g -  
g e b e r s  ;

b. i m  A u f g a b e g e b i e t  d e r  S t e m p e l -  
g e b i t l i r  u n t e r l e g e n  l i a b e n , s o f e r n  
l e t z t e r c  f i i r  i l m  zii  e n t r i c h t e n  i s t ;

c. i n  e i n c m  V e r / . e i e h n i s s  e i n g e -  
t r a g e n  s e i n ,  w e l e h e s  d e m  d e u  g e g e n -  
w î i r t i g e n  A i i s f U l i r i m g s - M e s t i n i i n i i n g e i l  
b e i g e f i i g t e n  M u s t e r  A  e n t s p r i c h t ;

d  m i t  d e m  E i n z u g s v e r z e i c h i i i s s  a n  
d i e  M c s t i m i n u n g s p o s t a n s t a l t  a d r e s 
s â t  s e i n  u n d  z v v a r  m i t e r  e i n e m  M r i e f -  
u m s c l i l a g c ,  d e r  d e m  b e i g e f i i g t e n  
M u s t e r  H  m o g l i e h s t  e n t s p r i c h t  u n d  
d e r  m i t  F r c i i n a r k c n  v e r s e h e n  i s t ,  
w e l c l i c  d i e  i m  A r t i k c l  "> o d e r  8  d e s  
l î e b e r e i n k o m m e n s  f e s t g e s e t z t e  T a x e  
d a r s t e l l c n .

2 .  —  D i e  v o r s t c h e n d  e r w a h n t e n  
F o r m i i l a r c  m i i s s e n ,  w e n u  s i e  n i e h t  
i n  f r a n / . i i s i s e b e r  S p r a c b e  g e d n t e k t  
s i n d ,  u n t e r  d e m  T e x t  m i t  e i n e r  
U e b e r s e t z i m g  i n  d i e s e r  S p r a c b e  v e r -  
s e h e n  s e i n  ; d i e  A u s f i i l l i i n g  d e s  V o r -  
d r u e k e s  i s t  v o m  A b s e n d e r  s e l b s t ,  
e i n t r e t c n d e i i  F a l l s  m i t  a r a b i s e b e n  
/ i t f e r n  i i u i l  l a t e i n i s c h e i i  S c l i r i f t z e i -  
c l i c n ,  z u  b e w i r k e u .

II.
A i i f d e m E i i i z u g s v e r z e i c h n i s s d ü r f c n  

a n d e r c  a l s  n a c l i  d e m  V o r d r u c k  z u -  
l i i s s i g e  V e n n c r k e  n i e h t  a n g e b r a c h t  
s e i n ;  e b e n s o w e n i g  i s t  e s  g e s t a t t e t ,  
d e n  e i n z i i l o s c n d e n  F a p i e r e n  M r i e f e  
o d e r  s o l c h e  M i t t l i e i l u n g e n  b e i z i i f ü g e n ,  
w c l c l i e  a l s  K o r r e s p o n d e n z  z w i s e b e n  
d e m  G l a a b i g e r  a n d  d e m  S e l i u l d n c r  
d i e n e n  k i m n e n .  E i n t r e t e n d e n  F a l l s  
b l e i b e n  d e r a r t i g e  u n z u l a s s i g e  V e r -  
m e r k e  a u f  d e m  E i n / . u g s v e r z e i c l i i i i s s e  
u n b e r i i e k s i c h t i g t ;  B r i e f e  o d e r  g e -  
t r e n n t .  g e b e n d e  M i t t l i e i l u n g e n  w e r -  
d e n  d u r e h  V e r m i t t e l u n g  d e r  A u f g a b e -  ! 
p o s t a u s t a l t  m i t  e i n e r  N o t i z ,  w c l c l i e  
z .  H .  m i t  d e n  W o r t c n :  « V c r s c n d t i n g  
u n z i i l a s s i g  » d e n  f î r n n d  d e r  R i i c k -  
s e n d u n g  a n g i e b t ,  k o s t e n f r e i  d e m  A u f -  
t r a g g e b e r  z u r i i c k g e s t e l l t .

III.
1. —  D e r  U m s c h l a g ,  w e l c h e r  d i e  

e i n z u l o s e n d e n  l ' n p i e r e  m i t  d e m  E i n -  
z u g s v c r z e i c h u i s s e  e n t h i i l t ,  w i r d  v o m

a. Bear the indication of the sui» 
to be collected, in letters (Latin 
characters) and in the currcncy of 
the country of destination, of the 
D a m e  and address of the debtor, as 
well as the receipt of the depositor, 
if necessary.

b. Hâve bcen submitted to the 
stamp duty in the country of origin, 
if it is subject to that duty.

c. Me entered in a list in confonu- 
ity witli speciinen A appended to 
the présent Régulations.

d. Me adressed, together witli the 
collection list, to the post-office of 
destination, in an envelope in con- 
formity with, or analogoiis to, spé
cimen M hereto appended, and pro- 
vidcd with postage stainps repre- 
senting the fcc fixed by article 
or 8 of tbe Arrangement.

2. — Tbe ahove mentioned forms 
which are not printed in the Frcneli 
language must bear a sublhieary 
translation in tliis language, ami 
the manuscript inscriptions wliicli 
their* text requircs must bc made 
by the sender biinself and, as the 
case may be, in Arabie figures ami 
in Latin characters.

II.
It is forbidden to make, on tlic 

collection list, any otlier annotations 
tlian tliose wliic.li the wording of 
tliis form requires, or to add to the 
papers to bc collected any letters 
or notes which may serve as a 
correspondencc between the cré
diter and the debtor. Should tlic 
case occur, no account is taken of 
tbe illicit annotations written ou tlic 
collection list; as conecrns letters 
or separate notes, tliey are returnctl 
free of charge te the depositor, 
through tlic medium of the office 
of origin, with a slip indicatiug tlic 
rcason for sucli rctnrn, for instance, 
in the words:—* Transmission prohi- 

I bited. »

III.
1. — The envelope containing 

tlic papers to lie collected, together 
with the collection list, is closcd by
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par l’expéditeur et déposée au gui
chet; elle doit porter le non» et 
l'adresse exacte de l’expéditeur et 
être soumise à la formalité de la 
recommandation.

‘J. — Si l’enveloppe a été trouvée 
à la boîte dûment affranchie, elle 
est traitée comme si elle avait été 
déposée au guichet. En cas de non- 
jitlVanchissenicnt ou d’affranchisse
ment insuffisant, il n’est pas donné 
cours à l’envoi.

IV.
1. — Le préposé du bureau de 

destination fait l’ouverture du pli 
recommandé et vérifie le nombre 
des pièces jointes au bordereau de 
recouvrement, ainsi que leur mon
tant. Le résultat de la vérification 
est constaté sur le bordereau de 
recouvrement et certifié par la signa
ture du préposé.

2. — Lorsque le nombre des pièces 
annoncé par le bordereau n’est pas 
trouvé dans l’enveloppe, le préposé 
informe immédiatement du fait le 
bureau expéditeur, chargé d’en avi
ser le déposant; il procède néan
moins au recouvrement des valeurs, 
après avoir constaté le manquant 
mi regard de l’inscription.

V.
Les valeurs insérées dans une 

enveloppe trouvée à la boîte (ar
ticle III, § 2 ci-dessus) sont mises 
en recouvrement, alors même que 
le nom et l’adresse de l’envoyeur 
ne seraient pas indiqués, soit sur 
l'enveloppe, soit sur le bordereau 
<le recouvrement, soit sur les valeurs 
elles-mêmes. Mais, dans ce cas, le 
préposé, une fois le recouvrement 
opéré, s’il n’a pas pu recueillir, 
auprès du débiteur, les renseigne
ments qui lui font défaut, prévient 
du fait l’Administration à laquelle 
il appartient. Celle-ci demande à 
I Administration du pays d’origine 
le nom et l’adresse de l’envoyeur.

Absender vcrschlossen am Sclialter 
eingeliefert.; der Umsehlag muss den 
Natnen und die genaue Adresse des 
Absenders angeben und unter Ein- 
sebreibung abgesandt werden.

2. — Wird eine solche Sendung 
geniigend frankirt im Briefkasten 
vorgefunden, so unterliegt sie der 
gleiehen Bebandlung, als wenn sie 
am Schalter abgegcben worden ware. 
Unfrankirte oder ungenügend fran- 
kirte Sendtingen werden nicht be- 
fordert.

IV.
1. — Der Vorstehcr der Bestini- 

mungs-l'ostanstalt üfi'net den Ein- 
schreibbrief und priift die Anzalil 
sowie den Betrag der dem Einzugs- 
verzcichnisse beigofiigten Anlagen. 
Das Ergcbniss der Priifung wird 
auf dem Einzugsverzeichnis.se er- 
sichtlich gemacht und durcli die 
Unterschrift des Vorstebers beglau- 
bigt.

2. — Wenn die auf dem Ver- 
zeiebnisse vermerkte Zabi der An
lagen in dem Umschlage nicht vor
gefunden wird, so hat der Vorsteher 
von dem Gescbebenen die Aiifgabe- 
l’ostanstalt sofort zu benachrich- 
tigen, welche dem Auftraggeber da- 
von Kenntnissgiebt; doeb darf, uacli- 
dein das Eeblen nehen der betref- 
fenden Ëintragiuig vermerkt ist, die 
weitere Bebandlung des Aut'trags 
dadureb nicht verziigert werden.

V.
Im Briefkasten vorgefundene Post- 

auftrage (vergl. Art. III, t? 2) werden 
aucli dann eingezogen, wenn der 
Namc und die Adresse des Absen
ders weder auf dem Umschlage, 
noch dem Einzugsverzeicbnisse oder 
den Pnpiercn selbst angegeben sind. j 
In diesem Falle hat jedoeb, wenn 
die Adresse des Absenders aucli vom 
Scbuldner nicht hat ermittelt werden 
konnen, der Vorsteher, nach crfolgtcr 
Einziebung des Auftrags, der vor- 
gesetzten Verwaltung vom Sacb- 
verbalte Kenntniss zu geben. Diese 
letztere Verwaltung wird sodann 
Namen und Adresse des Absenders 
von der Verwaltung des Anfgabegc- 
biets sicb mittbeilen lassen.

tbc sonder and handcd in at the 
window ; it must bear the name 
and exact address of the sender, 
and be submitted to the formality 
of registration.

2. — If the envelope bas beeu 
found in the letter box, fully pre- 
paid, it is treated as if it bad been 
handed in at the window. In case 
of non-payment of postage or défi
cient prepayment, the collection 
letter is not despatelied.

IV.
1. — The postmaster of the office 

of destination opens the registered 
letter and vérifiés the nuinber of 
the papers joined to tbc collection 
list, as well ns tlieir amount. The 
rcsult of the vérification is stated 
on the collection list, and certified 
by tbc signature of the postmaster.

2. — Wlien the nuinber of en- 
closurcs announeed by the list is 
not found in the envelope, the post- 
master gives immédiate notice of 
the fact to the despatehing office 
which must inform tbc depositor 
thereof ; lie neverthcless procceds 
to collect the papers, after baving 
recorded tbe missing papers against 
the respective cntrics.

V.
Tbe papers cnclosed in an enve- 

lope found in tbe letter box (ar
ticle III, § 2 above) are collected, 
éveil wlien tbe namc and address of 
tbe sender arc not indicated, citlier 
on tbe envelope, or on tbe collec
tion list, or on tbc papers theni- 
selvcs. But, in this case, tbc post
master, once tbe collection etfeeted, 
if be bas liccn îinablc to ohtain 
from tbc delitor tbe information lie 
wants, reports tbe fact to tbe Ad
ministration to which be belongs. 
Tbe lutter asks tbe Administration 
of tbe country of origin for tbe 
name and address of tbe sender.



VI.
Les valeurs sont présentées aux 

débiteurs le plus tût possible, et, s’il 
y u lieu, le jonr de l'échéance.

VII.
Les titres non payés à présen

tation sont rapportés au bureau de 
poste chargé du recouvrement et 
laissés pendant un délai de 4s heures 
à la disposition du débiteur, qui 
peut encore venir se libérer. 11 est 
prévenu de ce fait par le facteur 
ou par le bureau destinataire.

V I I I .
Les sommes recouvrées, déduction 

faite de la rétribution prévue à l’ar
ticle 7, § 1er, ou, suivant le cas, à 
l’article « de l’Arrangement, des 
droits fiscaux, s’il y a lieu, et de 
la taxe ordinaire des mandats de 
poste, sont converties en un mandat- 
carte établi en conformité du Règle
ment d’exécution de l'Arrangement 
du 4 juin 1*78, et portant en tête 
le mot Recouvrement. La taxe du 
mandat précité est toujours calculée 
sur le total de la somme encaissée.

IX.
Les valeurs à recouvrer sur un 

débiteur qui a changé de résidence, 
sans toutefois avoir quitté le pays 
de destination, sont réexpédiées sans 
frais sur le bureau de la nouvelle 
résidence, et ec bureau procède 
comme si les valeurs lui avaient 
été primitivement adressées.

X .
Les valeurs à recouvrer sur un 

débiteur parti pour un pays étranger, 
parti sans laisser d’adresse, inconnu, 
décédé, etc., ainsi que celles qui, 
par suite d’irrégularités de forme, 
ne pourraient pas être mises en 
recouvrement, sont renvoyées au 
déposant dans la forme prévue par 
l’article XI ci-après.

V I .
Die l’ostauftriigc werden den 

Schuldnern sohald als miiglich und, 
cintretenden Ealls, am Verfalltage 
vorgezeigt.

VII.
Die bei der Vorzeigung niclit be- 

zahlten l’ostauftriige werden zu der 
mit der Einziehung beauftragten 
Rostanstalt zurüekgcbracht und ver- 
bleiben daselbst 48 Stunden zur 
Vcrfiigung des Scbuldners, welchcr 
noch zur Einlosung schrciten kann. 
Letzterer wird hiervon durch den 
bestellendeu Bote» oder durch die 
Bestimmungs-l’ostanstalt in Kennt- 
niss gesetzt.

V I I I .
Die eingezogenen Betriige werden 

tiacli Abzug der im Artikel 7, § 1, 
oder, eintretenden Falls, im Artikel 
8 des Uebercinkommeus vorgesche- 
nen Gebülir, der etwaigen Stempel- 
gebiihren uml der gewühnliclien 
l ’ostanweisungsgebühr mittels einer 
in (Icmiisslieit der Ausfiihrungsbe- 
stimmungen zur Uebereinkiinlt vom
4. .)uni 1*78 ausgefertigten und am 
Kopfe mit dem Wortc «l’ostauftrag» 
verseliencn Karten-l’ostanweisung 
dem Auftraggeber iibersandt. Die 
l’ostanweisungsgcbübr wird stets 
nach dem Gesammtbctrage der ein- 
ge/.ogenen Summe bcrechnet.

IX.
l’ostanftriigc, deren Adressât den 

Wohnort innerlialb «1er Landesgranzc 
; veriindert, werden kostenfrei au die 

l’ostanstalt seines neucii Wobnorts 
nachgcsandt; letzterc verfiibrt mit 
dem Auftrage in gleieber Weise, 
wie wenn ibr derselbe von vornher- 
ein direckt zugesehickt worden wiirc.

X .
l’ostauftrage, deren Adressât sicb 

im Auslande betindet oder welchcr 
oliue Angabc sciner neuen VVolinung 
al*gereist ist, welcber niclit ermittelt 
werden kann oder verstorben ist 
etc., ferner diejenigen Auftrage, 
wclche wegen Unregelmiissigkeiten 
in «1er Ko nu niclit liabcn einge/.ogen 
werden konnen, werden dem Ab- 
sender in der im nachstehenden 
Artikel XI angegebenen Weise zu* 
rüekgesandt.

The papers are presented to t! e 
dcbtors as soon as possible, and, 
if needful, on the dates on wliicli 
they fall due.

VIL
The papers not paid on présen

tation are taken back to the office 
charged with the collection, and 
held during a delay of 48 hours at 
the disposai of the debtor, who may 
still corne and discharge his délit. 
Ile is informed of this faet by tbc 
let-tcr carrier or by tbc office ot 
destination.

VIII.
The su ms collected, after déduc

tion of the fee contemplated by ar
ticle 7, § 1, or, as the case may 
be, by article 8 of the Arrangement, 
of the fiscal fees, if any, and of the 
ordinary money order fees, arc con- 
verted into a card money order 
drawn up in couformity with the 
Dctailcd Régulations of the Arran
gement of the 4,h of Julie 1878, 
and heariug at the top the word 
« Collection ». The fee of the above 
mentioned money order is always 
calcuiated on the total of the soin 
collected.

IX.
The papers to lie collected frotn 

a debtor who lias changed bis résid
ence, without liaving, however, left 
tlie country of destination, are rc- 
transmitted free of charge to the 
office of the new résidence, and 
tins office proceeds as if the papers 
had been originally addressed to it.

X
The papers to be collected from 

a delitor liaving left for a foreign 
country, or gone without Icaving 
an address, from a debtor unknown, 
deceased, etc., as well as tliose 
whieb, in conséquence of irregulat- 
ities of form, could not be col
lected, are rcturned to the depositor 

1 in the form contemplated hy ar- 
i ticle XI below.

V I.



1.— Les valeurs impayées, ainsi 
<|iic les mandats émis pour les va
leurs encaissées, doivent être accom
pagnées d'un bordereau spécial (mo
dèle C) et adressées an bureau de 
dépôt, recommandées d’ollice, sous 
mu' enveloppe conforme on ana
logue au modèle 1) annexé au pré
sent Kèglcmcnt. Dans le cas où 
iVnvoi ne contient pas de valeur 
impayée, la recommandation d’of- | 
lice n'est pas nécessaire, et il y a 
lien de biffer sur l’enveloppe (mo- | 
ilcle D) les mots superflus. Dans 
les relations ipii comportent, pour 
le service des mandats, l'intervention 
île bureaux d'échange, les envois 
prévus au présent paragraphe se 
tout également, par l’intermédiaire 
île ces bureaux.

X L

2. — Le bordereau mentionné au 
S l précédent doit contenir: 

n. L’empreinte du timbre à date 
'lu bureau chargé du recouvrement;

h. Le nom et l’adresse du dé
posant, la date du depot et le mon
tant des valeurs déposées;

Le montant du mandat; 
il. Le montant détaillé des frais;
c. Le montant des valeurs recou

vrées ;
/’. Le nombre et montant des va

leurs non recouvrées;

■ !. — Le total du mandat et des 
trais doit égaler le montant des 
'•ilcurs recouvrées.

I. — La réunion des sommes re- 
‘■"iivrées et non recouvrées doit 
l"nner le montant exact des valeurs 
'’i'iginairenient déposées.

— Les indications inutiles du 
'"'idcTcau sont barrées.

1. — Niclit eingeloste Auftriige, so- ! 
wie l’ostanwcisimgen, welche iiber 
eingeloste Auftriige ausgefertigt sinil, 
miissen von einem besomleren Ver- 
zeichnisse (Muster C) begleitet sein 
itnil untcreinein Umsclilagc, der dem 
den gegenwiirtigen Ausfiihrungsbe- 
stiminmigcn beigefiigten Muster D 
gleicli oder iilmlicli ist, an die Auf- 
gabe-Kostanstalt kostenfrei miter 
Kinsclireibung abgesaiult werden. 
Die Verscndung unter Kinsclireibung 
ist jedocli niclit erforderlicb, wcnn 
unbezahlt gebliebene Auftriige in 
der Sendung nicht entlialteu sind; 
in diescm Falle ist der Vordruck 
auf dem Umschiage (Muster I)) cut- 
sprechend zu bericlitigen. Im Vcrkelir 
mit deujcnigeu Liindern, in welchcn 
der l’ostanweisungsdienst durcli 
die Auswcchslungsbüreaus vcrmittelt 
wird, tritt <lic Vermittluug derselben 
aucli fiir die im gegenwiirtigen l*a- 
ragraplien vorgesehenen Sendungen 
eiu.

2. — Das im vorhergelienden 
g 1 genannte Vcrzeichniss muss 
entlialteu :

a. den Abilruck des Tagcsstcm- 
]»els der mit der Kinziehung heauf- 
tragten Postanstalt ;

b. den Nameii nnd die Adresse 
des Auftraggcbers, den 'Pag der 
Kinlicferung nnd den lîetrag der 
cingclicferteu Auftriîge;

c. den l’ostanweisiingsbctrag ;
d. don detaillirtcu Kostcnbetrag ;
e. den Iletrag der eingezogeuen 

Auftriige;
f. die Zabi and den lietrag (1er 

niclit bczaliltcn Auftriige.

M. — Der Gcsainmtbctrag der 
l'ustanweisiiiig miil der Kostcn muss 
mit dem lietrage der cingclosten Auf- 
triige übereinstinnnen.

4. — Die Ziisaniincnrcchnmig der 
eitigczogcnen imd der niclit bezalil- 

I ten Siimmcn muss gênait den Hc- 
| trag der tirsprilnglich eingeliefcrten 
I Auftriige ergeben.

ô. — Die iinnütliigcn Angabcn 
des Vcrzcicbnisscs werden ausge- 
strichcn.

1. — The impaid papers, as well 
as the money orders issued for tlie 
papers collected, miist be accom- 
panied by a spécial list (pattern C), 
and addressed to tlie office of dé
posât, officially registered, in an 
envelope in conformity with , or 
analogous to the pattern I) annexed 
to the présent Régulations. In case 
the co ver contai us no unpaid paper, 
the official registration is unueces- 
sary, and the superlluoiis words 
on the euvclope (pattern D) must 
be struek out. In tliose relations 
whicli rcquire for the money order 
service, tlic intervention of excliange 
offices, the covers contemplated hy 
the présent paragraph are likewise 
transmitted throiigh the medium of 
these offices.

X I .

2. — The list mentioned in the 
prcceding § 1 must contain:—

a. The impress of the date stainp 
of the office ehargcd with the col
lection ;

h. The naine and address of the 
depositor, the date of deposit, and 
the amount of the papers deposited;

c. The amount of the mouey 
order;

d. 'Plie dctailcd amount of tlie 
charges ;

c. Tlie amount of the papers 
collected ;

f. The numher and amount of 
the papers not collected.

:■!. — 'Plie total amount of the 
money order and the charges must 
bc cqual to the amount of the pa
pers collected.

4. —■ 'Plie sums collected and 
tlinsc unpaid, added together, must 
fbrui tlie exact amount of tlie papers 
originally deposited.

ô. — 'Plie uscless indications of 
the list arc crossed.
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XII.
1. — Les Administrations des pays 

contractants se communiquent réci
proquement, par l'intermédiaire du 
Bureau international et trois mois 
au moins avant la mise à exécution 
de l'Arrangement du 21 mars 1883, 
un extrait des dispositions de leurs 
lois ou règlements intérieurs appli
cables au service des recouvrements.

2. — Toute modification ultérieure 
devra être notifiée sans retard de 
la même manière.

XIII.
1. — Dans l'intervalle qui s’écoule 

entre les réunions, toute Adminis
tration des postes d’un pays con
tractant a le droit d’adresser aux 
autres Administrations participantes, 
par l’intermédiaire du Bureau inter
national, des propositions concer
nant les dispositions du présent 
Règlement. Mais, pour devenir exé
cutoires, ces propositions doivent 
réunir, savoir:

a. D’unanimité des suffrages, s’il 
s'agit de la modification des articles 
I, II, 111, VI, VIII, IX, X, XIII et 
XIV du présent Règlement;

b. Les deux tiers des suffrages, 
s’il s’agit de la modification des 
articles V, VII et XI;

c. La simple majorité absolue, s’il 
s’agit de la modification des autres 
articles ou de l'interprétation des 
diverses dispositions du présent 
Règlement.

2. — Les résolutions valables 
sont consacrées par une notification 
du Bureau international à toutes 
les Administrations participantes.

XIV.
1. — Le présent Règlement sera 

exécutoire à partir du jour de la 
mise en vigueur de l’Arrangement 
du 21 mars 18S5.

2. — Il aura la même durée que 
cet Arrangement, à moins qu'il ne

XII.
1. — Die Verwaltungen der ver- 

tragsschliessenden Lânder haben 
sicli durcit Verinittelung des Inter- 
nationalen Biireaus mindesteus drei 
Monate vor der Ausführung des 
Uebereinkommens vont 21. Miirz 
1883 cinen Aus/.ug derjenigen ge- 
setzlichen oder reglemcntarischen 
Vorscliriften gegenseitig mitzutheileu, 
welche in ilireni interneu Verkehr auf 
den Bostauftragsdienst Anwendnng 
finden.

2. — Jede spiitere Acnderung 
muss auf demselben Wege ohne 
Ver/.ug mitgetheilt werden.

XIII.
1. — Inuerhalb der Zeit, welche 

zwisclten den Versammlungen liegt., 
ist jede Postverwaltung cines der 
vertragscldicsscnden Lânder bc- 
rechtigt, deu anderen betheiligten 
Verwaltungen durcit Verinittelung 
des Intcrnationalen Biireaus Vor- 
sehliige in Betrcff der Vorscliriften 
der gegenwartigen Ausfiihrungs-Be- 
stimmungen zu unterbreiten. Ura 
indess vollstreckbar zu werden, 
miissen diese Vorscldilge erhalten:

a. Kinstiminigkcit, wenn es sich 
uin Acnderung der Artikel I, II, III, 
VI, VIII, IX, X, XIII und XIV der 
gegenwartigen Ausfütirungs-Bestiui- 
mungen handelt;

b. zwei Drittcl (1er Stimmen, wenn 
es sicli uni Acnderung der Artikel 
V, VII und XI handelt;

c. einfachc Stimmenmehrhcit, wenn 
es sich um Acnderung der iibrigen 
Artikel oder um die Auslegung der 
verschiedenen Vorscliriften der gegen
wartigen Ausführungs-Bestinnnungen 
handelt.

2. — Die giiltigcn Bcschliissc 
werden durcit eine einfachc 15c- 
nachrichtiguug des Intcrnationalen 
Biireaus an aile Vercinsvcrwal- 
tungen bestatigt.

XIV.
1. — Die gcgemviirtigen Aus- 

fiihrungs-Bestiinmungen treten mit 
dent Tagc in Kraft, an welchctn das 
Ucbcreinkomtnen vont 21. Miirz 1883 
ausgeführt wird.

2. — Ste sollcn dieselbe Dauer 
baben, wic dièses Uebercinkotnmen,

XII.
1. — The Administrations of the 

contracting countries communicatc 
to each otber, through the medium 
of the International Bureau, tliree 
months at least before the Arrange
ment of the 21*1 of March 1883 is 
brought into force, an extract of 
the provisions of their domestic laws 
or régulations applicable to the col
lection service.

2. — Ëvery ulterior modification 
shall be notified without delay in 
the same manuel*.

XIII.
1. — lu the interval which elapses 

between the meetings, the Postal 
Administration of every contracting 
couutry lias the right to address to 
the other participating Administra
tions, through the medium of the 
International Bureau, proposais con- 
cerning the provisions of the pré
sent Régulations. But, in order to 
becomc binding,these proposais must 
obtain :—

a. A unanimous vote if therc bc 
a question of modifying articles I, 
II, III, VI, VIII, IX, X, XIII, ami 
XIV of the présent Régulations;

b. Two thirds of the votes if there 
be a question of modifying articles 
V, VII, and XI;

c. Sintply an absolute majority if 
there be a question of modifying 
the other articles or interpreting the 
various provisions of the présent 
Régulations.

2. — Valid decisions are sanc- 
tioncd by a notification of the Inter
national Bureau to ail tbc partici- 
pating Administrations.

XIV.
1 — The présent Régulations

shall be put into execution on the 
day on winch the Arrangement <>f 
the 21"‘ of March 1883 cornes iut<< 
force.

2. — Tlicy shall bave tbc saine 
duration as that Arrangement, un-
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soit renouvelé, d’un commun accord, 
entre les parties intéressées.

Fait à Lisbonne, le vingt et un 
mars mil huit cent quatre-vingt-cinq.

(Suivent les signatures.)

II. Arrangement concernant 
l'introduction de livrets d’identité dans 

le trafic postal international,
couda entre

la R é p u b l iq u e  A r g e n t i n e ,  l a  B u l g a r i e , l ’E 

g y p te ,  l ’I t a l i e ,  l e  L u x e m b o u r g ,  le  M e x i q u e ,  

h  P a r a g u a y ,  l e  P o r t u g a l ,  l a  R o u m a n i e ,  

lu  S u is s e ,  l ’ U r u g u a y  et l e  V é n é z u é la .

Les Gouvernements des pays signa
taires du présent Arrangement, dé
sirant aplanir, autant que possible, 
les difficultés qu’éprouve le public 
à sc faire remettre, dans le ressort 
tic riJnion postale universelle, les 
envois postaux ou le montant des 
mandats de poste, et usant de la 
faculté qui leur est réservée par 
1 article 14 de la Convention con
clue à Paris le 1er Juin 1878,

Les soussignés, munis à cet effet 
de pleins pouvoirs trouvés en bonne 
et duc forme, sont convenus des 
dispositions suivantes:

A r t i c l e  p r e m i e r .

Les Administrations postales des 
pays contractants peuvent délivrer, 
aux personnes qui en font la de
mande, des livrets d’identité aux 
conditions indiquées dans le présent 
Arrangement.

La disposition qui précède ne 
porte pas restriction au droit du 
public de justifier de son identité 
au moyen de tous autres modes de 
preuves admis par les lois on règle
ments concernant le service intérieur 
du pays destinataire.

Article 2.
Le livret d’identité doit être con- 

f'Uine au modèle joint au présent 
Arrangement.

sofern sie nicht im gemeinsamen 
Einverstândniss der betlieiligten Ver- 
waltungen erneuert werden.

Geschehen zu Lissabon, den ein 
und zwanzigsten Miirz Ein Tauscnd 
aclit Hundert fiinf und achtzig.

(Folgeu die Unterseliriften).

II. Uebereinkommen, betreffend die 
Einführung von Identitatsbiichern im 

internationalen Verkehr,
abgeschlossen zwischen 

der A r g e n t i n i s c h e n  R e p u b l i k ,  B u l g a r i e n ,  

E g y p t e n ,  I t a l i e n ,  L u x e m b u r g , M e x i c o ,  

P a r a g u a y ,  P o r t u g a l ,  R u m à n i e n ,  d e r S c h w e i z  

U r u g u a y  und V e n e z u e la .

Nachdem die Begierungen der an 
dera gegenwiirtigen Uebereinkommen 
betlieiligten Lânder den Wunscli zu 
erkennen gegeben haben, die Schwic- 
rigkeitcn moglichst zu beseitigen, 
welche bei Aushândigung der Post- 
sendungen oder der Postanweisungs- 
betrâge im Bereiehe des Weltpost- 
vereins dem Publikum entgegen- 
stehen, und indem sie von der ihnen 
durch den Artikcl 14 des unterm 
1. Juni 1878 in Paris abgeschlos- 
senen Vertrages eiugerâumten Be- 
fugniss Gebrauch maclien,

haben die Uutcrzcichneten, zu 
diesem Zwcckc mit in guter und 
gehoriger Form befundenen Voll- 
machtcn versehen, folgcnde Bestim- 
mnngen vcrcitibart:

Artikel 1.
Die Postverwaltungen der ver- 

tragschliesscndcn Lânder konneu 
denjenigen Personen, welche einen 
hierauf bcziiglichen Antrag stellen, 
Identitâtsbiicher unter den im gegen- 
wiirtigcn Uebereinkommen ange- 
fiihrtcn Bedingungen verabfolgen.

Die vorstehende Bestimmung be- 
schrânkt nicht die Bcfuguiss des 
Publikums, durch andere Beweis- 
stiicke, welche nach den gesetz- 
lichen oder reglenientarischen Vor- 
schriften im innern Verkehr des 
Bestimmungslandes zulâssig sind, 
seine Identitât nachzuweisen. 

Artikel 2.
Das Identitatsbuch muss dem 

Muster cntsprecheu, welches dem

less renewed by common consent 
between the parties interested.

Done in Lisbou, the twenty-first of 
March, one thousand eight hundred 
and eighty-five.

(Here follow the signatures.)

II. Arrangement concerning the 
introduction of books of identity into 

the international postal traffic,
concluded between

th e  A r g e n t i n e  R e p u b l i c ,  B n l g a r i a ,  E g 'g p t ,  

I t a l y ,  L u x e m b u r g ,  M e x ic o ,  P a r a g u a y , P o r 

t u g a l ,  R o u m a n i a ,  S w i t z e r l a n d ,  U r u g u a y ,  

a n d  V e n e z u e la .

The Governments of the countrics 
which hâve signed the présent Ar
rangement, wishing to remove, as 

■ far as possible, the diffiiculties ex- 
; perienced by the public in obtaining, 

within the district of the Universal 
Postal Union, the delivery of postal 
articles or the amount of money 
orders, and availing themselves of 
the right reserved to them by ar
ticle 14 of the Convention concluded 
in Paris on the l8t of June 1878,

The undersigned, furnished to this 
effect with full powers found in 
good and due form, hâve agrecd 
upon the following provisions:—

Article 1.
The Postal Administrations of the 

eontracting countrics may issue, to 
persons making a demaud to tliat 
effect, books of identity under the 
conditions indicated in the présent 
Arrangement.

The preceding provision docs not 
restrict the right of the public to 
prove their identity by means of 
any other mode of proof admitted 
by the laws or régulations concern
ing the domcstic service of the 
country of destination.

Article 2.
The book of identity must bc in 

conformity with the spécimen ap- 
pended to the présent Arrangement.
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Chaque livret porte une couver
ture de couleur verte et se compose 
d’un feuillet portant les indications 
personnelles du titulaire et de cinq 
feuillets à quittance,

La couverture porte au recto, en 
langue du pays d’origine, le titre 
suivant :

gcgenwiirtigen Uebereinkonimen bei- 
gefiigt ist.

.ledes Ilitch ist mit eiuem L'm- 
schlage von griiner Farbe verseben 
und bestclit ans cinem lllatt mit 
den personlichen Augaben des In- 
babers, sovvie ans fiinf Quittungs- 
blattcrn.

Der L'mscblag triigt auf der Vor- 
dcrscitc in der Spracbe des Auf- 
gabegebiets den uaclistcbendcn Titel:

Each book is provided witli a 
cuver of a green colour, ami is 
coinposed of one leaf l>earing the 
Personal indications of tbe owiut, 
and of tive leaves for rcceipts,

Tbe cover bears on tbe front, in 
tbe language of tbe eountry of ori- 
gin, tbe lbllowing title:—

U n iv e rs a l  P o s ta l  U n ion .
Book ol tdentity.

Number. . . . . . . . . . . . . . . .

To tbe back of tbe cover tlic 
pbotograph card of tbe bolder provid
ed witli bis signature is attached bv 
mcans of a ri b bon t'nc two ends nï 
which, placed on tbe photograpli, 
are fixed tbercto by means of an 
official scal of sealing wax, withuiit 
préjudice to ail other mcans wliicli
tbe Administrations mav nlteriorlv*/ «
admit by commun consent.

At tbe bottum of tbe photognqui 
tbe following déclaration is inscrib- 
cd :—

The Postal Administrations arc 
relieved /rom ail responsibitily in 
case of tlie loss of this book.

The leaf containing tbe pcrsonal 
indications of tbe bolder bears tlic 
following statements:—

On the  f ro n t :  —
Postal Administration of . . .  .

Book of Identity N° . . . .
Vatid from the . . . .  to the . . .  .

The undersigned déclares that the 
signature affixed beluw and on the 
photogruph on tlic other side has heen 
appended by his own hand by Mr. 
(Christian naine, surname, âge, occu
pation, and résidence) ivhose iden- 
tity hc has ihdij asccrtained.

In faith of ichich this book lois 
been issued, to hc ralid during une 
ycar, countiny from the date of th< 
prescrit déclaration.

..............., the . . . .  188 . .
Si;/nature of the holder . . . .
Signature of the officer . . . .

On th e  b a c k :  —

I Tlic description of tlic bolder and 
a spaec intended for tbe cisa lur 

| tbe prolongation of validity.

U n ion  p o s ta le  u n iv e r se l le .
Livret d’identité.

Numéro . . .

Au verso de la couverture, la 
carte-photographie du titulaire, re
vêtue de sa signature, est attachée 
an moyen d'un ruban dont les deux 
bouts, ramenés sur la photographie, 
y sont fixés à l’aide d’un cachet 
ollieiel à la cire, sans préjudice de 
tous autres moyens que les Admi
nistrations pourront admettre ulté
rieurement d’un commun accord.

Au bas de la photographie est 
inscrite la déclaration suivante:

Les Administrations des postes 
sont dégagées de tonte responsabilité 
en cas de perte dit présent livret.

Le feuillet contenant les indica
tions personnelles du titulaire porte 
les mentions suivantes:

A u recto :
Administration des postes de . . .  .

Livret d’identité nn . . .  .
Valable du . . . .  au . . .  .

Le soussigné déclare que la signa
ture figurant d-dcssous et sur ht 
photographie ci-contre, a été apposée 
de sa propre main par M. (prénom, 
nom, âge, profession et domicile), 
dont il a dûment constaté l’identité.

En foi de quoi, le ])résent livret 
lui a été délivré, pour valoir pendant 
t t n  an à  partir de la date de la 
présente déclaration.

A . . . . ,  le . . . .  188..
Signature du titu la ire ............
Signature du fonctionnaire . .

A u verso :

La description du signalement du 
titulaire et une case destinée à l’ap
position du Visa pour date.

'W e ltpos tve re in .
Identitàtsbuch.

Nummer. . . . . . . . . . . . .

Auf der Itiickseite des Umschlnges 
ist die mit der Untersclirift des ln- 
liabers versehcnc Photographie durcli 
ein Kami hefestigt,, dessen beide 
K mien iiber die Photographie hin- 
weg reiebeu und auf derselben durcli 
Siegcllack inittcls eiues amtlicheu 
Pctschafts fcstgesiegelt sind, unhe- 
sehadet anderer Mittel, welelie die 
Verwaltiiiigen im gemeinsamen Ein- 
vcrstUndnisse spâter fur zuliissig cr- 
achtcn sollten.

Die Photographie triigt am unte- 
ren Tlieilc die îiachstehcnde Er- 
kliirmig:

Pie PostvcrwuUungen sind fiir den 
l'ail des Vcrlustcs des vorliegcnden 
Jlurhs jeder Verantworilichkcit ent- 
hoben.

Das die personlichen Notizen des 
Inhabcrs entlialtciule lllatt triigt die 
nacbstelicndcn Angabcn :

A u f  c l e r  V o r r l e r s e i l e :  

Postveriraltung von . . . . .
Identitiitsbuch N" . . . .

(iiiltig vom . . . .  b i s . . . . . . . . . .
Der Untcrseichncte erklart , dass 

die hieruntvr und auf der neben- 
stehenden Photographie bcfmdliche 
Untersclirift eigenhandig von llcrrn  
(Vor- und Zuiiame, Alter, Stand und 
Wolinuiig) hcrriihrt, dessen Jdcntitdt 
cr gch'irig fcstgcstcllt hat.

. . . . . .  d e n . . . . . . . . . . . . . 188 . .
Untersclirift des Inhabers . . . 
Untersclirift des JJeamten . . .

Auf der Riickseite:
Das Signalement des Inhabcrs 

und eine zur Anbringung der Gîiltig- 
keits-Vcrlangerung bestimnite Stcllc.
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Chaque feuillet à quittance se 
compose de deux souches et de 
deux quittances.

Chaque souche porte l’inscription:

Coupon n° . . .  . Le . . . . 188..

■Cai
r e t i r é  ] , f é m o i  )

\  a u  b u r e a u  J  \

0U . [  d e  ta  p o s te  d e . . . .  11 /1 | 0 ,t fctjcaî i'e f [ m a n d a t I
Signature du titulaire . . . .

La souche est réunie à la quit
tance par une frise transversale 
portant les mots:
U n io n  p o s t a l e  u n i v e r s e l l e .  L i v r e t  d ’i d e n t i t é .

Entre les mots « universelle » et
livret » est réserve un espace pour 

l’application du timbre sec de l’Of- 
lice d’émission.

Au recto de la quittance ligure 
la mention suivaute:

Sur la présentation de ce livret et 
contre la remise de cette quittance, 
les bureaux de jioste des pays con
tractants sont tenus de livrer à son 
titulaire tout envoi postal sujet à dé
charge, et de lui payer tout mandat 
à son adresse, si la signature appo
sée sur la souche et sur la quittance 
est reconnue identique « celle ci- 
devant.

Au verso de la souche figure la 
déclaration suivante:

Les coupons doivent être détachés 
de ht souche l’un après Vautre, dans 
l’ordre de la pagination. Z,e bureau 
île poste qui reçoit le dernier coupon 
retient la souche.

Au verso de la quittance figure 
la déclaration suivante:

S u r  l a  p r é s e n t a t i o n  d e  ce  c o u p o n

J r e m û  l 'e n v o i  p o . t n l  j
a été t ou 5 .V'....

I p o n t le m .indiit de po-lc )  

o r i g i n a i r e  d u  b u r e a u  d e  p o s t e  . . . .
S i g n a t u r e  d u  d e s t i n a t a i r e  . . . .
S i g n a t u r e  d e  l ’e m p lo y é  d e s  p o s t e s  . . .

Les feuillets des livrets dûment 
numérotés sont reliés à la couvcr-

Jedes Quittungsblatt bestcht aus 
zwei Stammtheilen und zwei Quit- 
tungen.

Jeder Stammtheil trâgt den Ver- 
merk :
................188.. Abschnitt Nr..........

e m -  \ \

p / a u g e n  | S t n d u n y

o d e r  j o d e r1 t o>i d e r
UH3- V , J lr < l ’o s t-, Ja f I v s ta n s U iU  t n . . .  e i n ..

y e z a n t t | u n w e is n w js -
e r -  1 b e tra ij

i ta l ie n  f

Unterschrift des Inhahers . . . .
Der Stammtheil ist mit der Quit- 

tung durch einen Querstreifen ver- 
einigt, welclier die Worte trâgt: 
U n i o n  p o s t a l e  u n i v e r s e l l e .  L i v r e t  d ’i d e n t i t é .

( W e l tp o s t v e r  e in . )  (I d e n t i t i i t s b u c h .)
Zwischcn den Worten « univer

selle » und « livret » ist ltaum ge- 
lassen fiirden Abdruck eiuesTrocken- 
stompels derjenigen Verwaltung, 
welche das Buch ausgestellt hat.

Die Vorderseite des Quittungs- 
hlattes trâgt naehstehenden Yermerk : 

Gegen Vorzeigung dièses Buchs 
und gegen Abgabe dieser Quittung 
kaben die Postanstalten der vertrag- 
sckliessenden Lânder dem Buchin- 
haber aile Postscndungen, deren Em- 
pfang bescheinigt werden muss, aus- 
zuhündigen, sowie jeden fiir ihn be- 
stimmten Postaniveisungsbetrag zu 
zahlen, vorausgcsetzt, dass die Unter- 
schriften auf dem Stammtheil und 
der Quittung mit der vorstehenden 
Unterschrift übereinstimmend befun- 
den werden.

Die Rückscite des Stammtheils 
entbâlt die nachstehende Notiz:

Die Abschnitte miissen in der 
durch die Seitenzahlen vorgcschrie- 
benrn Ilcihenfolge cincr nach dem 
andern von dem Stammtheile gctrennt 
werden. Diejenigc Postanstult, bei 
tcelcher der letzte Abschnitt zur Vor
zeigung gelangt, behalt den Stamm
theil zurück.

Die Rückseite der Quittung weist 
folgende Notiz auf:

G e g e n  V o r z e ig u n g  d i e s e s  A b s c h n i t t e s  i s t4 d ie  P nstsendu  w j ii c rn h /o ltfl irorifrn! o d e r . A r ....Id e r  J ie tray  d e e  l'ontitm ceùtiinijî

h e r r i i h r e n d  v o n  d e r  P o s t a n s t a l t  i n  . . .  .
U n t e r s c h r i f t  d e s  E m p f t i n g e r s  , . . .  .

U n t e r s c h r i f t  d e s  P o s t b e a m t e n .............
Die geliiirig paginirten Blâttcr der 

Bûcher werden durch ein Band

Eacli leaf containing the receipts 
consists of two counterfoils, and tvvo 
receipts.

Each counterfoi! bears the in
scription :—

Coupon N° . . . .  the . . .  . 188 ..
I r r i ta /1 a U h e  l  a r t i c l e  1

Ikai‘ \ „ pou-o/jice oi. . . f
Signature of the holder . . . .

The counterfoil is connected witli 
the receipt by a transversal frieze 
bearing the words :—
U n i v e r s a l  P o s t a l  U n i o n  B o o k  o f  J d e n t i t y .

Between the words « Universal » 
and « Book » a spacc is reserved 
for the application of the dry stamp 
of the Office of issue.

The front of the receipt bears the 
following statement:—

On présentation of tins booh, and 
on delivery of this receipt, the post
offices of the contracting countrics 
are bound to deliver to its holder 
any postal article for which a receipt 
has to be given, and to pay to him 
any money order to his address, if  
the signatures on the counterfoil and 
on the receipt arc fourni to be iden- 
tical ivith the one abuve.

The back of the counterfoil bears 
the following déclaration:—

The coupons must be detached front 
the counterfoil one after another, 
in the order of the pagination. The 
post-office which reccivcs the last 
coupon rctains the counterfoil.

The back of the receipt bears the 
following déclaration :—

On présentation of this coupon, 
the postal article N" . . .  . has bien 
delivered,

or:—
P a i d ,  a  m o n e y - o r d e r  . . . .  is s x te d  b y  lh e  p o s t 

o f f ic e  o f . . . .

S i g n a t u r e  o f  th e  a d d r e s s e c  . . . .
S i g n a t u r e  o f  th e  p o s t a l  o f f i c e r  . . . .

The leaves of the book duly 
numbered are fastencd to the cover
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tare par un ruban aux couleurs 
nationales du pays d’origine, et les 
deux bouts de ce ruban sont fixés 
par un cachet officiel à la cire, sur 
la partie finale intérieure de la cou
verture.

Article 3.
Les formules des livrets d’identité 

sont rédigées dans la langue du pays 
qui les émet.

A la suite du dernier feuillet de 
quittances, est intercalée une instruc
tion sommaire reproduite dans la 
langue de chacun des pays qui ad
hèrent à l’Arrangement, dans le but 
de fournir aux bureaux les explica- . 
tions essentielles à l’exécution de 
cette branche du service.

Article 4.
1. — Les Administrations des 

postes des pays contractants dé
signent, chacune pour ce qui la con
cerne, les fonctionnaires qui doivent 
délivrer les livrets d’identité.

2. — Elles déterminent également, 
chacune pour ce qui la concerne, 
quels sont les documents propres 
à la justification de l’identité des 
requérants, lorsque ceux-ci ne sont 
pas personnellement connus des fonc
tionnaires appelés à délivrer les 
livrets d’identité.

A rticle  5.
Les envois ordinaires sont délivrés 

aux titulaires des livrets contre la 
seule présentation de ceux-ci.

Les envois à distribuer contre 
reçu ou quittance ne sont délivrés, 
et les payements des mandats de 
poste ne sont faits, aux destinataires 
porteurs d’un livret, que contre re
mise de quittances détachées du 
livret et dûment signées.

Article <!.
Les envois postaux et le montant 

des mandats doivent être remis aux 
titulaires des livrets en personne.

Ils peuvent toutefois être remis à 
un tiers dûment autorisé, contre pro
duction du livret, s’il s’agit d’envois 
postaux ordinaires, et contre remise 
de quittances signées par le titulaire 
et détachées du livret, dans les autres 
cas; mais le bureau destinataire est

in den Landcsfarben des Aufgabe- 
gebiets an dem Umschlage befestigt 
und die beiden Enden des Bandes 
durcli ein amtliches Siegel auf der 
innern Seite der Schlusshalfte des 
Umschlages festgesiegelt.

Artikel 3.
Der Vordruck in den Identitiits- 

büchern vvird in der Sprache des- 
jenigen Landes hergcstellt, wclches 
die Bûcher ausgiebt.

Uni den Postanstaltcn Erliiute- 
rungenüberdiewescntliehstenPunkte 
dieses Dienstzweiges an die lland 
zu geben, ist hinter dem letzten 
Quittungsblatte eine kurz gefasste 
Instruktion eingeschaltet, wclche in 
die Sprache jedes der am Ueber- 
einkommen betheiligten Lânder iiber- 
tragen ist.

Artikel 4.
1. — Die Postverwaltungen der 

vertragschliessenden Laudev bezeich- 
nen jede fiir sich diejenigeu Beamten, 
welche die Indentitiitsbücher auszu- 
fertigen liabcn.

2. — Sie bestinunen ferner, jede 
fiir ihren Bereieh, mittels welcher 
Dokumente die Identitiit der Antrag- 
stellcr in dem Falle nachzuweisen 
ist, wenn letztere den mit der Aus- 
stellung der Identitâtsbiicher be- 
trauten Beamten niclit personlich 
hekannt sind.

Artikel
Gewnhnliche Seudungen werden 

den Inhabern der Bûcher gegen ein- 
fachc Vorzeigung derselben ausge- 
handigt.

Seudungen gegen Empfangschein 
und Postanwcisungsbctriige werden 
denjenigen Adrcssaten, welche Buch- 
inhaber sind, nur gegen Abgabe der 
dem Bucbc entnomniencn, gehorig 
vollzogcncn Quittungcn behiiudigt.

Artikel <».
Die Postsendungcn und l’ostan- 

weisungsbetrage miissen den Bucli- 
inhabern personlich behandigt wer
den.

Doch kanu gegen Vorzeigung des 
Bûches die Aushiindigung auch an 
cinen gehorig bcvollmiichtigteu Drit- 
ten crfolgcn, soferu es sich uni ge- 
wühnlichc Postsendungcn handelt, 
und gegen Abgabe von durch den

by a ribbon showing the national 
colours of the country of origin, 
and the two ends of this ribbon are 
fixed by an official seal of sealing 
wax to the inside of the end part 
of the cover.

Article 3.
The wording in the books of 

identity is drawn up in the language 
of the country by which they arc 
issued.

After the last leaf of receipts, a 
summary instruction reproduced in 
the language of each of the countries 
which adhéré to the Arrangement, 
is inserted with the object of sup- 
plying the offices with the explana- 
tions essential to the carrying out 
of this branch of the service.

Article 4.
1. — The Postal Administrations of 

the contracting countries designate, 
eacli as regards itself, the officers 
by whom the books of identity arc 
to be issued.

2. — Tbey likewise déterminé, 
eaeh as regards itself, what are the 
documents proper for proving the 
identity of the applicants, when 
these are not personally known to 
the officers charged with issuing 
the books of identity.

Article 5.
Ordinary articles are delivered to 

the holders of the books on the 
sole présentation of the lattcr.

Articles for which receipts must 
be given arc only delivered, and 
mottey orders are only paid, to ad- 
dressees holding a book, in return 
for receipts detached from the book 
and duly signed.

Article fi.
The postal articles and the amounts 

of moncy orders must be delivered 
to the holders of books in person.

They may, however, be delivered 
to a third party duly authorized, 
on the production of the book, in 
the case of ordinary postal articles, 
and in exchange for receipts signed 
by the holder and detached from 
the book, in the otber cases; but
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autorisé à ne délivrer les envois à 
un tiers-porteur, et à ne lui payer 
le montant d’un mandat de poste 
tpie contre un acquit, dûment mo
tivé, donné par celui-ci.

Article 7.
Les lois ou règlements du pays 

destinataire déterminent les envois 
postaux qui sont considérés comme 
envois ordinaires, ainsi que ceux qui 
ue peuvent être remis que contre 
reçus ou quittances spéciales.

Article 8.
Le prix du livret d’identité est 

tixé à un franc, non compris le coût 
de la carte-photographie, qui doit 
être remise au bureau de poste par 
la personne qui demande un livret 
d'identité.

Les quittances remises au bureau 
de poste destinataire ne peuvent 
être frappées, à la charge du titu
laire du livret, d’une taxe quel
conque.

Article !>.
Chaque Administration garde en 

entier les sommes qu'elle a perçues 
en exécution de l’article qui pré
cède.

Article 10.
Les quittances du livret d’identité 

sont détachées de la souche l'une 
après l'autre et en suivant rigou
reusement l’ordre de la pagination.

Article 11.
1. — Les livrets d'identité sont 

valables pendant un an à partir du 
.jour de la remise aux titulaires.

2. — A l’expiration de ce délai, 
ils peuvent être l’objet d'un visa 
pour date qui leur donne une nou
velle durée de validité pour un au.

Article 12.
Le bureau de poste qui reçoit la 

dernière quittance d'un livret d’iden
tité, doit eu retenir la souche et pro-

Inhaber vollzogenen, dem Bûche 
entnommenen Quittungen in allen 
andern Fiillen ; die Bestimmungs- 
Postanstalt bat aber das Redit, bei 
Verabfolgung der Postsendungen 
und Auszahlung der Postanweisungs- 
betrage an Dritte von diesen unter 
Angabe der Gründe eine Empfangs- 
bcscheinigung sicli ausstellen zu 
lassen.

Artikel 7.
Die gesetzlichen und reglemen- 

tarischen Vorschriften des Bestim- 
mungslandcs ergeben, welche Post- 
sendungen als gewohnliehe Sendun- 
gen angesehen werden, und welche 
Gegenstande nur gegen besondere 
Empfangsbescheinigung verabfolgt 
werden diirfen.

Artikel 8.
Der Preis eines Identitatsbucbs 

ist auf einen Franken festgesetzt, 
ausschliesslich der Kosten fur die 
Photographie, welche der Postanstalt 
von Demjenigen, der das Identitâts- 
Inich verlangt, zugestellt werden 
muas.

Die an die Bestimmungs-Post- 
anstalt abgegebenen Quittungen 
kbnnen zu Lasten des Buchinhabers 
mit keinerlei Taxe belegt werden.

Artikel 0.
Jede Ycrwaltung behiiit unverkiirzt 

diejenigen Betrage, welche sie in 
Àusführung des vorhergehenden Ar- 
tikels erlioben bat.

Artikel 10.
Die Quittungen des Identitiitsbuchs 

werden cine nacli der andern von 
deu Stammtkeilen in der Reibenfolgc, 
welche die tieitenzablen angebeu, 
abgetrennt.

Artikel 11.
1. — Die Identitatsbücber sind, 

vom Tage «1er Zustellung au die 
Inliaber ab gcrechnet, ein .lalir lang 
giiltig.

2. — Nach Ablauf diescr Frist 
konnen sie mittels besondercr Er- 
niiicbtiguug von Neuem tur einen 
Zeitraum von einem Jahrc fur giiltig 
erklîirt werden.

Artikel 12.
Diejcnigc Postanstalt, welcber die 

letzte Qiiittung zugestellt wird, bat 
den Stammtbcil zurückzubcbalteu

tbe office of destination is author- 
ized not to deliver tbe articles to 
a third person, and not to pay to 
him tbe amount of a money order, 
unless be gives a disebarge in wliich 
tbe reasons are fully stated.

Article 7.
The laws or régulations of tbe 

country of destination détermine 
those postal articles which are con- 
sidered as ordinary articles, as well 
as those which can only be deli- 
vered in return for spécial rcceipts 
or acquittances.

A r t i c l e  8 .

The price of a book of identity 
is fixed at one franc, exclusive of 
tbe cost of tbe photograph card, 
which must be lianded tbe post
office by tbe person applying for a 
book of identity.

The receipts handed to the post
office of destination cannot be sub- 
jeeted to any tax whatever, to be 
paid by the owner of tbe book.

Article U.
Each Administration keeps tbe 

whole of tbe sums levied by it in 
execution of tbe foregoing article.

Article 10.
Tbe receipts of tbe book of iden

tity are detached from tbe counter- 
foil one after anotber, and in strict 
observance of tbe order of tbe pagi
nation.

Article 11.
1. — The books of identity arc 

valid during oue ycar eountiug from 
tbe day of issue to tbe bolders.

2, — Ou tbe expiration of tliis 
period, they can be subjeeted to a 
visa pour date which gives them a 
new period of validity for one ycar.

Article 12.
Tbe post-oflice which reçoives tbe 

last roeeipt of a book of identity 
must retain its counterfoil, ami at
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roquer au profit du titulaire, s’il le 
demande, la délivrance, par son Ad
ministration, d’un nouveau livret, 
sans exiger d’autres preuves d’iden
tité.

Article 13.
Les Administrations des postes 

des pays contractants sont dégagées 
de toute responsabilité, dés que le 
payement d’un mandat ou la livrai
son d’un cuvoi postal a eu lieu 
contre la remise d'une quittance dé
tachée du livret d’identité et signée 
par le titulaire.

Article 14.
En cas de perte d’un livret, le 

titulaire est tenu de signaler ce fait :
1° Au bureau de poste de la lo

calité où il se trouve, ou au bureau 
de poste le plus proche;

2° A l'Office qui a émis le livret.
Dans tous les cas, il demeure res

ponsable des conséquences de la 
perte de son livret.

Article là.
Sur la dénonciation à lui faite, le 

bureau de poste précité refuse pro
visoirement toute remise d’un envoi 
postal ou tout payement d’un man
dat qui lui serait réclamé au moyen 
du livret perdu.

Article Hi.
Il appartient à l’Administration du 

pays d’émission de prendre toutes 
les mesures nécessaires pour l’an
nulation du livret perdu, d’après 
les renseignements fournis par le 
titulaire.

Article 17.
Les Administrations des pays con

tractants se communiquent récipro
quement, par l’intermédiaire du Bu
reau international, la liste de ceux 
de leurs bureaux respectifs qn’clles 
autorisent à délivrer des livrets 
d’identité.

Article 18.
Les pays de l'Union qui n’ont

und bei ihrer vorgesetzten Verwal- 
tung auf Wunsch des Inliabers und 
ohne dass es einer weiteren Légiti
mation dessclben bedarf, die Aus- 
fertigung eines ncuen Identitiits- 
buchs zu beantragen.

Artikel 13.
Die l'ostverwaltungen der vertrag- 

sehliessenden Theile sind jeder Ver- 
autwortlichkeit enthoben, wenn die 
Aushandigung des Postan weisungs- 
betrages oder der Postsendung gegen 
cine dem Identitiitsbuch entnomme- 
ne und vom lnhaber, vollzogene 
Qiiittiing stattgefunden liât.

Artikel 14.
Im Falle des Verlustes eines Bûches 

bat der lnhaber davon Anzeige zu 
maclicn :

1° der Postanstalt seines Aiifent- 
lialtsortes oder der zunâclist ge- 
legcncn Postanstalt;

2° derjenigen Verwaltung, welche 
das Bucli ausgestcllt bat.

.ledcnfalls bleibt cr fur die Folgcn 
verantwortlicb, welche der Verlust 
des Bûches nacb sich ziehen kounte.

Artikel là.
In Folge der ihr gemachten An

zeige bat. die vorerwiihnte l’ost- 
anstalt Postscndungen und Postan- 
\veisungsbetrage,derenÀushiindigung 
gegen Vorzeigung des in Verlust 
gerathenen Bûches von ihr verlangt. 
werden kiinnte, bis aul Wcitcres 
nicht zu verabfoigen.

Artikel 10.
Es ist Sache der Verwaltung des- 

jenigen Landes, in dem das in Ver
lust gerathene Buch ausgestcllt wor- 
den ist, nacli den vom Lnhaber des- 
sclhen gemachten Mittheilungen aile 
diejenigen Massregeln zu ergreifen, 
welche f ur die Ungiiltigkeitserklarung 
des Bûches erforderlich sind.

Artikel 17.
Die Verwaltungen der vertrag- 

scliliessenden Liinder haben sich 
durch Vermittelung des Internatio- 
nelen Biireaus ein Verzeichniss der
jenigen Postanstalten gegenseitig 
mitzutheilen, welche sie zur Aus- 
fertigung von Identitiitsbiichern cr- 
macbtigcn.

Artikel 18.
Denjenigen Vercinslandern, welchc

the request of tbe holder, apply on 
bis behalf to its Administration for 
the issue of a new book, without 
requiring any further proof of iden- 
tity.

Article 13.
The Postal Administrations of the 

contraeting countries are relieved 
from ail respousibility, as soon 
as the payaient of a money order 
or the delivery of a postal article 
bas taken place in exchange fur 
a receipt detacbed from a book of 
identity and signed by the holder.

Article 14.
In case of tbe loss of a book, 

the holder is bound to report the 
lact :—

1° To the post-office of the place 
where lie happens to be, or to the 
nearest post-office;

2° To tbe Office by which the 
book was issued.

In any case, lie remains respon- 
siblc for the conséquences of the 
loss of bis book.

Article 15.
On the intimation given to it, the 

above mentioned post-office provi- 
sionally refuses to deliver any postai 
article or to pay any money order 
which may be elaimed from it by 
menus of tbe lost book.

Article l(î.
It devolves upon the Administra

tion of the country of issue to takc 
ail the nccessary measures for the 
purpose of cancelling the lost book, 
according to tbe information sup- 
plied by tbe holder.

Article 17.
The Administrations of the con- 

tracting countries eomnmnicate to 
each other, through the medium of 
the International Bureau, the list of 
those of tlieir respective offices which 
they authorize to issue books of 
identity.

A r t i c l e  18.
The countries of the Union which
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point pris part au présent Arrange
ment, seront admis à y adhérer sur 
leur demande et dans la forme pres
crite par l’article 18 de la Conven
tion du 1er juin 1878 concernant les 
adhésions à rUnion postale univer
selle.

Article 19.
1. — Dans l’intervalle qui s’écoule 

entre les réunions prévues à l’article 
1!» de la Convention du 1er juin 
1878, toute Administration des postes 
d'un des pays contractants a le droit 
d'adresser aux autres Administra
tions participantes, par l’intermé
diaire du Bureau international, des 
propositions concernant le service 
des livrets d’identité. Mais, pour de
venir exécutoires, ces propositions 
doivent réunir, savoir:

1° L’unanimité des suffrages, s’il 
s'agit de la modification des dispo
sitions des articles 1, 4, 5, fî, 7, 9, 
11, 12, 18, 18, 19 et 20 du présent 
Arrangement;

2° Le deux tiers des suffrages, s'il 
s'agit de la modification des autres 
articles ;

8° La simple majorité absolue, s’il 
s'agit de l'interprétation des dispo
sitions du présent Arrangement.

2. — Les résolutions valables sont 
consacrées, dans les deux premiers 
cas, par une déclaration diploma
tique et, dans le troisième cas, par 
une notification administrative, selon 
la forme indiquée au dernier alinéa 
de l'article 2o de la Convention du 
l"  juin 1878.

A r t i c l e  20.
1. — Le présent Arrangement en

trera en vigueur le 1er avril 188<>.

2. — 11 aura la même durée que 
la Convention du 1er juin 1878, sans 
préjudice du droit, réservé à chaque 
pays, de se retirer de cet Arrange
ment moyennant un avis donné, un 
au à l’avance, par son Gouverne
ment au Gouvernement de la Con
fédération suisse.

an déni gegenwartigen Uebereiu- 
kommen niclit theilgenommen liaben, 
ist der Beitritt auf iliren Antrag uud 
zwar in der durch Artikel 18 des 
Vertrages vom 1. Juni 1878 für den 
Eintritt in den Weltpostverein vor- 
geschriebenen Forin gestattet.

Artikel 1!).
1. — Innerhalb der Zeit, welehe 

zwischen den im Artikel 19 des Ver
trages vom 1. Juni 1878 vorgeseheuen 
Versaminlungen liegt, ist die Post- 
verwaltung jedes der vertragschlies- 
senden Lânder berechtigt, denanderen 
betheiligten Verwaltungen durch Ver- 
mitteluugdcs luteruationalen Biireaus 
Vorscliliige iu Betreff des die Iden- 
titiitsbiieher angehenden Verfahrcns 
zu uuterbreiten. Uni indess voll- 
streckbar zu werden, miisseï] diese 
Vorschlage erhalten:

1° Einstimmigkeit, wenn es sich 
um Abiinderung der Bestimmungen 
der Artikel 1, 4, 5, 0, 7, 9, 11, 12, 
13, 18, 19 und 20 des gegemviirtigen 
Uebcreinkommcns handelt ;

2° zwei Drittel der Stimmen, wenn 
es sich um die Abiinderung aiulcrer 
Artikel handelt;

3° ein fâche Ktiminenmehrheit, wenn 
es sicli um die Auslegung der Be- 
stiinnniiigendesgegcuwartigenUeber- 
einkommens liaudelt.

2. — Die giiltigen Bescbliisse 
werden in den beiden ersteu Fiiilen 
durch eine diplomntisclie Erkliirung, 
im dritten Falle durch cine Benacb- 
riclitigung im Verwaltungswege be- 
stiltigt, wobei die im letzten Absatz 
des Artikels 20 des Vertrages vom 
1. Juni 1878 bezeiebuete Form zu 
beobacliten ist.

Artikel 20.
1. — Das gegenwiirtige Uebcrein- 

koininen wird am 1. April 188(! in 1 
Kraft treten.

2. — Dasselbe soll die gleiche j 
Dauer haben, wie der Vertrag vom
1. Juni 1878, unbeschadet des jedem * 
Lande vorbclialtenen Kecbts, von 
demUebereinkommenzuriickzutretcn, 
wenn die Iîegierung des betreffenden 
Landes diese Absicht ein Jahr im 
Voraus der Kegierung der schweize- 
riseben Eidgenossenscliaft angezeigt 
bat.

bave not taken part in the présent 
Arrangement shall be admitted to 
adhéré to it upon their demaud and 
in the form prescribed by article 18 
of the Convention of the l8tof June 
1878, as regards adhesions to the 
Universal Postal Union.

Article 19.
1. — In the interval wliich elapses 

between the meetings contempluted 
by article 19 of the Convention of 
the lBt of June 1878, the Postal 
Administration of any une of the 
contracting countrics is entitled to 
address to the other participating 
Administrations, through the medium 
of the International Bureau, pro
posais conccrning the service of 
books of identity. But, in order to 
become binding, these proposais 
must obtain :—

1° A unanimoiis vote, if it be a 
question of modifying the provisions 
of articles 1, 4, 5, li, 7, 9, 11, 12, 
13, 18, 19, and 2o of the présent 
Arrangement ;

2° Tvvo tliirds of the votes, if it 
be a ijuestion of modifying tlic other 
articles ;

3° Simply an absolute majority, 
if it be a question of interpreting 
the provisions of the présent Arran
gement.

2. — Valid decisions are sanc- 
tioned, in the tirst two cases by a 
diplomatie déclaration, and, in the 
tliird case, bv an administrative noti- 
fication, according to the form indi- 
cated in the last pnragrapli of ar
ticle 20 of the Convention of the 
1** of .lune 1*78.

Article 2U.
1. — The présent Arrangement 

shall corne into operation on the 
lst of April 1880.

2. — It shall hâve the samc dura
tion as the Convention of the lst of 
June 1878, without préjudice to the 
right reserved to eucli country of 
withdrawing from this Arrangement 
on a notice being given, une vear 
in advance, by its Government to 
the Government of the Swiss Con
fédération.



3. — Le présent Arrangement 
sera ratifié aussitôt que faire se 
pourra. Les actes île ratification se
ront échangés à Lisbonne.

En foi de quoi, les plénipoten
tiaires des pays ci-dessus énumérés 
ont signé le présent Arrangement à 
Lisbonne, le vingt et un mars mil 
huit cent quatre-vingt-cinq.

(Suivent les signatures.)

Prtifcs conimiiniralioiis.

Un pourra se convaincre du prix 
ipte l'Administration des postes de 
Ceylan attache elle-même au déve
loppement intellectuel de son per- j 
sonnel, lorsqu'on saura qu’il existe, | 
déjà depuis plus de deux ans, à | 
Colombo, une bibliothèque officielle j 
mise à la disposition de tous les I 
fonctionnaires de la poste et du I 
télégraphe de Pile, moyennant le 
payement d’un léger droit d'abon
nement. Dans son dernier rapport 1 
de gestion, le Postmaster («encrai 
de (Yylan s'exprime ainsi sur l'or
ganisation de cette bibliothèque :

« M. le suppléant du l’ostmaster 
General a ouvert, le l,r avril I sîs:!, 
une bibliothèque départementale (pli 
ne manquera pas de présenter une 
grande utilité comme moyen d’ins
truction. Il arrive souvent que les 
employés s'amusent à lire des jour
naux, mais rarement il leur viendra 
à l idéc d'ouvrir un livre, et pour
tant les connaissances qu'ils peuvent 
puiser dans ceux-ci doivent contri
buer beaucoup à développer leur 
intelligence, et leur seront très utiles 
pour leurs fonctions d'employés de 
l'Administration des postes et des 
télégraphes.

« Un a donc aménagé une vé
randa du («encrai l’ost Olliee, que 
l'on ii convertie en salle de lecture; 
celle-ci est placée sous la direction 
d'un bibliothécaire, dont le traite-

100

3. — I)as gegcmviirtige Ueber- 
einkommen soll sobald wie moglich 
ratilizirt werden. Die Auswechselung 
der Uatifikatious-lJrkundcn soll zu 
Lissalmn stattfimlen.

Zu Urkund dessen liaben die üe- 
voilmachtigten der oben bezeichnetcn 
Lânder das gegcmvârtige L’cber- 
einkommen unterzeiehnet zu Lissa- 
bon, den ein uud zwanzigsteu Mârz 
Lin tausend aelit llundert tünf and 
aclitzig.

(Folgen die Linterscbriften).

Klciiie jlitllieilungt’ii.

Wie grossen Wcrth auch die Post- 
verwaltung von Ceylon atif die all- 
gemeine geistige Fortbildung ilircr 
Beamten legt, dafür liefert u. A. der 
Umstiind einen Beweis, dass in Co
lombo sclion seit mclir als zwei 
.laliren eine Amtsbüchersammlung 
bestebt, an wclchcr sammtlicbe Post
ant! Telegraphenbciimte der Insel 
gegen Zabluug eincs Abonnemcnts- 
betrages thcilnchmcu konueu. lieber 
die Finricbtuug selbst spriebt sich 
der Gencral-Postmeister von Ceylon 
in seinem neuesteu Gcschaftsbcriehte ■ 
wie folgt ans:

I
* Der stellvertretende General- j 

l’ostmeistcr bat sim I. April ISS3  
eine Amtsbiicbersammlniig einge- 1 
riebtet, welclic als Bildungsmittcl 
zweifcllos von grossem Nut/.cti sein 
wird. Die Geaiutcn lesen wolil hiiutig 
Zeitungcn, aber keine Biichcr, u ml 
docli ist dus Lesen der Ictztcren 
weit vortbeilhafter fiir sic, weil da- 
durcli nicht nur ilire geistige Bil- 
dung gefordert, sondern aucli ilire 
Itraucbbarkeit als Post- und Telc- 
graplienbeainte vermebrt wird.

« Fiir die Büchcrsammluug ist im 
llauptpostamtsgcbaude eine Véranda 
verfogbar gemacbt und diese in einen 
Lesesaal umgewandclt wordeu, in 
wclchem ein ans deu Beitragcn der

3. — The présent Arrangement 
sliall be ratified as soon as possible. 
The acts of ratification slia.ll be ex- 
changed in Lisbon.

In faitli of wliieh, the plenipoten- 
tiaries of the countries above etm- 
merated bave signed the présent 
Arrangement in Lisbon, the twenty- 
first of Mardi, one tbousand ciglit 
hundred and eighty-iive.

(Ilere follow the signatures.)

Misccllaneoiis.

Tliat the Postal Administration of 
Ceylon, like the Post Offices of other 
countries, attaches great importance 
to the iutcllectual develo]nneut of 
its staff’, may, among other things, 
be inferred front the tact tliat, more 
tlian two years ago, a departmentul 
Lihrary was estaldished at Colombo, 
wliieh is open to everv postal and 
telegraph oflicer of the Island on 
payaient of a subscription. In lii> 
last Animal Ucport, the Postmaster 
General of Ceylon refers in the tol- 
lowing tenus to this institution:—

The Assistant Post master General 
started on the P* of April l«H3 a 
Dcpartmcntal Lihrary wliieh is likely 
to beeome very îiscfnl as a meaio- 
of instruction. Employés will often 
rcad newspapers, tboiigli tliey will 
not look at a hnok, and tbc inforin- 
ation they obtain froin suc b sources 
is most uscful in improviug tlicir 
intelligence and usefuincss as Post 
Office or Telegraph Clerks.

« A verandali of the General Post 
Office bas bceu railcd ntt', and con- 
verted into a reading room, wliieh 
is in charge of a Librarian vvlio D
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ment est fourni par une souscription 
fuite entre les membres.

Un a déjà réuni 2lit volumes 
qui constituent la bibliothèque; d’au
tres ouvrages ont été commandés 
en Angleterre, et à la tin de Tannée, 
l'institution possédait un fonds de 
lf Tiiii. 30 et comptait 117 sou
scripteurs.

* Le service de la bibliothèque 
n’est pas sans oH'rir certaines diffi
cultés, dont la première est le tra
vail qui résulte de la nécessité où 
l’i.n est, de fournir aux souscripteurs 
éloignés un matériel de lecture 
suffisant; cependant, avec de la 
patience, Inorganisation se perfec
tionnera, et, toutes les années, les 
membres seront de plus en plus à 
même d’apprécier les avantages qui 
découlcut, pour eux, des bons soins 
et du zèle dont mon premier sup
pléant, M. Vane, a fait preuve à 
leur égard par la création de cet 
utile établissement. »

Un nous communique les ren
seignements suivants sur le résultat 
îles opérations de la Caisse d'épargne 
postale de Suede, *) depuis son entrée 
en activité, le 1er janvier 1884, jus- 
'in’au 31 mars 1885.

Le nombre des dépôts effectués 
:i été de 305,548, représentant un 
montant de 1,-114,302 couronnes.**)

Le nombre des retraits s’est élevé 
à 17,33‘.i pour un montant total de 
U3,12'» couronnes, et le nombre des 
livrets délivrés a été de 103,054.

Il résulte des chiffres ci-dessus que 
le montant total actuel de l’épargne 
'•élève à !!!»!•,177 couronnes, ce qui 
représente un montant d’environ 20 
"ré par tête de la population du 
royaume.

Le chiffre relativement considé
rable des retraits est dfl en grande 
’mrtie an marasme des affaires, aussi 
bien qu’au fait que, lorsque les dé
posants ont réuni une ccrtaiuc

■ Voir l ' U n i o n  p o s t a l e ,  tonie IX, page 81. 
) I conroinie -  100 tire — fr. 1,38,89 cts.

Mitglieder besoldeter Beamter dieAuf- 
siclit fülirt.

« Die Biichersammlung enthalt 
bereits 210 Bande. Weitere Wcrke 
sind in England bestcllt worden ; 
dus Vermdgen derEinrichtung, weiehe 
jetzt 117 Abonnenten ziihlt, belief 
sicli Ende 1883 auf 7(>Oso Rupien.

* Die Einrichtung liât allerdings 
aucli mit verschiedenen Schwierig- 
keiten zu kampfen; so ist es /.. B. 
nicht leiclit, denjenigen Abonnenten, 
welche sicli nicht an den Stations- 
orten lietinden, regelmassig Biicber 
zugehen zu lassen. Mit etwas Getlukl 
wird die Uebermittelung dieser Sen- 
dungeu sich aller ebenfalls in zu- 
friedenstcllcndcr Weisc bewerkstelli- 
gen lassen, und die Mitglieder wer- 
deu von Jalir zu Jalir inehr die Vor- 
theile scliatzen lernen, welche ihnen 
ans der thiitigeu Fiirsorge erwachsen, 
mit welcher mein erster Stellver- 
treter, Herr Vane, sich in ihrem In
téressé der Errichtung der Samin- 
lung gewidmet liât. »

# *★
Ucbcr die Ergebnisse der scliwe- 

dischen Tostsparkasseu*) wahrend 
der Zeit vom 1. Januar 1884 — déni 
Tage ibrer Eriitfnung — bis zum 
31. Miirz 18S5 erlialtcn wir die naeli- 
stehemle Mittbeilung:

lui (îanzeu wurden 305,5 4 8  Ein- 
lagen im Betrage von 1,414,302 
Kroncn**) bevvirkt.

Kiickzalilungcu siud 17,330 im 
Betrage von 415,125 Kroncn vorge- 
koinmeu, und die Zabi der ausge- 
gebenen Biicber belief sich nul
1 U.*»jGa4.

Wie die vorstchenden Zalilen er-
gelicn, betrîigt das (Juthaben der 
Sparer 000,177 Kroncn; aul'dcu Kopf 
der Bevülkerung konimcn somit 20 
Ocre.

Die vcrhaltnissmiissig bedeutende 
Zabi der l{Uckzablungen wird liaupt- 
sachlich dem sehlechten (lesehiifts- 
gange, smvie dem L’mstande zuge- 
schriclicu, dass nacli Ansammlung 
eincr hestimmten Somme die Ein-

*) Vcrgl. L ' U n i o n  p o s t a l e  IX, S. S ] . 
**) 1 Kronc -3 ](HM>crc= I Fr. 38^ t ’ts.

paid from tbe subscription of inem- 
bers.

« There are already 2H* volumes 
in tbe Library. Other works bave 
been ordered from England, and 
there was a balance at tbe end of 
1883 of 7fî0. 30 Kupees to tbe crédit 
of tbe institution, which lias now 117 
subscribers on its list.

« The Library lias its difficultés, 
one of wliicli consists in tbe trouble 
involved in furnishing out-statiou 
subscribers witli a régulai- supply 
of reading matter, but with patience 
tliis will in time lie satisfactorily ac- 
complished, and eacli ycar tbe mem- 
bers will bave greater reason to 
appreciatc tbe advantages which 
tbey will dérivé from tbe thoughtful 
attention and labour which my Cliicf 
Assistant, Mr. Yane, lias devoted to 
tbeir interest in tbe formation of 
tliis institution. »

We bave received tbe following 
particulars concerning tbe business 
transacted bv tbe Siccdish Post Office 
Savings Bank*) from tbe l*‘ of .lauu- 
ary 1884, tbe date of its inaugu
ration, to tbe 318t of Mardi 1885:— 

Tbe number of deposits paid in 
was 5(»5,548, rcprescntiiig an amount 
of 1,414,302 crowns.**')

Tbe number of witbdrawals was 
17,33!i, for a total amount of 4 15,125 
crowns, and tbe number of aecounts 
opened to depositors rcacbcd 103,054.

Tlius, tbe total amount rcuiaining 
on deposit was !*'.MI,177 crowns, re- 
presenting, ou an average, a siim of 
about 2o <ere per bead of tbe popu
lation of tbe kingdom.

'The rclatively large amoumit of 
witbdrawals niust, to a great exteut, 
be uttributed to tbe stagnation of 
business, and also to tbe fact. tliat, 
wlien tbe deposits bave rcacbcd a 
certain sum, tbey are witlnlrawn by 
tbe depositors for tbe purpose of

*) Sec « L ' U n i o n  p o s t a l e  », vol. IX, page 8t.
**) 1 erowu — loo ore — 1 fr. 38.jp c” .
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somme, ils la retirent pour la placer 
dans une caisse d’épargne ordinaire, 
(pii paie un intérêt plus fort que la 
caisse d’épargne postale.

**

leger dieselbe zuriickziehen, um 
solclie bei einer gewohnlichen Spar- 
kasse anzulegen, welche holiere Zin- 
sen gewahrt, als die Postsparkasse.

* »*

being invested in an ordinary Suv- 
ings Bank where the interest granted 
is higlier than that paid by the lJost 
Office Savings Bank.

* **

By virtue of an Arrangement con- 
cluded between tlie Postal Adminis
trations of Austro-Hungary and Itnly, 
the remitters of money orders ex- 
changcd between the two countries 
hâve, front the I8t of Mardi last, 
been allowed to use the coupons of 
the orders for written communications 
of every kind.

* **

According to the Annual Report 
of the Postal Administration of the 
Republic of Guatemala for the ye»r 
1884, the total number of postal 
articles which passed througk tlic 
post offices of that country during 
the year was 2,1112,411, this being 
an increase of 801,04-'» as comparai 
with the number conveyed duriug
1883. The former number was com- 
posed of:—
1,184,288 ordinary letters,

35,381 registered articles, 
1,078,472 printed papers, patterns&e., 

and
14,270 parcels.

2,1112,411

The gross revenue of the Postal 
Administration, consisting of the pn«- 
ceeds of the sale of postage stamps, 
the postage on nnpaid letters, box 
rents, and fines, amonnted in tlic 
year 1884 to 20,1127. 80 pesos, as 
against 20,103. 25 pesos in tlic pre- 
ccding year. Titus, tlierc was ait 
increase of revenue of 3,824. (il 
pesos over the year 1883.

En vertu d’un arrangement inter
venu entre les Administrations des 
postes de l’Autriche-Hongrie et de 
l’Italie, les coupons des mandats de 
poste échangés entre ces pays pour
ront servir à recevoir les communica
tions manuscrites de toute nature 
des expéditeurs,

** *

Le Rapport annuel de gestion de 
l'Administration des postes de la 
République de Guatemala, pour l’an
née 1884, nous apprend «pic le 
nombre total des envois postaux 
expédiés par les bureaux de poste 
guatémaliens, pendant cette année, 
a été de 2,!U2,411 ; ce chiffre repré
sente une augmentation de 801,043 
envois sur l’année 1883 et com
prend :

1,184,288 lettres ordinaires;
33,381 envois recomman

dés ;
l,(!7sf472 imprimés, échantil

lons, etc.; 
et 14,270 colis.

Total 2,1*12,411.
Les recettes de l’Administration 

des postes sont alimentées par 
la vente des timbres-poste, le 
port des correspondances non af
franchies, les droits de casiers, les 
amendes et contraventions; leur pro
duit total s'est élevé, en 1884, à 
21*, 1*27,«r. pesos ; il avait donné 
211,103,25 pesos en 1883. L’année 
1884 présente donc, par rapport à 
celle-ci, un excédent de recettes de 
3,824,ci pesos.

Zufolge einer zwischen den Post- 
verwaltungen vonÜesterreich-Ungarn 
und Italien getroffenen Vereinbarung 
konnen seit dem 1. Marz d. J. die 
Absclmittc von Postanweisungen, 
welche zwischen beideu Landern znm 
Austausch gelangen, vom Absender 
zu schriftlichcn Mittheilungen jeder 
Art benutzt werden.

* **

Xach dem Geschaftsberichte der 
Postverwaltung der Republik Guate
mala fiir das .lahr 1884 sind von den 
Postanstalten dièses Landes im letzt- 
verflossenen Jalire insgesammt 
2,1112,411 Scndungen bcfbrdert wor- 
den ; es zeigte sicli somit im Ver- 
gleicli zutn .labre 1883 eine Zunalimc 
um 801,045 Stück. Die ersterwiilmte 
Zabi setzt sicli zusammen ans

1,184,288 gewohnliclien Briefen,
35,381 eingeschriebenen Sen- 

dungen,
j 1,(178,472 Drucksachen, Wauren- 

proben etc., und 
14,270 Paketen.

2,1*12,511.
I

Die Gesammteinnahmc der Post
verwaltung, welche sicli ans dem 
Erlüsc fiir verkaufte Kreimarkcn, 
dem Porto tür itnfrankirtc Briefc, den 

I Pacligebiibrcn, Gcldbnsscu und Kon- 
| ventionalstrafen zusamincnsetzt, bat 
' sich im .labre 1884 auf 2!*,l»27so Pesos 

belaufen, walirend im Vorjahrc nur 
2(1,1032.% Pesos aufgekomnien sind. 
Die Mehreinnalnne gegciniber 1883 
betrug somit 3,824r.i Pesos.

IMPR1.MEK1E SUTER & LIEROW à BERNE.



Abonnements.
Il ne peut être pris que des 

abonnements annuels concor
dant avec l'année astronomique. 
Prix de l’abonnement, port com
pris, fr. 3.40 pour la Suisse, fr. 4 
pour les autres pays. Prix du 
numéro, 35 cts. port compris.

JOURNAL PUBLIÉ PAR

LE BUREAU INTERNATIONALDE
L’UNION POSTALE UNIVERSELLE

A v is .  — Le montant de 
l’abonnement doit être trans
mis franco  au Bureau inter
national de l’Union postale 
universelle à Berne, au moyen 
d’un mandat-poste ou d'une 
traite à vue sur la Suisse.

Xe volume. F  6 . B e r n e ,  1 er J u in  1 8 8 5 .

S o m m a ir e . I. T ren te  rapports  de gestion  du P ostmaster  General britannique, sur l ’Administration  des postes de la 
Uuande-Breta g n e . — IL L e service  des colis postaux  en It a l ie  pendant l ’exercice de îsss. — III. Nécrologie. — IV. P etit e s  
communications.

Trente rapports de gestion du Post- 
masfer General britannique, sur 
l'Administration des postes de la 
Grande-Bretagne.

l’ar M. le Directeur des postes Lœper, 
à Markirch,

___

Depuis 1855, le Postmaster General 
soumet au Parlement britannique, en 
vertu d’une ordonnance de S. M. la 
ltcine du Royaume-Uni de la Grande- 
liretagne et d’Irlande, un rapport spé
cial exposant les progrès, les change
ments et les améliorations introduits 
dans les différentes branches de 
lAdministration des postes pendant 
le précédent exercice. Ces rapports, 
adressés aux Lords-Commissaires du 
Trésor, sont maintenant au nombre 
de trente ; non seulement ils four
nissent la preuve du développement 
constant qu’a suivi le service pos
tal dans ce pays, mais encore ils 
constatent en même temps l’essor 
continu du commerce, de l’industrie 
et de la prospérité publique en 
îïéuéral. Comme chacun peut se 
procurer ces rapports à un prix très 
modique, ils jouissent d’une grande 
faveur auprès du public et on les 
trouve dans un grand nombre de 
comptoirs et de maisons de com
merce; avec une autre publication 
officielle qui les complète, le British 
Postal Guide, dont le nouveau titre

Dreissig Berichte des britischen 
General-Poslmeisters über die 

Postverwaltung Grosshritanniens.
Von Herrn Postdirektor Lbper in Markirch.

S e i t  d e m  J a b r e  1 8 5 5  .ü b e r r e i c b t  

a u f  A n o r d n u n g  I h r e r  M a je s t i i t  d e r  

K o n ig in  d e s  V e r e in ig t e n  K ô n ig r e ic h s  

v o n  G r o s s b r i t a n n ie n  u n d  I r la n d  d e r  

G e n e r a l - P o s t m e i s t e r  d a s e lb s t  b e id e n  

H a u s e r n  d e s  P a r l a m e n t s  e in e n  b e -  

s o n d e r e n  B e r ic h t ,  w e lc h e r  ü b e r  d ie  

F o r t s c h r i t t e ,  V e r a n d e r u n g e n  u n d  V e r -  

b e s s e r u n g e n  d e r  v e r s c h ie d e n e n  D e 

p a r t e m e n t s  d e r  b r i t i s c h e n  P o s t v e r 

w a l t u n g  d e s  v e r f lo s s e n c n  . la b r e s  

n a h e r e  A n g a b e n  e n t h a l t .  D i e s e  a n  

d i e  K o m m is s a r e  d e s  S t a a t s s c h a t z e s  

a d r e s s i r t e n  B e r i c h t e ,  d e r e n  Z a b i  

j e t z t  3 0  b e t r â g t ,  l e g e n  n ic h t  n u r  b e -  

r e d t e s  Z e u g n i s s  v o n  d e r  a t td a u e r n d e n  

E n t w i c k e l u n g  d e s  P o s t w e s e n s  a b ,  

s o n d e r n  s i e  b e k u n d e n  z u g le ic h  d e u t -  

l i c h  e in  f o r t s c h r e i t e n d e s  H e b e n  d e s  

H a n d e ls ,  d e r  I n d u s t r ie  u n d  d e r  o f fe n t -  

l i e h e n  W o h lf a h r t  ü b e r h a n p t .  D u  d i e s e  

B e r ic h t e  z u  c i n e m  s e h r  n ie d r ig e n  

P r e i s e  k a u f l ic h  z u  h a b e n  s in d ,  s o  

e r f r e u e n  d ie s e lb e n  s ie h  im  P u b lik u m  

G r o s s h r i t a n n ie n s  e in e r  b e s o n d e r e n  

B e l i e b t h e i t  u n d  s in d  in  v i e l e n  C o m p -  

t o ir e n  u n d  G e s c h i i f t s h a u s e r n  zu  f in d e n ;  

s i e  h a b e n  n e b s t  e i n e r  a n d e r n  a m t-

Thirty Reports of the British Post
masters General on the Post Office 

of Great Britain.
By Mr. Lceper, Postal Director at Markirch.

S in c e  t h e  y e a r  1 8 5 5 ,  s p é c i a l  A n -  

n u a l R e p o r t s  s e t t i n g  fo r th  t h e  p r o -  

g r e s s ,  c h a n g e s ,  a n d  im p r o v e m e n t s  

e f f e c t e d  in  t h e  v a r i o u s  d e p a r t m e n t s  

o f  t h e  P o s t  O ff ic e  d u r in g  e a c h  p r e -  

c e d i n g  y e a r ,  b a v e ,  b y  o r d e r  o f H e r  

M a je s ty  t h e  Q u e e n  o f  t h e  U n i t e d  

K in g d o m  o f  G r e a t  B r i t a in  a n d  I r e -  

la n d ,  b e e n  s u b m it t e d  b y  t h e  P o s t 

m a s t e r s  G e n e r a l  to  b o th  H o u s e s  o f  

P a r l ia m e n t .  T b e s e  R e p o r t s ,  w h ic b  

b a v e  n o w  r e a c h e d  t h e  n u m b e r  o f  

t b ir ty ,  a r e  a d d r e s s e d  to  t h e  L o r d s  

C o m m is s io n e r s  o f  H e r  M a j e s t y ’s  

T r e a s u r y .  T h e y  n o t  o n ly  b e a r  

é l o q u e n t  t e s t im o n y  t o  t h e  s t e a d y  

d e v e l o p m e n t  o f  t h e  p o s t a l  s e r v i c e ,  

b u t a l s o  u n m is t a k e a b ly  s h o w  a  

c o n s t a n t  g r o w t h  o f  t r a d e  a n d  in -  

d u s t r y ,  a n d  o f  t h e  p u b l ic  p r o s p e r i t y  

g e n e r a l l y .  A s  t b e s e  R e p o r t s  m a y  b e  

b o u g h t  a t  a  v e r y  l o w  p r ic e ,  t h e y  

a r e  in  g r e a t  f a v o u r  w it l i  t b c  p u b l ic ,  

a n d  a r c  fo u n d  in  m a n y  c o u n t in g  

b o u s e s  a n d  o f f ic e s .  T h i s  w o r k ,  to -  

g e t h e r  w it l i  t h e  * P o s t  O f f ic e  G u id e » ,  

a n o t h e r  o f f ic ia l  p u b l ic a t io n  f o r m e r ly  

c a l l c d  « B r i t i s h  P o s t a l  G u id e » ,  w h ic b
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est Post Office Guide et dont la 
publication trimestrielle forme déjà 
120 opuscules, les publications en 
question contribuent, pour leur bonne 
part, à populariser la poste auprès 
de la population britannique.

Les rapports dont nous parlons 
constituent en même temps, depuis 
la dernière période de trente ans, 
la source la plus sûre pour l’histoire 
de la poste dans le Royaume-Uni ; 
on y voit que, notamment à partir de 
la réforme postale de Rowland llili, 
la poste britannique a pris un déve
loppement extraordinaire, qu’ont sou
tenu les chemins de fer, les bateaux 
à vapeur et les télégraphes. A peu 
près tous les hommes d’Etat et les 
fonctionnaires administratifs qui ont 
eu l’occasion d’étudier d’une manière 
un peu approfondie la poste bri
tannique, ont reconnu la grandeur 
de cette institution et le caractère 
spécial des avantages qu’elle pré
sente. Comme cela a eu lieu dans 
d’autres pays, le développement re
marquable et constant de la poste 
du Royaume-Uni ne s’est néanmoins 
pas manifesté de suite et dès le prin
cipe; on doit plutôt le considérer 
comme étant, en majeure partie, le 
résultat naturel des améliorations 
constamment apportées dans l’or
ganisation de son l’administration 
et de l’exploitation. Ceci s’applique 
surtout à ce qui s’est fait pendant 
ces dernières années. A cet égard, 
la lecture des rapports de gestion 
permet de se rendre compte des causes 
et de leurs effets.

Les publications en question sont 
plus ou moins riches en relevés 
statistiques ; dans quelques-unes, c’est 
bien la statistique qui domine, tandis 
(pie la plupart des autres s’appliquent 
plutôt à fournir des renseignements 
sur les diverses branches du ser
vice. Les annexes de quelques-uns 
sont également intéressantes ; nous y 
trouvons de curieux renseignements 
historiques; le texte de diverses lois 
ou projets de lois ; des notices sur les 
négociations entamées avec d’autres 
Administrations postales; des rap
ports de chefs des diverses branches 
du service; des communications sur

lichen, sic erganzenden Schrift, dem 
British Postal Guide (neuerdings 
Post Office Guide genannt), von 
welcher jetzt nahczu 120 Viertel- 
jahrshefte vorliegen, ihren Thcil dazu 
beigetragen, die Post bei den Be- 
wohnern des Landes volksthüirilich 
zu maelien.

Die crwiihnten Périclité bilden zu- 
glcich die ziiverliissigstc Quelle fiir 
die Geschichte der britisehen Post 
in den drei letzten Jahrzchnten, 
welche insbesondere soit der l’ost- 
reform Rowlund Hills, unterstützt 
durch Eisenbahnen, Dampfschiffe 
undTelegraphcn, einen ausscrordent- 
lichen Aufschwung genommen bat. 
Fast aile Staatsmiinncr und Vcr- 
waltungsbcamte, welche Gelegenheit 
hatten, die britische Post eingehend 
zu studiren, haben die Grossartigkcit 
derselben und ibre besonderen Vor- 
züge bereitwilligst anerkannt. Ibre 
bedeutende Entwickclung bat die Post 
in Grossbritannien, gleich wie in 
anderen Kulturlandern, trotz allcdem 
nicht urplotzlich genommen, sondern 
sic muss zum grossen Theile als das 
natürlichc Ergebniss andauernder 
Vcrbesserungen der Verwaltungs- 
und lietriebseinrichtungen angesehen 
werden. Vorzugsweise gilt dics von 
der Neuzcit. An der lland dieser 
Rerichtc lassen sicli in dieser llin- 
sicht Ursaehc und Wirkung lciclit 
verfolgen.

DieBerichtc sind mehr oder minder 
reich mitstatistischen Aufzciclmungen 
verschen; in einzelnen iiberwiegt die 
Statistik, wahrend die Mehrzahl der 
anderen bauptsiicblich Mittlicilungen 
ttber die verschiedcnen Gescliafts- 
zweige enthalt. liecht reicbbaltigsind 
auch die Anlagen einzelner Rerichtc; 
wir tindcu da intéressante geschicht- 
liche Mittlicilungen, den Wortlaut 
einzelner Gesetze und Gesetzentwürfe, 
Angabcn iiber Verhandlnngen mit 
anderen Postverwaltungen, Rerichtc 
der Vorstehcr einzelner Zweige des 
Postwesens, Nachrichten iiber dieper- 
sonlichcn Verhaltnisse der Beamten

lias nearly reached the number of 
120 quarterly volumes, bas greatlv 
contributcd towards making the Post 
Office familiar tu the inhabitants of 
the country.

The Arlnual Reports are, at tlic 
saine time the most reliable source 
of information as regards the history 
of the British Post during the last 
thirty years, in the course of wliidi, 
more cspecially silice the intro
duction of Rowland llill’s postal 
reform, tliis institution, assisted by 
railways, telegraphs, and steaw- 
boats, bas achieved most remarkablc 
progress. Abnost ail the statesnicn 
and administrative functionaries wlio 
bave had the opportunity of closely 
studying the British postal service, 
bave most readily acknowledged its 
magnitude and its spécial advan- 
tages. In Great Britain, as in other 
countries, the Post did not attaiu 
ail at once to its présent condition 
of importance and progress; tlic 
greater part of the progress achieved 
must, on the contrary, be looked 
upon as the natural resuit of con
stant improvements in the adminis
trative and technical arrangements. 
Tliis is more cspecially the case ;is 
regards tlic last few years, during 
which it is easy, by means of thèse 
Reports, to trace tlic relation be- 
tween cause and cficct.

Ail tliese Reports contain statis- 
tical particulars, some more, sonie 
less; in some Reports statistics arc 
prédominant, but in most of tlicm 
tlic information supplied chiefly re
lates to the varions branches of tlic 
service. Tlic appendixes to certain of 
tliese Reports also are well wortliy 
of notice. We find in them interest- 
ing liistorical particulars, the texts 
of Acts and Bills, information rc- 
spccting negotiations vvitli otlicr 
Postal Administrations, reports of 
the lieads of certain branches of tlic 
postal service, particulars on tlic 
position of the otiieers and ser-
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lu position personnelle (les fonc
tionnaires et des employés subal
ternes, etc. Comme ces opuscules 
s'occupent de tout ce qui s’est fait 
pendant une année, chacun d’eux, 
pris isolément, ne peut pas toujours 
donner une image complète du champ 
d activité de la poste ; en revanche, 
les rapports gagnent beaucoup en 
importance dès (pic l’on compare 
les indications des uns avec celles 
des autres ; ou mieux, dès que l’on 
prend le parti de parcourir toute 
leur série, depuis 18">ÿ jusqu'à l’année 
1**4 inclusivement. Le lecteur atten
tif se rend alors parfaitement compte 
des perfectionnements constants qu’à 
subis l’institution de la poste, institu
tion qui s’est, peu à peu, assimilée 
d'une manière complète plusieurs 
nouvelles branches d’activité, et cela, 
dans l’intérêt du public.

Tandis qu’il y a environ cinquante 
ans, la poste britannique se bornait 
à transporter les lettres et les jour
naux, elle a, depuis cette époque, 
pris à sa charge plusieurs nouveaux 
services importants. A cet égard, 
nous nous bornerons à rappeler ici 
linéiques faits. En 1792, un certain 
mmibre de fonctionnaires avaient 
organisé, pour leur propre compte, 
un bureau de mandats de poste. 
Kn 1838, l’Administration des postes 
engloba cette institution, qui devint 
mie nouvelle brandie de son service. 
Néanmoins, le public ne fit pas grand 
usage de la nouvelle institution jus
qu’en 184D, époque de l’introduction 
de la Penny Post;ca n’est qu’à partir 
do ce moment que le service des man
dats de poste prend un développement 
considérable, aussi bien (pie l’échange 
des lettres en général. La Grande- 
Bretagne possède depuis 1848 la 
» poste aux livres », qui a beaucoup 
contribué à faciliter et à développer 
les relations artistiques et littéraires. 
Le service des échantillons fut in
troduit en 18fl2 et 18(13, Dans le 
courant de 1859, un M, Charles W. 
Sikos, dans une lettre adressée à M. 
G ladstone, alors Chancelier de l'Echi
quier, proposa d'affecter les bureaux 
de mandats à l’organisation de caisses 
d’épargne d’Etat. M. Gladstone ap-

und Unterbcamten u.s. w. Dereinzelne 
Berielitkann, daderselbe sich nurauf 
die Thâtigkcit eincs Jahres erstreckt, 
nielit in allen Eâllen cin vüllig ab- 
geschlossenes Bild des gesammten 
Wirkens der britischen Post ge- 
wâhren ; die Berichte gewinnen aber 
betràchtlich an Bedeutung, wenn man 
die Angaben derselben miteinander 
vergleicbt oder, noch besser, die 
ganze Sérié vom Jahre 1855 bis 
1884 einschlicsslich durchsieht. Da 
tritt dem aufmerksanien Leser die 
Thatsache der steten Vervollkomm- 
nung des Postinstituts, das andauernd 
im otfentliehen IutcresseneucZiveige 
der Thatigkeit sich eiuverleibt liât, 
so rccht entgegen.

Wahrcnd die britischc Post vor 
ctwa f)0 Jaliren sich auf die blosse 
Befordcrung der Briefe und Zei- 
tungen beschrankte, bat sic seitdem 
mehrerc wichtige neuc Geschiifts- 
zweige Ubernommen. lliernioge nur 
an Einzelnes erinnert werden. Im 
Jahre 1792 hatten einige Bcamte 
auf eigenc Rcchnuug ein Postan- 
weisungsamt eingerichtct. Im Jahre 
1898 vvurde diese Einrichtung von 
der Postvenvaltung als ein beson- 
derer Zweig ilirer Tliiitigkcit über- 
noinmcn. Diese Anstalt wurde je- 
docli bis zur Einführung des Penny- 
portos im Jalire 1840 wenig benutzt; 
erst soit dieser Zeit nalim sic, gleicb- 
wie der Briefverkchr überbaupt, eiue 
grossartige Entwickeluiig au. Seit 
dem Jalire 1848 besitzt Grossbritan- 
nien eine Biicherpost, durcit welchc 
Einrichtung der literarischc und 
künstlerischc Verkehr sebr erleichtert 
worden ist. — In den Jaliren 18(12 und 
1803 wurden die Waarenprobcn und 
M aster eingefiilirt. — Im Laufe des 
Jahres 1*59 batte ein llerr Charles
W. Sikes in cinem Briefe an den 
Sehatzkanzler Gladstone die beste- 
henden Postanwcisuiigsümter zur 
Einriehtiiug von postamtliclicn Spar- 
bauken in Vorscblag gchracht. Glad
stone, dem dieser Vorscblag cin- 

! lenelitete, ging darauf ein, und die 
| Einrichtung wurde im Scptenibcr 
| 1801 durcbgeführt. — In den Jaliren

vants, etc. As each Report treats 
of the business transacted in one 
year only, it docs not give in ail 
cases a complété picture of the en- 
tire business doue by the British 
Post Office; the Reports, therefore, 
greatly gain in importance Avhen the 
particulars given in them arc com- 
pared, or better stiil, Avhen the wliolc 
sériés from 1854 to 18S4 is studied. 
The attentive reader will then lie 
struck with the constant improve- 
ment of the postal institution, and 
with its continued persévérance in 
introducing new services in the public 
interest.

Wliilc, about 50 vears ago, the 
British Post eonlined itself to the 
conveyance of letters and neAvs- 
papers, it bas since that period 
drawn scveral liew and important 
branches of business witliin its spliere 
of action. A few instances will herc 
be suilicient. In 1792 some of the 
Post Office Clercs establisbed a 
Money Order Office on tlieir own 
account, and in 1838 it beeame a 
recognized brunch of tbc Post Office. 
Money orders were, however, little 
used until after the introduction of 
the Penny Postage in 1840; it was 
not till then that the money order 
business, as well as the excliange 
of letters, assunied imposing propor
tions. — In 1848, the Book Post 
avas introduccd in Grcat 1 îritain, a 
service by wbicli tbc trade in literary 
and artistie property bus been greatly 
facilitated. — In 18(12 und 18(13 the 
conveyance of patterns and samples 
of mcrcliandizc was undertaken. — 
lu 1859, Mr. Charles W. Sikes, iu 
a letter addressed to Mr. Gladstone, 
the Ciiancellor of tbc Exeheqiicr, 
proposed that the money order offices 
sbould be used as l’ost Office Sav- 
ings Banks. Mr. Gladstone wlm 
pcrccived tbc advantages atfordcd 
by tliis schenie, gave it bis support, 
and the arrangement was put into 
operation in Scptenibcr 18(11. — lu 
the years 18(i8 and 18(19, proposais 
Averc laid bcforc l ’arliaiucnt for tbc 
acquisition of various telcgrapli lines
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prouva, cette idée et les caisses dont 
il s'agit furent organisées dans le 
courant de septembre lSiil, Des 
propositions furent présentées, en 
istis et lSfüij au Parlement, pour 
le rachat de diverses ligues télé
graphiques du ltoyaume-Uni, et déjà 
un an après icn 1870), l’Administra
tion du télégraphe était réunie à celle 
de la poste. La carte postale fut 
introduite dans la Grande-Bretagne 
en 1870, et l’on a pu constater 
qu’elle y a été aussi accueillie comme 
un moyen d'échange commode. Enfin 
l’un des résultats des négociations 
entamées à la Conférence postale 
de Paris, fut l’introduction du service 
des colis postaux dans le Royaume- 
Uni, en août 1S83.

Dans l'intervalle, plusieurs de ces 
nouvelles branches de service ont 
également été étendues aux relations 
que le Grande-Bretagne entretient 
avec ses colonies et avec l’étranger.

Uncfraetion trèsimportantedel'en- 
semble du trafic postal du Royaume- 
Uni est concentrée à Londres. Si, par 
exemple, on prend pour base l'échange 
des lettres, on voit que plus du 28 % 
de l’ensemble des lettres échangées 
appartient à cette métropole. U n'est 
donc pas étonnant qu'un observateur 
au fait de cet état de choses, ait 
déjà constaté, il y a vingt ans, que, 
pendant les premiers temps de son 
séjour à Londres, il avait entre autres 
été frappé du rfdc considérable que 
la poste .joue dans la vie de cette 
métropole. « Uliacun y a continuelle
ment à faire avec cet agent indis
pensable, et l’on confie à la poste 
une masse de choses qu’aillcurs on 
traite personnellement soi-même ou 
par l'entremise d’un domestique. Si, 
au premier abord, cela parait être 
Inconséquence naturelle îles énormes 
distances qu’il faut parcourir à 
Londres, et de la multiplicité des 
échanges, ce n'en est pas moins une 
preuve de la perfection qui carac
térise l’organisation de la poste 
anglaise. »*)

*i I)rIt. llildebraml. « I.apo>te britannique 
(Annales île l'économie nationale et, de la 
statistique). » léiia, 1865.

1808 und ISO!) wurden dem Parla- 
ment Vorschliige wegen Ankaitfs ver- 
schiedcncr Telcgraphenlinicn dos 
Vercinigten Konigreiehs unterbreitet, 
und sebon ein .lahr durant' (1870) 
ward (1er Telegraph mit der Post 
vereinigt. — Im Jalire 1871) wurde 
die Rostkarte in Grossbritannien cin- 
gefiibrt, die sich auch dort als ein 
bequemes Mittel des Gedankcnaus- 
tauschcs bewiihrt bat. — Ein Er- 
gebniss der Verhandiungcn auf der 
Postkonferenz in Paris war scliliess- 
lich, dass im August 1888 im Ver- 
einigten Konigreiche der Postpacket- 
dienst croffnet wurde.

Mehrere diescr ncuen Geschiifts- 
zweige sind inzwisclien auch im 
Verkchr Grossbritannicns mit scinen 
Kolonien bezw. mit dem Auslande 
eingcfülirt worden.

Ein seiir bedeutender Tlieil des 
gesamrnten Postverkelirs des Ver
cinigten Konigreiehs konzentrirt sich 
in London. Nimmt ma» den Brief- 
verkehr zum Massstah, so ergiebt 
sich, dass tnehr als 28 Prozent der 
Gesammtheit auf diese Uauptstadt 
allein entfallen. Es kann hiernach 
kaum befreindcn, wenn ci» aufmerk- 
samer Beohaehter der bczüglichen 
Verliiütnisse schon vor 20 Jahrcn 
hervorhob, dass walirend der ersten 
Zeit seines Aufentlialts in London 
ihn miter Anderem bcsonders die 
grosse Kolle frappirte, wclclie die 
Post im Lebcn daselbst spiclt. «Mit 
diesem dienstbareu Geist luit hier 
jeder Menscli lortwiilireml zu tliun, 
and einc Masse von Dingcn werden 
hier per Post abgemaclit, fur die 
niait anderswo pcrsdnlicb /.usantmen- 
kommt oder scinen Bedientenscliickt. 
Wenn diese Tliatsacbe auf den ersten 
Blick als (lie natiirlicbe Folge der 
uncndlicben Entfernungen Fondons 
und des ungelieurcn Gescbiiftsvcr- 
kelirs crschien, so wies sic (locli 
nielit minder auf die VortrctVIicbkeit. 
der cnglischcn Posteiurichtungen 
bin.» *)

*) Dr. R. Hililebraml, die liritische Post. 
(Jalirb. tiir Nationalükonomie und Statistik, 
Jena 1865.)

in the United Kingdom, and as early 
as the following year (1870) the 
Telegrapbs were transferred to tlic 
Post. — ln 1870, the post card wus 
introdneed in Great Britain, and bas 
proved in that country also a cou- 
venient means of cpistolary com
munication. — Lastly, one of the 
rcsults of the deliberations of the 
Postal Conférence in Paris was the 
adoption of the Parcel Post in the 
United Kingdom. Tliis service came 
iuto operation in the month of August 
1883.

Several of thèse new branches of 
postal business bave in tlie mean- 
time also been iutroduced into the 
relations between Great Britain and 
hcr Colonies, as well as iuto thosc 
witli foreign countries.

A very considérable part of tlie 
total postal trahie of the United 
Kingdom is concentrated in London. 
If we take the exchange of letters 
as a basis, we find that 28 per cent, 
of the total exchange falls to the 
sharc of the metropolis. Our readers 
will, therefore, scarcely bc surpriscd 
that an attentive observer of tliis 
branch of intercourse sliould bave 
said as long as 20 years ago, thaï, 
during tlie tirst part of his sojourn 
in London, lie was, among otlicr 
things, particularly struck hy tlie 
important part pluyed hy the Post 
in that city. «Ilere», lie said, 
« everybody lias constantly to du 
witli tliis ministering spirit, and au 
enormous minihcr of things arc herc 
settled by Post, for ivliich, every- 
whereelsc, we sliouUl mect pcrsonally 
or send our servants. Although, ut 
tirst sight, tliis fact appeared to me 
tlie naturul conséquence of tlie euor- 
mous distances in London, and tlie 
imposing amount of business trans- 
aeted, yct nevcrtlielcss it showed 
tlie excellence of the arrangements 
of tlie Englisb Post Office. »*)

*) Dr. R. Hildebrand, « D ie Britische 
Post » {Jahrbücker f ü r  N ationalbkonom ie und 
S ta tis tik ). Jena, 1865.
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Après ce préambule, examinons 
maintenant de plus près les rapports 
de gestion dont nous nous occupons.

L'un des rapports les plus impor
tants en même temps (pie les plus 
volumineux est le premier, publié 
en ISA:'); outre un résumé historique 
illistorical Summary) du développe
ment du service postal en Angle
terre, résumé qui se trouve reproduit 
dans le 2!)mc rapport., ce premier 
compte-rendu renferme des indica
tions détaillées sur les diverses 
Inaiiclics de l’Administration et du 
service de la poste britannique. Le 
rapport proprement, dit se subdivise 
dans les principaux chapitres sui
vants: Droits et devoirs actuels de 
l'Administration des postes; étendue 
du service intérieur en 18A4 ; nombre, 
poids, etc. des lettres, etc, ; mandats 
de poste ; dépenses et revenu net ; 
service postal des troupes de S. M. sur 
le théâtre de la guerre; service des 
chemins de l'or; améliorations in
troduites; perfectionnements divers; 
l’ostes coloniales; Postes étrangères; 
renseignements donnés au public ; 
Allocations et récompenses spéciales. 
Les rapports suivants présentent les 
memes subdivisions.

Le second rapport complète, pour 
ainsi dire, le premier en reprodui
sant les extraits d’un résumé his
torique de l'Administration des postes 
A'Ecosse, tandis que le troisième 
rapport publie l’histoire des postes 
d'Irlande. 11 serait à désirer que 
ces intéressantes notices histori
ques fussent également publiées de 
nouveau dans l’iin des prochains 
rapports de gestion.

Quant à ce que nous avons dit, 
des nouvelles branches de service 
dont l'Administration des postes s’est 
chargée, le huitième rapport public, 
pour la première fois, des ren
seignements détaillés sur les caisses 
d’épargne postales organisées par 
'Administration des postes; le dixième, 
Mtr l'introduction du service des échan
tillons, et le seizième, sur la réunion 
du service du télégraphe et l'adoption 
des cartes postales, tandis que le 
trentième rapport donne pour la

Sehen wir nach dem Vorausge- 
schickten uns die Verwaltungsbe- 
riclite etwas niiher an.

Kiner der wiclitigsten und zugleich 
umfangreichstcn Bericlite istder erste 
vont Jahre 18ôô; derselbe bringt 
ausser cinem gcschichtlichen Ucber- 
ldick iiber die Eutwickelung des 
Postwcsens in Englnnd, wcleher im 
21). Berîcht noehmals abgedruckt ist, 
eingehende Mitthcilungen iiber die 
einzelncn Zweige der Verwaltung 
und des Betriebes der britischen 
Post. Der cigentliche Bcricht zer- 
fallt in folgende llauptabtheilungen: 
Gcgcmviirtige Redite und Pllichtcn 
der Postvcrivaltung ; Ausilelnuing 
des inliiiuliseltcn Dienstes im Jalirc 
1804; Zabi, Gewicht etc. der Briefe 
etc.; Postauweisungen ; Ausgabc und 
Heincinnahnie ; l’ostdienst fiir Ilircr 
Majcstat Tntppen auf dent Kricgs- 
schauplatze ; Eiscnbalindienst; ver- 
besserte Einrichtungcn; verscltiedenc 
Vcrltessserttngen ; Kolonialpostcn ; 
Auslamlsposten ; Anlcitungen fiir 
das Publikmn; besondere Belolt- 
nungen und Bewilligungeu etc. In 
iihnlieher Weise sind die andereu 
Bcricbtc eingetheilt worden.

Der zweite Bcricht enthiilt, gewis- 
sermassen zut* Ergilnziing des crstcu, 
Ausziige aus ciner gcscbiehtliclien 
Zusaminenstcllung iiber die Postvcr- 
waltung in Schottlanrl, wabrend der 
dritte Bcricht einc fîescbiclitc der 
l’ost in Irland bringt. Es wjirc er- 
wiinscht, wenn diese interessanten 
gcschichtlichen Mittlieilungcn, wclehc 
verlijiltnissmassig wcnig bekannt 
sind, in cinem der ulichsteu Jahrcs- 
berichtc cbenfalls noehmals abgc- 
druckt wiirdcu.

Den obigen Andcntungcn in Bc- 
trelT der Ucbcrnahine ncuer Gc- 
schafts/.wcige durcit die l’ostvcr- 
waltung cntsprccliciul, erscheinen im 
aelitcn Bcricht zuerst eingehende 
Mittlieilungcn iiber die vou der Post- 
verwaltung cingcrichtetc Postspar- 
kassen-Anstalt, im zchntcn solclic 
iiber die Einfiiltruiig der Waaren- 
proben und Mustcr, im lf>.solclic liber 
die Ucbernalnne der Telcgraphcn, 
sowie iiber die Einfiiltning der Post- 
karten, wabrend im 3<). Bericht zum

Let us now pass on to a closer 
considération of the Annual Reports.

One of the most important, and 
at tlic same time, most voluininous 
Reports, is the First, that for 18f»4. 
It eontains, in addition to a Historicai 
Summary of the development of the 
postal service in England — repro- 
dueed in the Twenty-uinth Report — 
detailed information on the varions 
branches of the administrative and 
the teehnical services of the British 
Post Office. The Report proper is 
divided into the following subdivi
sions: — Présent Powcrs and Du tics 
of the Post Oilice; Extension of In- 
land Service in ISâl; Nutnber, 
Wcight, etc. of Lettcrs; Moncy 
Orders; Ex[»enditure and Revenue; 
Postal Service for Hcr Majcsty’s 
Forces at the Seat of War; Railway 
Service; Improved Organizatiou ; 
Miscellancous lmprovcments ; Colo
nial l’osts; Suggestions to the 
Publie; Spécial Rowards and Allow- 
attccs; etc. The other Reports are 
subdivided in a similar niiinncr.

The. Second Report complètes tlic 
First in onc point, contaiuing, as it 
does, Extraets froin a Historicai 
Summary of tlic Post Otlice iu Scof- 
land\ while tbe Tliinl Report intro- 
duccs a llistory of tlic Post Otlice 
in Ireland. It is désirable tliat tins 
interesting and eomparatively littlc 
knowii historicai information should 
bc again priuted in onc of tlic ncxt 
Aunual Reports.

With regard to tlic ucw branches 
of business undertaken hy tlic Post 
Otlice, to which we bave alludcd 
ahove, tlie Eighth Report eontains 
for tlic lirst tinic detailed informa
tion respeeting the organization of 
tlic l’ost Otlice Savings Banks, tlic 
Tcnth Report speaks of tlic intro
duction of the Pattern Post, tlic Six- 
tecntli of tlic transfer of tlic Telc- 
graplis to the Post Otlice, and the 
adoption of post cards, vvliilc the 
Thirtieth Report brings the first
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première fois (les indications com
plètes sur l'introduction du service 
des colis postaux.

Dans le premier rapport de gestion, 
le chapitre qui traite des droits et des 
devoirs de la poste présente un in
térêt tout particulier. Un y voit qu'à 
teneur des dispositions législatives 
concernant le privilège de la poste, 
les postes britanniques possèdent, à 
peu de choses près, le privilège ex
clusif du transport des lettres dans 
l'intérieur du Royaume-Uni. De meme 
elles se prévalent du droit de trans
porter les journaux ; elles se chargent, 
en oidre de l’expédition des livres 
et de la transmission des petites 
sommes. Néanmoins, le monopole 
postal n’existe réellement qu’en ce 
qui concerne le transport des lettres; 
les autres envois peuvent être trans
portés par quelle entreprise parti
culière <[uc ce soit. Les transports 
s'effectuent au moyen des chemins de \ 
fer, des bateaux à vapeur, des voitures 
postales, coches, omnibus, charrettes 
et messagers piétons ou montés. Déjà 
à cette époque, les lettres et les autres 
envois sont expédiés tous les jours 
dans toutes les parties du royaume; 
il n’y avait plus, en Ecosse, qu’en viron 
45 lignes postales et en Irlande 12 qui 
ne fussent desservies que trois fois, et 
il y en avait 11 en Ecosse (pii n’é
taient desservies (pic deux fois par 
semaine.

Le service des paquebots, c’est-à- 
dire le transport des dépêches par 
les navires, relevait encore à cette 
époque de l’Amirauté, et n’a été at
tribué à l’Administration des postes 
qu’à partir de 1850. I)u reste, le 
l'ostmaster General a, sous le cou- 
trfde des Commissaires du Trésor, 
la direction de tout le service postal 
sur le territoire du Royaume-Uni, 
aussi bien que dans certaines colonies, 
entre les colonies et le Royaume- 
Uni, et avec le plus grand nombre des 
pays étrangers. Pour l'intérieur du 
Royaume, les Lords de la Trésorerie 
ont le droit de fixer les taxes postales 
dans les limites déterminées par la

ersten Male ausführliche Angaben 
iiber die Kinführung der Postpackete 
sich belinden.

Im ersten Verwaltungsberichte ist 
diejenigeAbtheilung von besonderem 
Intéressé, wclchesich mitden Rechtcn 
und Pdichten der Post beschiiftigt. 
Wir erfahren daraus, dassnach Mass- 
gabe der gesetzlichen Bestimmungcn 
iiber das Privileg der Post die bri- 
tische Post mit geringen Ausnahmen 
ein ausschlicsslicbes Redit besitzt, 
inncrhalb des Vereinigten Konig- 
rciclis liriefe zu befordern. Ebenso 
wird von ihr in Ansprueh genommen, 
dass sic Zeitungeii befordere; sie 
iibernimmt ausserdem den Transport 
von Biichern und die Uebermittelung 
kleinerGcldbctriigc. Das Mouopol der 
Post erstrcckt. sich jedocli nur auf 
die lïeforderung der liriefe, wahrend 
die anderen Geschiiftszwcige von 
jedermann betrieben werden künnen. 
Die lïeforderung der Sendungcn ge- 
schiebt dnrch Eisenbahncn, Dainpf- 
schitlc, Postkutscheu, Stcllwagen, 
Omnibuswagcn, Postkarrcn und hc- 
rittene oder zu Fuss gehende Roteii. 
Schon damais wurden liriefe und 
andere Postsendungen in allen 
Thcilcn des Konigreichs tüglicli ab- 
gesamlt ; nur in Schottland gab es 
etvva 45 Postverbindungcn uud in 
Irland etwn 12, welche dreimal in 
der Woche, sowie in Schottland 11, 
welche zweimal in der Woche unter- 
lialtcn wurden.

Der Packetdienst, d. h. der Post- 
beforderungsdienstmittelsderPacket- 
bootc, wurde zu jener Zeit noch von 
der Admiralitiit verwaltet, wiibrend 
derselbe seit 1800 auf die Postverwal- 
tung iibergegangen ist. Im llebrigen 
liât der General-Postmeister unter der 
kontrollirenden Aufsicht der Kommis- 
sare des Staatssehatzes die Lcitung 
aller Postangelegenhciten imierhalb 
des Vereinigten KJinigreichs und in ge- 
wissen Kolonien, fernerzwischen dem 
Vereinigten Kônigrcich und den Kolo- 
nicn, sowie endlich im Verkehr mit 
einer grosseren Zalil frenuler Staaten. 
Im Vereinigten Konigreiche liaben die 
Lords (les Staatssehatzes das Redit, 
in den durch das Gesetz bestimmten 
Grenzcn die Posttaxen festzusetzen,

detailed particulars concerning tlie 
introduction of tlie Parcel Post.

The subdivision in the First An
imal Report which aflfords spécial 
interest is that treating of tlie Pré
sent Powers and Dutics of the Post 
Office. From tins chapter we sec 
that, aecording to the legislative 
eiiactments on the exclusive privilège 
of the Post Office, the British Postal 
Administration lias, with few excep
tions, an exclusive authority to con- 
vey letters within the United King- 
dom. It is also required to convcv 
newspapers; and it undertakes tlie 
conveyance of books and the retnit- 
tance of small sums of moncy; but 
it is only as regards letters that 
the Office possesses any privilège, 
the other branches of its business 
being open to any persons who may 
choose to undertake tlicm. By meaiis 
of the raihvays, and of steaniboats. 
mail coachcs, stage couches, omni- 
bitscs, mail carts, and mouutcd and 
font înessengers, letters and other 
postal packets wcrc despatched and 
rcceived daily in almost every part 
of the eountry. In Scotlaud alonc, 
there were about 45 posts, limitcd 
to three days in the week, and in 
Ireland about 12. In Scotland thcrc 
were also about 11 posts, limitcd tu 
two days in the week.

The Packet Service, that is, tlie 
postal service b}' mcans of the Pa< k- 
ets, was at that time to a great extent 
superintended by the Admiralty, but 
passed, in |s<;o, under the manage
ment of the Post Office. The Post- 
master General lias the direction ■>! 
ail postal alfairs within the United 
Kingdom and in certain of tlie 
Colonies, and with a large numhcr 
of foreign States. In the United 
Kingdom the Lords of the Treasury 
bave power, within limita prescribed 
by law, to tix the rates of postage: 
and the l’ostmaster General lias 
authority to déterminé the fréquence
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législation, tandis que le Postmaster 
General est autorisé à fixer le nombre 
et l’horaire des courriers postaux et 
lies distributions de lettres.

Bien que les rapports du Post- 
master General n’embrassent que les 
trente dernières années, néanmoins 
les données statistiques qu’ils renfer
ment se rattachent fréquemment à la 
réforme postale introduite par ltow- 
laud Hill, qui, comme on le sait, a 
longtemps dirigé le service en qualité 
de premier secrétaire. Taudis qu’en 
ls-10 il n’y avait dans le Royaume- 
Uni (pie 1028 offices de poste, il en 
existait déjà 9973 en 1854. Sur ce 
nombre, on comptait935 bureaux prin
cipaux, c’est-à-dire des bureaux échan
geant des sacs de dépêches avec 
un bureau postal métropolitain, et 
'.11)58 bureaux secondaires ou dépôts, 
ainsi désignés parce qu’ils ne rem
plissent que les fonctions de bureaux 
succursales dans les villes et sont 
surtout chargés de la consignation 
des lettres. En 18(14, le nombre des 
oïlices de poste s’élevait déjà à 
15,630, en 1874 à 22,000 et en 18S4 
à 11,700. La plupart des offices pos
taux créés depuis 1840, l’ont na
turellement été dans les districts 
ruraux pour lesquels il y avait né- 
ressité d’ouvrir des débouchés pos
taux et d’améliorer le service de 
distribution. Aussi le premier rap
port de gestion fait-il observer que 
l'extension donnée aux relations 
postules de la campagne, est une 
onivrc qui s’est développée d’une ma
nière constante pendant plusieurs 
années et qui contribuera certainement 
beaucoup à accroître la quantité des 
lettres expédiées. Les premiers boites 
mix lettres sur piliers (pillar boxes) 
lurent placées à Londres en 1855 ; 
leur nombre a considérablement aug
mente depuis; il y en avait 10,835 
en 187(1.

Nous n'avons pas l'intention d’en
trer ici dans des détails sur la réforme 
postale due à l’initiative de Rowland 
llill; il nous suffira de rappeler que

wahrend der General-Postmeister 
die Befugniss besitzt, die Zahl der 
Transporte und die Schnelligkeit zu 
bestimmen, mittels welcher die Brief- 
posten befordert und die Briefe be- 
stellt werden sollen.

Obschon die Berichte des General- 
Postmeisters sicli nur auf die letzten 
dreissig Jahrc beziehen, so knüpft 
die Statistik, welche man in den- 
selben findet, mehrfach an die Post- 
reform Rowland Hills an, welcher, 
wic bekannt, den l’ostdienst als 
erster Sekretar liingere Zeit geleitet 
liât. Wahrend im Jahre 1840 die 
Zahl der Postanstaltenim Vereinigten 
Konigrciche erst 4028 betrug, war 
die Zahl derselben im Jahre 1854 
bereits auf 0073 gestiegen. Von 
diesen waren 035 Haupt-Postamter, 
uamlich solche Postanstalten, welche 
mit einem hauptstadtischen Postamte 
Uriefbcutcl auswcchseln, und 0038 
Unter-Postümter oder Sainmel- 
Aemter; die letzteren werden so be- 
zeichnet, weil sie nur Zvveigümtcr 
in Stiidten shid und vorzugsweise 
zur Empfangnalime der Briefe dicnen. 
Im Jahre 1864 betrug die Zahl der 
Postanstalten bereits 15,030, 1874
22,000 und 1884 31,700. Die meisten 
der seit 1840 hinzugetretenen Post
anstalten sind natürlich in lândlichen 
Bczirken erofînet worden, welche 
zur Aufscliliessung der Gegend und 
zur Verbesserung des Bestelldienstcs 
Anlass gaben. Demgemiiss ist denn 
auch bereits im ersten Jahresberichtc 
hervorgehoben, dass dièse Ausdeh- 
nung der lândlichen Postverbin- 
dungen ein Werk sei, welches fiir 
verschiedcne Jahre in bestiindigeni 
Fortschreiten sieh befinde und zwei- 
felsolinebctrachtlich dazu beigetragen 
liabe, die grosse Vermelirung in der 
Zahl der beforderten Briefe herbei- 
zufïihren.

Im Jahre 1855 wurden in London 
die ersten Pfeiler-Briefkastm auf- 
gestellt, deren Zahl seitdem betriicht- 
licli vermehrt wurde; 1870 gab es 
deren bereits 10,835.

Es kann nicht meine Absicht sein, 
anf die l’ostreform Rowland Hills 
hier nillicr einzugeheu, es moge nur 
daran erinnert werden, dass der

and speed with which the mails 
sliall be convcyed and letters de- 
livered.

Although the Reports of the Post
masters General only extend over 
thirty years, yet frequent reference 
is made in the statistical statements 
contained in them to the postal re- 
form of Rowland Hill who, as our 
readers know, had, in bis capacity 
of First Secretary, for several years 
the conduct of the postal service. 
While, in 1840, the number of post
offices in the United Kingdom was 
but 4028, it reached, in 1854, the 
high figure of 9073. Of these, 935 
were liead post-offices (that is, offices 
with exchange bags with a Metro
politan office), and 9038 sub-post- 
offices or receiving offices, the latter 
being brancli offices in towns, and, 
as iudicated by their name, used 
cliiefly for the receipt of letters. In 
the year 18(14, the number of post
offices amounted to 15,630, in 1874 
to 22,000, and in 1884 to 31,7()0. 
Most of the offices opened since 
1840 hâve been established in rural 
districts, wliere tliey bave afforded 
to the inhabitants the means of com
munication of which they stood in 
need, and bave given rise to the 
improvement of the delivery service. 
Tlius, the Postmaster General re
marks even in bis First Report that 
this extension of the rural posts was 
a work which had been in steady 
progress for several years, and had 
assisted materially to produce the 
grcat increase that had taken place 
in the total number of letters.

In 1855, the first pillar letter boxes 
were put up in London. Since tlien 
their number lias been eonsiderably 
increased; in 1876 it amounted to as 
many as 10,835.

We do not intend to enter upon 
a circumstantial description of Row
land Hills’ reform; we simply retnitul 
our readers of the fact that the lo,h 
of January 1840 was the mémorable 
day on which the Postal Reform was
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le 10 janvier 1840 est la date mé
morable qui a vu cette réforme 
s’accomplir dans le Royaume-Uni. 
Jusqu'alors le port des lettres com
portait une moyenne de taxe au 
moins huit fois plus forte.*) Les 
taxes élevées avaient eu pour con
séquence de faire expédier un grand 
nombre de lettres par d’autres inter
médiaires que la poste; cet état de 
choses se modifia instantanément 
dès (pie le port eût été réduit à un 
taux modéré. D’après un calcul fait 
pour 183!),il avait été expédié pendant 
cette année, dans toute l’Angleterr et 
le Pays de Galles, f)<.ï,!»B3,r>20 lettres; 
en Ecosse 7,623,148 et en Irlande 
8,301,004; en 1854 ces chiffres at
teignent déjà 358,300,000, 44,114,000 
et 41,234,506, et en 1883/84 les chif
fres considérables de 1,112,102,000, 
122,204,800 et 87,680,000.

Ce sont avant tout les grandes 
villes, et Londres en première ligne, 
qui contribuent le plus à cette énorme 
circulation de lettres. Une statistique 
insérée dans le dix-septième rapport 
donne à ce sujet d’intéressants ren
seignements. Il en résulte que, d’a
près un calcul, il a été délivré pen
dant une semaine de l’année 1871: 
à Londres, 4,061,720 lettres; à Aïan- 
chester, 560,170; à Dublin, 446,088; 
à Liverpool, 446,484; à Glasgow, 
382,718; h Birmingham, 308,043; à 
Edimbourg, 296,145; à Bristol,
217,757; à Leeds, 102,328; à Hull, 
183,840 ; àNeiccastle-on-Tyne, 136,851 ; 
à Sheffield, 128,688; à Bradford, 
117,318 ; à Nonvich, 117,365 ; à Bel
fast, 113,280; à Exeter, 112,008; à 
Brighton, 105,685, et à Nottingham 
101,418. Dans les autres localités, 
le nombre des lettres délivrées dans 
l’espace d’une semaine était inférieur 
à 100,000.

Un résumé statistique publié dans 
le vingt-huitième rapport nous montre 
que le poids des envois officiels de 
la poste aux lettres expédiés en 
1881/1882, représente 27,027,082 
onces et un montant de taxe de 
J?  133,572. Sur ce montant J?  20,825

*) Lewins. Her Majeaty’s Mails: a His- 
tory of the Post Office. Seconde édition, 
page 163.

10. Januar 1840 der denkwürdige 
Tag ist, an welchem die Postreform 
im Vereinigten Konigreiche durch- 
geführt wurde. Bis dahin war das 
durchsehnittliche Briefporto mehr als 
achtmal so hoch gewesen.*) Die 
hohen Portobetrage hatten die Folge 
gehabt, dass ein sehr betrâchtlicher 
Theil der Briefe auf andere Weise 
als durch die Post befordert wurde ; 
dies anderte sich aber sofort, als eine 
wesentliche Ermiissigung des Brief- 
portos eintrat. Wahrend nacli einer 
Schatzung vom Jahre 1830 befordert 
wurden: in ganz England und Wales 
50,083,520, in Scbottland 7,623,148, 
in Irland 8,301,004 Briefe, betrugen 
die entsprechenden Zahlen im Jahre 
1854 bereits 358,300,65)6, 44,114,000 
und 41,234,55)6, im Jahre 1883/84 
dagegen 1,112,102,000, 122,204,800 
und 87,680,000.

Vor Allein sind es die grossen 
Btiidte, allen voran London, welche 
diesen gewaltigen Briefverkehr be- 
einflussen. Eine im 17. Bericht ab- 
gedruckte Statistik giebt darüber 
dankenswerthe Angaben. Danach 
wurden in eincrWochedes Jahres 1871 
bestellt: in Lowdo»4,061,720 Briefe, in 
Manchester 560,170, in Dublin44A>,088, 
in Liverpool 446,484, in Glasgow 
382,718, in Birmingham 308,043, in 
Edinburg 206,145, in Bristol 217,757, 
in Leeds 15)2,328, in Hull 183,840, 
in Newcastte-on-Tyne 136,851, in Shef
field 128,688, in Bradford 117,318, 
in Nonvich 117,365, in Belfast 113,280, 
in Exeter 112,008, in Brighton 105,685 
nnd in Nottingham 101,418 Briefe. 
In den iibrigen Orten blieb die Zabi 
der bestellten Briefe unter 100,000 
Stiick in einer Woclie.

Eine statistische Nachweisung im 
28. Jahresberichte zeigt uns, dass das 
Gewicht der im Jahre 1881/82 be- 
forderten amtlichen Briefschaften 
27,5)27,082 Un/.en betrug und das 
fâllige Porto dafür sich auf 133,572 J-3 
belief. Von den betreflfenden Summen 
entfallen allein auf die Steuerverwal- 
tung 7,867,834 Unzen mit 20,825 JP, 
auf die Kriegs- Vervvaltung 3,364,827

*) Lewins, Her Majesty’s Mails: a hia- 
tory of the Post-Office. Second Edition. 
S. 163.

carried out in the United Kingdom. 
Up to tliat period the letter rate of 
postage had, on an average, been 
more than eight times as higli.*') 
The conséquence of the liigh rates 
of postage had been that cousidcr- 
able numbers of letters were cx- 
changed othcrwisc than by Post. 
This State of things changed at one 
blow when a material réduction of 
the letter postage was introduccd. 
While, according to an estimate made 
in 1830, the number of letters con- 
veyed was as follows:—50,983,520 
in England and Wales, 7,623,148 in 
Scotland, and S,301,904 in Ireland, 
the corresponding figures in 1851 
were:—358,300,606, 44,114,000, and 
41,234,506, and in 1883-1884:—
1.112.102.000, 122,204,800 and
87.680.000.

This enormous exchange of letters 
is chiefly duc to the large towns, 
with London at their head. The 
Sevcnteenth Report contains a sta- 
tistical return which affords valuable 
information on this point. According 
to this return, the estimated number 
of letters delivered in onc week 
in 1871 was as follows:—in London 
4,061,720, Hïanehester 560,17 0, Dublin 
446,088, Liverpool 446,484, Glasgow
382,71 S, Birmingham 308,043, Edin- 
burgh 206,145, Bristol 217,757, Leeds 
102,328, Hull 183,840, Neiocastle-on- 
Tyne 136,851, Sheffield 128,688, Brad
ford 117,318, Norwich 117,365, Belfast 
113,280, Exeter 112,008, Brighton 
105,685, ami Nottingham 101,418. 
In the other towns the number of 
letters delivered in one week was 
less than 100,000.

A statistical statement puhlishcd 
in the Twenty-Eighth Animal Report 
shows that the woight of official 
correspondence carried in 1881/M 
was 27,5)27,5)82 ounces, ami the va
lue of the postal service perfonned
133,572 l. Of this correspondence, 
7,867,834 or.., value of service 20,8251, 
fell to the shareof the Inland Revenue

*) Lewins, Her Majesty’s Mails:—A 
History of the Post Office. Second Edition, 
page 163.
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concernent la seule Administration 
des péages, avec un poids de 
7,807,834 onces; l’administration de 
la guerre est, pour sa part, re- 
présentée par 3,3(14,827 onces et 
J? 20,973 ; l'administration locale par
1,1)32,026 onces et J?  8,206 ; les Lords- 
Commissaires de l’Amirauté par 
1,108,427 onces et Jg  11,302; le Dé
partement de l’intérieur par 1,100,174 
onces et J ?  3,905 ; le Couneil Office 
par 1,093,088 onces et J ?  4,910.

Ces dernières années, le nombre 
des lettres recommandées s’est sen
siblement accru; il n’était que de
1,310,017 en 1877, et avait déjà atteint 
le chiffre de 11,204,920 en 1882/1883 ; 
l’augmentation constatée en 1878- 
1879 était de 00,8 pour cent, ce qui 
vient à l’appui de ce qu’on a dit 
plus haut sur * les causes et les effets ». 
Il faut rappeler qu’à partir du 1er jan
vier 1878, le droit de recomman
dation avait été réduit de 4 pence 
à 2 pence, et de plus que l’Admi
nistration des postes britanniques 
avait consenti, conformément à l’ar
ticle 5 de la Convention postale gé
nérale de Berne, à payer une in
demnité spéciale de J?  2 pour les 
pertes survenues en cours de trans
port, tandis (pie, jusqu’alors, elle 
n’avait point accordé d’indemnité.

Un tableau publié dans le trentième 
rapport de gestion nous permet 
de voir que l’échange des cartes- 
imtales a pris un grand développe
ment. D’après les calculs faits, il 
.avait été consigné à l’expédition, 
dans le courant de 1872, 70 millions 
de cartes postales (04 millions eu 
Angleterre et le Pays de Galles; 8 mil
lions en Ecosse et 4 millions en 
Irlande); elles atteignent déjà, pour 
l'exercice 1883/1884, le chiffre de
153,580,100 (soit 128,554,81)0 pour 
l’Angleterre et Galles, 17,400,400 pour 
l'Ecosse et 7,024,900 pour l’Irlande). 
Ee chiffre prouve suffisamment avec 
Muellc facilité la carte postale s’est 
acclimatée dans le Royaume-Uni.

Un voit également que ia quantité 
des envois de livres a subi une forte 
augmentation. Nous constatons qu’en 
1*51 U ;ivait transité par le bureau de 
Londres environ 375,OOOdeees envois,

Unzen mit 20,973 auf die Lokal- 
Regierungs-Behorden 1,932,020 Unz. 
mit 8,200 auf die Lord-Kommis- 
sare der Admiralitat 1,158,427 Unzen 
mit 11,302 J?, auf dus Departement 
des Innern 1,100,174 Unzen mit 
3905 auf den Geheimcn Staats- 
ratli 1,093,088 Unzen mit 4910 Jg.

In den letzten Jahren liât sich 
auch die Zabi der Einschrcibbriefe 
ziemlich betrüchtlieh vermelirt; sie 
betrug 1877 4,310,017 Stiick, im Jahre 
1882/83 jedoch bereits 11,204,920 
Stiick, und im Jahre 1878/79 maclite 
die Vcrmehrung sogar 00,8 %  aus. 
Dies ist ein beredter Beleg zu meiner 
obigen Behauptuug von Ursache 
und Wirkung. Seit dem 1. Januar 
1878 vvar niimlieh die Eiuschrcib- 
gebiihr von 4 Pence auf 2 Pence 
crmiissigt worden, und ferner batte 
die britisehc Postvervvaltung sich 
dazu verstanden, in Gemiissheit des 
Artikels 5 des Berner allgemeinen 
Postvertrages im F aile des Verlustcs 
eines solchen Briefes wahrend der 
Postbeforderuug eitie Entschadigung 
von 2 J?  zu zahlen, wàhrcnd bis 
dahin eine Ersatzleistung nicht statt- 
gefunden batte.

Eincn recht betrachtlichen Auf- 
scbwung zeigt eine Nachweisung im 
30. Jahresberichte iiber den Vcrkehr 
an Postkarten Wàhrend nacli Schiit- 
zungen im Jahre 1872 zur Bcstellung 
gclangten: 70 Millionen Postkarten 
(04 Millionen in Eugland und Wales, 
8 Millionen in Schottland und 4 
Millionen in Irlandj, betrug die 
Zabi im Rechnungsjahrc 1883/84 
bereits 153,580,100 Stüek (namlicb
128,554,800 in Eugland und Wales,
17,400,400 in Schottland und 7,024.900 
inlrlaml). Dièse Zahlen zeugen deut- 
lich, wie sclmell die Postkarte sich 
auch im Vcreinigtcn Kouigrcichc ciu- 
geliiirgcrt bat.

Auch die Zabi der Jliichcrpackete 
bekundet eincn sehr bctriichtlichen 
Aufschwung. Aus dem Jahre 1854 
erfahren wir nur, dass die Zabi der 
Biicherpackcte, welclie durcli das 
Uomloner Postamt transitirte, et.wa
375,000 Stiick betrug, wahrend das 
durcbscbnittliclie Gewicht ungefiibr 
10 Unzen ausmacbte. Seit dem Jahre

Office alonc; 3,304,827 oz., value of 
service 20,973 L, to tbnt of the 
War Office; 1,932,020 oz., value of 
service 8,200 L, to that of the 
Local Government Board; 1,158,427 
oz., value of service 11,302 l., to 
tliat of the Lords Commissioners of 
the Admiralty; 1,100,174 oz., value 
of service 3,905 l.} to tliat of the 
Home Office; 1,093,088 oz., value 
of service 4,910 l., to that of the 
Couneil Office, etc.

The number of registered hiters 
bas also considerably increascd of 
late years. In 1877, it amounted to 
4,310,017. in 1882/83, it reached as 
niucli as 11,204,920 ; in 1878/79, 
the percentage of increase was as 
high as 00,8. Tliis is an cloquent 
proof of the corrcctness of the asser
tion niade above as to the relation 
of cause and effcct. On the lst of 
January 1878 the registration fcc 
was redueed from 4 to 2 pence, 
and the British Post Office fnrthcr- 
more conscntcd, in accordance witli 
Article 5 of the General Postal Union 
Treaty of Berne, to pay an indem- 
nity of 2 l. in case of the loss of 
a letter of tbis class in course of 
transmission by Post, no itidcmnity 
baving licen granted tip to tliat 
period.

An nceountin tbeTbirtictb Report 
shows a very considérable increase 
in the number of post cards. While, 
in 1872, the estimated numlier of 
post ci» rds delivered amounted to 
70 millions (04 millions in Eugland 
and Wales, 8 millions in Scotland, 
and 4 millions in Ircland) it reached 
in 1883/84 as mueh as 153,580,100 
{vis.: 128,554,800 in England and 
Wales, 17,400,400 in Scotland, and
7,024,900 in lrclandj. Thcsc tiguics 
clearly sliow how rnpidly the post 
card bas bceome popnlar in the 
United Kingdom.

Tberc bas also liecn a considérable 
increase iu the number uï bookpackcts. 
The Report for 1854 mcrely informs 
lis that the numlier of bouk packets 
wbich passed through the London
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représentant un poids moyen de 10 
onces environ. Depuis 1855, les circu
laires de commerce et les catalogues 
rentrent dans cette catégorie, ainsi que 
toute espèce d’imprimés, saill ies jour
naux soumis au timbre. Il fut alors 
constaté qu’à peu près la moitié de ces 
envois passait par le bureau de 
Londres. A cette époque le port des 
livres avant subi une réduction impor
tante, le nombre <le ces envois s’accrut 
au point qu’il s’en expédia près de trois 
millions dans l’cnscmblc du Royaume.
Kn 1872, le nombre des livres et cir
culaires était de 114 millions, et dans 
l’exercice de 1883/1884 il atteignait 
déjà 2114,5114,500.

Le dixième rapport annuel fournit 
à ce sujet d'intéressants renseigne
ments complémentaires, eu indiquant 
la profession des expéditeurs des 
circulaires envoyées sous la forme 
de lettres, du moins pour la plu
part de ceux qui ont remis ces envois. 
Sur 3,1 107,0(11» lettres*) expédiées à | 
Londres dans le courant de 1803, on I 
est parvenu à déterminer l’individua- ! 
lité des expéditeurs de 3,485,ouo 
envois; si on les classe d’après le 
chiffre des expéditions, on voit que 
les marchands détaillants sont repré
sentés par un chiffre de l,ouo,o52 
envois; viennent ensuite: 34 s ,1511 
circulaires provenant des compagnies 
de chemins de 1er; :î(»7,<: 1 d’insti
tutions religieuses ou de charité; 
2U1,'.K)4 de sociétés d'assurance; 
141,117 de bureaux de loterie au
trichiens; 101,502 de marchands de 
vins; 03,223 de libraires et d'édi
teurs de journaux ; 30,527 de mar
chands de charbons ou de com
pagnies faisant ce commerce ; 211,144 
de compagnies agricoles; 28,2111 de 
la Société du Palais de cristal ; 20,1)05 
de banques et associations li naueières ; 
20,174 de sociétés artistiques; 21,2:57 
de distillateurs et brasseurs; 20,512 
de marchands de denrées alimen
taires, etc.

Le nombre des journaux trans
portés par la poste ne présente pas

*) On estime qu’à peu près le 15 °/0 «le 
l'ensemble «les lettres consignées à Londres 
renfenne «les annexes imprimées (v. 10,! . 
rapport page 28). I

1855 gehoren zn dieser Katcgorie 
von Postsendungcn aucli llandels- 
circulare und Kataloge, sowie aile Ar- 
ten Drucksachen, mit Ausnahme der 
cincn Stémpel tragenden Zeitungen. 
Damais vvurde festgcstellt, dass fast 
die Ilalfte dieser Sendungen das Post
ulat in London beriihren. UmjencZeit 
ward das Porto lür Bücherpakcte be- 
traclitlich vermindert. Die Zabi der 
Sendungen vermehrte sich dem ent- 
sprechend so stark, dass sic im ganzen 
Konigreiehe nahezu die Zabi von 3 
Millioucn errcichte. lm Jalire 1872 
betrug die Zabi der Bücherpaeketc 
und (’irculare ! 14 Millionen, im 
Rcchnungsjahre 1883/84 aber bereits
2 1 14,.')'.)4,500 Stück.

Der lo. Jahrcsbericht liefert hierzu 
eine wcrthvolle Ergiinzung, imlem er 
die Absender der in Briefform zur 
l’ost gegebenen Circulare nacli Mass- 
gabe i lires Standcs niiher be- 
zeichnct, insoweit sic die grüsste 
Zabi solcber Sendungen auflieferten. 
Non 3,H57,000 lîriefcn *) mit Cir- 
cularen, welche im Jalire 1803 in 
London abgcsandt worden waren, 
konnte niait die Absender von
3,485,000 niiher bczeiclinen, und zwar 
waren, georduet nacli dem l ’in* 
l'ange der aufgcliefcrten Sendungen, 
1,0110,052 Stück von Klcinhandlern 
abgcsandt worden, 348,151) von Eiscn- 
bahngesellsehaftcn, 307,015 von re- 
ligioscn und woliltliiltigcn Anstaltcn, 
2!) 1,1)04 von Vcrsiclicrungsgesell- 
scliaftcn, 141,117 vom osterrciclii- 
sclicn Lotteric-Amtc, 101,502 von 
Wcinhiindlcrn, 03,223 von Druckcrn 
und l}ilcbcrverlegern, 58,583 vonZei- 
tuugsvcrlegern und Buchhilndlern, 
30,527 von Ivohlenbanillern und Ge- 
sellscliaften, 20,144 von Lundgesell- 
schaftcu, 28,2111 von der Krystall- 
Pulast-Gcsellschaft, 20,1)05 von Bank- 
Gcsellschaften, 25,174 von Knust- 
vercinen, 21,237 von Destillatcuren 
und Rrauern, 20,512 von Lebens- 
mittcl-llandlern u. s. w.

Keine so betrachtlichc Vermeh- 
rung zeigt sieli bei der Zabi der

*) Fast 15 %  aller in London anfgelie- 
ferten Hriefe sollen gedruckte Einlagen 
euthalteu (10. Rericht, S. 28).

Office was about 375,000, the ave
rage weight being about 10 ounces. 
In 1855, tradesmen’s circulars and 
catalogues, as well as ali printed 
matter except newsjmpers bearing 
an impressed stamp, were compriscil 
in tliis class of postal articles. It 
was tlien ascertained that about one 
half of the total number of articles 
of this kind passed through tlic 
London Office. At tliat perioil, a 
large réduction was made in the 
postage on book packets, and tlic 
number of tliese articles increascd 
so much in conse«|uence that it 
reached about 3 millions in tlic 
wliolc kingdom. In 1872, the number 
of book packets and circulars amount- 
ed to 114 millions, and in 1883/81 
to 2H4,5î>4,500.

The Tentb Report, in whicli the 
senders of circulars despatched by 
Post at letter rates of postage are 
classcd aecording to tlieir occupations 
andtlic nature oftheir ad vertisemenls. 
contains valuable complementary 
information about tliis kind of postal 
article. During tlic year 18f>3 an 
account was taken in London of 
3,1)57,000 letters *) which were 
obvimisly circulars, and of wliicli 
3,485,000 could be assigned to varions 
trades and soeietics in the following 
proportions :—Drapers l,i;i)0,052 cir
culars, Kailway Coinpanies 348,15n, 
Religions and Charitable Institu
tions 307,015, Insurance Companies 
21)1,1)04, tbe Austrian Lottery Uffice 
141,117, Winc Mcrcliants 101,502, 
Printers and Librarians 03,223, Puh- 
lisliers and Booksellers 58,583, Coal 
Mcrcliants and Companies 30,527, 
Land Coui])anics 211,144, tbe Crystal 
Palace Company 28,21)1, Banking 
Companies 20,1)05, Art Socicties 
25,174, Distillées and Brewers21,237, 
Provision Mercbants 20,512, etc.

Tbe number of neivspapers trans- 
mitted through tlic Post lias im) 
increascd in the saine considérable

*) It is helieved that 15 per cent, of the 
total number of letters posted in LoihLi! 
contai» printed enclosures (10th Repart 
page 28).
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une augmentation bien considérable. 
Ou voit, par le rapport de 1854, 
que le bureau de Londres manipu
lait alors 53 millions de journaux 
dont le poids moyen était de -S '/a 
onces environ par exemplaire. En 
1872, le nombre total des journaux 
transportés dans le Royaume-Uni 
ôtait évalué à 10!) millions, tandis 
que, dans l’exercice 1883/84, il y en 
a ou 142,702,300 expédiés par la poste.

Quelques-unes des brandies du 
service postal britannique donnent 
une image assez nette de l’impor
tance considérable du trafic com
mercial de ce pays. C’est surtout 
le cas des échantillons de marchan
dises. qui furent introduits dans le 
service intérieur en 18(13, après avoir 
ôté d’abord admis, un an aupara
vant, dans les échanges avec la 
France. Bientôt après les échantil
lons furent également introduits dans 
les relations postales avec d’autres 
pays; pour cette classe d’envois, 
le service interne de l'année 18(15 a 
présenté, sur l'année précédente, une 
augmentation de plus du 105°/o. Une 
statistique insérée dans le 12e rapport 
imns montre, d’après leur nature, les 
différentes espèces d’échantillons con
signés à Londres en 18115. D’après 
cette statistique, 5!i,34(i échantillons 
consistaient en thé, 30,851 en sucre, 
|(i,s8S en café, 10,5(11 en houblon, 
■i.'.K) en raisins de Corinthe, 71150 
mi étoffes de laine, 7283 en laine, 
•>'•27 en étoffes de soie, (1308 en 
petite quincaillerie, 5255 en semen
ces, 4!I73 en tissus de tout genre, 
-11i2(i en grains, 2320 en mousseline 
cl mérinos, 1815 en indiennes, 1 !• 42 
en riz, etc. Cette statistique est aussi 
intéressante, en ce qu’elle permet 
également de connaître l’importance 
industrielle ou commerciale des ex
péditeurs. A cette époque, le nombre 
des envois de ce genre consignés 
a la poste de Londres, représentait 
environ la sixième partie de l'en
semble des expéditions de tout le 
pays. Depuis le 5 octobre 1871, 
date dès laquelle la taxe des lettres 
a subi une réduction par le fait de 
l’extension données aux échelles de 
progression du poids, les échantil-

durcli die Post beforderten Zeitungen. 
Àus dem Berichte von 1854 ist nur 
zu erschen, dass die Zahl der Zei- 
tungen, welche das Londoner Post- 
amt beriihrten, damais 53 Millionen 
Stiick betrug, und dass das durch- 
schnittliche Gewiclit sicli auf etwa 3 '/» 
Unzc belief. Im Jalire 1872 wurde die 
Gesammtzahl der im Vereinigten 
Konigreiche beforderten Zeitungs- 
nummern auf 10!) Millionen gcschatzt, 
wiihrend im lieclinungsjahre 1S83/84 
142,702,300 Stiick Befürderung durcli 
die Post erhielten.

Einzclne Zweige des britischen 
Postdienstes geben ein ziendich 
deutliehcs Bild von dem betraeht- 
liehen Umfange des Ilandelsverkehrs 
im Lande. Bcsomlers gilt dies von 
der Befürderung der Waarenproben 
und Master, welche letztere im Jalire 
18(13 im inliitulisclicn Ycrkchr ein- 
gefiihrt wurden, nachdem ihre Ein- 
fiilirung im Verkchr mit Frankreicli 
ein Jahr vorher stattgefunden batte. 
Bald danacli wurden die Waaren- 
proben und Muster auch im Verkchr 
mit aiulern Liindern zugelassen. 1m 
Jabre 1805 batte sicli im inlandi- 
sclien Verkehr gegen das Vorjalir 
eine Vermehrung urn mehr als Io5 
Prozent gezeigt. Eine im 12. Bcriclit 
abgedruekte Statistik zeigt die 
Mannigfaltigkcit der 18C5 in London 
aufgelieferten Semlungcn dieser Art. 
Danacli entliielten 5!),34n Tliec, 
3(1,851 Zucker, 1(1,888 Kaffee, lo,5iU 
llopfen, !)510 Ivorinthcn, 7(15!) Zeug 
ans Wollenstotï, 7283 Wolle, <i!)27 
seidene Stoffe, (1308 venuischte Klcin- 
waaren, 5255 Sümereien, 4073 Ge- 
webe aller Art, 4(12(1 Getreide, 2320 
Musliii- und Merino-Stoffe, 1815 gc- 
druckte Bamnwollenzeuge, 1402 Keis,
u. s. w. Diese Statistik ist auch in- 
sofern von Intéresse, als man durch 
sic zuglcich auf die Art, der Han- 
delsthiitigkeit der Abscnder sclilies- 
sen kann. Von den im ganzen Lande 
beforderten Scndutigen dieser Art 
kam damais auf London allein etwa 
ein Sechstel. Seit dem 5. Oktobor 
1871, an welchem Tage die Taxe 
fur Briefc durch Ausdchnung der Gc- 
wiclitsstufen der letzteren ermiissigt 
wurde, unterliegcn die Waarcn-

proportions. AU we can see from 
the Report for 1854 is that the 
number of newspapers whicli tben 
passed through the London Office 
was 53 millions, and tliat the average 
weight of a newspaper was about 
3 lj-i ounces. In 1872, the total 
number of newspapers forwarded 
in the United Kingdom was estimat- 
ed at 10!) millions, while in the 
tinancial year 1883/84, 142,702,300 
newspapers were circulated by the 
Post.

Certain branches of the British 
postal service are calculated tu givc 
a very clcar idea of the large extent 
of the commercial traffic of that 
country. This remark applies more 
partieularlyto thecxchange oipatterns 
and samples, whieli was introduced 
into the domestic service in 18(13, 
after liaving bcen in operation onc 
year in the relations witli France. 
Soon afterwards patterns and samples 
were admitted to lie exchanged with 
otlier countries also. In l-si;5, the 
number of tliese articles showed an 
increase of more than 105 per cent, 
overthe prcceding year. An account 
of the patterns and samples pnsted 
in London in 18(15, publishcd in the 
Twclfth Animal Re|iort, shows the 
variety of tliese articles. Aecording 
to this account 5!i,34H articles were 
samples of tea, 3(1,851 of sugar, 
1(1,888 of cotVec, 10,5(11 of liops, 
!),510 of encrants, 7,(150 of clotli 
(woollciij, 7,283 ot wool, (1,!I27 ot 
silks, (1,308 were drapers' patterns 
(mixedl, 5,255 were samples ofseeds, 
4,!173 of Staffs, 4,(12d of corn, 2,320 
of muslins and mérinos, 1,815 ot 
printed cottons, 1,4î»2 of rice, etc. 
This account is also interesting 
because it shows the trades of the 
senders. At that period, the patterns 
and samples pnsted in London tormed 
about one sixtli part of the wliole 
number of sucli articles transmitted 
throiighout the country. On the 5"1 
of Dctober 1871, however, when 
rates of postage on letters were 
reduccd by meaus of an extension 
of the gradations of weight, the
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Ions sont soumis à la taxe ordinaire 
des lettres.

D'intéressants relevés statistiques 
prouvent que l'échange postal inter
national de la Grande-Bretagne suit 
un développement remarquable dans 
ses rapports avec les autres pays 
civilisés, surtout depuis la création de 
l'Union postale universelle.

(La fin au prochain numéro.)

Le service ries colis postaux eu Italie 
pendant l’exercice rie 1883.

proben jedoch der gewohnlichen 
lîrieftaxe.

Wertlivolle statistisehe Aufzcicli- 
nungen legen Zeugniss davon ab, dass 
aucli der internationale PostverJcchr 
Grossbritanuiens mit den anderen 
Kulturlandern, insbesondere seit der 
Begriindung des Weltpostvereins, in 
ert'reuliclicm Aufsehvvunge sicli be- 
tindet.

(Schluss f  olçjt )

Der INisIpâckereiriienst in Italien 
wülirend des Jalires 1883.

patterns and samples werc subject- 
ed to the letter rates.

Valuablestatistical statements beat* 
tostimony to the fact tliat the inter
national postal exchange between 
Great Britain and the other civili/.ed 
countries bas also made satisfactory 
progress, especially silice the founda- 
tion of the Universal Postal Union, 

(To be concluded.)

The Parcel Post in llaly iliiriiiir 
lhe year 1883.

As stated in an article on the Parcel 
Post in Italy published in our perio- 
dieal « L'Union postale » for 1 SSI, 
the parcel service, as well as the 
parcel delivery service, was in opera
tion in ail the communes of the 
Kingdom on the l8t of January 1 b8‘». 
In the course of the year 1883, 
furtlicr iinprovements, winch expé
rience had shown to be nccessary or 
désirable in the interest of the public, 
were introdueed by the Postal Ad
ministration. Tlianks to thèse im- 
provements the excliangc of postal 
parcels has devcloped in a remark-
ablc ma u lier, as may be seeu from
tbc following statement:-

Numbcr of parcels,
ilespatched receiveil

in 1883 3,740,757 4,117,225
» 1882 2,008,517 2,801,80s

incrcasc 
in . 1883 1,132,240 1,315,417
The differeuce between thcnumhcr 

of parcels rcceived and that of par
cels dcspatchcd may, among other 
tliings, be attributed to the faet that 
the importation of parcels front 
abroad considcrably exeeeds the 
export of the sanie.

80!i,5'J0 parcels were delivered aî 
the domiciles of the addressces iu 
18S3, as against 423,'JÎK) in the pre- 
ceding year, au incrcasc whicli con-

Ainsi que nous le disions dans un 
article sur le « Service des colis pos
taux en Italie, » publié dans le n° 11 
de l'Union postale de 1S84, ce ser
vice, y compris la distribution des 
colis à domicile, fut étendu à toutes 
les communes du royaume à partir 
du 1er janvier 188:-!; dans le cou
rant de cette dernière année, l’Ad
ministration a d'ailleurs continué d'y 
introduire toutes les améliorations 
dictées par l’expérience ou recom
mandées par l'intérêt du public; 
aussi le service dont il s’agit a-t-il 
pris, pendant l'année 1883, un déve
loppement remarquable dont le ta
bleau comparatif suivant donnera 
une idée:

Nombre des colis 
consignés. reçus.

1S83 3,740,737 4,117,225
1882 2,008,5 17 2,801,808

Augmenta
tion en 1883 1,132,240 1,313,417

La différence entre le chiffre des 
colis consignés en Italie et celui des 
colis revus provient, entre autres, de 
l'excédent du nombre des colis ori
ginaires de l’étranger sur celui des 
colis exportés.

Il a été remis à domicile 80Ü,5‘.)0 
colis en 1883, contre 423,!i‘JO en 
1882, et cette augmentation prouve 
assez, l’opportunité des dispositions 
prises en ce qui concerne la remise

Wic ans einem in Nr. 11 der 
Union postale vom Jahre 1884 ver- 
offentliclitcn Artikel liber den l’ost- 
piickereiverkelir in Italien liervor- 

, geht, war nui 1. Januar 1883 der 
l’ostpiickereidienst, einscliliesslich 
des Iiestollungsvcrfalirens, in sammt,- 
lichen Gemeindcn des Konigreiclis 
ei ngeri élite t.VVei tore Urleichter linge», 
soweit solclic naeli Massgabe der 
gewonneneii Erfahrmigcu sicb als 
notliwendig lierausgestellt batte» 
oder diirch das Intéressé des Publi- 
kums bedingt waren, sind von der 
Postvcrwaltung im Uaufe des .labres 
1883 cingefiihrt worden. Der Paeket- 
vcrkelir bat demi aucb, wic die 
naebsteliende Ucbcrsicht erkennen 
liisst, einen sehr bemerkenswertben 
Aulscliwung genommen.

Es wunlen Packcte 
abgesamlt eiiqifangen 

1883 3,710,757 4,117,225
18S2 2,008,517 2,801,808

inithin 1883
mclir . . 1,132,240 1,315,417

Die Differcnz, welche die Zalilcn 
der in Italien eingeliefcrten und der 

| dasclbst von weiterher cmpfaugcnen 
Packcte aufweiscn, bat u. A. darin 

I seinen Grund, dass vom Auslandc 
wcseutlich mclir Packcte eingclien, 
als dorthin abgesandt werden.

In die Wohnung der Empfanger 
wurden 1883: Soo,5!)o Packcte ub- 
getragen, gcgeu nur 423,‘.l!i0 im Vor- 

I jalirc; dièse Zunabnic spriebt. am
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à domicile; des contraventions aux 
dispositions relatives aux droits de 
consommation ont été relevées à 
l'égard de 030 colis, et des contraven
tions à celles interdisant l'adjonc
tion «le lettres ou de communica
tions ayant le caractère de correspon
dances, ont été constatées à l’égard 
de 5349 envois; ces contraventions 
ont donné lieu à des amendes qui 
ont produit fr. 222 pour les pre
mières et fr. 2fi,278. 80 pour les 
secondes.

Le mouvement de l’échange de 
et pour les localités rurales a été 
de lui,303 à l’expédition, et de 02,081 
à la réception.

Il s’est égaré 35 colis pour les
quels il a été payé fr. 457. 50 d’in
demnité; les colis égarés étaient au 
nombre de 58 en 1882, dont l’échange 
était pourtant bien inférieur à celui 
de 1883; ce fait prouve que le ser
vice a beaucoup gagné au point de 
vue de la régularité. Il y a eu 105 
colis avariés pour lesquels ou a dû 
payer fr. 320. 40 d’indemnité (en 
lss2: 103 colis et fr. 423. 54).

L Admiuistration a fait vendre :

70 colis dont les destinataires 
n’ont pu être retrouvés, etc., et pour 
éviter que leur contenu ne se gâtât,

et 415 colis refusés;

en outre, 291 colis ont été dé
truits par suite d’avarie de leur 
contenu.

Voici quel a été le nombre des 
colis consignés dans quelques-unes 
«les principales villes du royaume, 
pendant l’année 1883:

Milan 504,383; Naples 290,905; 
Itome 258,333; Turin 233,451; Flo
rence 135,194; Païenne 98,108; 
lieues 92,503; Bologuc 90,028; on 
tombe de là à 53,502 colis pour 
Venise, 44,051 pour Livourne, etc.

Les villes suivantes ont reçu le 
plus grand nombre de colis pendant 
cette même année 1883:

besten fiir die Zweckmassigkeit der 
in Betreff des lîestellungsdienstes 
getrott’enen Massrcgeln. Ueber- 
tretungen der Vorschriften be/.üglich 
der Verzehrungssteuer wurden bei 
OHOPaeketen undZuwiderhandlungen 
gegen das Verbot der Beifiigung von 
Bricfenoder brieflichen Mittheilungen 
bei 5349 Packeten festgestellt ; diese 
Uebertretungen haben z.ur Fest- 
setz.iiug von Strafen Veranlassung 
gegeben, welche sicli fiir die ersteren 
Sendungen auf 222 Fr. und fiir die 
letzteren auf 27,278,ro Fr. beliefen.

00,303 Packete wurden bei den 
Postanstaltcu eingeliefert, welche aus 
Landorteti herriihrten, und 02,081 
Packcte gingen den Postanstalten 
fiir diese Orte von weiterher zu.

In Verlust gerathen sind nur 
35 l ’ackete, Fur welche 457,&o Fr. 
als Entschadigung gczahlt werden 
mussten ; dagegen belief sicli im 
Jahre 1882, in welcbem der Paeket- 
verkehr zudem wcsentlich ge- 
ringer war, als im Jahre 1883, die 
Zabi der verloren gegangenen 
Fackctc auf’ 58. Diese Zahlen liefern 
den besten Beweis fiir die Ilegel- 
miissigkeit in dem neuen Dicnst- 
zweige. 105 Packete wurden derartig 
beschiidigt, dass dafiir cine Ent- 
sebiidigung von 329,-io Fr. (1882: 
423,5i Fr. fiir 193 Facketc) gezahlt 
werden mnsstc.

75 Fackctc, deren Empfiinger 
niclit ermittclt werden konntcu, sind, 
uni déni Verderben des Inlialts vor- 
znbeugen, auf Anordnung der Ver- 
waltung verkauft worden, cbenso 
415 unhcstcllbar gcbliebenc Fackctc.

291 Fackctc, deren Inbalt ver- 
dorben war, mussten verniclitct 
werden.

Der Umfang des Packctvcrkchrs in 
den bedeutendsten Stiidten desl ̂ aiules 
wiilirend des Jalires 1883 lüsst sicli 
aus den nacbstchcndcn Zahlen er- 
selien:

Es wurden eingeliefert in Mailaud
594,383 l ’ackete, iu Neapel 290,905, 
Kom 258,333, Turin 233,451, Florenz 
135,194, Falermo 98,108, Gcnua 
92,503, Bologna 90,028, Vencdig nur 
53,502, Livorno 44,051 u. s. w.

stitutes tbe best proof of tlic effi- 
ciency of the arrangements made in 
view of the delivery service. Infrac
tions of the octroi régulations wcrc 
aseertaincd in the case of 030 parcels, 
while the prohibition to enclose letters 
and other written communications iu 
articles of this class wcrc found to 
hâve been infringed with regard to 
5349 parcels. These infringements 
gave risc to fines which amounted 
to 222 lire for the former, and to 
27,278. 80 lire for the lutter articles.

The number of parcels front rural 
localities, posted at the post-offices 
was 00,303, while 02,081 parcels were 
rcceived by these offices for delivery 
in rural districts.

35 parcels only were lost, and for 
these an aggregate compensation of 
457. 50 lire had to be paid, while 
in the year 1882, in which the number 
of parcels exehungcd was consider- 
ably snialler than in 1883, 58 parcels 
had been lost. These figures attbrd 
the most convinciug évidence of the 
regularity with which the new service 
is carried out. Compensation for 
damage had to be paid in 105 cases, 
and amounted to 329. 40 lire (as 
against 423. 54 lire in 193 cases in 
1882).

75 parcels, the addressces of wliieh 
could not be discovered, were sold 
by order of the Administration, to 
save their contents front heing spoilt. 
415 undclivcrablc parcels were dis- 
posed of in the saine, mutiner.

291 parcels had to be destroyed 
owing to the decayed statc of their 
contents.

The extent of the parcel cxchangc 
in tlie most important cities of the 
country during the year 1883, is 
shown by the following ligures:—

The mtnibcr of parcels dcspatchcd 
was as follows:—in Milan 594,3s::, 
in Naples 290,905, iu Rome 258,333 
iu Turin 233,451, in Florence 135,194, 
in Falermo 98,108, in Gcnoa 92,503, 
iu Bologna 90,028, in Venice only 
53,502, in Lcghorn 44,051, etc.
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Naples 379,945; Home ‘524,748; 
Milan 227,42*; Turin 223,093; Pa
ïenne l‘Ji 1,41.1 ; riorenec 157,2(53; 
Gênes 120,585; Venise 79,009; Bo
logne 03,170, etc.

line statisti(|iie spéciale ayant 
pour objet de connaître comment 
se classaient les colis postaux con
signés en Italie, d'après la nature 
de leur contenu, a permis de constater 
t|iie la plupart de ces envois ren
fermaient des imprimés, des comesti
bles ou des objets d'habillement. 
Néanmoins, les villes ci-après ex
portent plus particulicrementles objets 
suivants : Bari, Barletta, Trani, Flo
rence, Gênes, Livourne, Milan, Naples, 
Païenne et Borne expédient des vins 
et des huiles ; Ancône, Bologne, Côme, 
Florence, Milan, Naples, Parme, Borne, 
Turin et Venise, de la quincaillerie ; 
Corne, Florence, Livourne, Milan, 
Naples, Borne et Venise, dePorfèvrcrie 
et de la bijouterie ; Milau et Turin, 
des jouets; Bologne, Florence, Gênes, 
Milan, Naples et Borne, de la par
fumerie ; Casale, Ancône, Bologne, 
l’escara, Florence, Pistoie, Bimini, 
Gênes, Milan, Vcrceil, Païenne, 
Gubbio, Borne, Scafati et Turin, des 
médicaments; Alcssandrie, Ancône, 
.lesi, Bergame, Bologne, Gaëte, Côme, 
Lecco,Florence, Prato, Bimini,Gênes, 
Spezia, Tarente, Livourne, Milan, 
Busto Arsizio, Gallnrate,Lodi, Monza, 
Naples, Biclla, Pallanza, Vcrceil, Pa
ïenne, Voghcra, Terni, Pise, San 
lteino, Faënza, Borne, Viterbc, Sienne, 
Noto, Turin et Venise, des tissus; 
Bologne, Florence, Gênes, Milan, 
Monza, Naples, Portici et Turin, des 
soies grèges et ouvrées.

Les colis postaux renfermant des 
comestibles ont donné lieu à la 
perception fr. 9(5,948. I l de droits 
de consommation. Cette perception 
n'avait comporté que fr. (53,434. 00 
en 1882. Ce sont les villes de 
Naples (fr. 20,833. 90) et de Borne 
(fr. 15,098. 18) qui ont fonrni à 
cet égard la somme la plus forte. 
Comme nous l’avons déjà dit dans 
l'article mentionné ci-dessus, des bu
reaux de poste italiens à Alexandrie, 
d'Kgyptc, Tunis, la Goulettc et 
Soussc (Tunisie) et à Tripoli de Bar-

Dagcgcn kamen an in Neapcl 
3 7 9 ,9 4 5  Packete, iu Boni 3 2 4 ,7 4 8 , 
Mailand 2 2 7 ,4 2 8 , Turin 22.3 ,093, 
Palermo 1*.HI,4G 1, Florenz 157,2(53, 
Genua 12(5,585, Venedig 7!),0(5'.(, 
Bologna (53,175 u. s. w.

Ans einer besonderen Statistik 
über den lu hait der in Italien eiu- 
geliefertcn Postpackcte ergiebt sicli, 
dass «lie letzteren in der Mehrzahl 
Drucksachen, Nahrungsmittcl und 
Kleidungsgegenstandc enthiclten. 
Von den nachstehendcn Orteil wurden 
jcdocli hauptsachlich folgendeGegen- 
stiindeausgeführt: von Bari, Barletta, 
Trani, Florenz, Genua, Livorno, 
Mailand, Neapcl, Palermo und Bom : 
Weine und Uelc; von Ancona, 
Bologna, Como, Florenz, Mailand, 
Neapcl, Parma, Bom, Turin und 
Venedig : Kurzwaaren ; von Como, 
Florenz, Livorno, Mailand, Neapcl, 
Bom und Venedig : Gold- und 
Schmueksaclien;vonBologna,Florenz. 
Genua, Mailand, Neapcl und Bom : 
Parfiimerien ; von Casale, Àn- 
cona, Bologna, Pcscara, Florenz, 
Pistoia, Bimini, Genua, Mailand, 
Vercelli, Palermo, Gubbio, Bom, 
Scafati und Turin: Arzneiinittel ; 
von Alessandria, Ancona, Jesi, 
Bcrgamo, Bologna, Gacta, Como, 
Lecco, Florenz, Prato, Bimini, Genua, 
Spezia, Tarante, Livorno, Mailand, 
Busto Arsizio, Gallaratc, Lodi, Monza, 
Ncapel, Biclla, Pallanza, Vercelli, 
Palermo, Voghera, Terni, Pisa, San 
Bcmo, Faenza, Bom, Viterbo, Siena, 
Noto, Turin und Venedig: gewebte 
Stoffe; von Bologna, Florenz, Genua, 
Mailand, Monza, Ncapel, Portici und 
Turin: robe und gczwirntc Scide.

Fiir die in den Postpackcten 
cnthaltcncn Xahrungsmittel wurden 
90,94*,n Fr. Octroi-Gelnihren er- 
liobcn, wiihrend im Jahrc 1*82 nur 
(>3,4'!4,r,f. Fr. aufgekommeu sind. An 
diesem Betragc hatten die Stiidte 
Ncapel (mit 2(»,*33,9r, Fr.) und Bom 
(mit 15.(588,13 Fr.) den starksten 
Anthcil.

Wic wir sclion in dem F. in gangs 
erwiihntcn Artikel angefiihrt liaben, 
sind aucli die italienischen I’ost- 

j anstalten in Alcxandrien (Kgypten), 
I in T unis, Goletta und Susa (Tuncsicn )

On the other hand, the nnmbcr of 
parcels received was:—in Naples 
370,945, in Borne 324,748, in Milan 
227,428, in Turin 223,093, in Palermo 
190,4(51, in Florence 157,2(53, in Genou 
120,585, in Venice 79,009, in Bologna 
03,170, etc.

A spécial statistical account of the 
parcels posted in Italy shows tliat 
most of tliese articles contained print- 
ed inatter, eatables, and wearing 
apparel. The chief articles exported 
from the undermentioned cities 
were :—wines and oils, from Bari, 
Barletta, Trani, Florence, Genoa, 
Leghorn, Milan, Naples, Palermo, and 
Borne; hardwares, from Ancona, 
Bologna, Como, Florence, Milan, 
Naples, Parma, Borne, Turin, and 
Venice; gold and silver articles, and 
jewellery, from Como, Florence, 
Leghorn, Milan, Naples, Ko me, and 
Venice; perfuniery, from Bologna. 
Florence, Genoa, Milan, Naples, and 
Borne; medieines, from Casale, An
cona, Bologna, Peseara, Florence, 
Pistoia, Bimini, Genoa, Milan, Ver
celli, Palermo, Guhbio, Borne, Sca
fati, and Turin ; textile fabrics, from 
Alessandria, Ancona, Jesi, Bergman, 
Bologna, Gaeta, Como, Lecco, Flor
ence, Prato, Bimini, Genoa, Spezia, 
Taranto, Leghorn, Milan, Busto Ar
sizio, Gallarate, Lodi, Monza, Naples, 
Biella, Pallanza, Vercelli, Palermo. 
Voghera, Terni, Pisa, San Benm, 
Faenza, Borne, Viterbo, Siena, Noto. 
Turin, and Venice; and raw and 
thrownsilks, from Bologna, Florence, 
Genoa, Milan, Monza, Naples, Portici, 
and Turin.

The aggregate amount of octroi 
levied on the eatables contained iu 
postal parcels was 9(5,948. 14 lire, 
as compared witli only (53,434. (><> 
lire in 1882. The cities of Naplc- 
(2U,833,9(5 lire), and Borne ( 15,098.1 '  
lire) had the largest share in tlii> 
amount.

As already stated in the article 
above alluded to, the parcel service 
lias been extended to the Italian 
post-offices at Alexandria (Egyptî,
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lia rie, sont également chargés de 
rechange des colis postaux; ils eri 
ont reçu en total, soit de l’Italie, 
soit de l’étranger, 11,414, et en ont 
expédié 2315, Les échanges de ou 
pour l’Italie présentent naturellement, 
un chiffre beaucoup plus élevé que 
ceux de ou pour les autres pays.

A partir du 1er octobre, l’Italie 
a également échangé des colis pos
taux avec la République de San 
Marino, en vertu d’une convention 
conclue avec cette République et 
approuvée par décret royal du 
s juillet.

Les bureaux italiens limitrophes 
qui ont avec l’etranger le trafic le 
plus important, sont ceux de Mo- 
ibinc, deChiasso, dePontebba, d’Ala, 
d'Udine et de Ventimille.

Les bureaux limitrophes ont reçu 
1 15,301 colis importés à destination 
île l’Italie et 10,440 en transit par 
ce pays, tandis qu’ils en ont ex
porté 180,828. En faisant abstrac
tion des envois en transit, le nombre 
des colis importés dépasse (1e 224,107 
celui des colis exportés. Le mouve
ment général des colis postaux en 
eu Italie, pendant l’année 1883, est 
représenté par les chiffres suivants:

4,740,757 colis consignés à la poste 
en Italie.

415,301 » importés en Italie.
10,4415 » cntransitparl’Italie.

4,100,504 colis présentant un ex
cédent de 1,279,303 colis sur l’année 
1**2. La France fournit le chiffre 
d'importation le plus élevé, puisque 
les colis importes en Italie par la 
voie de Modane et de Ventimille 
donnent un chiffre total de 205,103 
envois, qui représentent à peu prés 
lu moitié de l’ensemble de l’échange.

D'après les relevés, la majeure 
partie des colis de l'exportation 
renferment des imprimés et manus
crits. des pâtes, du gibier, des li
quides, de la confiserie, de la mercerie 
commune, des fruits secs, des tissus 
de laine et de coton et de la quin
caillerie, tandis que les colis im
portés renferment principalement des 
ti-sus de soie, de laine, de fil et de

nnd in Tripoli» mit dem Postpacket- 
dienste betraut; dieselben haben aus 
Italien und frenulen Landern 11,414 
Packete erhalten und 2315 Packete 
dorthin abgcsandt. Selbstverstaudiich 
nimintin dem bcziiglichen Austausche 
der Verkehr mit Italien die erste 
Stelle ein.

Seit dern 1. Oktober 1883 ist auf 
Grund eines mit der Kcpublik San 
Marino abgcsehlossenen und durch 
konigl. Verordnung vum 8. Juli des- 
selben Jahres genehmigteu Vertrages 
der Postpacketdienst auch auf don 
Verkehr mitdiescm Lande ausgedehnt 
worden.

Der Packetverkehr mit dem Aus- 
lamle wurde bauptsachlich durch die 
Auswcchsclungspostiimtcr in Modane, 
Chiasso, Pontcbba, Ala, Udiue uiul 
Ventimiglia vermittelt.

Von den über die Grenzpost- 
anstalten eingegangenen Packeten 
aus dem Auslandc waren415,301 nach 
Italien sellist nnd 10,440 nach weiter- 
hin helegenen Landern bestimmt, aus- 
gefiihrt vviirden dagegen iiher diese 
Postanstalten 180,828 Packete. lîlei- 
ben die im Transit durch Italien 
beforderten Packete unberücksiehtigt, 
so sind 224,107 Packete niclir ein- 
gcfiihrt, als ausgefülirt worden. Der 
gesammte Postpacketverkelir wah- 
reiul des Jahres 1883 ergiebt sich 
ans den nachstehcndcn Zalilcn :
In Italien wurden eingeliefert

3,740,757 Packete
voin Auslandc

gingen ein 415,301 »
CS transitirten 10,440 »
initfiin im Ganzen 4,100,504 Packete 
oder 1,270,303 mehr als im Jahrc
1882. Von den vom Auslamle ein
gegangenen Packeten riihrte die 
ühcrvviegende Mehrzalt] aus Frank- 
reich lier, welehcs an dem inter- 
nationalen Packetverkehr Italiens 
mit mehr als der lliilfte betheiligt ist.

Die nach dem Auslandc ab- 
gesandten Packete enthielten zum 
grossten Theil Drucksachen und 
Manuscripte, Tcigwaaren, Wildpret, 
FUissigkeiten, Konditorciwaaren, ge- 

| wohnliehc Krairuvaaren, getrocknete

Tunis, Goletta, and Susa (Tunis), 
and Tripoli. By thèse offices 11,414 
parcels vvere received front, and 2315 
dcspatched to, Italy and foreign ooun- 
tries. It need scarcely be mentioncd 
that Italy occupied the lirst place in 
this exchange.

On the l 8t of Octohcr 1883 the 
Parcel Post was introduccd in tu the 
relations with the Republie of San 
Marino, by virtue of a Convention 
concluded with that State, and rati- 
tied by a royal decree of the 8,,‘ of 
July of the saine year.

The exchange of postal parcels was 
chielly effected thrnugh the medium 
of the exchange-offices of Modane, 
Chiasso, Pontcbba, Ala, Udiue, and 
Ventimiglia.

Uf the parcels received from abroml 
througli the frontier post-offices, 
415,3ol were intendcd for Italy, and 
10,4415 for couutrics beyond Italy, 
whilo tbe niunber of parcels exported 
tlirough tlicse offices was 1 8 0 ,s2 s. 
Leaving tbe parcels forwarded in 
transit accross Iialy out of considér
ation, the numher of parcels imported 
exeeeded that of parcels exported 
by 224,107. The aggregate cxchangc 
of postal parcels in the year 1SH3 
was as follows:—

The numher of parcels posted in
Italy w as.........................  3,740,757
received front abroad was 415,moi 
forwarded in transit » lo,44i!

Total 4,1(5(5,504 
or 1,270,303 more than in the year 
1882.

The great majority of parcels re
ceived front abroad originated in 
France wlmse share in the inter
national parccl cxchangc of Italy 
ammnited to niorc than une liait' of 
the total nnnihcr of articles forwarded.

The parcels exported to foreign 
couutrics containcd for the ninst pnrt 
printed matter and mauuscripts, Itour 
paste, game, lii|uids, sweetmeats, or- 
dinary haberdashery, dried fruit,
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coton, de la mercerie commune et 
line, des imprimés et manuscrits, de 
la quincaillerie, etc. Les droits de 
douane dont les colis importés ont 
été frappés, ont produit IV. 903,805, 
soit IV. 439,112. 80 de plus qu’en 
1882, Les ports concernant les 
colis de l'échange international 
ont procuré à l'Administration des 
postes italiennes un revenu net de 
fr. 1*5,719. CO, déduction faite des 
taxes revenant aux Otliccs étrangers, 
(France, Egypte, Autriche et Suisse) 
et formant un total de fr. 138,1(53. 93.

Voici (ptel a été le produit brut 
du service interne et international 
des colis postaux en 1883 :
Taxes perçues :

l°l’onrles colis 
à destination de
ritalic . . . .  fr. 1,772,1)08. 20

2° l’ourles colis 
à destination de
l'étranger . . .  » 200,712. f>f>

3° Tour la re
mise à domicile . » 118,1(55.47

IV. 2,1415,78(5. 22

Il convient de rappeler ici que 
l'Administration italienne a eu à payer 
en outre, en 1883, fr. 1,134,(541). 43 
aux compagnies de chemins de 1er 
et de navigation pour le transport 
des colis postaux. Il faut remarquer 
cependant qu’une partie de cette 
dépense rentre, par une autre voie, 
dans le Trésor, par la raison que 
comme nous l’avons déjà dit dans l'ar
ticle précédemment, rappelé, les com
pagnies de chemins de fer doivent 
en faire figurer le montant dans le 
compte des produits de leurs exer
cices annuels, produits sur lequcls 
elles prélèvent une somme au béné
fice de l’Etat.

Enfin l'Administration italienne a 
payé, à titre d’indemnité ou d’allo
cation, en 18*3, un montant total 
de fr. 7558. 50, pour le factage à 
domicile des colis, à ceux de ses agents 
qui ne sont pas tenus à ce factage. 
Elle a de plus accordé une rémunéra
tion de IV. 22,81)0 aux employés et 
messagers postaux qui se sont dis
tingués par leur zèle dans le service

Friichtc, wollenc und banni wollene 
Etoile, sowic Kur/.vvaarcn ; eingefiihrt 
wurden dagegen hauptsaehlich Ge- 
vvebe ans Seide, Wolle, Lcincn und 
Baumwollc, gewühnliclie und feine 
Kramwauren, Drucksachcn und
Manuscripte, Kurzwaaren u. s. w. 
Die fur die eingeftihrten Tostpackete 
erhobenen Eingangszollc haben 
1)153,805 Fr. oder 430,112,«o Fr. mehr 
betragen als im Jahre 1882.

Die Torto-Einnalime der italic- 
nischen Tostverwaltung aus dem 
iutcrnationalen Tostpacketverkehr 
bat sich, naeli Ab/.ug des den fremden 
Vcrwaitungcn (von Frankreich,
Egypten,OcsterreiehunddcrSeliweiz) 
zugcHosscnen Métrages von 138,1(53,as 
Fr., auf 185,71!),co Fr. belaufen. 1ns- 
gesammt sind aus dem internen und 
internationalen J’ostpacketverkelirim 
Jahre 1883 an Porto aufgckommen:
1. fur Packetc nack

Italien . . . .  1,772,308,20 Fr.
2. fiir Packetc naeli

dcmAuslandc. . 2 5 5 , 7 1 2 , 5 5  »

3. fiir die Bestellung
in’s Haas . . . 1 18,105,47 »

im Ganzcn 2,14(5,78(5,3* Fr.

In Bctrcff der Ausgaben sci zu- 
niiehst cnvilhnt, dass die itulicnischc 
Vervvaltung im Jahre 1883 an die 
Eisenbahn- und Dampfscliiil'sgesell- 
schnftcn fiir die Bcfürilerung der 
Tostpackete 1,134,040,43 Fr. gezablt 
liât; docli ist ein Tlieil dieser Sununc 
dem Staatssehatzc in andercr Wcise 
wieder zugellossen, indem — wie 
ebcnfallsindemEingaugsaugefiilirten 
Artikel envahnt ist — die Eiscn- 
lialingesellsebaftcn dieselbe miter 
iliren Betriebseiunahinen zu ver- 
rcclincn babeu, von weiclieu dem 
Staate ein Tlieil vergiitet wird.

Fcrncr siml von der italienisclien 
Vcrwaltung itn Jahre 1883 im Ganzcn 
7558 ,r .- i  Fr. Beinunerationcn fiir das 
Abtrageu der Packetc in die W0 I1- 
nung der Empfangcr an diejenigen 
Fulirunternehmer gcwiihrt worden, 
welehc zu dicscu Lcistungen niclit 
vcrpliichtct warcu, sowic cndlich 
22,81)0 Fr. Gratitikatiouen au An- 
gcstellte uml Boten, die sich ilurcli 
bcsondereu Eifcr in dem neuen

cotton and woollcn manufactures, and 
liardwares, wliereas tbe chief articles 
imported in the parcels were silk, 
woollen, linen, and cotton manufac
tures, ordinary and fine haberdashery, 
printed matter and manuscripts, hard- 
wares, etc. The duty levied on tlie 
imported parcels amounted to 1)03,805 
lire, or to 4 3 9 , 1 1 2 .  8 0  lire more tlian 
in tbe year 1 8 8 2 .

The receipts accruing to the Italian 
Postal Administration from the post
age on international parcels amount- 
ed, after déduction of the sum oï 
138,103. 93 lire due to the Postal 
Administrations of other countrics 
(of France, Egypt, Austria, and 
Switzerland), to 185,719. GO lire. 
The total amount of postage levied 
in 1883 botli on doniestic and inter
national parcels was as follows:—
1. —on parcels for

Italy. . . . 1,772,908.20 lire
2. —on parcels for

abroad . . . 255,712.55 »
3. —for the deli-

very of parcels 118,105.47 »
Total 2,140,780. 22 lire.

As coûteras the expenditure, wc 
tnay begin by mentioning that an 
amount of 1,134,049. 49 lire was paid, 
in 1883, by the Italian Administra
tion to Kailway and Steamboat Com- 
panies for the conveyance of postal 
parcels ; a certain part of tins amount, 
however, went back to the Treasury 
by auother channel, as tlie liailway 
Companics are, as already cxplaincd 
in our previous article 011 tbis subjcct, 
obliged to include tliesc payments 
in their trafiic receipts in whicli tlie 
State lias a certain sharc.

The rcmaiuing items of expenditure 
wcrc:—7558. 80 lire, compensations 
paid by the Administration for the 
delivery of parcels at tlie domiciles 
of the addressees, to the contraetms 
011 wkom the obligation of perfonn- 
ing this service had not bccu im- 
posed ; 22,890 lire, rewards to ofiieers 
and messengers for spécial zeal shown 
iu the carrying out of tbis brandi
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dos colis, ainsi qu’une rémunération 
de IV. !H),SU<) aux commis des bureaux 
de 2e classe, pour le meme motif.

Nécrologie.

M. le comte 11. M. A. du Faure 
«le Saint-Martial, secrétaire du Bu
reau international des Administrations 
télégraphiques est décédé, le l(i mai 
dernier, à l'age de -W ans, après 
une courte mais douloureuse maladie.

Le défunt était né à Blois ( France') 
ru Î Aô et était entré, en 1857, au 
service de l'Administration française 
des télégraphes, à laquelle il resta 
attaché jusqu’en îsqti. C'est alors 
«pi’il fut appelé, au mois de sep
tembre, à remplir les fonctions de 
secrétaire du Bureau international 
télégraphique, fonctions qu’il a rem
plies sans interruption jusqu’à sa 
mort. La lucidité de son esprit et 
si-s grandes connaissances techni- 
ipies, fruit d’un long stage dans 
I Administration, en avaient fait non 
seulement un aide précieux pour 
-.in Bureau, mais encore un eolln- 
Imrateur des plus estimés dans 
les travaux des conférences télé- 
grupliiqitcs de Borne, de St-I'cters- 
Imiirg et de Londres, qui lui avaient 
«••■ntic la rédaction de leurs procès- 
verbaux. Le nom du défunt, dont 
plusieurs Ktats ont reconnu les ser- 
\iccs en le décorant de leurs ordres, 
restera cher aux nombreuses per- 
-< « h m.s de tous pays qui ont eu 
l'necasiou de le connaître.

IVlilrs roniiiiiinirafions.

La gazette commerciale alle
mande « Deutsche Vcrkchrszeitmu) »

Dieustzweige ausgezeichnet liaben, 
und ausdem gieichen Anlass !>0,8!>0 Fr. 
an Beamtevon Fostamtern 11. Classe.

Nekrolog.

Am lb. Mai d. ,1. ist der Sekretiir 
des Internationale!! Büreans der 
Telegraphen-Verwaltungen, Graf H. 
M. A. du Faure de Saint-Martial, 
nacli kurzer, schwerer Krankheit 
im Alter von 4!i Jaliren ans déni 
Lehen geschicden.

Der Verstorbene wurde im Jahre 
1835 zu Blois ( Frankreich') geboren 
und trat im .labre 1857 in den fran- 
zosisclien Telegraphendicnst, wel- 
cliem er bis ziiin .labre lSU'.i an- 
gehorte. lin Monat Septemher des 
letzteren .labres als Sekretiir in lias 
Internationale Bureau der Telegra- 
pheu-Verwaltungen berufen, liât er 
diese Stelle ununterbrocbeii bis zu 
seiiiem Lcbcnsende hcklcidet. Sein 
klarer Verstand, seine durcli lang- 
jiilirige Bcrufstbatigkeit erworlienen 
umlassenden Faclikeniitnissc and 
seine grosse Arbeitskraft macbten 
i b il niclit nur zu ciner wesentlieben 
Stiitzc dièses Biireaus, sonderu aucli 
zu einem sclir gesebatzten Mitar- 
beiter bei den Telegraphen - K«>n- 
ferenzen in Boni, St. I’etersburg and 

, London, von wclehcn ilini dicBednk- 
tioii der Fmtokolle iibertragen war. 
Déni Namen des I tabiiigescbiedcnen, 

i dessen Verdienste von versebiedeuen 
Liiiidcru durch Verleibung von <tr- 

I densauszeicliuungeii anerkauut wor- 
densind, winl in den weitesten Kreisen 
ein danerndes, elirenvoiles Audenken 
crbalten blcilicu.

Iticiiir MMlhnlmiirni.

L’eber die l'ostverlialtnissc in 
Marokko wird von der deutseben

of tbe service ; and !KJ,8'J0 lire, 
rewards to employés of 2mI class 
post-otfices for tbe saine reason.

Ahifuary.

On tbe lbTl1 of May last, Oount
II. M. A. du Faure de Saint-Martial, 
tbe Secretary of tbe International 
Bureau of tbe Tclegraph Adminis
trations, died after a short, but pain- 
ful illness ut tbe age of l'i years.

Tbe deceased was boni at Blois 
(France) in lw:-{5, and entered tbe 
Frencli télégraphie service in 1*57, 
in wliicli lie remaincd till lsi;‘l. 
In tbe moiitli of Sepfember of tbe 
saine vear lie was appointed Sccrc- 
tarv to tbe International Oflice of 
tbe Tclegraph Administrations, at 
which post be continued witbout 
interruption till bis dcutli. llis elear 
intelligence, tbe extensive teclmieal 
knowledge lie bail arqnired in tbe 
eonrse of a long period of aetivity 
in tbe service, and bis great work- 
ing capaeities not only enabled bini
t.o lie of essential assistance in this 
otlice, but also inaib- bini a liiglily 
valued fcllow-worker in tbe business 
of tbe Telegrapli Conférences in 
Borne, St. l’etersburg, and London, 
at which lie was cntriistcd wirli tbe 
drawing up <>f tlu* minutes. Tbe 

i naine of tbe deceased, wlmse merits 
bail been ackiiowledged by varions 
countries from wbieli be bail re- 
ceived décorations, will be lield in 
gratefnl reincmliranee by ail wbo 

! knew bim.

Mistoll.imoiis.

Tbe * Deutsche Verliehrsze.it mvj » 
eontains tbe followiiig particulars



donne, d’après un article des Ar
chives allemandes du Commerce rcla- 
tîT aux relations et conditions com
merciales du Maroc, les renseigne
ments suivants sur le service des 
postes dans ce pays:

- Il n’existe pas, au Maroc, de 
postc organisée et entretenue par 
le gouvernement. Néanmoins on 
trouve, à Tanger, des offices de 
poste anglais, français et espagnol.

' La poste anglaise expédie les 
lettres 11ui lui sont coniiées, par des 
navires <[iii l'ont environ cinq fois 
par semaine le service entre Tanger 
et ( i i lirai tar.

« La poste française se sert des 
vapeurs allant à Marseille et à Oran, 
et expédie actuellement aussi des 
dépêches directes originaires de 
K rance, dépêches que l’office, espagnol 
transporte par Tarifa à Tanger.

‘ La poste espagnole effectue le 
transport des correspondances par 
un navire à voiles faisant le service 
entre Tanger et Tarifa.

Les lettres échangées entre 'ran
ger et les ports marocains du lit
toral de I Atlantique sont, transpor
tées, tant par les vapeurs français 
et anglais, que par les bateaux af
frétés par les postes espagnoles ; 
ces bateaux vont deux fois par 
semaine de Tanger à Casablanca 
et, une Ibis jusqu’à Mogador. Lu 
outre, un service de messagers, 
qu entretient une association de 
négociants Iczniis, circule deux fois 
par semaine entre Tanger et Lez. 
l’our ellbelucr ce trajet, les messa
gers piétons, qui font ce service 
d une manière réellement, méritoire, 
mettent, dans la règle quatre à 
quatre jours et demi, linéiques esta
fettes font même ce trajet en trois 
jours et demi.

Les envois destinés à d’autres 
localités sont obligés d'attendre une 
occasion favorable, à moins qu'on 
ne préfère avoir recours à un exprès.

«

Le dernier rapport de gestion de 
l'Administration des postes de Canada 
nous apprend que ses receltes, pen-

Verkehrs/.eitung nacli einem, den 
llandcl u ml die Verkchrsverhaltnisse 
Marokko’s betreffenden Artikel des 
Handcls-ArchivsFolgendes berichtet:

Einc von der Landesregierung ver- 
waltete Eost besteht in Marokko 
nieht. In 'ranger ist indessen je 
ein englisches, franzosisches und 
spanisches Eostaint errichtct.

Die cnglisehe Eost hcfordert die 
ihr iihergebenen liriefe mit <len etwa 
fiinfmal wochcntlich zwischen Tanger 
und (îibraltar verkehrenden Dam- 
pfern.

Die l'ranzosische Eost beuutzt die 
Dampfer nach Marseille und Uran 
und liât jetzt, in der Uiehtung von 
Frankreich, aucli direkte Briefhcutel, 
welclie durcli die spanische Eost 
liber Tarifa nacli Tanger befordert 
vverden.

Die spanische Eost vermittelt den 
Ycrkchr dnrcli ein zwischen Tanger 
und Tarifa fahrendes Segelboot.

Den Bricl'vcrkehr zwischen 'l’anger 
und den marokkanischen Kiisteu- 
pliitzcn am Atlnntischeu Ozean ver- 
mittelu, ausser den Iranzbsisehen 
und cnglischcn Dampfern, noeli von 
der spauisehen Eost angcstcllte 
lîoten, welclie von Tanger bis Casa
blanca zweimal und von dort bis 
Mogador einmal wochcutlicb gelien. 
Zwischen 'l'augcr und Fez kursirt 
ausserdem einc wochcntlich zweimal 
expcdirle, von eincr (îesellschaft von 
Fezcr Kaufleiit.cn unterhaltene lîotcn- 
post. Fiir ilie hezeichnete Strecke 
braucheii die l'ussboten, deren 
Leistungcn anziicrkeiinen siml, in 
der Kcgel 1 bis I '/■> Tage. Einzelne 
Kxprcssboten legcn sic aucli wohl 
iu :;l/v: 'l'ngen zuriick.

l'iir die Enstbcfordcrung nucli 
nnderen Orten muss eine gceiguete 

i ( lelegeiiheit nbgcwnrtet oder ein 
Expressboie verwendet vverden.

•X* èrr*

Nacli don neuesten Jahresberichle 
der Eosl verwaltung von Canada be- 
trugdie Einnahme dcrsellien wiihrend

conccrning the postal arrangements 
in Marocco. whicli are extracted from 
un article on the business and trahie 
in that State piiblished by the 
« Deutsche Handels-Archiv » :—

Marocco possesses no Enveniment 
postal service. Eut tliere is au Eng- 
lisli, a Frencli, and a Spanish post
office at Tangiers.

'l'lie English Eost conveys the 
letters entrusted to it, by meaus ol 
steamers plying abolit live times a 
week between Tangiers and ( Jibraltar.

Tho Frencli Eost uses the steamers 
for Marseilles and Uran, and lias 
uow from France to Marocco a ser
vice of direct mails whieli are trans- 
mitted l»y the Spanish Eost via Ta
rifa to Tangiers.

'l'he Spanish Eost elVects the postal 
communication by mcaus of a snil- 
ing Imat plying between Tangiers 
and Tarifa.

lu addition to the Frcueli ami 
j Englisb steamers, the mails are ear- 
i ried between Tangiers and the places 
I bclonging to Marocco on the Atlantic 
( coast by messengers employed h\ 

tlie S|ianish Eost vvlio go twicc a 
week from Tangiers to Casablanca, 
and once a week from tliere to Mo
gador. Between Tangiers and Fez. 

1 morcovcr, tliere is a bi-weckly mes
senger service ninintaiiicd by incr-

1 chants of Fez. Thèse niessenger>.I ^vvlio carry oui tlieir service iu a
very satisfaetorv mniiiur, perlbrui

j the trip, as a ride, in from four to
four days and a hall. It also linp-

, peus that express messengers tru-
| verse tbc distance in «nly tlirce da\>
I and a hall.
| For the coiivcyanee of correspond 

ence to otlier places a suitabh- 
opportunité must be awaited or au 

I express messenger must lie do- 
j imtched.

I ^

According to the last Auniial lô- 
port. of the l’ostal Administration 

l Canada, the revenue of the saine
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liant l’exercice clos le 30 juin 1884, 
se sont élevées ti2,33o,741.80 dollars, 
et ses dépenses à 2,1)31,387. 80 dol
lars; la caisse d’Etat a donc été 
obligée de faire une avance de 
fini),ti4fi. 42 dollars.

Le nombre des offices de poste 
s’est accru de 442 et comporte par 
conséquent (1837 offices en total.

La longueur du trajet parcouru 
par les services postaux a été de 
17,Lit milles anglais,*) soit 2488 
milles de plus que l’exercice précé
dent.

Le service des mandats de poste 
a été confié, en 1883/84, à 8(î(î 
nlliccs de poste (38 de plus qu'en 
ISK-.1/83); il leur a été versé, pour 
n;:y>02 mandats de poste, nue somme 
totale de Io,0(i7,s34. 83 dollars. Le 
montant des droits per<;us pour niaii- 
dats s'élève au chiffre de 87,870. 31 
dollars. Eu somme ci-dessus de 
|n,ii(i7,834. *3 dollars se subdivise 
comme suit: 7,1)71,!)]!). 70 dollars 
pour l'écliangc interne,et 2,0!>ô,!> 13.1 5 
dollars concernant les mandats de 
poste à destination de l’étranger. Le 
service des mandats a été nouvelle
ment introduit, dans le courant de 
l’exercice, dans les échanges avec 
la Norvège, le Danemark, les Pays- 
bas, la .Suède et la France.

A la lin de juin 1**4, il y avait | 
:.|3 offices (13 de plus qu'en 1**3) 
chargés du service des caisses 
il épargne postales. Le montant total 
<ics déposants était, au commence
ment de l'exercice, de 11,1)70,237 
dollars; il s'élevait à 13,213,332 
dollars à la tin de juin 18*4. Ainsi 
donc, dans le courant, de cet exer- 
i iee, la somme des dépôts a excédé 
de 1,20H,313 dollars celle des rcm- 
lioiirseinents effectués. On constate 
mie augmentation signilicative dans 
lu nombre (les livrets d’épargne, qui 
s’est accru de 3023 et est actuelle
ment de 00,0*2.

# £•Or
\  p artir  d u  F r ju i l le t  d e  c e t te  

a im ée  la  B u lg a r ie  a c c é d e r a  à l’A r-

*1 Le mille anglais =  km. ],U0S.

des am 30. Juni 1884 abgelaufeneii 
Kechmingsjahrcs 2,330,741,38 Doll., 
die Ausgahc dagegeu 2,i>31,3S7,8o 
Doll.; es war mithin ein Zuschuss 
von 000,040,cj Doll ans (1er Staats- 
kasse erforderlich.

Die Zald der Tostanstalten ist uni 
442 vermehrt worden und betriigt 
daher jet'/.t 0837.

Die Liinge der Tostluirse helief 
sieh auf’47,131 engl. Meilen*), 2488 
mehr als iiu Vorjahre.

Déni l’ostamveisiingsverkelir dicn- 
ten wahrcml des Jalircs 18H!i/R̂ : 800 
l’ostanstalten (38 mehr als 1 Ss-/«;t), 
bei welelien aul 403,ôo2 l’ostanwei- 
stingen lo,007,834,85 Doll. eingczaiilt 
wurde». An Tostuiiweisungsgebiiliren 
kamen im (Janzen S7,87o,:o Doll. aul. 
Von dem Bctrage von 10,007,834,« 
Doll. cntlallen 7,1)71,1» 1 !i,to Doll. suit’ 
den Inlandsverkehr und 2 ,0 1)0 ,1)1 0 , 1 5  

Doll. aul l’ostanweisungen nacb dem 
Auslaudc. Im Laufe des Jalircs 18*4 
ist der Tostanwcisiingsdienst lieu 
cingcführt worden im Yerkchr mit 
Koruegen, Danemark, Niedcrland, 
Sehweden und Frankrcicb.

Mit der Wnhniclnniiug des Tosl- 
s])arkasscndicnstes waren Finie Juni 
1**1: 313 Tostanslallen (13 mehr 
als 1**3) hetraut. Das indas Itecli- 
niiugsjahr iiberiumiuienc (icsamint- 
guthaben der Sparcr helief sich aul 
11,1170,237 Doll.; Ende Juni 18*4 
betrug dasscllic dagegeu 10,243,332 
Doll. Es siud mitliiii im Faute des 
Jalircs 1,2011,313 Dull. mehr eingo- 
zalilt, als abgehoheii worden. Audi 
die Zalii der Sparkasseiibiichcr weist 
eine niclil iinbcdciitciide Yerniehrung 
aut', itidem dicselbc mu 3,023 Stiick 
zugciioinmcn liât und jetzt 00,0*2 
Stiick betriigt.

•*v £■

Am I. Juli d. .1. tritt Bulgarien 
dem l'ariscr Lchcrcinkouimcii vom

*) 1 eiiifl. Mcilc -  Km.

during tlie linnncial year ended tbe 
30,h of Juuc 1884, amounted to 
2,330,741.38 dollars, against au cx- 
penditure of 2,1)31,387. 80 dollars, 
thus necessitating a subsidy of 
000,040, 42 dollars from tlie Treasury.

The number of post-offices was 
increased by 442, and novv amouiits 
to 0S37.

The lengtli of postal Unes was 
47,131 English miles*), this being 
an increase of 2488 miles as com- 
pared with tlie prcceding year.

During 1883/84, moucy order 
business was transaeted by 800 post- 
offices (38 more tlian in 1882/83) 
by which 403,302 moncy orders 
were issued for a total aniount. of 
lo,o(!7,*34. 83 dollars. The aggre- 
gatc amount of commission levied 
on thèse orders was *7,*70.31 dol
lars. Of tlie total amount of orders 
issued of 10,007,*34. 83 dollars, (lie 
su in of 7,1)71,1111). 70 dollars was re- 
niitted in tlie domestic service, and 
tbat of 2,01)3,1) 13. 13 dollars by menus 
of international moncy orders. In 
tlie course of tlie vear !*8.| tliev 7
moncy order system was extended 
to tht* relations with Nonvay, Dcn- 
mark, the Fiethcrlands, Sweden, and 
Fra nce.

| 'Plie number of post-offices autlioi- 
I i/.cd to transact l’ost (Hlicc Savings 

Bank business at the end of .lune 
1**1 was 31 ! (13 more tlian in 

 ̂ 1*83). The total siim standing to
I the crédit of depositors, which 
j amounted, at tlie beginniug of tlie 

linancial year, to ll,n7lî,237 dollars, 
j reachcd I :,24 3,3.'io dollars ou tlie

>’•' of June 1**4. 'Nie suin de- 
1 posited iu the course of the year 

tlius excecdcd tlie amount willi- 
drawn liv I,2lilt,3l3 dollars. Thcre 
was also a not, inconsidcrable pm- 
gress in tlie number of accounts 
opeu wliieli increased by 3,ii23, and 
now ainouiits to iîi»,(i*2.

* **
(>» tlie 1“  ol . luly n cx t ,  l îu lg a r ia  

will a d h è r e  to tlie Taris  C o n v en t io n

') I Knglish mile ~  1,(111!) kilomètres.
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rangement conclu à Paris, le 4 juin 
1878, pour l'échange «les mandats 
de poste.

* **
I.c 3t» juin 1884, il a été conclu

entre la France et le .lapon une 
convention pour l'échange des man
dats de poste, <|ili est entrée en 
vigueur le 1er mars dernier.

Voici «piellcs sont, les principales 
dispositions de cette convention.

Le maximum de chaque mandat 
est fixé «le part et d’autre à 2ôo fr. 
Toutefois, les deux Administrations 
pourront ultérieurement modifier ce 
maximum si, d'un commun accord, 
elles en reconnaissent la nécessité.

Il est perçu, pour chaque envoi 
de fonds, une taxe qui sera déter
minée par l'Administration du pays 
d’origine et qui sera à la charge 
de l’expéditeur des fonds. Cette taxe 
ne devra pas dépasser en moyenne 
1 ° » des sommes rondes qui forment 
les degrés de l'échelle de perception.

I/Adniinistration du pays d'ori
gine tient compte, à l’Administration 
du pays de destination, d’un droit 
fixé â '/_• 0 n du montant total des 
mandats tirés par la première sur 
la seconde.

Les hases de la conversion de 
la monnaie trançaisc en monnaie 
du pays de destination et de la 
monnaie du pays d’origine en mon
naie française, pour le payement et 
l’émission des mandats du .lapon, 
seront fixées par l’Administration 
japonaise, à charge par elle de tenir 
l’Administration française au courant 
du taux de conversion pratiqué.

L'échange des mandats de poste 
entre les deux pays s'ell'cctuc pur 
I intermédiaire de «leux hnreaux 
«I échange i l’aris et Tokio), «pii se 
transmettent réciproquement «les 
listes de tous les moulants versés 
«Fins fini des deux pays pour être 
payés dans l'autre.

4. Juni 1878, hetreffend den Aus- 
tauscli von Fostanweisungcn, hei.

S*
Zwischcn Frankreich und .lapan 

ist unterm 30. Juni 1884 in lictrelï 
des Austausches von l’ostamveisun- 
gen ein Vcrtrag ahgcschlosscn wor- 
den, welchcr vont 1. .Mar/, d. J. in 
Kraft getreten ist.

Die wichtigsten liestimmungen 
dièses Vertrages sind folgende:

Der Meisthetrag jeder l’ostanwei- 
sung wird von heiden Seitcn auf 
2ôo Fr. festgeset/.t ; docli kann der- 
selhe, wcnn nothwendig, von hefdcn 
Vcrwaltangen iin gcmeinsanicn F,in- 
versti'mdnisse spiiter ahgciindcrt 

| werden.
■ Fiir jede Anweismig wird eine 
I ftuhiihr crlndten, welche von dem 
i l ’rsprungslande fest/.iiset/cn und 
I von dem Kiuliclercr /.u entriehten 
I ist. Dièse (îeldihr soll durchsclmitt- 

licli 10 «i derjenigen uhgcrundctcn 
llctrîige niclit iibersteigen, welehc 
die Frhcbiingsstufen hilden.

Die Aufgahe-Verwaltung sol! der 
Verwaltmig des licstiniinungsgebiets [ 
eine (îehiihr von Va" «des Ccsnmmt- I 
hetrages der von der ersteren auf i 
die let/.tere ahgesandtcn l’ostanuei- 

( siingen vergiiten. \
Fiir die Aiiszuhhing und Ausferti- |

, gang der l’ostanueismigen in .lapait 
wird «las rmwamllungsverliîiltiiiss 1 
«1er frun/.iisisehen Wiihiung in «lie iWiihruiig des liestinimungslamlcs und |

1 lier Wiihntng des Aufgahegeliiets in i 
die frnn/.osisclie Wiihrimg von der I 
japanisehen Verwaltnug lestgcsct/.t, i 
welehc von dem jeweiligliestehcnden i 
Verhiiltnisse der IVan/.üsischen Vcr- 
wnltimg Naehricht, /.u gehen liât.

Dm* l'ostauweisungsverkehr /.wi- 
sclien den heiderseitigen Liimlern I 
wird dnreh /.wei Aiisweehslungs- I 
postanstalten (J’aris uuil Tokio) ver-  ̂
mittelt, welehc sieli mittels Lîsten | 
gegenseitig iiher die lietriige .Mit- | 
tlieilnng maelien, die in dem ciuen | 
(fehiet /.mu Zweeke der Aus/.uhhing 
in dem amlcrn (Jehiet eingezahlt 
wonlen sind \

IMJ'RIMKUIK 81 TEK & 1.1EK0VV à HERNE.

of the 4"' of June 1878 conccrning 
the exchange of money orders.

*
On the 3oth of June 1884, a 

Convention was concluded between 
France and .lapan conccrning the 
exchange of money orders, which 
came into force on the l8tof Mardi 
last.

The principal provisions of this 
Convention tire as follows:—

The maximum nmouiit of each 
money order is lixed on cither siilc 
at 2ôO francs. The two Administra
tions may, however, moilify this 
maxinunn at a later period il tlicy 
agréé as to the necessity for sucli 
measitre.

On every money order a fee is 
levied, the ainount of which is to 
be tixcd hy the eoimtry of issue, 
and is to bc paid hy the remitter. 
This fee îiiust not exceed, on an 
average, I per cent, of the ronml 
sums which fonn the gradations of 
the seule «d‘ commission.

The Administration of the eouutry 
of issue is to pay to thut of the 
eouutry of payaient a commission 
of per cent, on the total aïnou lit 
of money orders drawn hy the for
mer on the lutter.

The rate for tlic conversion «4 
the Frcncli curn ncy into thut «d the 
eouutry of payaient, and for tliat 
of the ciirrcney of the eouutry uf 
issue into the French eurreiiev, h>r 
the payment and the issue of money 
orders in .lapan, is lixed hy tlic 
Japanesc Administration which is to 
keep tlic French Administration in- 
fornied of the rate of conversion 
applicd.

The exchange of money orders 
between the two countries is elVceteil 
through the medium of two exchange 
ollices t Paris and Tokio i which bave 
the duty «d- advising each otlicr 
reciprocally hy means of lists of tlic 
money orders issneil in «me country 
for payment in tlic otlicr.



Abonnements.
11 lie peut être pris que des 

iiliDiitieineuts annuels concor
dant avec l’année astronomique. 
Prix de l’abonnement, port com
pris, fr. 3.40 pour la Suisse, fr. 4 
pour les autres pays. Pris du 
numéro, 35 cts. port compris.

«TOURNAI. PUBLIÉ PAR

L E  B U R E A U  I N T E R N A T I O N A L
DK

L’UNION POSTALE UNIVERSELLE

A vit*. — Le montant de 
l’abonnement doit être trans
mis franco  au Bureau inter
national de l’Union postale 
universelle à Berne, au moyen 
d’un mandat-poste ou d’une 
traite à vue sur la Suisse.

X "  v o l u m e .  7 .  l î e r n e ,  1er Juillet 1885.

S o m m a ire . I. Trente uai'uoutk i>e oestion iuj Poktmantek Ornerai, iumtaxxk jim, sur i.’Aiiministratiox oes postes i»e t.a 
Ciunoe-Buetaone. (F in .) — II, Les caisses o’éi'aroxe japonaises. — III. Le service i»es cous postaux i»e i.’Inoe britannique 
ini jt i.es pays étrangers. — IV. Petites communications.

Trente rapports de gestion du Post- 
master General britannique, sur 
rAdmiiiisIraliou des postes de la 
Grande-Brelairiie.

l’ar M. le Directeur des postes Laqier, 
à Markirch.

(F in .)

Wcchantjo des mandats de poste 
n pris un grand développement, sur
tout depuis la réforme postale de 
lôiwluml Mil!. Le nombre des offices 
dr poste chargés d'émettre et de 
payer des mandats était de 131'2 
en 1854, dans la Grande-Bretagne ; ‘ 
en IS(I4, il était déjà de 31511; il 
dépassait 5000 en 1874 et s’élevait 
à 5s:-il en 1878. Il résulte d’un ta
bleau récapitulatif inséré dans le 
dernier rapport de gestion, que, 
dans l'ensemble du l{oyaiune-Uni, 
le, nombre des mandats internes 
n'était, en 1830, que de 188,1121 ; qu’il 
s'élevait déjà à line moyenne annuelle 
de 2,1211,855 pendant la période de 
N I  à 1845, et que, dans l’exercice 
de 1*83/84, il était de 13,700,732. 
l'ai 1*80, le montant versé repré- 
"i■ niait X" 313,124. Durant la pé
riode 1*41 — 1845, la progression du 
nombre des mandats, par rapport à 
l'année 1831), était de 313 pour cent, 
i.e chiffre des mandats internes émis 
par loo habitants était de 38,7. —

Dreissig Bcrichte des lirMisrlien 
General-Poslmeislers liber die 

Poslvcnvaltung Grossbritamiiens.

Von Herrn Postdirektor Liiper in ïllnrkireb.

(Schluns.)

Der Postanwcisumjs- Verkchr bat 
besonders soit der l’ostreform Kow- 
land Hills eiuen betriiclitliclicn Auf- 
scbwung genommen. Die Zabi der 
l’ostanstalten, wclclic l’ostainvei- 
sungen ausHtellen miel einlosen, be- 
trug 1854 in Grossbritaiinieii 1372, 
1804 bereits 3151), 1874 mcbr als 
5000 uud 1878 5831. Nach einer 
im letzten Jaliresbericbte enthaltc- 
nen Uebersicbt betrug die Zabi der 
inliindisclien l’ostunwcisuugcn im 
Vercinigtcn Konigrciclic im .labre 
183!) mir 188,1)21, in don fiiiif Jah- 
ren 1841 —1845 im Durclisebnitt 
bereits 2,42'.),855 und im llecbnungs- 
jalirc 1883/84 sebon 13,71)0,732 Stiick. 
Im Jalire 1831) war der eingezahlte 
lietrag 313,124 X ,  von 1841—45 
durcliselmittlieli 4,1137,25(1 X  und 
im Kcchuungsjalirc 1883/84 sclion 
25,012,117 X -  In tien Jalircn 
184 1— 15 batte die Zabi der l’ost- 
anvvoisilngen gegen 183'J sicli uni 
313 °/o vermelirt. Auf je 100 Kin- 
wolmcr kamen 1883/84: 38,7 in-

Tliii ly déports of llie llrilisli Post- 
masters General on llie Post Office 

ol' Gréai Itritaiu.

By Mr. L œ per, Postal Director at Markircli.

(Conclusion.)

Tlic nioncy order business lias, 
cspeeially since tlic introduction of 
liowland llill's postal reform, assum- 
cd extensive proportions. Tlic uum- 
iier of post-offices autliorized to issue 
ami pay moncy orders in Grcat 
llritain was 1572 in 1H54, andrcacbcd 
315!) in 1804; in 1874 it cxceedcd 
5000, and amoimtcd to 5831 in 1878. 
Aceording to a statement containcd 
iu tlic last Anmial Report, the nnm- 
ber of inland orders issued in tlic 
United Kingdom in 18311 was only
188.1) 21; iu tlic live ycars, 1811 to 
1815, it avcrnged 2,421),855 per 
ycnr; and in the finaucial ycar 
1883/84, it amounted to as many as 
13,71)0,732. In 183!) the value of 
orders issued was 313,124 l., in tlic 
years 1841 to 1815 it averaged
4.1) 37,25(1 l., and iu tlic finaucial 
ycar 1883/84 it reachcd tlic large 
total of 25,012,117 l. In the years 
1841 to 1845, tlic nuinbcr of orders 
sliowed an iucrcasc of 313 per cent., 
as compared witli tlic ycar 1831).



Ce mode de transmission d’espèces 
a, depuis cette époque, été étendu 
non seulement aux colonies, mais 
aussi à un certain nombre de pays 
étrangers. Voici le montant des ver
sements c H cet nés dans la Grande- 
Bretagne , pendant l’exercice de 
1883/84, à destination: des Etats- 
Unis d'Amérique „£ 11(1,727 ; de la 
France X' !(2,747; de l’Allemagne 
X  14(i,os'.i ; de la Belgique *2" Kî,î» 14 ; 
de l’Egypte X  2381 ; de l’Italie 
X  34,822 ; des l*ays-Bas X  ; 
du Danemark X  7K<>8; delà Suisse 
.X’ 23,28'.», etc. L’ccbangc’ des man
dats de poste de l’étranger pour la 
Grande-Bretagne donne des ebi tires 
analogues.

Depuis 1880, il est émis, dans le 
Royaume-Uni, des mandats spéciaux 
connus sous le nom de « Postal or- 
tiers », et qui sont destinés à l’envoi 
de petites sommes déterminées, au 
liéuéiicc des destinataires. Le public 
a l'ait bon accueil à ces « Costal 
orders » ; en 1881, il en avait été 
expédié 4,4(l2,!)2o représentant une 
somme totale de X  2,00(1,'.» 17, et 
dans l'exercice de 18 8 8 /8 4 , il en a 
déjà été expédié 12,700,000 pour 
un montant de plus de cinq millions 
de Livres. D’après le dernier rap
port de gestion, on a l’intention 
d'introduire ce moyen commode d’e- 
cliange des espèces aussi dans l’Inde 
et dans les relations avec les colo
nies, de même que pour les troupes 
de terre et de la marine stationnées à 
l’étranger. Ce qu’il y a de curieux, 
c'est que, dans la Grande-Bretagne, 
cette brandie de service est exclu
sivement conliée à des fonction
naires du sexe féminin.

Les caisses postales d'épargne (l’ost 
Otlice Savings Banks) fonctionnent 
depuis 18(il. En 18(14, le nombre 
des offices de poste chargés de ce 
service dans le Royaume-Uni était 
déjà de 14024 ; dans l'exercice de 
1888/84, il était de 7477. A la tin 
de cet exercice, le montant dû 
aux déposants s’élevait, y com
pris les intérêts, à X  4 l,7li8,8ns; 
le nombre des dépôts cll'ectués pen-

liindische l'ostauweisungcn. Dièse 
Art der Uebermittelung von Geld- 
betragen ist seitdem niclit uur im 
Verkclir mit den Kolonien, sondera 
aueb mit einer An/.ald anderer Lân
der cingefiilirt worden. lm lîecli- 
nungsjabre 1888/84 wurden in Gross- 
britannien cingczublt : 11(1,727 X'
nacli den Yereinigten Staaten Ame- 
rikas, 02,74ô X  nacli Frankreieb, 
14(1,08!» nadi Dentsdiland, 1(1,014 
naeli Bclgicn, 23*1 uach Egypten, 
84,022 nach italien, 0()8ô naeli 
Niedcrland, 7808 naeli Danemark, 
28,2so X  naeli der Sclnveiz etc. 
Adinlicbe Zablen ergeben sieb bc- 
ziiglicb des Fostanueisungsverkelirs 
vont Auslaude naeli Grossbritannieu.

Soit dem Jalirc 1880 werden im 
Vereinigten Kilnigreidie besonderc 
l'ostanweisungen ( Postal Or dersj 
über bestimmte klcine Betriige ans- 
gegeben, die an anderc l’ersonen 
zur Erliebiing der angewicseneii 
Betriige gesandt werden küiiucu. 
Diese Postal Orders si ml vom l’u- 
blikum selir gut aufgcnommen wor- 
deu: im Jalirc 188] betrug die Zabi 
dieser Orders 4,4(12,020, welclic über 
den Betrag von 2,00(1,017 X ’ lau- 
teten, im Recbnungsjabrc 1883 /s| 
bereits 12,700,000 Stiick liber den 
Betrag von 7 Mill. X  ■ Nadi dem 
letzten Jalircsberiditc ist es in Aus- 
siebt genommen, diese bei|ucmc Art 
der Geldiibermittelung aucli im Ver- 
kebr mit Indien und den Kolonien, 
sowie liei den Tnqqien und der 
Kriegsmarine auf fremdcn Stationcn 
einziilühren. — Bcmerkenswertli ist, 
dass dieser Dicnst/.weig in Gross- 
britannien ausscliliesslidi von weib- 
lielicn Beamtcn vcrschen vvird.

Die Postsparlcassen besteben soit 
dem Jalirc 18IÜ. Die Zabi der fur
diesen Gescbiiftszweig erofifnetcn 
Bostanstalteu betrug im Jalirc 18(14 
im Vereinigten Konigreiehe sclion 
3024, im lieclinungsjalire 1883/84 
7475. Am Endc des zulctzt er- 
vviibnten Jalires bezitlerte sieli der 
den Einlcgcni scbnldigc Betrag,

lu 1 S8.3/84 tlicre were 38,7 inlantl 
orders to every 100 inbabitants. 
Tliis means of remitting money bas 
not only been introdueed into tlu: 
relations witli tbc (’olonics, but also 
into tbosc witli a certain number nf 
otlier couutries. In 1883/84 t lie 
amount of orders issued in the United 
Kingdom ou tbe United States ni 
America was 1 1(1,727 l., on France 
02,74.7 /., on Gerniany 14(1,080 mi 
Belginm 1(1,01 I on Egypt 2,881 /., 
on Italv 34,022 /., on tbe Netlicr- 
lands 0,o3ô l., on Denmark 7,808 /.. 
on Switzcrland 23,280 L, etc. The 
orders issued in forcign eountries 
on Great. Britaiu sliowed similar 
amounts.

In 1880, a spécial System of 
orders, tbc Postal Orders, for tbe 
rcmittnnce of small fixed amounts 
was adopted in tbe United Kingdom. 
Tbcse postal orders bave won tbe 
favour of tbe publie. In 1881 tbe 
number issued was 4,4(12,020 rc- 
presenting an amount of 2,000,017 
and in tbc tiuaneial y car 1883/81, 
it. nmnuntcd to 12,700,000 for a 
total sum of 7 million poumls 
sterling. Aecording to tbc last 
Annual Report, it was also pio- 
poscd to iutroduce this convcnient 
means of reinitting money into tbc 
exebange witli India and tbc Colonies, 
and to issue postal orders to régi
ments on foreign service and sbips 
in tbc navy serving on forcign sta
tions. — A rcmarkable featurc of 
tliis brandi of tbe service is tbat it 
is carried ont in Great Britaiu In
fernale elerks exelusively.

Post Office Savings Jianks were 
instituted in 18(11. The number nf 
post-offices autborized to transaet 
Savings Bank business in tbe United 
Kingdom was 3()24 in 18<;4, and 
7477 in 1883/84. At tbe close of 
tbe lutter ycar, tbe amount due to 
depositors, exclusive of interest, was 
41,7(18,808 and tbe deposits paid 
in during tbat year were (1,2 4 7 , 0 4 0  in 
numlier and 12,884,427 1. in amount. 
In 18(17 tbe system of Annuities mut 
Life Insurance was started in cou-



ihiut la dernière aimée était de 
ii,-j 17/440 et la somme payée cum- 
jini-lait X  12,804,427. Le service 
tir* renies viagères et de Vassurance 
mr la rie ^Annuities and Life In- 
«itrauces) est connexe à celui des 
r:ii.>scs d'épargnepostales. Ce])endant 
île crainte d'accumuler trop de ch if- 
res, nous renonçons d’autant [tins 
volontiers à en donner ici, que 
['institution dont il s’agit n’a pres
que aucune attache avec le service 
|mstal proprement dit.

Le dernier rapport de gestion 
présentait un tableau indiquant, par 
tête de population, les envois pos
taux consignés dans le Koyaume- 
1,'ni. Ce mode de calcul, que le 
liurcati international a également 
adopté pour les tableaux statistiques 
•|ifil public sur le service postal des 
pays appartenant à l’Union postale 
universelle, offre incontestablement 
licuiicoup d'intérêt. On voit par ces 
tableaux qu’il y a, par tète de po
pulation, en Angleterre, 41 lettres,
11 paquets de librairie et circulaires,
: journaux, 7 cartes postales, 1 télé
gramme et 0,0 paquets; en Ecosse,
A lettres, 8 paquets de librairie i 
et circulaires, 4 journaux, 4,7 cartes 
postales, <),8 télégrammes et 0,0 pa- 
qnets ; en Irlande, 17 lettres, 4 pa- 
quets de librairie et circulaires, 4 
journaux, 1,7 cartes postales, <>,4 
télégrammes et 0,2 paquets par in
dividu.

11 est possible de compléter ecs 
données par les renseignements que 
fournit la dernière statistique du 
bureau international, et d’après les- 
qucls il a été expédié, en fait de 
leitrcs et de cartes postales, par 
iilt- de population, en 1884: dans 
la Or.inde-Bretagne, 41,7; en Suisse,

I; en Belgique, 10,0-1; dans les 
Liy-i-l.as, 18,8; en Allemagne, 18,(1;
■mi Canada, 18,1 ; en France, 10,8; 
an hnnemark, 17,1 ; en Autriche,
I ;.l : dans le Luxembourg, 11,8;
(■u Suède, 8,2; à St-l’ierrc et Mi- 
'l'iclon, s ,l ;  en Italie, 7,7; en Nor- 

7,2; aux Antilles danoises, 0,4;

einscldiesslich der Zinsen, auf 
41,71)8,808 X  ; die Zabi der Ein- 
lagen im letzten Jahre betrug 
0 ,247 /140 , der eingczaliltc ISetrag 
erreiclite die llühc von 12,S'.)4,42û 
X  • In Verbindung mit den l’ost- 
sparkasseu stelien die im Jahre 1807 
eingerichteten dahresrenten and Lc- 
bensversicherungcn. Uni niclit zu 
vicie Zahlcn zu hiiufen, selic ich 
hier von der Aulfiihrung solchcr 
um so mehr ab, weil diese Austalt 
nur in loser Verbindung mit dem 
eigcntlichen l’ostdienste stelit.

Eine im letzten Jahresbcriebte 
vorhandene Tabellc bat die Zabi der 

| liauptsaeblicbstcn, im Vcrcinigten 
. Konigreicbe bcstellteu Postsendungen 

auf den Kopf der Bcvülkerung zuriiek- 
! gefülirt. Diese Art der Bereehnung, 

welclie aucli das internationale l’ost- 
büreau in scinen statistisehen Uebcr- 

' siclitcn iiber den l’ostdienst der ziim 
Weltpostvereinc gehorigen Liindcr 

1 anwendet, bietet allcrdings viel In- 
! teresse. Dauach cntfallen auf den 

Kopf der Bcvolkcnmg : in England 
4 1 Briefe, '4 Biirherpaekcte und Cir- 
cularc, 4 Zeitungcn, 7 l'ostkarteu,
1 Tclegratutu, o,t l’ackete; iu Schott- 
hind: "2 Briefe, 8 Büchcrpackctc 
und Uircularc, 4 Zeitungcn, 4,5 l’ost- 
karten, (),* Télégramme und o,r, 
i’aekele; in friand 17 Briefe, 4 
Biicherpackctc und ('irailare, 4 Zei
tungcn , 1,5 l’ostkarteu, o,i Tcle-
gramme und 0,-j l’ackete.

Diese Angabcn mngeu dureb die 
Mittbcilungen in der neuesten Sta- 
tistik des intcrnationalen l’ostbiircaus 
ergiinzt werden. Nacb dieser kaiucn 
im Jahre 1884 Briefe und Bostkarten 
auf den Kopf der Bcvülkerung: in 
Grossbritannicn 41,s, in der Schivciz 
27,(, in lielgien 1 ‘.i,<u, in Niederlaud 
18,s, in Deuischhmd 1 s,r., in Kanada 
18,i, in Erankreieh I0,s, in Dane
mark L'qt, in Ocstcrreich 14,i, iu 
Luxcmburg ll,«, in Schtccden 8,s, iu 
St. Pierre und Miquelon s,i, in Italien 
7,r. in Koneegen 7,.-, in den danischen 
Anfillen 0,3, in Spanien (i, in Chili

nectiou with tbe l’ost. Office Savings 
Banks. To avoid heaping ligures 
upon figures, \vc refrain from citiug 
any iu relation to this braucb of 
the Department, more cspecially as 
tbe Annuities and Life Insurance 
seheme is but sligbtly connected 
witli tbe postal service proper.

A table publislied in tbe last An
imal Report shows tbe average num- 
her of tbe principal postal articles 
delivered iu tbe United Kiugdom 
per head of the population. This 
kind of calculation, wbicb is also 
applied liy tbe International Bureau 
in its statistics of tbe postal service 
iu tbe countries forming part of the 
Universal l’ostal Union, alfords great 
iuterest Aceording to tbe above 
nientioned table, tbe average inuti- 
bers of postal articles per licad of 
tbe population are as follows:—in 
England, 4 1 letters, 0 book packets 
and eirculars, 4 newspapers, 7 post 
cards, 1 telegram, and 0,7 pareel; in 
Scotland, 42 letters, s book packets 
and eirculars, 4 newspapers, 4,7 post 
cards, 0,8 telegram, o,»i pareel; and 
in Ireland, 1 7 letters, 4 book packets 
and circulais, 4 newspapers, 1,7 post 
cards, 0,4 telegram, and o,2 pareel.

Tlic.se figures may lie supplemcnted 
hy tbe information contaiued in tbe 
last Statistics of tbe International 
Bureau, aceording to wbicb tbe aver
age numher of letters and post cards 
to every inhabitant was as follows 
in 1884:—in Great Urituin, 4 1,7; in 
Switscrlund 27,1; in lielgiinn lu,04; 
in tbe Kelhcrluuds 18,8; in Germant/ 
18,0; in Canada 18,1 ; in France 10,8; 
iu lien mark 17,1; in Avslria 14,1; 
in Luxcmburg 11,8; iu Siccden 8,2; 
in St. Pierre and .hiquclon 8,1 ; in 
Itahj 7,7; iu Norung 7,2; in tlie 
Jlanish Antilles 0,4; in S/min 0; iu 
Chili 1/4; iu Portugal, and Argentinn 
•1 eaeb; etc.

S p é c i a l  Ilrtarnni Lelfrr Offices 
exist in tbe towns of London, .Man-
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eu  E s p a g n e , fi ; a u  C h ili, 4,!) ; d a n s  

le  P o r tu g a l e t  l ’A r g e n t in e , 4, e tc .

Les villes de Londres, Manchester, 
Liverpool, Birmingham, Leeds, Bris
tol, Newcastle-on-Tync, Edimbourg, 
Glasgow, Dublin, Belfast et Cork 
sont dotées de bureaux spéciaux 
chargés de la manipulation des let
tres en rebut (Returned Letter Offi
ces), tandis que, dans quelques autres 
villes, les offices de poste sont auto
risés à renvoyer certaines lettres, 
etc., à leurs expéditeurs. Dans le 
courant de l’exercice de 1883/1884, 
ces deux catégories de bureaux ont 
eu en total 5,732,310 lettres à mani
puler; sur ce nombre, i) y en eut 
80,21)7 dont l’adresse put être com
plétée, tandis que l’on fut obligé de 
renvoyer 4,010,708 lettres à leurs 
expéditeurs; 5fil,73G lettres n’ont 
pu être restituées à ces derniers, 
apparemment parce qu’ils ne se trou
vaient pas suffisamment spécifiés, et 
170,470 lettres ont été réexpédiées 
aux Administrations postales étran
gères. Les bureaux dont uous par
lons ont également eu à s’occuper 
de 035,200 cartes postales, 4,073,822 
envois de librairie, 40fi,005 journaux 
et 27,133 colis (parcels); sur ce der
nier chiffre, 18,fi8fi colis purent être 
ultérieurement remis à leurs desti
nataires ou rendus à leurs expédi
teurs.

L’énorme développement du ser
vice postal dans le Royaume-Uni 
indique assez, par lui-même, l’impor
tance et le nombre des moyens de 
communications disponibles. Néan
moins, il n’est que juste de recon
naître tout le mérite qui revient à 
cet égard à l’Administration des 
postes britanniques; en effet, cette 
Administration apporte continuelle
ment le plus grand zèle à offrir à 
son public, par l'emploi d’une foule 
de lignes de chemins de fer, de 
bateaux à vapeur, etc., toutes les 
facilités imaginables pour les expé
ditions, à lui assurer eu même temps 
tous les avantages de la plus grande 
célérité et de la plus grande sécu-

4,9, in Portugal und Argentinien je 
4 u. s. w.

In London, Manchester, Liverpool, 
Birmingham, Leeds, Bristol, New- 
castle-on-Tyne, Edinburg, Glasgow, 
Dublin, Belfast und Cork besteheu 
bcsondere Büreaus fur die Behand- 
Ittng der Jiückbriefe, wahrend die 
Postamter in einigen anderen Stâdten 
die Berechtigung besitzen, gewisse 
Briefe etc. den Absendern zurückzu- 
sehicken. lin liechnungsjahre 1883/84 
erhielten die crwahnten Büreaus, ein- 
schliesslich der gcdachten Postamter, 
im Ganzen 5,732,310 Briefe zur Be- 
handlung. Von diesen konnten die 
Adressen auf 80,297 Stück vervoll- 
stândigt werden, wahrend 4,!)10,798 
Briefe an die Abscndcrzurückgegebcn 
wurden. lîei 5fil,73f! Briefen war, 
wohl wegen unzureichendcr Bezeich- 
nung der Absender, diese Rückgabe 
nichtmoglich, wahrend 179,479 Briefe 
den fremdenPostvcrwaltungen wieder 
zugeführt wurden. Den crwahnten 
Bureausgingen fernerzurBehandlung 
zu: 635,290 Postkarten, 4,973,822 
Bücherpackete, 496,695 Zeitungcn 
und 27,133 Packete; von letzteren 
konnten 18,686 den Empfiingcrn 
dcmnachst eingehiindigt oder den 
Absendern zurückgegeben werden.

Der grossartige Postverkehr des 
Vereinigten Konigreichs weist sclion 
auf eutsprechend zahlreichc Postver- 
bindungen hin. Jedenfalls ist es nur 
gerecht, wcnn wir das Verdienst der 
britischen Postverwaltuug besonders 
auch in dieser Hiusicht anerkennen. 
Die ervvahntc Ycrwaltung ist unab- 
lassig darauf bcdacht, durch Bc- 
nutzung zahlreicher Eisenbahnen, 
Dampfschiffe etc. dem Publikum fur 
dessen Bcndungen jede mogliche 
Erleichterung, sowie zuglcich thun- 
lichste Bcschleunigung und Sicher- 
lieit zu gewahren. Schon im Jalire 
1854 wurden 25,154 englisclic Mcilcn 
Eisenbahn und 31,689 Meilen Post- 
kutschen etc. zu Postzwecken taglich 
benutzt;iin Jalire 1861 wurden wochen- 
tlich 43,823 Meilen auf Eisenbahnen,

c h e s t e r ,  L iv e r p o o l ,  B irm ingham , 
L e e d s ,  B r is to l ,  N e w c a s t le -o n -T y m ,  
E d in b u r g h , G la s g o w , D u b lin , Belfast, 
a n d  C o r k , w h i le  th e  p o s t-o ff ic e s  in 
s o m e  o th e r  t o w n s  a r e  a u th o r iz e d  tn 
retu rn  c e r ta in  le t te r s , e tc . d irect to 

th e  s e n d e r s . In  1883/84 th e  total 
n u m b e r  o f  le t t e r s  r e c e iv e d  a t  ail 
t h e s e  o ffice s  w a s  5,732,310. O fth csc , 
80,297 w e r e  r e - is s u e d  to  corrected  
a d d r e s s e s ,  a n d  4,910,798 w e r e  re- 
tu r n e d  to  th e  s e n d e r s . 5G1,736 letters 
w e r e  u n r e tu r n a b le , n o  d o u b t on 
a c c o u n t  o f  in su ff ic ie n t  in d ication s  
a s  to  th e  s e n d e r ,  w h i le  179,479 
le t te r s  w e r e  r e tu r n e d  to  foreign  
P o s t a l  A d m in is tr a t io n s . T h e  above 
m e n t io n e d  o f f ic e s  fu r th e r  received  

635,290 p o s t  c a r d s , 4,973,822 bock 
p a c k e t s ,  496,695 n e w s p a p e r s , and 

27,133 p a r c e ls .  O f th e  la t t e r  number 
18,686 w e r e  e ith e r  r e tu r n e d  to the 

s e n d e r s  o r  r e - is s u e d  to th e  a d d ressecs .

The vast postal exchange of the 
United Kingdom in itsclf proves the 
existence of sufficiently numerous 
postal Unes of communication. In 
an y case, it is but just that tue 
merits of the British Postal Adminis
tration in tliis spécial respect should 
meet with due récognition, lts efforts 
are constantly directed towards af- 
fording to the public, by the use of 
numerous railways, stcamboats, etc., 
every possible facility for the trans
mission of tbeir postal articles, aud 
towards effecting the conveyance of 
these articles with the greatest pos
sible celcrity and safety. As early 
as 1854, the distance over wliicli 
the mails were eonveyed daily 
was:—25,154 English miles by rail
ways, aud 31,689 miles by eoaches, 
etc. In 1861, the mails were trans- 
mitted every week-day over 43,823 
miles by railways, over 33,637 miles 
by mail-coaches, etc., 71,067 miles 
by font messengers, and 2,821 miles 
by packets aud boats. Correspoinl- 
ing information as to the distances 
traversed iu late years by Océan 
mail packets is not given; these 
distances must, however, be very
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rite possible. En 1854, les trans
ports postaux faisaient déjà jour
nellement 25,154 milles anglais par 
chemins de fer et 31,689 milles par 
diligences, etc.; en 1861, ce par
cours comportait, par jour ordinaire, 
•13,823 milles anglais en chemins de 
fer, 33,637 en voitures postales, etc., 
T 1,067 par messagers piétons et 
2>2l par bateaux à vapeur ou autres. 
Nous n’avons pas les indications 
relatives aux trajets effectués ces 
dernières années par les paquebots 
luisant le service d’outre-mer; ce
pendant nous savons que ces trajets 
sont considérables. Des services pos
taux réguliers existaient déjà en 
istio sur des lignes de 8000 milles 
anglais de longueur, reliant l’Angle
terre à Calcutta, sur d’autres lignes 
de MOUO milles, entre l’Angleterre 
et Valparaiso, de 11,000 milles, entre 
ce pays et Shanghai, et même sur 
des lignes de 12,000 milles reliant 
l’Angleterre à Melbourne *). Les 
paquebots-poste de la P e n in s u la r  

m l  O r ie n ta l  S te a m  N a v ig a t io n  C o m - 

pany faisaient, en 1864, un trajet 
de 1,237,66!) milles marins pour le 
transport de la poste anglo-hin
doue**).

Le P o s t O ffice  G u id e ,  qui paraît 
régulièrement tous les trois mois, 
donne un tableau des départs et 
des arrivées des postes de et pour 
l’étranger, ainsi qu’un tableau des 
taxes postales pour les colonies et 
les pays étrangers.

D’après le dernier rapport de 
gestion, il existait un grand nombre 
de correspondances postales de Lon
dres pour les villes de l’Angleterre 
et du pays de Galles ; 10 villes 
seulement n’avaient qu’une corres
pondance postale par jour avec 
Londres; 228 en avaient deux cha
cune, 237 trois, 98 quatre, 40 cinq, 
* six, une sept et une dix. C’était 
aussi le nombre des correspondances

*■ Stephan. Dos Postwesen; le Staats- 
L e x i k o n  de Rotteck et Welcker. Leipzig, 
18»>4.

'*) Voir V Union postale t  VIII, page 53.

33,637 in Postkutsehen etc., 71,067 
durch l'ostfussbote» und 2821 auf 
Dampfbooten und anderen Schiffen 
zurückgelegt. Entsprechende An- 
gaben iiber die in neuester Zeit von 
iiberseeischen Postdarapfern zurück- 
gelegten Entfernungen fehlen, sie 
miissen aber sehr bedeutend sein. 
Schon in den fiOer Jahren bestanden 
regelmàssige Postverbindungen auf 
Entfernungen bis zu 8000 englischen 
Meilen von England nach Calcutta, 
bis zu .9000 Meilen von England 
nach Valparaiso, bis zu 11,000 Meilen 
von England nach Shanghai, ja  so- 
gar bis zu 12,000 Meilen von Eng
land nach Melbourne.*) Diese Post- 
dampfscliiffe der P e n in s u la r  a n d  

O r ie n t a l  S te a m  N a v ig a t io n  C o m p a n y  

legten im Jahre 1864 allein 1,237,669 
Seemeilen bei Beforderung der eng- 
liscb-ostindischen Ueberlandpost zu- 
rück. **) Der in jedem Vierteljahre 
neu aufgelegte P o s t O ffic e  G u id e  

enthiilt eine Uebcrsicht iiber den 
| Abgang und die Ankunft der Posten 

nach und vom Auslande, sowie eine 
Tabellc iiber die nach den Kolonien 
und fremdeu Liindern bestebenden 
Portosatze.

Nach Ausweis des letzten Jahres- 
bcrichts wurden von London ans 
zahlreiche Postverbindungen nach 
Stiidten in England und Wales unter- 
halten ; nnr 10 dieser Stadtc besassen 
je eine Postverbindung, 228 bereits 
je zwei, 237 je  drei, 98 je vier, 40 
je fiinf, 8 je sechs, 1 sieben und 1 
zeltn taglich. Aehnlich gross war 
die Zabi der Postverbindungcu von 
diesen Stàdten nach Londoo.

Dem Wablspruche : « Zcit bedeutet 
Geld » liuldigend, ist die britische 
Postverwaltung audauernd daranf 
bedacht, die Zeit der Ueberkunft der 
Postsendungen durch geeignete Mass- 
uabmeu zn verringern; B e s c h lc u n i-  

g u n g  d e r  P o s tv e rb in d u n g e n  bezw. E i n -  

fü h r u n g  n e u e r  V e rb in d u n g e n  gebort

*) Stephan, das Postwesen. (Staats- 
Lexikon von Rotteck und Welcker. Leipzig, 
1864.)

**) S. L’Union postale V III, S. 53.

considérable. In the years 1860 to 
1870 regular mail packet Unes al- 
ready existed varying in lengtb from 
8000 miles from England to Calcutta, 
and from 9000 miles from England 
to Valparaiso, to 11,000 miles from 
England to Shanghai, and even 
reacliing 12,000 miles from England 
to Melbourne.*) In the year 1864 
the mail packets of the Peninsular 
and Oriental Steam Navigation Com
pany alone, by which the British 
Indian Overland Mail was conveyed, 
traversed a distance of 1,237,669 
nautical miles.**) The Post Office 
Guide, vvhich is published quarterly, 
contains a calendar of the dates of 
arrivai and despatch of the mails 
from and to foreign countries, and 
also a table of colonial and foreign 
postage.

According to the last Annual Re
port there were numerous mails from 
London to other towns in England 
and Wales. 10 towns only had a 
single daily mail, 228 towns had 
two, 237 towns had three, 98 towns 
had four, 40 towns had five, 8 had 
six, 1 had seven, and 1 town had 
ten mails daily. A sitnilar number 
of mails existed from thèse post 
towns to London.

Acting on the maxim that « Time 
is money », the British Postal Admi
nistration makes constant efforts to 
reduce the time occnpied in the 
transmission of the mails, by the 
adoption of improved arrangements. 
« N e w  M a i l s  » or « A c c é lé ra t io n  o f  

M a i ls  » forms a standing chapter iu 
the Anuual Reports. Tlius, in the 
Scventh Report—that for 1864—the 
fact is pointed out that by the estab
lishment of more rapid mails the 
time required for the transmission

*) See Stephan, Das Postwesen, in the 
Staats-Lexikon by Rotteck ami Welcker. 
Leipzig 1864.

**) See «L ’Union postale» vol. VIII., 
page 53.



postules existant entre ces diffé- 
rentes villes et Londres.

Conformément à ee proverbe (pie 
» le temps vaut de Fardent » (Time 
is moncyj, FAdminisli ation des postes 
britanniques fait ses efforts pour 
prendre toutes les mesures propres 
à restreindre le temps nécessaire à 
la transmission des envois postaux. 
L'accélération des dépêches, soit la 
création de nouvelles correspondan
ces postales, forme line des rubri
ques les plus importantes des rap
ports de gestion. Far exemple, le 
dixième rapport, concernant l'année 
18(14, fait ressortir que, depuis isr>4, 
la marelie des paquebots-poste a été 
accélérée au point de gagner ô jours 
pour le transport d'une lettre et de 
sa réponse, dans les échanges avec 
les Indes Occidentales et le littoral 
de l’océan l’aehiqiie, 7 jours dans 
les échanges avec le Brésil, 1!) jours 
avec Calcutta et rien moins que 40 
jours avec Sydney. Depuis cette épo
que, de nouveaux progrès ont en
core été accomplis à cet égard.

Les bureaux ambulants (Travel
ling l'ost nitices) qui circulent avec 
la plupart des trains de chemins de 
1er, contribuent aussi beaucoup, pour 
leur part, à accélérer la transmission 
des colis postaux. Un n'ignore pas 
que le premier bureau ambulant fut 
organisé eu Angleterre, et qu’il cir
cula pour la première fois le l l:r juil
let 1*37 entre Liverpool et. liirmiug- 
liaui,surin ligne delà G rand dunrt ion. 
Les lettres à destination de Londres 
sont reparties d'après les divers dis
tricts de cette métropole, par les 
bureaux ambulants aussi bien que 
par les agents des navires faisant 
route pour l'Angleterre.

Far suite d'une proposition sou
mise en Iï-mô par le Commit tee of 
Officers (Comité des fonctionnaires) 
au secrétaire de l'Administration des 
postes, qui était alors llowland llill, 
la circonscription postale de Londres 
fut, à partir de l’année ls'iti, divisée 
en K' districts, (pion réduisit plus 
tard à huit.. Ces districts sont depuis 
lors considérés comme autant de 
villes distinctes, au point de vue 
postal. Cette organisation, que le
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nocli jetzt /.a den stebenden Kubriken 
der .lahrcsberiehte. Lui lu. Berichte 
liber dus Jahr LStîl ist bcispiclsweise 
licrvorgeltobcn, dass man die Falirten 
der Fostdampfscliifï'e soit dent Jahre 
1854 so beschleunigt Itabe, dass an 
Zeit bei Ucbcrmittelung eines llriefes 
uitddcr Antwortdarauferspartworden 
seien im Verkehr mit Westindien und 
Facitic-Liindern 5 Tage, mit Ura- 
silien 7 Tage, mit Calcutta 19 Tage 
und mit Sydney niclit weniger als 
40 Tage. Seitdem siiul in dieser Bc- 
ziehung noch wcitcrc Fortsehritte er- 
/.ielt worden.

Zur Bcschleuniguug der Uebcr- 
kiinl't. der Fostscndungen tragen auch 
die Jlnhnpostcn wesentlich bei, wclclie 
sieli auf den mcisten wiclitigcren 
Eisenbahnkurscn hcündcn. Die erste 
Bahnpost ward bekanntlicb in Eng- 
laud und /,war ani 1. Juli 1837 y.wi- 
schen Liverpool und Birmingham auf 
der Grand -/««ct/ow-Eiscnbahn cin- 
gericlitet. Die fiit' London hcstimmtcu 
Briefe werden von den Balmpostcn, 
gleicli wic von den Bcamtcu auf den 
naeli Knglaud falirenden Dainpf- 
schill'en, naeli den verschiedcncn lîe- 
/.irken sortirt.

lu Kolgc eines Vorsclilags eines 
Komités von lîeamten an don da- 
maligen Sekretiir der Fostvcr- 
waltung, llowland llill, vom .labre 
lSô.'i ward vom nachsten .Jahre ab 
der Fostbe/.irk London in U) kleincrc 

j Fostbe/.irke eingcthcilt, die spütcr 
auf s y.nriickgeführt wurden. Dièse 

I Fostbc/.irke wurden seitdem aïs 
I besonderc Foststadte bcbandelt.
I Durcli diese Kinrichtung, welclic im 

/.weiten .lahrcsberielit, miter Bei- 
lügung einer Kartc Londons, aus- 

I fiilirlicb crwahnt ist, wurde eine bc- 
> traclitliclic Bescldeunigung in der 

IJcberkunft der Briefe von cincm 
I Stndttheile naeli dem anderen civ.ielt. 
i Der Post Office Guide entlialt ein 
' Ver/.eicbniss der hauptsachlichst.cn 

Strasscn Londons mit Angabe der

of a letter and the rceeipt. of a repli- 
had been reduccd, since 1854, in 
the case of correspondence betwcen 
the United Kingdom and the West 
Indies and the Facific by 5 Uigin. 
the Brazils by 7 dags, Calcutta by 
19 days, and Sydney by not less 
than 40 days. Since that time further 
progress bas been made in tbis 
respect.

The travelling post-offices whicli 
are established on most of the more 
important railway lincs, also cmi- 
tribute in a grcat measure to tin- 
accélération of the mails. The lirst 
travelling post-oftice was starteil 
in England on the l8t of July 1*37 
between Liverpool and Birminglmm 
on the « Grand .lunotion » Kailway. 
The letters intended for London arc 
sorted by the officers in the tra
velling post-offices, and by the naval 
oftieers on board the steamers bonml 
for England, according to the va
rions districts of the Metropolis.

In conséquence of a ]iroposal made 
in 18.V» by a Conunittec of oftieers 
to llowland llill the then Seerctan 
of the Fost-Officc, the city of Lmi- 
don was, in i s ”»<î, divided into 1" 
postal districts, which number was 
reduced to 8 at a latcr period. Thèse 
postal districts bave since then been 
treated as distinct post towns. lîy 
mcaiis of tliis arrangement, whirli 
was fully described and illustrated 
by a map of London in the Second 
Animal lîeport, a considérable accé
lération lias hccu obtaincd in tlie 
transmission of correspondence Irmii 
onc district of the metropolis tu 
another. The Fostal Guide emitahis 
a list of the principal strects in 
London with the indication of tlie 
postal districts in which they arc 
situated, and a request to the publie
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s-ccoinl rapport de gestion explique 
iii détail avec une carte à l’appui, 
contribua grandement à accélérer 
lu transmission des lettres d’un quar
tier de la ville à un autre. Le Post 
Office Guide donne la nomenclature 
des principales rues de Londres, avec 
l'indication du district postal dont 
elles relèvent, et recommande au 
public d’indiquer ce district s'il veut 
éviter des retards.*) En 1854, le 
nombre des lettres urbaines s’élevait 
à Londres à 4(î millions; il avait 
atteint le chiffre de 7fi millions en 

soit 22 par tète de population.

Le chiffre du personnel répond à 
l'importance de l’exploitation. En 
I s 5-1, ce personnel se composait du 
l’ostmaster General et de b fonc
tionnaires: secrétaire, secrétaires ad
joints et secrétaires pour l’Ecosse et 
l’Irlande; de 13 inspecteurs, 20 autres 
fonctionnaires supérieurs, soitchetsdc 
division, de bureau, etc.; plus 9973 
buralistes, 2235 commis, 175 gar
diens et. 8152 facteurs,messagers, etc., 
ce qui fait un total de 21,574 per
sonnes. Sur ce nombre, environ 
25(io étaient attachés au bureau 
principal (Chief Office) de Londres. 
Depuis cette époque, les fonction
naires et les employés subalternes 
ont beaucoup augmenté. D’après le 
dernier rapport de gestion, le per
sonnel compte, outre le Postmastcr 
General, 8 secrétaires (soit un pre
mier secrétaire, le secrétaire des 
finances, le troisième secrétaire, trois 
secrétaires adjoints, un inspecteur 
général pour l'Ecosse et. un secré
taire pour l’Irlande), 39 fonction
naires supérieurs dans les trois capi
tales (Londres, Edimbourg et Dublin), 
1G inspecteurs, P lit buralistes, U,so,s 
dépositaires et sous-chcfs de bureaux; 
2909 commis et surveillants; 12,|S9 
réviseurs, comptables, trieurs, télé
graphistes, etc., 15,277 messagers, 
chargeurs, I t,90s aides buralistes, 
messagers du télégraphe, copistes,

*) Dette organisation a plus tard été éten
due à d'autres villes du Royaume-Uni: ainsi, 
par exemple, Liverpool est divisé en quatre 
districts postaux

Postbezirkc, in wclelien sie liegen 
und derAufforderungan dasPublikum, 
die Bezeichnung des Postbezirks, be- 
hufs Vcrmeidung einer Verzbgcrung, 
nicht zu verabsiiumen. *) Die Zabi 
der Lokalbricfe in London betrug 
1854 4(i Millionen, 18Ü3 bereits 
7(i Millionen otler 22 auf don Ktqtf 
der lievolkerung.

Eutspreehcud der Grosse des Post- 
verkelirs ist tiueli das Personal. 
Dassclbe bestand 1854 neben dem 
Gcneral-Postnieistcraus 5 Sekretiiren, 
Iliilfs-Sekretaren und Sekretaren 
fiir Schottland und friand, 13 
überauf'scbern, 2o anderen Ober- 
beamten, d. Ii. Abtlieilungschcfs, 
Biireauvorsteheni etc., 9973 Post- 
meistern, 2235 Beamten, 175 Post- 
scliaffncrn und P152 Bricftragern, 
Boten etc., zusanimcn 21,574 Pcr- 
sonen. lliervon waren etwa 2500 
ailcin heim Hauptpostamte in 
London beschaftigt. Seitdem bat 
eine sclir wescutliche Vermebrung 
der Zabi der Beamten und Unter- 
bcamten stattgefunden. Nach dem 
neueste» .labrcsberichtc bestebt das 
Personal ausser dem General-Post- 
mcister aus 8 Sekretiiren (niimlieh 
cincm ersten Sekrctsir, dem Finanz- 
Sckrctiir, dem dritten Sckretiir, drci 
Hülfs-Sekrctaren, einem Gcneral- 
Aufsclicr fur Selmttland und cincm 
Sckretiir fiir Irland), 4P Oberhc- 
amtcu in deu drci llauptstadtcn 
(London, Edinburg und Dublin), 
Dî Oberaufsebern, P1P Obcrpost- 
meistern, I 1,828 Briefsammlcrn und 
L iitcrpostmcistern,2:toP Beamten und 
Aufsebcrn,12, l8PBeebnungsbcamten,
Sortirent, Telcgraphist.cn, 15,277

I Postlmtcn, Dieucrti etc., -1 4 ,9 0 s l’ost-
J meistergeliiilten, Telegraphenboten,
| Schreibern, wciltlichtm Bedicnsteten
1 etc-, 18 Postmcistern und Beamten 

in den miter dem Gcneral-Post-

*1 Piese Eitirielitmig wmdc spiiter auch 
auf andere Stiliite im Vereiuigten Küuig- 
rciclie übertr.igen. 8o zerfiUlt I.iverpool 
beispielsweise in vier besomlere Postbezirke 
etc.

not to omit tlic iiddition of tbe 
postal district to tlic ttddresses of 
letters, in order to avoid delay. *) 
In 1854, tbe number of local letters 
amounted in London to 40 millions, 
and in 18(!3 to not less titan 7G 
millions, or to 22 per Itcad of the 
population.

The staff of officers is in propor
tion to the magnitude of tlic postal 
trallic. In 1854 it was cnmpused as 
follows: — Postmaster General, 1; 
Assistant Seeretaries, and Secreta- 
rîes for Scotland and Ireland, 5 ; 
Survcyors, 13; otlier Superior Otti- 
cers, i. e. Heads of Departments, 
Chief Clercs, etc., 20; Postiuastcrs, 
9973 ; Clerks, etc., 2235; Guards, 
175; Lctter Carriers, Messcngers, 
etc., 9102; Total 21,574 officers attd 
servants, üf this staff about 2500 
were attacbed to tbe Clticf Office in 
London. Since tliad period tlic 
number of officers and scrvsmts bas 
bcen greatly increascd. According 
to tbe last Annual Report, tbe staff' 
of officers consists, besides tlic Post
master General, of 8 Seeretaries 
(vis.:— otte Sccrctary, onc Finan- 
cial Secretary, one Tbird Sccrctary, 
3 Assistant Seeretaries, a Surveyor 
General for Scotland, and a Sccrc
tary for Ireland); 39 Superior Of- 
ticers in Metropolitan Offices (Lon
don, Edinburgh, and Dublin), 10 
Survcyors, 919 Mead Postmasters, 
14,828 Lctter Ueceivers and Suit 
Postmastcrs, 2P<>9 Clercs and Snper- 
intending Officers, 12,18P Supcrvi- 
sors, Ovcrsccrs, Countcnncn, Sor- 
ters, Tclcgraphists, etc., 15,277 Post- 
nten, Portera, etc., 14,90s Assistants 
to Postmastcrs, Tclegrapb Mcsscn- 
gers, Copyists, Fcmalc Servants, etc., 
18 Postmasters and Clerks in Co-

*) Later ou, tliis arrangement was ex- 
tended tu otlier towus in the United King- 
dotn. Thus, Liverpool is «liviiletl iuto four 
distinct postal districts.



employés du sexe féminin, etc.; 18 | 
buralistes et fonctionnaires dans les 
colonies relevant du l’ostmaster Ge- I 
neral et 12 agents dans les pays 
étrangers; ce qui donne un total de 
91,184 fonctionnaires, dont 72,450 
sont occupés en Angleterre, 8082 en 
Ecosse et 10,052 en Irlande; (>9,384 
agents sont du sexe masculin et
21,800 du sexe féminin. Il n’y a que 
4(>,000 agents attachés d’une manière 
permanente à l’Administration des 
postes; environ 45,000 personnes ne 
sont occupées par les buralistes qu’à 
titre d’auxiliaires et un grand nombre 
d’entre elles ne travaillent au service 
postal que pendant quelques heures 
par jour, et ont une occupation ou 
profession accessoire.

rneister stelicnden Kolonicn u ntl 
12 Agentcn in fremden Liindern, 
zusainmcn 91,184 Reamten. Davon 
kommeu 72,450 auf England, 8(152 
nul' Schottland und 10,052 auflrland; 
(19,384 Pcrsonen sind miinnlichcu 
und 21,800 weiblichen Gcseblechts. 
Nur etwa 4(1,000 Personen sind an- 
dauernd bei der Postverwaltung an- 
gestellt, walirend nahe/.u 45,000 Pcr- 
sonen von den Urtspostineistern aus- 
büifsweise beschaftigt werden ; ein 
gmsser Theil derselben versiebt den 
Postdicnst nur walirend weniger 
Htuiidcn und liatdancben ciucPrivat- 
heschaftigung.

lonics under the direction of tlic 
Postmastcr General, and 12 Agenls 
in foreign couutrics, making a total 
of 91,184 persous. Of tliese, 72,45o 
are cmploycd in England, 8(152 iu 
Scotland, and 10,052 in Irclaml; 
(19,384 are males, and 21,800 fe- 
malcs. About 40,000 persous only 
arc on the permanent establishment 
of the Department, wliile about 
45,000 are eniployed by local post- 
masters to aid in carryiug ont the 
business of the Department. A large 
proportion of the latter arc only 
required to dévote a few liours daily 
to postal work, and are engagée! 
in private occupations at other 
times.

Pour terminer disons quelques 
mots des résultats financiers de l’Ad
ministration des postes britanniques. 
Les recettes brutes (Gross Revenue) 
s'élevaient eu 1S38 à £  2,339,737 
et en 1855 à £  2,71(1,420. Dans 
cette dernière année, les recettes les 
plus importantes provenaient des 
grandes villes; Londres donnait un 
revenu brut de £  817,338; Liver- 
pool de £  92,842; Manchester de 
£  78,121; Dublin de £  48,499; 
Birmiugham de £  35,(195; Bristol 
de £  28,510; Lceds de £  19,525; 
Ncwcastle-on-Tync de £  18,434; 
iSlictlield de £  14,504, etc.

Dans l'exercice de 1883/84, la re
cette brute s’est élevée à £ '9,89(1,053. 
En revanche les dépenses out été 
de £  7,208,953. Ces deux sommes 
se répartissent de la manière sui
vante:

Recettes brutes:

Port des lettres, paquets, 
cartes postales, jour
naux, etc.....................

Droits des mandats de
poste .........................

Droits des Postal Onlcrs 
Montant des mandats de 

poste non réclamés . 
Caisse d’épargne . . .
Recettes du service télé

graphique . . . .

£

7,485,200

209,704
05,945

4,000
341,974

1,789,224

Zum Schlusse mbgcn die Vinanzer- 
(jehnissedur hritischcn Postvcrwaltuug 
Erwiihnung tinden. Die Uoliein- j 
nahme betrug 1838 2,339,737 £ ,  | 
1855 2,710,420 £ .  In déni /.ulet/.t I 
erwiihnten .labre erzieltcn von den i 
grüsscru Htiidteu die bedeutendste 
Einnahme: London 817, 338, Livcr- | 
pool92,842, Manchester 78,121, Dublin 
48,499, Birmingbain 35,095, Bristol
28,510, Leeds 19,525, Newcastle-on-
Tyne 18,434, Shctticld 14,509 £  etc.

Im Rcchnuugsjahrc 1883/84 betrug
die lvohcinnahmc 9,890,053 £ ,  die
Ausgabe dagegen 7,208,953 X  •
Diese heiden Summeii sct7.cn sich
wie folgt zusammen :

1. Roheinnahmc
an Porto fiir Briefc,

l’acketc etc. . . 7,485,200 £
» Postanweisungs-

gebührcn . . . 209,704 »
» Gcbiihrcn fiir Pos

tal Orders . 05,945 .
» Betragcnfnr nicht

abgefordcrtc l’ost-
anwcisungeu . . 4,000 »

aus dem Postspar-
kassenverkehr . 341,974 »

aus demTclegraphen-
dienst . . . . 1,789,224 »

In conclusion we may tu ru onr 
attention to the finanrial results of 
the British l*ost Üllice. The gross 
revenue amounted to 2,339,737 /. in 
1838, as against 2,710,420 l. in 1855. 
Of the principal large eities, the 
following collected tlic largest a- 
mounts of postage iu tlic latter y car.— 
London 817,338 /., Liverpool 92,8421, 

i Manchester 78,121 Z., l)ubliu48,499Z., 
Birmiugham 35,095Z., Bristol 2.3,510/., 
Lceds 19,525 Z., Neweastle-on-Tyne 
18,434 Z., Shellicld 14,509 Z , etc.

lu the fiuancial year 1883/84 tlic 
gross revenue union nted to 9,890,053 /. 
and the expenditure to 7,208,953 Z. 
Tliese amounts were arrived at 
tlius:—

1. Gross revenue:—
Postage on letters, par-

cels, etc.. 7,485,200 Z.
Commission on mouey

orders . . . . .  209,704 »
Commission on postal

o rd e r s ... (15,945 »
Value of uuclaimed

moncy orders . . 4,000 »
Savings Bank . . . 341,947 »
Revenue from Tele-

g rap lis ... 1,789,224 »
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Dépenses, y compris celles imposées 
par d’autres Départements:

M
Service postal, y compris 

celui des mandats de 
poste et des Postal
Orders.........................  4,000,11)3

Service des paquebots . 054,036
Service des caisses d’épar

gne postales . . . .  248,180
Service du télégraphe . 1,SOO,D44
Le produitnet est donc de JP 2,087, loo

Les détails que nous venons de 
donner sur les trente rapports an
nuels de gestion publiés, jusqu’à ce 
jour, par le Postmaster General bri
tannique, et qui, ainsi que nous l’avons 
dit à diverses reprises, sont presque 
exclusivement tirés de ces rapports 
eux-mêmes, prouvent suffisamment 
que ceux-ci renferment une foule de 
renseignements des plus précieux et 
des plus intéressants. Ou ne peut 
exprimer qu’un vœu, c’est que les 
rapports subséquents fournissent une 
aussi abondante moisson que leurs 
devanciers, parmi lesquels se dis
tinguent surtout les huit ou dix pre
miers rapports, parce qu’ils sont, 
pour ainsi dire, le modèle sur lesquels 
ou s’est réglé plus tard. Quoi qu'il 
en soit, d’ailleurs, toute personne 
s'intéressant à l’organisation du ser
vice postal lira avec un plaisir crois
sant, dansces publications, les commu
nications qui se rapportent à l’histoire ■ 
de la poste ; les renseignements sur 
le développement de quelques-unes 
des branches du service; les indi
cations concernant les rapports per- 
sniuels des fonctionnaires et des 
employés inférieurs; les données sta
tistiques sur l'importance du trafic, etc.; 
ces indications lui permettront, d une 
part, de se rendre un compte exact 
de l’organisation postale delaGramle- 
lirclagne, et d’autre part, de com
parer cette organisation avec celle 
des autres pays civilisés.

2. .4wsi/a&e(cinschHesslieli der von 
anderen Departements veranlassten 
Kosten)
fur den Postdienst, 

einschliesslicli des 
Postanweisungs- 
und Postal Or der- 
Gesclisifts . . . 4,500,11)3 J?

fur deu Postdampf-
schifffahrtsdienst. 654,636 »

fur den Lcbensver-
sicherungsdienst. 248,180 »

fili* den Telegraphen-
dienst . . . .  1,805,1)44 » 

Die lteineinnahme betrâgt mithin
2,687,100 £ .

Die vorstehende Besprecliung der 
bisher vom britischen Geueral-Post- 
meister verolVeutlicbten 30 Jahres- 
bericbte, ans denen ich, wie melir- 
fach angedeutet, den Stoff fast aus- 
schliesslicb entnommen babe, wird 
zur Geniige darthun, dass in diesen 
Beriehten eine Fülleschatzcnswertlier 
und interessanter Mittheilungen eut- 
lialten ist. Mau kann nur den Wnnscli 
aussprechen, dass auch die folgeuden 
Périclité eine alinlielie Keieblialtig- 
keit besitzen inoclitcu, wie die bis- 
herigen, uuter denen sich besonders 
die ersten acht oder zelin auszeicliueu, 
da sie gewisserinassen die Grund- 
lage bilden, auf welchen spiiter 
weitergebaut wurdc. Nacb wie vor 
wird jeder Freund der Posteinrich- 
tungen die Mittheilungen ans der 
Postgcseliicbte, dieErorterungen über 
die Entwickelung einzelner Zweige 
des Postdienstes, die Angaben über 
die personlicben Verbiiltnisse der 
Bcamteu und Unterbeamten, die 
statistischen Mittheilungen über den 
Unifang des Postverkehrs etc. zur 
Kennzeicbnung des britischen Post- 
wesenscinerseits wiezurVerglcicbung 
mit den bezüglichen Yerhaltnissen 
der Librigen K.ulturlander andrerseifs 
in den Jahresbericliten mit regem 
Interesse verfolgen.

2. Expenditure (including expenses 
incurred by utlier Departments) :— 
For postal service, in

cluding nioney order 
and postal order bu
siness ....................  4,500,103 l.

> Packet service . . 654,636 »
» Savings Bank . . 248,180 »
» Telegraph service . 1,805,044 » 
The net revenue was tlierefore

2,687,100 l.

The above review of the tliirty 
Reports already published by the 
British Postmasters General, froni 
wliich, as lias already been men
tion ed, our information lias almost 
exclusively been dravvn, sufficiently 
proves bow full tliey are of valuable 
and interesting matter. We can but 
express the wish that tbe subséquent 
Reports may equal their predeccs- 
sors in fulncss and varicty of informa
tion. The first eiglit or ten of tliese 
are of spécial importance, inasinuch 
as they form, so to say, tlic found- 
ation on wliich the Postmasters 
General bave contimicd to liuild. 
As iu the past so in the future, tbe 
friends of the postal institution will 
peruse with lively interest tlic com
munications coneerning the postal 
history, tlic accuunts of the deve- 
lopmeiit of certain branches of tbe 
postal service, tbe particulars rclat- 
ing to tlic position of tlic offieers 
and servants, tlic statistical statc- 
ments showing the extent of the 
postal business, etc., given in tlic 
Annual Reports, and tliis not only 
for the sakc of obtaining a know
ledge of the British postal service, 
but also in order to compare its 
arrangements and rcsults witli tlmsc 
of otber countrics.
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Les caisses d'épargut! japonaises.

L’empire du Japon est doté, depuis 
le l Br janvier 1 îs7 de la bienfaisante 
institution des caisses d’épargne pos
tales. Ces caisses acceptent les dé- 
])ôts du publie aux conditions sui
vantes:

Le minimum d'un dépôt est fixé 
à U) sen*); une seule et même per
sonne ne peut déposer, par jour, 
que ôo yen. Pour pouvoir verser des 
montants plus élevés, il faut une 
permission du Maître général des 
postes Le retrait des sommes versées 
peut avoir lieu eu tout temps sans 
que le déposant soit tenu d'en donner 
avis préalable. L’Etat assure aux 
dépôts un intérêt de T °/o ; en effet, 
chaque montant de 10 sen et plus 
porte intérêt pour chaque mois plein 
pendant lequel il reste déposé à la 
caisse d’épargne postale; cependant, 
dans le calcul de cet intérêt, on ne 
tient compte que des montants divi
sibles par 10 son, en faisant ab
straction des fractions de ce montant. 
L’Administration des postes ne pré
lève aucun droit sur les intérêts des 
capitaux qui lui sont confiés en dépôt.

L’institution des caisses d’épargne 
postales dans l’empire du Japon s’est 
déjà considérablement développée sur 
ces bases; une seule des dispositions 
dont il s'agit, celle prescrivant que 
le minimum d'un dépôt no peut être 
inférieur à 10 son. doit être consi
dérée comme nouvelle. Il résulte du 
Rapport de gestion du Maître général 
des postes japonaises, pour l'exercice 
de 1 fSS-j 88, exercice clos au 3u juin 
1**3, nu’â la fin delà première pé
riode de son service, soit le do juin 
187.7, après six mois d’existence, la 
caisse d'épargne postale avait donné 
des résultats assez modestes, que 
nous indiquons ci-après:

Dix-neuf offices de poste fonction
nant comme dépôts des caisses d’e-

*1 1 yen =  loo sen — 1000 riu a en
viron la valeur île 5 francs; 10 sen, mi
nimum des dépôts, valent donc à peu près 
50 centimes.

Dit' japaiiisrlien l’oslsparkasseii.

Dus Kaiscrreieh Japan besit/.t soit 
dem 1. Januar 1877 die wobltliiitige 
Einricbtung der Postsparkassen. Die- 
selben nchmen Sparcinlagen vont 
l’ublikum unter folgeuden lîedin- 
gungen an:

Der Mindestbetrag einer Eiulage 
belüuft sicli auf 10 Sen*); der Mcist- 
betrag, welehcn eine l’erson taglich 
einlegcn kann, ist auf ôo Ven fest- 
gesetzt Fiir die Einzahlung von 
liobcren Betriigcn ist die Erlaubniss 
des General-Postmeisters erforder- 
licb. Die Zurüekfordcrung der ein- 
gezablten Snmnicn crfolgt zu jeder 
Zcit, olinc dass es einer vorherigen 
Kiindigung seitens des Einlegcrs be- 
darf. Fiir die Einlagcu gcwiibrt der 
Staat eine Verzinsung von 7,e °/n 
dergcstalt, dass jede Eiulage von 
10 Sen und dariiber fiir jeden vollcn 
Monat, wiibrend dessen sic in der 
Postsparkassc vcrbleibt, Zinscn triigt, 
mit der Einschriinkung jcdocli, dass 
nur die dureb 10 Sen tlicilbaren 
Sunimon, niclit aucb Brncbtbcile der- 
sclben, an der Verzinsung tlicilneh- 
mcn. Seitens der I’ostvcrwaltung 
wird kcinerlci flcbiibr auf die Zin- 
sen der bei ibr hinterlegtcn Spar- 
kapitalicn erboben.

Auf diesen Grundlagen, von wel- 
cben nur die Bcstimmung, dass der 
geringste Betrag einer Eiulage sicli 
auf 10 Sen belaiifen muss, neucren 
Ursprungs ist, bat sicli das Institut 
der l’ostsparkassen itn japauischen 
Kaiserreicbe bereits erfretilicb ent- 
wickclt. Wie ans dem Vcnvaltungs- 
bericbte des japaniseben General- 
Postmeisters fiir das mit dem 30. J uni 
1883 bceudigte Etatsjahr 1882/83 
bervorgebt, batte die Postsparkasse 
am Scblussc i lires erstcu Betriebs- 
zeitraumes — d. b. am 80. Juni 
1875 nach balbjabrigem Bestcben

*) 1 Yen =  100 8en =  1000 Kin luit
etiva «leu Wertli von 5 Franken; 10 Sen, 
der Miudestletng der Eiulage, sind daber 
ungefahr gleich 50 O 11.

The Jaiiiincsn i’osl Ofllcn Savliiçs 
Banks.

Tbe bénéficient institution of tln> 
Post Ollice Savings Banks was in- 
troduced in tbe Empire of Ja[ian on 
tbe l8t of January 1875. Deposits 
can bc paid in to tbese Banks ou 
tbe follovving conditions:—

Tbe minimum amount of deposit 
is fixed at 10 Sen*), and tbe maxi
mum amount vvhicli may lie paid in 
by any onc person in tbe course of 
one day, at 50 Yen. Tbe amount 
èxeceding tbe maximum may bc 
deposited by obtaining tbe Post- 
master Geueral’s permission eacli 
time. Tbe repayment of deposits 
can be obtained at any time witboiii 
previous notice of withdrawal ou 
tbe part of tbe depositor. Interest 
is allowed by tbe State at tbe rate 
of 7,2 per cent, per anniim on any 
deposit of 10 Sen or more for every 
complète month during wliicli it rc- 
niains in tbe Post Office Savings 
Bank; interest is, bowever, only 
granted on sums wbicb can bc (li- 
vided by 10 Sen, fractions of I•> Scii 
being cxcluded from tbe calculation 
of iuterest. No charge wbatever N 
levied by tbe Post Office on tbe in- 
terest allowed on tbe deposits en- 
trusted to its Savings Bank.

On tbesc bases, of wbicb tbe ré
gulation tliat no deposit may bc les- 
thau 10 Sen is tbe only <>ue of n 
more recent date, tbe institution of 
tbe Post Ollice Savings Bank lia- 
already mndc satisfaetnry progrès* 
in tbe Jupancsc Empire. It appcni' 
from tbe Annual Report of tbe Japa- 
nese Postmaster General for tin* 
fiscal ycur 1882/88 ending on tlic 
30,h of June 1883. tliat tbe l*ns 
Ullice Savings Bank bail obtained 
tbe following not very considcrabk* 
results at tbe close of its lirst peri*ol

*) L Yen =  100 Sen =  1000 Riu or atn-nt 
5 francs; tlms. 10 Sen, the iniuinium a n i - o i n T  

of deposit, is about 50 centimes.
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pargnc, avaient reçu, de !>17 per
sonnes, une somme totale de GH)8 
yen à titre de dépôts; d’autre part,
135 personnes avaient retire uue 
somme totale de 1221 yen de la 
cuisse d’épargne, en sorte qu’au 
30 juin 1875, il restait en réalité, 
comme fonds capital de dépôt, à la 
caisse d’épargne postale, un montant 
de 4887 yen, constitué par les verse
ments de782personncs.L’Administra- 
tion avait payé aux déposants 1411 yen 
15 son d’intérêts et il était resté à 
son bénéfice, du service de la caisse 
d’épargne, un montant de 35 yen 
1!) sen.

Nous donnons ces chiffres pour 
faire mieux ressortir l’extension qu'a 
prise la nouvelle institution pendant 
les périodes suivantes, et pour les 
mettre en présence des résultats de 
l'exercice clos le Mo juin 18S3.

A cette date, le nombre des of
fices de poste chargés du service 
des caisses d’épargue dans ses rap
ports avec le public, s'était élevé à 
1 180; il était doue déjà 70 fois plus 
considérable; le nombre des dépo
sants avait atteint le ehitfre de 07,737 
personnes, disposant d'un eapital 
d’épargne de 1,510,11)1 yen (c'est- 
à-dire d’environ 7 millions de francs), 
eu sorte (pie la moyenne de l’avoir 
de chaque déposant était d’à peu 
prés 22 yen. L’Administration a 
retiré des épargnes (pii lui ont été 
confiées de 1875 à 1883, un montant 
de 288,1)14 yen pour intérêts; sur 
ce montant 22o, 1 11 yeu ont été boni
fiés aux déposants, tandis que 08,803 
yen passaient, comme excédent, an 
profit du compte de l'Administration. ! 
Voici maintenant les résultats que | 
donne l’exploitation de l'exercice I 
1.S82/S3 comparée avec celle de 
l'année précédente:

En 1882/83, les caisses d'épargne 
postales ont reçu, à titre de non- 
veaux dépôts, 1,201,855 yen. soit un 
montant de 01 °/o pins fort que celui 
de l’année précédente; d’autre part, 
le nombre des dépôts s'est élevé de
200,1)05, en 1881/82, à 301,177, c’est- 
à-dire de 30,3 °/o.

Si l'on ajoute au montant du ca
pital d'épargne disponible à la tin

— folgcnde nocli geringfiigige Er- 
gebnisse zu verzeichnen:

Es hatten l'J als Sparkassen-An- 
ualimcsteilen fungirendc Postamter 
von U17 Personen 4478 Einlageu 
von iusgcsammt G108 Yen entgegen- 
genommen ; 135 Personen Uatten
dagegen die GcsaTnintsunime von 
1221 Yen ans der Postsparkasse 
zurückgezogeu, so dass aiu 30. Juni 
1875 in Wirklichkeit ein auf 782 
Personen vertheiltes Sparkapital von 
4887 Yen als Grundstock der Post
sparkasse verbliebcn vvar. Die Ver- 
tvaltung hatte deu Eiulegeru 14U Yen 
15 Sen Zinseii ausbezahlt und filr 
sich aus dem Sparkassenbetricbe 
eine Einnaliine von 35 Yen 11) Sen 
eriibrigt,

Diesen Zahlen stellen wir nun, 
uni das Wachstlium des neuen Insti
tuts wahrend seincr ganzen bisheri- 
gen lletricbsperiode zu vergegen- 
wartigen, die Gcscliüftscrgebnisse 
am Sclilusse des mit dent 30. Juni 
1883 beendigten Vcrwaltnugsjahrcs 
gegeniiber.

Mit diescm Zeitpunktc war die 
Zabi der den Sparkassenverkcbr 
mit dent Pubükum wahrnelimcuden 
Postanstalteu auf 1430, mithin uni 
mehr als das 70fache, gewaebsen ; 
die Zabi der Einleger war auf 07,737 
gestiegen, die iihcr cin erspartes 
Kapital vou 1,510,101 Yen (d. li. etwa 
7 Millioucn Erankenl verfiigten, so 
dass das durchsclmittliche Guthabeu 
eines jeden Sparcrs sicli auf nuliczu 
22 Yen beziti’ertc. Die Vcrwaltung 
bat ans deu hei ihr binterlcgtcn 
Sparkapitalieu in deu Juhrcn 1875 
bis 1883 die Summc von 288,014 
Yen Zinscn erzielt, von welcber 
220,111 Yen den Einleger» ausge- 
zalilt, G8,8i)3 Yen dagegen als Ueber- 
sclmss fiir die Vcrwaltung gebuebt 
worden sind. Eine Verglcielmng 
der Gcscliiiftsergcbnisse des Jalircs 
1882/83 mit dcncu des vorangegan- 
genen Jabrcs zeigt folgcndes liild :

lui Jalire 1882/83 sind den I’ost- 
sparkassen 1,201,855 Yen an Ein- 
lagen ncu ziigellosscn, 01 °/o mehr 
als im Vorjalirc. Die Zald der Ein- 
lagcn ist dagegen vou 220,005 im

of operation, i. c. on tbe 30th of June 
1875, after au existence of six moutlis.

11) Post Office Savings Banks bad 
rcccived front 017 persons 4478 de- 
posits amounting to 0108 Yen in tbe 
aggregate; 135 persons bad, on the 
otlier liand, withdrawn a total amount 
of 1221 Yen front these Banks, so 
tliat, on tbe 30th of Juue 1875, tliere 
only remained a capital of 4887 Yen 
in tbe Post Office Savings Banks, 
belouging to 782 persons. The Ad
ministration bad paid to depositors a 
total amount of interest of 140 Yen 
15 Sen, and realized for itself a re
venue of 35 Yen 10 Sen front tbe 
business transacted.

In order to asccrtain the progress 
uchicvcd by tbis institution during 
the entire period of its existence, itp 
to tlic présent, we now compare 
these résulta with tlmse at the close 
of the financial year endiug on tlic 
3()th of Jnne 1883.

On tbis date, tlic niimhcr of post
offices autborized to transaet Savings 
Bank business witb tiie public bail 
risen to 1430, thus to more tlian 
seventy tintes the former number; 
tbe number of depositors bad in- 
ereased to 07,737, and tbe total 
capital iuvested by tbem to l,51i), 11)1 
Yeu (about 7 millions of francs), so 
tliat tbe average amount standing 
to tlic crédit of eaeh depositor was 
ncarly 22 Yen. The amount of in
terest derivcd liy the Postal Adminis
tration, during tlic period Irom 1875 
till 1883, froin tlie capital deposited 
was 288,1114 Yen, of wliicli sum
220,11 1 Yen was paid to depositors, 
and (i8,éS03 Ven went to tlic. Adminis
tration as a protit.

A coiupurison of the returns for 
1882/83 with tlmse l'or the preceding 
year gives tlic following results: —

ln 1882/83 the sum paid in to tlic 
Post Office Savings Banks ammmtcd
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de l'année 1881/82, soit 943,707 yen, 
le capital versé pendant l'exercice 
1882/83, de 1,201,855 yen, on obtient, 
comme montant total des dépôts 
effectués à la fin de 1882/83, la 
somme de 2,145,022 yen, sur lesquels 
les déposants ont retiré en 24,335 
fois un total de 035,431 yen, en 
sorte qu’il restait, au 30 juin 1883, 
comme capital présent en caisse, 
1,510,191 yen. Le capital déposé 
s’est donc accru de 500,424 yen 
dans l'espace d’une année.

La caisse d’épargne postale du 
Japon a retiré 97,849 yen d’intérêts 
du capital qui lui avait été confié, 
dans l’exercice 1882/83. Sur ce 
montant, il a été payé 74,270 yen 
d’intérêts aux déposants, en sorte 
qu’il reste comme recette, au bé
néfice de l’Administration, un mon
tant de 23,579 yen. L’année précé
dente, l’Administration n’avait retiré 
du produit des intérêts des capitaux 
confiés à l’épargne que 18,301 yen.

Le nombre des personnes qui, 
dans .le courant de 1882/83, ont 
participe à la caisse d’épargne pos
tale comme nouveaux déposants, a 
été de 41,571 (soit 98,0 o/0 de plus 
(pic l’année précédente). Si l’on re
monte à l’année 1879/1880, on compte
20,831 nouveaux déposants, c’est-à- 
dire 92 de moins qu’en 1881/82. On 
voit donc (pie le nombre des parti
cipants à la caisse d’épargne a aug
menté à peu près du même chiffre 
pendant les trois exercices. Il n’en 
a pas été de même quant au nombre 
des personnes (pii ont renoncé à leur 
participation à la caisse d’épargne 
postale, après eu avoir retiré leurs 
dépôts. Les personnes dans ce cas 
étaient au nombre de 10,910 en 
1880/81, et ce chiffre est tombé à 
15,948 en 1881/82; dans l’exercice 
1879/80 il n’était même (pie de 9472. 
Si l’on compare le chiffre total des nou
veaux déposants avec celui des per
sonnes qui ont renoncé à leur parti
cipation, pendant ces trois années, 
on trouve pour ces dernières le 
chiffre de 42,330 contre 63,334 nou
veaux participants, soit, en faveur 
de ces derniers, un accroissement de
21,004 individus, ce qui représente

Jalire 1881/82 auf 301,177, d. h. 
uni 30,s %  gestîegen.

R c c h n e t  m a n  zu  d e  ni atti S c h lu s s e  

d e s  J a h r e s  1881/82 im  B e s t a n d e  v e r -  
b lie b e n e n  S p a r k a p it a le  v o n  943,767 
Y e n  d a s  im  J a h r e  1882/83 e in g e -  
z a h lte  K a p ita l vo n  1,201,855 Y e n  
liin z ii, so  e r g ie b t  s ic h  a ls  G e sa m m t-  
b e tr a g  d er  E in la g e n  E n d e  1882/83 
d ie  S u m m e  v o n  2,145,622 Y e n . I l ie r -  
v o n  s in d  in  24,335 F a lle n  d en  E in -  
le g e r n  in s g e s a m m t 635,431 Y e n  zu -  

r i ic k g e z a h lt  w o r d e n ,s o  d a s s  1,510,191 
Y e n  am  30. J u n i 1883 im  B e s ta n d e  
v e r b lie b e n  s in d . D a s  E in la g e k a p it a l  
b a t  s ic h  m itliin  im  L a u fe  e in e s  J a h 
r e s  um  566,424 Y e n  v e r m e h r t .

A n s  d e n  b e i ilir  b e r u b e n d e n  K a p i-  

ta lic n  l iâ t  d ie  j a p a n is c h e  P o s ts p a r -  
k a s s c  im  J a h r e  1882/83 97,849 Y e n  
Z in sc n  c r z ie lt . V o n  d ie s e r  S u m m e  
s in d  d e n  E in le g e r n  74,270 Y e n  Z in -  

s e n  a u s b e z a h lt  w o r d e n , s o  d a s s  

23,579 Y e n  a ls  E in n a h m e  d e r  V e r -  
w a ltu n g  v e r b lie b e n . Im V o r ja h r e  

b a t  d ie  E in n a lm ie  d e r  V e r w a lt itn g  
a u s  d e n  Z in s e n c r tr â g n is s e n  d e r  S p a r -  

k a p ita l ie n  n u r  18,361 Y e n  b e tr a g e n .
Die Zabi derjenigen Personen, 

welclie der Postsparkasse im Jahre 
1882/83 als Theilnehmer neu hinzu- 
getreten sind, bat 41,571 (98,s % 
mehr als im Vorjahre) betragen. 
Gelit man auf das Jahr 1879/80 
zurüek, so findet man 20,831 neu 
eingetretene Theilnehmer, d. h. 92 
weniger als im Jahre 1881/82. Hier- 
nach hat der Zuwaclis der Tlieil- 
nebmer im Laufe von drei Verwal- 
tungsjaliren fast ganz gleieben Schritt 
gehalten. In Bezug auf die Zahl 
der nach Zurückziehung ihres Gut- 
Uabcns aus der Postsparkasse aus- 
geschiedcnen Pcrsonen war nicht 
dassclbe der Fall. Die Zabi dieser 
Pcrsonen, wclche im Jabre 1880/81 
16,910 betragen batte, ist im Jabre 
1881/82 auf 15,948 gesunken. Im 
Jabre 1879/80 batte die Zabi der 
Atisgescliiedcncn sogar nur 9472 
betragen. Stcllt man die Zahl der 
neuen Theilnehmer der Zabi der 
Ausgetrctenen auf drei Jabre ge- 
genüber, so crhalt man 42,330 aus- 
geschiedene auf 63,334 neu einge
tretene Personen oder einen Theil-

to 1,201,855 Yen, or to 61 per cent, 
more than in the prcceding year. 
The number of deposits increased 
from 220,965 in 1881/82 to 301,177 
or by 36,3 per cent.

Adding the amount of 1,201,855 
Yen, deposited in the course of the 
year 1882/83, to that of 943,767 Yen 
on deposit ut the close of 1881/82, 
the total amount of deposit for the 
year 1882/83 was 2,145,622 Yen. 
Of this sum, 635,431 Yen were re- 
paid to depositors in 24,335 cases, 
so that the capital due to the de
positors on the 30,h of June 1883 
was 1,510,191 Yen. Thus, the capital 
on deposit increased by 5G6,424 Yen 
in the course of one year.

Theinterestderivcd bytheJapanese 
Post Office Savings Bank in 1882/83 
from the funds deposited by the 
public was 97,849 Yen. Of tbis amount, 
74,270 Yen were paid to depositors 
as interest, while 23,579 Yen went 
to the Administration as a profit. In 
the previous year the revenue accru- 
ing to the Administration from tlic 
différence of interest on the funds 
deposited only amountecl to 18,361 
Yen,

The number of new depositors in the 
Post Office Savings Bank was 41,571 
in the year 1882/83, this being an 
increase of 98,6 per cent, as com- 
pared with the preceding year. If 
we go back to the year 1879/80, we 
find that tliere were 20,831 new de
positors or 92 less than in 1881/82. 
Thus, the rate of increase in the 
number of depositors was nearly the 
same in the course of three fiscal 
years. This was not the case as 
conccrns the number of persons who, 
after having obtained the repayment 
of their deposits, withdrew from the 
Post Office Savings Bank. This 
number, whicli amounted to 16,910 
in 1880/81, decreased to 15,948 in 
1881/82. In the year 1879/80 the 
number of sucli persons only amouut- 
ed to 9472. If the number of per
sons who became depositors in the 
Post Office Savings Bank in the 
course of three years, is compared
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une augmentation moyenne de 7000 
par année.

La moyenne du montant des dé
pôts était, en 1882/83, de 3,90 yen; 
celle des montants versés par chaque 
déposant, de 14,22 yen. Dans l'exer
cice précédent, cette moyenne avait 
été pour les premiers, de 3,38 yen, et 
pour les seconds, de 12,09 yen seule
ment.

Le nombre des offices de poste 
autorisés à faire le service de la 
caisse d’épargne postale s’est élevé, 
en 1882/83, de 1177 à 1451; il s’est 
donc accru de 274; 21 offices de 
poste ayant été rayés de la liste des 
offices chargés du service de la caisse 
d’épargne, le nombre des offices in
vestis de ce service était en réalité 
de 1430 au 30 juin 1883. Si, tenant 
compte de ces chiffres, on jette un 
regard sur le développement qu’a 
pris le nombre des offices chargés de 
recevoir les épargnes, on se fera une 
juste idée de l’essor imprime à la 
nouvelle institution sur le territoire 
de l’empire japonais. Le service de 
la caisse d’épargne postale a été 
inauguré par 19 offices de poste, 
qui ont fonctionné du 1" janvier au 
30 juin 1875. L’année suivante, il 
V avait 89 offices chargés du service; 
l’année suivante 101; un an après 
292; puis 595, 774, 935, 1101 et en 
dernier lieu 1430 offices de poste 
fonctionnant comme dépôts d’é
pargnes. Ainsi donc tous les ans, 
depuis le 30 juin 1875 jusqu’au 
30 juin 1883, en moyenne 170 nou
veaux offices de poste ont été, chaque 
année, recrutés au service de la 
caisse d’épargne postale.

Les trois districts où se trouvent 
les résidences de Tokio, Kioto et 
Osaka sont ceux qui possèdent le 
plus grand nombre de dépôts d’é
pargnes (ils en ont 450 en tout), et 
où le trafic des caisses d’épargne 
présente la plus grande animation. 
Ainsi, par exemple, les dépôts d’é
pargnes du district où se trouve la 
résidence de Tokio, présentaient dans 
leurs livres à la fin de l’exercice 
1882/83, comme avoir des déposants, 
nue somme de 930,099 yen, soit plus 
de la moitié du montant total de

nehmer-Zuwaclis von 21,004 Kopfen, 
mithin von 7000 auf das Jahr.

D e r  D u r c h s c h n it t s b e tr a g  e in e r  
E in la g e  b e tr u g  im  J a h r e  1882/83 
3,99 Y e n , d ie  d u r c h s c h n it t l ic h e  H o h e  
d e r  v o n  j e d e m  E in le g e r  e in g e z a h lte n  

E r s p a r n is s e  14,22 Y e n . Im  V o r ja h r e  
h a tte  d e r  D u r c h s c k n it ts w e r th  d e r  
e r s te r e n  n u r  3,3s Y e n , d e r  D u rch -  

s c h n it t s w e r th  d e r  le t z te r e n  n u r  12,69 
Y e n  b e tr a g e n .

Die Zabi der zur Wahrnehinung 
des Postsparkassendienstes enniieh- 
tigten Postanstalten ist im Jahre 
1882/83 von 1177 auf 1451, also 
uni 274 in die Hôhe gegangen. 
21 Postanstalten schieden aus der 
Reihe der mit dem Sparkassendienst 
betrauten Postanstalten au3, so dass 
die Zabi dieser Anstalten am 30. 
Juni 1883 mit 1430 abschloss. Ein 
Blick auf das Wachsthum der Spar- 
Annahmestellen giebt in Vcrbindung 
mit den obigen Ziffern eine gutc 
Vorstellung von der Ausbreitung der 
neuen Anstalt über das japanische 
Reich. Mit 19 Postanstalten wurde 
die Thatigkeit der Postsparkasse 
begonnen und vom 1. Januar bis 
30. Juni 1875 fortgesetzt. Im niicli- 
sten Jahre waren 89, im folgenden 
101, ein weiteres Jahr 292, dann 
595, 774, 935, 1161 und zuletzt 
1430 Postanstalten als Sparanuah- 
mestellen in Wirksamkeit. Durch- 
Hchnittlich sind also in jedem Jahre 
vom 30. Juni 1875 ab bis zum 30. 
Juni 1883 170 Postanstalten in das 
lletriebsnetz der Postsparkasse ein- 
gefiigt worden.

Die grosstc Zabi der Sparan- 
nahmestellen befiiutet sicli in den 
drei Residcnzbczirken Tokio, Kioto 
und Osaka — zusammen 450 — die 
auch den weitaus stàrksten Theil 
des Sparverkehrs im Reiclie zu be- 
waltigen haben. So hatten z. B. 
die Sparannahmestellen des Resi- 
denzbezirks Tokio am Schlussc des 
Jahrcs 1882/83 alleiti 930,099 Yen 
als Guthuben der Sparer in ihren 
Büchcrn vcrzcichnet, mithin mehr

with that of persons wlio withdrew 
from the Bank during the samc 
period, we find that there were 
03,334 of the former against 42,330 
of the latter, this being an increase 
of 21,004 in the number of deposit- 
ors, vie. 7000 per y car.

In 1882/83 the average ainount 
of eack deposit was 3.99 Yen, and 
the average amouut paid in by each 
depositor 14.22 Yen. In the preced- 
ing year the former average amount 
was 3.38 Yen, and the latter 12.09 Yen.

The number of post-offices eutrust- 
ed with the transaction of Savings 
Bank business inereased in 1882/83 
from 1177 to 1451, or by 274. 21
Post Office Savings Banks were clos- 
cd, so that the number of these es
tablishments was 1430 on the 30th of 
Junc 1883. This increase in the 
number of offices authorized to re- 
ceive and repay deposits, taken in 
connection with the figures cited 
above, gives a good idea of the ex
tension of the new institution over 
the Japanese Empire. The Post 
Office Savings Bank began operations 
with 19 establishments by means of 
which business was carricd on from 
the lst of January 1875 till the 30,h of 
June of the same year. In the follow- 
ing year Savings Bank business was 
transacted by 89, in the next by 161, 
one year later by 292, tlien by 595, 
774, 935, and 1161 respeetively, and 
lastly by 1430 post-offices. Thus, 
176 post-offices were, on an average, 
added every year in the period from 
the 30th of June 1875 to the 30<b of 
June 1883 to the machinery of the 
Post Office Savings Bank System.

The three provinces of Tokio Fn, 
Kioto Fu, and Osaka Fu possessed 
the greatest number of Post Office 
Savings Banks — together 456 Banks 
— by which the greatest part of 
the Savings Bank business of the 
Empire is transacted. Thus, for in
stance, the Post Office Savings Bank 
of Tokio Fu had, at the close of 
the year 1882/83, a total amount of 
930,099 Yen on deposit, this being
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l’épargne dans l’enscnilde de l’em
pire.

Les 40 districts ruraux (Ken) sont 
bien éloignés de l'importance des 
districts de résidences au point, de 
vue, tant du nombre des dépôts d’é
pargnes, que des sommes passant, par 
les mains de ces dépôts.

Il convient encore de remarquer 
que la Corée possède également, 
comme pays voisin du .Japou, deux 
offices de poste japonais chargés 
d'effectuer le service de la caisse 
d’épargnes postale ; il est vrai que 
l’activité de ces offices n a, jusqu’à 
présent, pas encore été bien con
sidérable.

Le service ries colis postaux rie 
l'Inrie britannique pour les 

pays étrangers.

D’après le dernier Postal Guide 
de l’Admiuistratiou des postes de 
l'Inde britannique, le service des 
colis postaux pour l’étranger est 
régi dans ce pays par les disposi
tions suivantes :

11 peut être accepté des colis à 
destination d’Adcn, de l’Autrielie, 
de la Belgique, de Ceylan, des bu
reaux de poste britanniques en Chine, 
du Danemark, de la France, de l’Alle
magne, des Pays-lias, de la Hongrie, 
de la Norvège, des Straits-Scttlc- 
ments, de la Suède, de la Suisse, 
du Royaume-Uni de Grande- Bre- 
tagne et d’Irlande et de Victoria 
(Australie). La consignation des colis 
peut avoir lien dans tous les bureaux 
de poste indiens, à la seule exception 
de celui d’Adcn qui n’est autorisé à 
en accepter que pour le Royaume- 
Uni.

Le port est de K aimas par livre 
ou fraction de livre.*) L’affrancbisse-

*) 1 livre =  4n:t,w pr.

als die 1 Iïilfte des ersparten Kapitals 
im gatr/.cn Ueichc.

Die 4<) Landbezirke (Ken) stelien, 
sowohl was die Zabi der in den 
cin/.elnen ISe/.irkcn vorbandenen 
Sparauuabmcstellen, als auch was 
deu dureb dicselben vermittelten 
Gcldverkebr aubetrifft, weit Imiter 
der licdeutuug der Kesiden/.be/.irke 
zurück.

Zu bemerken ist nocli, dass aucb 
in dent Nacbbarlande Ixorea /.wci 
znr Wahrnebinung des Postspar- 
kassendienstes ermiiclitigte japani- 
sebe Postanstalten besteben, deren 
Tbatigkeit bis jet/.t allcrdings noeb 
chic geringfügigc gebliebeu ist.

Die Postpackclbcrürrimiu? uacli 
ricm Ausiaiiriciu Itiitiseli-llsfimliHi.

Nacli déni neuesten Postal Guide 
der Postvcrvvaltung von Britisch-Ost- 
indien gcltcn in diesem Lande fiir 
die Beforderung der Postiiackete 
nacli dem Auslamle die nachsteben- 
den Bestiinmungen :

Zur lîefôrderung werden ange- 
noinmen Packete nacli Adeu, üester- 
reicb, Belgieu, Ceylon, den britiseben 
Postanstalten in China, nacli Dane
mark, Frankreich, Dcutschland, Nic- 
derland, Ungarn, Norwegen, den 
Straits-Settlements, Schweden, der 
Scbvvei/,, dem Vereinigten Küuig- 
reiebe von Grossbritannien und Ir- 
land und uacli Victoria (Australien). 
Die Einlieferung kann bei siimnit- 
licbcn indiseben Postanstalten er- 
folgen, nur in Adeu ist die An- 
nahme auf die nacli dem Vereinigten 
Konigreicbe gcricbteteii Packete be- 
scbriinkt.

Das Porto betragt 8 Aimas fiir 
jedes Pfund oder jeden Tbcil eines 
Pfumlcs. *) Die Packete untcrlicgeii 
dem Fraukirungs/.wangc. Das Porto

*1 1 J ’fm n l — 153,69 O r .

more tlian one half of tbc capital 
deposited tbrougbout tbe Empire.

Tbc 40 rural districts (Ken) are far 
behind tbe town districts (Fu) as 
regards botb, tbe number of Posi 
Office Savings Banks in cacli of tbeni 
and tbe amount of transactions.

We may add tbatt licre are also 2 
Japanese post-offices in tbe ncigbbour- 
ing Corea, wbich are autbori/.ed tu 
reeeive and repay deposits on bc- 
half of tbc Post Office Savings Bank. 
It is truc, bowover, tliat tbe business 
transacted by t lient bas not, as y et, 
been considérable.

The ricspalfii ol’ postal parcels ti oin 
Itiilisli Kiisl India to forcign 

countries.

According to tbc last Postal Guide 
issued by tbc Postal Administration 
of Britisb East India, tbe follovviug 
rulcs are iu force in tbat country 
as eonccrns tbe despatch of postal 
parcels to foreign countries :—

Parcels are acceptcd for trans
mission to Adcn, Austria, Belgiuni, 
Ceylon, tbe Britisb post-offices iu 
Cbina, Deumark, France, Germany, 
tbc Nctberlands, llungary, Norway, 
tbe btraits Seulement», Sweden, 
Mwitzcrland, tbe United Kingdom of 
Great Britain and Ireland, and Vic
toria (Australia). Parcels are reccived 
for transmission at any post-office in 
India; at Adeu, bowever, parcels eau 
only bei»osted lor tbe United Kingdom.

Tbe postage on parcels is 8 aim as 
for every puimil or fraction of a 

I pound*). Prcpayment is compulsory. 
Tbe postage miist bc paid iu cash,

*) I p m u id  =  4iî3,sj> ^ran im es-.
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ment est obligatoire et le montant 
,l.»it en être payé en numéraire par 
le* expéditeurs. Toutefois, les pa
quets de service peuvent, être affran
chis au moyen de timbres officiels 
ipii ne doivent pas être collés sur 
les paquets, mais au verso de la 
iléolnration du contenu.

Les colis postaux peuvent ren- 
fi-rmcr des objets de toute nature, 
•muf l'opium, les liquides, ainsi que 
les matières dont l'expédition pré
sente du danger ou qui pourraient 
endommager les autres envois.

Les paquets ne peuvent pas dé
passer 2 pieds en longueur, ni 1 
pied en largeur et en hauteur; ils 
ne peuvent pas avoir non plus moins 
de ■> pouces en hauteur, ni moins de 
J pouces en largeur ou en longueur. 
Le poids maximum des paquets est 
lixé à .">0 livres.

Les paquets à destination du 
Royaume-Uni, de Victoria et d’Aden 
ne peuvent avoir qu’une valeur de 
>i) ,Jl‘. La même restriction est 
établie pour les paquets à destina
tion de Ceylan contenant des bijoux, 
de l’or, de l'argent, des montres ou 
des [lierres précieuses ; mais il n’existe 
aucune limitation de valeur pour les 
paquets à destination des autres pays.

(Iliaque paquet doit être accom
pagné d’une lettre de voiture por
tant l'adresse du paquet, l'indica
tion de son contenu et de sa valeur, 
ainsi que la signature et l’adresse 
de Peu voyeur. La valeur doit tou
jours être indiquée en monnaie an
glaise.

D'après les dispositions réglemen
taires en vigueur dans le service 
interne, les paquets contenant du 
numéraire, de l’or ou de l’argent 
non monnayé, des [lierres précieuses, 
des bijoux ou des objets d’une valeur 
réelle, ne sont admis au transport 
par la poste (pic moyennant déclara
tion de leur valeur. Par suite, l’en
v o y e u r  d’un paquet à destination de 
l'étranger, dont le contenu ne peut

ist von den Absendern stets baar 
y.u entricliten ; nur für Dienstpackete 
liât die Entriclitung in Dicnst-Frei- 
marken /ai erfoigen, dock siiul letztere 
nielit auf dem Packete, sondern auf 
der lliickseite (1er Inhalts-Deklara- 
tion unfzukleben.

Zur Versemlmig in Postpacketen 
siud Gegenstiindc jeder Art zuliissig, 
ausgenommen Opium, Fliissigkeiten 
oder Saclien, deren Bcforderung mit 
Gefahr verbunden ist, oder wclehe 
andcreSemlungen beschadigen kiinn- 
ten.

Die Packete dürfen 2 Fuss in der 
Lange, sowie einen Fuss in der 
Droite und lli'dic nieht übcrschrciten, 
auch nieht weniger als 3 Zoll lioeh, 
bezw. 2 Zoll breit oder lang sein. 
Das Meistgewiclit der Packete ist 
auf "><) Pfnnd festgesetzt.

Die nacli dem Vercinigten Kiinig- 
reiclie, naeh Victoria und Aden be- 
stinimt.cn Packete, sind bis zu einein 
Wertlic von 5o S  zuliissig; die 
glcielie Bescliriinkuug bestclit für 
solclie Postpackcte nach Ceylon, 
wclehe Juwelen, Gold, Silbcr, Uhren, 
oder Kdelsteine enthaltcn. Dagegcn 
nnterliegen die Packete nacli anderen 
Landern keineu bcsonderen Vor- 
sclirifteu bezüglich des Werthes.

Jedem Packete nuiss ein be- 
sonderes Begleitpapier beigefiigt wer- 
den, auf wclchem die Adresse des 
Packets, der Inlialt und der Wertb, 
sowie die Unterschrift und die 
Adresse des Abscnders angegeben 
sind. Die Werthangabe ist stets in 
englisclier Wâhrung zu bewirken.

Nach den für den interne» Ver- 
kehr bestelienden reglemcntarischen 
Vorschrifteu werden Packete mit 
baarem Geldc, mit ungemiinztem 
Golde oder Silber, mit kostharen 
Stcinen, mit Juwelen oder Gegeu- 
stiiuden, wclehe einen wirklichen 
Werth bcsitzen, nur unter Dcklara- 
tion ilires Werthes zur Bcforde- 
rung durcli die Post angenom- 
men. In Folge desseu înuss der 
Absendcr eiues uacli dem Auslande 
gcrichteten Packets, dessen Wertli- 
inlialt für die betretfende frenide 
Befordcrungsstrccke nieht versiehert 
werden kaiui, diesen Inlialt glcicli-

except in the case of service parcels 
wliicli nuist lie prepaid witb service 
postage stamps affixed, not to the 
parcel, but to the back of the dé
claration.

Anytbiiig may lie sent in a postal 
parcel, except opium, liquids or sub
stances of a dangerous, or damaging 
nature.

A [larcel may not cxcced 2 feet 
in length by 1 foot in widtli or deptli, 
uor may it measure Icsstlian 3 inches 
in length by 2 inches in widtli or 
dcptli. It may not excecd fit) pounds 
in wciglit.

Parcels addressed to the United 
Kingdom, Victoria or Aden may not 
cxcced 50 L in value. The saine liinit 
is applicable to parcels addressed 
to Ceylon, if they contain jewellery, 
go ld , s i lv e r ,  w a tc l ic s ,  or precioiis 
ston es .  lu  the c a s e  of p arce ls  a d 
d ressed  to other  co iu itr ics , no S[iecial 
rulc a s  to v a lu e  is laid  dow n.

Kacb parcel must bc accompnnied 
by a se[iaratc paper bearing the 
address of the parcel, a déclaration 
of its contents and value, as well 
as the signature and address of the 
seuder. The value must in ail cases 
be stated in British sterling moncy.

Under the inland rulcs, parcels 
contaiuing coin, bullion, precious 
stones, jewels or articles of intrinsic 
value, cannot bc aceepted for trans
mission by post unless tlicy arc in- 
sitred. Therefore, tliough articles 
cannot be insured during transit by 
foreign post, the sonder of a parcel 
iiitcudcd for a foreign country is 
required to insurc it during transit
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être assuré pour le parcours étranger, 
ifen est pas moins tenu de l'assurer 
pour le transit par l’Inde, c’est-ù-dirc 
pour le parcours jusqu'au port de dé
barquement qui livre le paquet au ser
vice étranger. Cette assurance donne 
garantie à l’expéditeur pour la perte 
pendant le transport à l’intérieur, à 
l’exception, toutefois, des cas de force 
majeure survenus sur le territoire in
dien. En rcvanelie, une pareille 
garantie n’est pas accordée pour les 
pertes constatées pendant le trans
port maritime ou territorial, aussitôt 
que le paquet a quitté ce territoire.

Le droit d’assurance est de:
1 auna jusqu’à 50 roupies inclusivement.
2- annas de 50 à 100 » n
et 2 annas pour chaque somme de 100 roupies

ou fraction de 100 roupies, en plus.

Conformément aux dispositions qui 
précèdent, le gouvernement répond 
de l'acheminement régulier des pa
quets sur le territoire indien et paye, 
en cas de perte pendant le trans
port, une indemnité jusqu’à con
currence de la déclaration de la 
valeur. Mais cette responsabilité 
se perd, entre autres:

1° Lorsqu’il s’agit d’une déclara
tion frauduleuse, fausse ou incom
plète de la part de l’expéditeur ou 
du destinataire; en outre, lorsque 
les numéros de série et les numéros 
principaux des billets de banque et 
bons du trésor, ainsi que la valeur 
de ces billets ou bons n’ont pas été 
mentionnés dans la déclaration;’

2° lorsque l’expéditeur n'a pas 
signalé la perte dans un délai de 
3 mois à compter du jour de la 
consignation ;

3° en cas d’avarie, attendu que, 
d’après les règlements, l’expéditeur 
est responsable de l’emballage des 
objets sujets à être endommagés 
facilement ;

4° lorsque l’emballage et les ca
chets ne révèlent pas de lésion visible 
parce qu’il est du devoir de l’en-

wolil fur don Transit durcli Indien 
versicliem, d. h. fiir die Befortlerung 
bis zu dcmjenigen Hafenorte, vou 
dem aus das Packet nacli dem Ans- 
lande zur Absendung gelangt. Durch 
die Versicherung wird dem Absemler 
Gewiihr geleistet für den Fall des 
Verlustes wiihrcnd des Transports 
im Inlande (mit Ausnahme des durch 
Strassenraub herbeigeführtcn Ver
lustes in den einheimischen Staaten). 
Dagegen findet cine derartige Gc- 
wiihrleistung nicht statt für Verluste, 
vvelcbe wahrend der See- oder Land- 
befordcruug entsteben, naclulem das 
Packet das indische Territorium ver-
lasscn bat.

Die Versicberungsgebühr bctràgt 
für Betriige:
bis einschl. 50 Rupien . . . .  I Anna 
iiber 50 bis einschl. 100 Rupien . 2 »
für jede 100 Rupien oder einen 

Theil davon m e h r ................... 2 »

Die Kegierung baftet den vor- 
8tebenden Bestimmungen gemàss 
fiir die richtige Bcforderung der 
Packete in Indien uud gewàlirt im 
Fallc des Verlustes wiibrend der 
Beforderung Ersatz bis zur Holie 
des Wertbbetragcs. Diese HaftpHicbt 
bleibt jedoeb u. A. ausgesclilossen :

1. wenn es sicli uni eiue betrüg- 
liche, falscbe oder unvollstàndige 
Deklaration seitens des Absenders 
oder Empfiingers liandelt, ferner 
wenn bei Banknoten und Geldau- 
weisungen der Kegierung die Num- 
mern der Scrien und die Hanpt- 
nummern, sowie der Werth der ein- 
zelnen Notcn oder Anwcisnngen vom 
Absemler in der Deklaration niclit 
angegeben worden sind;

2. wenn der Absender den Vcr- 
lnst nicht innerbalb 3 Monaten, vom 
Tage der Einliefening al» gereclinet, 
zur Anfceige gebraclit bat;

3. in Fiillen der Bescbiidigung, 
weil der Absender bestimmungs- 
miissig für die genügcnd sieherc 
Verpackung von Gegenstanden, wel- 
cbe leiebt Scbaden leiden, verant- 
wortlicb ist;

4. wenn die Verpackung und die 
Siegcl eine sichtbarc Vcrletzung 
nicht aufvveisen, weil es Sache des 
Absenders ist, den Brief oder das

in India, i. e. as far as the Indian 
sca port town from whicb the parcci 
is forwarded to the conntry of destina
tion. Insurance covers ail risks of 
transit by inland post (except risks 
arising out of highway robbery in 
Native territory). But this insurancc 
does not cover risks by sea or land 
after the parcel bas qiiittcd tlie sliores 
of India.

The rates of insurance are as 
follows :—
not exceeding 50 rupees . . .  1 anna 
from 50 to 100 rupees, inclusively 2 annas 
for every additioual 100 rupees

or fraction tbereof . . . . .  2 »

The Government guarantees the 
safe transit of the parcels in India, 
and, in case of loss, grants com
pensation not exceeding the insureil 
value, except, aniong others, in the 
following cases:—

1. —Fraud, or wrong or incomplète 
déclaration on tlie part of the sentier 
or the addressee, and, in tlie case 
of eurrency notes or Government 
promissory notes, tlie omission or 
failure to furnish in such déclaration, 
on tlie part of the sentier, the serial 
and tlie general No., and tlie vainc 
of eacli note;

2. —Whcn tlie sender does not givc 
intimation of loss witliin 3 montlis 
from tlie date of posting;

3.—lu case of damage; it being 
umlcrstood tbat tlie sender is respou- 
sible for the proper packing of ar
ticles liable to damage, so as to 
provide suflicient protection for tliem ;



145

voyeur de fermer sa lettre ou son 
paquet de manière qu’il soit impos
sible d’en dérober le contenu sans 
les endommager extérieurement d'une 
manière apparente.

Il n’est pas donné cours aux pa
quets qui ne remplissent pas les 
conditions relatives à l'affranchisse
ment, au poids et au volume, qui 
contiennent des articles non admis 
au transport ou des valeurs non dé
clarées.

lin dehors des cas mentionnés ci- 
dessus pour les paquets avec dé
claration de valeur, l’Administration 
des postes de l’Inde n’est respon
sable ni pour les avaries, ni poul
ies pertes des paquets expédiés de 
riudc. Par exception, toutefois, elle 
paye une indemnité du chef des pa
quets à destination de l’Allemagne 
et de l'Autriche-Hongrie, en cas de 
perte ou d'avarie de ces paquets 
peudant le transport, s’il est cons
taté que la perte ou l’avarie n’est 
pas la suite d’un cas de force majeure 
maritime, ni celle d’un emballage 
défectueux imputable à la négligence 
de l’expéditeur.

Petites communications.

Le rapport de l’Administration des 
postes suisses sur sa gestion en 
iss;.}, qui a été récemment publié, 
donne les intéressants renseigne
ments suivants sur la société suisse 
de cautionnement mutuel.*)

* Si, dans le rapport de gestion 
de l'année dernière, nous avons pu, 
avec grande satisfaction, annoncer 
la fondation, le 1er janvier 1884, 
de la Société suisse de cautionne
ment mutuel, nous nous trouvons 
aujourd'hui dans l'agréable situation 
de pouvoir constater que, dans la 
première année de son existence,

*) Voir rUnion postale, VIII, p. 2.

Packet derartig zu verpacken, dass 
es niimoglich ist, dem luhalte oline 
ausserlieh wahrnehmbare Beschadi- 
gung bei/.ukommen.

Packete, vvelche den Bestimmun- 
gen bezüglich der Frankirung, des 
Gewichts und des Umfangcs niclit 
entsprechen oder welche zur Bc- 
forderung niclit zulâssige Gegcn- 
stande bz. niclit deklarirte Werth- 
saclien enthalten, werden niclit ab- 
gesandt.

Ausser in den vorstehend fin- 
Packete mit Wertliangabe vorge- 
selienen Fiillen, ist die indisebe 
Postverwaltung vveder fur Beschiidi- 
gungen, nocli fur Verluste von aus 
Indien abgesandten Packeten ver- 
antwortlicli. Ausnalimsweise wird 
jedocli fiir die nach Deutscliland 
und Oesterreicli-Ungarn gericliteten 
Packete im Falle des Verlustes oder 
der Bescliiidigung wiihrend des 
Transports eine Eutschadigung gc- 
wiihrt, sofern der Verlust oder die 
Bescliiidigung sicli niebt als die 
Folge cines durcli liôhere Gewalt 
herbeigefübrten Seeuufalls darstellt 
oder durcli die eigene Falirliissig- 
keit des Absenders bei der Ver- 
packung etc. veranlasst worden ist

kleine tiililieiliiiiirni.

Der kiirzlicli vcrüffentliclite Gc- 
scbaftsbericlit der scbvveizeriscbcn 
Postverwaltung fiir (las Jabr 1884 
enthiilt iiber den schwcizcrischcn 
Amtsbiirgschaftsvcrcin *) die nacli- 
stclicmlen Angabcn, welche ci» 
allseitiges Intéressé beansprueben 
diirften :

« Wenn wir ini letztjiilirigen Ge- 
scbiiftsbericbt mit grosser Befriedi- 
gung die Tbatsaclic der auf 1. Januar 
1884 crfolgtcn Griimlungdes scliwei- 
zerischenAintsbürgscliaftsvcreinsinit- 
tbeilen konnten, so sind wir hente 
in der erfreuliclien Lage, konstatiren

*) S. L'Union postale VIII, S. 237.

4.—Wlien tbere is no visible da
mage to the cover or seals; it being 
understood tliat the sender must so 
pack the parcel tliat the contents 
cannot be touched witbout visible 
damage being causcd.

Parcels infringing the rules regard- 
ing prepayment, weight or size, or 
containing forbidden articles, or unin- 
sured valuablcs, are not forwarded.

Except witliin the limita stated 
above witb reference to insured 
parcels, the Indian Post Office is imt 
responsible fur any loss or damage 
wliich may occur witb respect to 
parcels despatched from India; but, 
as an exception to this ruIe, com
pensation is granted, by the Post 
Office concerned, for loss or damage 
sustained during transit in the case 
of parcels addressed to Germany 
and to Austro-Hungary, cxcept wlien 
sucli loss or damage résulta from 
sea risk, vis major, or own négligence 
of the sender in respect of packiug, 
etc.

Nisccllaiifous.

Tliclately publisbed Annual Report.
of tlic Swiss Postal Administration
for tbc vear 1884 contai ns the fol- *■
lowing particulars concerning tbc 
« Swiss Association for furnishing 
Official Kecurity »*), wliich may be 
found of general interest:—

* A fier liaving liad the great 
satisfaction to announce, in our last 
Annual Report, tliat tbc Swiss As
sociation for furnishing Ufiicial Se- 
eurity began its operations on tbc 
lat of January 1884, we now bave 
the pleasure to State tliat this As
sociation was not, during the first

*) See L’Union Postale, VIII, page 237.
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cette Société n’a pas du tout été 
appelée à couvrir des pertes, défi
cits, etc., de scs mcuilires, et que le 
premier compte annuel ne contient 
pas la moindre dépense sous ce 
rapport.

« Ce résultat fait non seulement 
honneur au personnel postal inté
ressé, mais il prouve aussi prati
quement que l’association libre dans 
le but du cautionnement mutuel et 
solidaire, repose sur des bases ab
solument saines.

« C’est donc avec une grande 
satisfaction que nous pouvons saluer 
cette solution de la question du 
cautionnement. »

L 'é t a t  d e  l a  S o c i é t é  e t  d e s  s o m m e s  
c a u t i o n n é e s  e s t  le  s u i v a n t :

Nombre Somme
itea membren catttîoimûc

Administration des
lr.

postes . . . . 4583 15,174,000
Administration des

télégraphes . . 521 1,0.33,000
Administration des

péages . . . CO 82,000
Autres Administra-

tions fédérales . 10 50,000
Total 5174 10,3311,000

**

Par une communication insérée 
dans Y Union postale du 1er septembre 
18s-l, nous avons annoncé la con
clusion entre la France et la Perse, 
d’une convention concernant l'é
change des mandats de poste. Cette 
convention est entrée en vigueur le 
1er juin dernier.

Elle stipule entre autres que le 
maximum de chaque mandat est fixé 
à 500 fr. Il est réservé à chacun des i 
deux pays contractants la faculté ! 
de déclarer transmissible par voie 
d'endossement., sur son territoire, j 
la propriété des mandats provenant I 
de l’autre pays.

zu konnen, dass dieser Verein im 
ersten Jahrc seines Bestehens fur 
Deckung von Verlusten, Defiziten 
etc. seiner Mitgliedcr gar nicht in 
Anspruch genommen worden ist, und 
dass daher die erste Jahresrechnung 
diesfalls keinen Rappen Ausgabe zu 
verzeigen hat.

Dieses Résultat gereicht ebenso 
sehr dem betheiligten Personal zur 
Ehre, als es thatsiichlich beweist, 
dass die freiwillige Vereinigung zum 
Zwcckc der gegenscitigen und soli- 
darischen Amtsbürgschaftsleistung 
auf durchaus richtigen Grundlagen 
beruht.

Wir konnen also diese Losung der 
Amtsbürgschaftsfr^ge mit grosscr 
Genugthuung begrüssen. »

Der Bestand des Vereins und der 
Bürgschaftssummen ani 1. Januar 
1885 war folgender:

Zahl lier Ullrgscli.iftii- 
M ilg lie ile r: eamme :

Fr.

P o s t v e r w a l t u n g . 4583 15,174,000
Tclegraphcnvcr-

waltung . . 521 1,033,000
Z o l l v e r w a l t u n g  . OO 82,000
Andere eidgen.

Verwaltungen 10 50,000
Im Ganzen . . 5174 10,3311,000

* **

In einer Mittheilung, welclie die 
Union postale vom 1. September 1884 
cnthiilt, liatten wir von dem Ab- 
schlusse eines Vertragcs zwiseben 
Frankreich und Persien, betrefiend 
den Anstausch von Postanweisungcn, 
Nacbrîcht gegeben. Dieser Vertrag, 
wclcher am 1. Juni d. .J. in Kraft 
getreten ist, entbalt unter Anderem 
folgende Bcstimmungen :

Der Meistbctrag jeder Anwcisung 
betriigt 500 Fr. Jedes der beiden 
vertragscbliessenden Lânder ist be- 
fugt, das Eigcntbumsrecbt der nus 
dem anderen Lande herrührcnden 
Anweisungcn im Wege der Indossi- 
rung fiir iibertragbar zu erkliiren.

year of its. existence, called iqion 
to cover any loss, déficit, etc. on 
behalf of its members, and tliat. 
therefore, its first annual accounts * 
do not show a single disbursement 
of this kind.

This resuit refiects great crédit 
on the oflicers concerncd, and also 
proves beyond any doubt tliat the 
voluntary association for the purpose 
of furnishing joint and individual 
official security is based on a tho- 
rougbly Sound principlc.

We may, therefore, look witli 
great satisfaction upon the solution 
wbicb bas thus been giveu to tlic 
official security question. »

On the lBt of January 1885 tlie 
number of members, and the amounts 
of security were as follows:—

Niimhcr AmminUi 
of members of seim ity  

Fr.
Postal Administra

tion . . . .  4583 10,174,0(10 
Telegraph Adminis

tration . . . 521 1,033,001)
Customs Adminis

tration . . .  00 82,000
Other Fédéral Ad

ministrations . 10 5(),Ooo
Total 5174 IC,330,000

* **

In the number of * L'Union Pos
tale » for the l*1 of September 1881, 
we informed our readers tliat a Con
vention concerning the exehange uf 
money orders had been concliulcd 
between France and Persia.

This Convention, whicli came intn 
force on the l*1 of June last, contains. 
amotig otbers, the following pro
vision :—

The maximum ainount of cacli 
money order is fixed at 500 francs. 
Eacli of the two coutracting countrics 
bas the riglit to permit, in its ter- 
ritory, the transfer of the owncrsliip 
of money orders issued in the other 
country, by means of endorsemout.

IMPRIMERIE 8UTER & LIEROW à BERNE.
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Il 11e peut être pris que des 
abonnements annuels concor
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Lr service des postes dans l'Inde 
néerlandaise pendant l'année 1883.

Le dernier rapport de gestion du 
Chef de Y Administration des postes 
et des télégraphes de l’Inde néer
landaise, fournit une série d’intéres
sants renseignements sur la manière 
dont le service des postes est fait 
dans ce vaste territoire, et permet, 
en même temps, de se rendre 
compte des grandes difficultés que 
cette Administration est appelée à 
surmonter pour arriver à obtenir, 
jusqu’aux extrémités les plus recu
lées de ces possessions coloniales, un 
service postal répondant aux con
ditions de régularité auxquelles 
l'Europe est habituée.

Nous relevons de ce rapport les 
détails suivants, qui se rapportent 
aussi au service télégraphique en 
tant, du moins, qu’il n’a pas été 
possible de les distinguer de ceux 
concernant exclusivement la poste, 
les deux services étant réunis dans 
l'Inde néerlandaise.

Le personnel administratif comp
tait à la fin de l’année 1883:

1 Inspecteur supérieur, chef de 
l’ensemble du service,

2 Inspecteurs de l re classe,
3 Inspecteurs de 2e classe,
ô Inspecteurs-adjoints,

lias I’ostwescn in Nicderlândiscli- 
Indien im Jalne 1883.

Der neneste Jahresbcricht des 
Chefs der Post- und Tclegraphen- 
verwaltung fur Niederlandisch-Indien 
bringt einc Kcihc interessanter An- 
gaben iiber die Haiidhabung des 
Postbc trie lies in jenem weiten Liin- 
dergebiete und veranschaulicht die 
grossen Schwierigkciteu, mit welchen 
diese Vcnvaltung zu kampfen luit, 
uiu einen nacli europiiischen Begriffen 
geregelten Postdienstbis uacb den ent- 
ferntesten Aussenpostcn des nieder- 
liindischen Kolonialbesitzes im Gange 
zu erhalten.

Wir entnehmen diesem Berichte die 
nachstehenden Einzelheit-en, die — 
soweit eine Scheidung niclit moglich 
war — sich auch auf das mit dem 
Postwesen vereinigte Telcgraphen- 
wesen bczichen.

Das Personal der Vcnvaltung 
set/.te sicli am Schlnssc des Jalires 
1883 zusammen :
ans 1 Oberinspektor, Chef des ge- 

sammten Dienstes,
2 Inspektoren der I. Klasse,
3 Inspektoren der II. Klasse,
5 Hiilfs-Inspektoren,
3 Vorstebern von Haupt-Post- 

iimtern,

The postal servie? in Dutcli Tasl 
India diirins tlie year 1883.

The last Animal Report of the head 
of the Postal and Telegraph Ad
ministration of Dutch East india 
contains mucli interesting information 
as to the management of the postal 
service in those vast territories, and 
sliows the great difficulties with wliich 
that Administration lias to contend 
in its efforts to maintain a System 
of postal communication eoming up 
to Europcan notions with the remotest 
districts of the Dutch colonial pos
sessions in tliis part of the world.

We cxtract front tliis Report the 
following particnlars whicli — wher- 
ever it was impossible to separate 
the two services — include the tele- 
graplis, which arc amalgamatcd with 
the Post, as well.

At the close of the year 1883, the 
staff of the Administration consistcd of 
the following officers and officiais :—

1 Chief Inspector, who is the head 
of the vvhole service;

2 Inspectors of the I. class;
3 Inspectors of the II. class;
r> A s s i s t a n t  I n s p e c to r s  ;
3 C h ie f  P o s t m a s t e r s ;  

l u  à P o s t m a s t e r s  o f  th e  ô e x is t in j ;  

c l a s s e s  o f  th e  p o s t - o f f i c e s ;
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3 Chefs de bureaux principaux, 
105 Chefs des cinq classes de bu

reaux existantes,
14<i Secrétaires appartenant aux 

trois classes existantes,
105 Secrétaires-adjoints,

1 Directeur de l’atelier des postes 
et du télégraphe,

1 Mécanicien,
plus un certain nombre de copistes, 
pour le traitement desquels une 
somme de 37,440 florins est annuel
lement accordée.

Les offices de poste comprennent: 
les bureaux principaux de Velte- 

vredcn, Sainarang et Surahaja, 
les offices de poste de l re classe 

de Chcribon, Padang, Sura-
k a r t a  e t  B a t a v ia ,

G offices de poste de 2e classe,
15 » > » » 3e »
62 > » > » 4® »
17 » > » » 5e » et
67 > » » auxiliaires.

Soixante-sept de ces offices sont
logés dans des bâtiments apparte
nant à l’Administration des postes; 
40 locaux comprennent aussi un 
logement pour le titulaire du bureau. 
Parmi les 21 bâtiments qui n’offrent 
que des locaux de service et ne 
permettent pas de loger le titulaire, 
il y en a cinq de construction légère, 
qui n’ont qu’un caractère provisoire. 
De ce nombre est le bâtiment de 
poste à Neu-Anjer, ville nouvelle 
fondée en remplacement de l’ancienne 
ville d’Anjer, détruite par l’éruption 
volcanique du Krakatoa.

Cette terrible catastrophe, qni eut 
lieu le 27 août 1883, détruisit les 
villes d’Anjer et de Teloukbetœng, 
et renversa les bâtiments de poste 
qui y avaient été élevés. A Anjer, 
le mur de soubassement du bâti
ment postal fut fouillé et arraché à 
une profondeur de 2 mètres au- 
dessous du niveau du sol. Deux 
jours après l’éruption du Krakatoa, 
l’Administration faisait construire 
un bâtiment provisoire pour la poste 
et le télégraphe à Tjilegon, pour 
remplacer celui qui venait d’être 
détruit à Anjer. Néanmoins une fois 
que, ainsi que nous l’avons dit, un 
nouveau bâtiment de service de

105 Postamtsvorstehern der be- 
stehenden 5 Klassen von 
Postiimtern,

140 Sekretaren der hestehenden 
3 Klassen,

105 Hülfssekrctiiren,
1 Vorsteher der Werkstatt fur 

Post und Télégraphié,
1 Mechaniker

und einer Anzahl von Schreibcrn, 
fiir welchc letzteren eine jâhrliche 
Besoldung von 37,440 Gulden auf- 
gewandt wurde.

Die Postanstalten zerfielen in : 
die Haupt-Postamter zu Velte- 

vreden, Semarang und Socra- 
haja,

die Postamter I. K lasse zu Chc
ribon, Padang, Soerakarta und 
Batavia,
0 Postamter II. Klasse,

15 » III. »
02 » IV. »
17 » V. » und
07 Hülfs-Postanstalten.

Von diesen Postanstalten sind 07 
in Gebâuden untergebracht, welchc 
der Postverwaltung zu eigen gc- 
horen. 40 Dienstgebaude enthalten 
zugleich Wohnung fur den Vorsteher 
der Postanstalt. Unter den 21 Ge- 
bauden, welchc nur Dienstriiume und 
nichtauch zugleich Privatwohnraume 
fiir den Postamtsvorsteher enthalten, 
betinden sich fiinf aus lcichtem Ma- 
terial provisorisch hergestellte Bau- 
lichkeiten. Zu diesen gehort das 
Postgebiiudc zu Neu-Anjer, der an 
der Stellc der friiheren Stadt Anjer, 
welche in Folge des Ausbruchs des 
Vulkans Krakatau vcrnichtet wurde, 
gegründeten neuen Stadt.

Die furchtbare Katastrophe vom 
27. August 1883 verwüstete die 
Stâdte Anjer und Teloekbetoeng und 
richtete die in denselben befindlichen 
Postgebaude vollig zu Grundc. Zu 
Anjer waren die Grundmauern des 
l’ostgebaudes in einer Tiefe von 
2 Metern aus dem Erdboden heraus- 
gewiililt. Zwei Tage nacli dem Aus- 
hruch des Krakatau richtete die Ver- 
waltung eine provisorische Post- und 
Telegraphenanstalt zu Tjilegon au 
Stelle der vernichteten Verkehrsan- 
staltzu Anjer ein. Nachdem indessen

140 Secretaries of the 3 existing 
classes ;

105 Assistant Secretaries;
1 Superintendcnt of the postal and 

telegraph workshop ;
1 E n g i n e e r ;

and a certain number of Clerks. The 
yearly salaries of the latter aggre- 
gated 37,440 florins.

The following post-offices were in 
operation :—
the chief offices at Wcltevredcn,

S e m a r a n g ,  a n d  S o u r a b a y a ;  
t h e  f i r s t c l a s s  p o s t - o f f i c e s  a t  C h cr ib on ,

Padang, Soerakarta, and Batavia;
0 second class offices;

15 tliird » »
02 fourth » »
17 fiftli » » and
07 sub-offices.

O f these post-offices, 07 were lo- 
cated in buildings owned by the 
Postal Administration. 40 of thèse 
buildings contain apartments for the 
postmasters. Among the 21 houses 
whicli are used as offices only, and 
contain no apartments for the use 
of the postmasters, there are 5 wliieli 
arc temporary érections built of liglit 
materials. One of these is the post- 
office at New Anjer, the new town 
built on the site of the city of Anjer 
which was destroycd by the éruption 
of the voleano Krakatau.

By the terrible catastrophe of the 
27th of August 1883, the cities of Anjer 
and Teloekbetoeng were devastated 
and their postal buildings completely 
destroyed. The foundations of the 
post-oflice at Anjer were dug out at 
a depth of 2 mètres below the sur
face. Two days after the éruption 
of the Krakatau a temporary post 
and telegraph office was established 
by the Administration at Tjilegon 
in the place of the destroyed office 
of Anjer. On the 23d of November 
1883, however, a post and telegraph 
oftice was opened at New Anjer in 
the above mentioned lightly built 
temporary érection, and the office 
at Tjilegon was closcd.
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construction légère eût été élevé 
provisoirement à Neu - Anjer, le 
2:i novembre 1883, il fut possible 
de fermer l'office de Tjilegon.

Kn remplacement du bâtiment 
postal détruit à Telonkbetœng, l’Ad
ministration a choisi, pour loger 
I office de poste un local mis à sa 
disposition dans le palais du gou
verneur.

Partout ailleurs, les offices de poste 
occupent des locaux en location.

Le réseau d’exploitation du service 
postal de l'Inde néerlandaise sur 
terre ferme, c’est-à-dire à l'exclusion 
îles transports maritimes, avait une 
longueur de 9297 kilomètres à la 
lin de l’année 1883. Il était par
couru par jour, en moyenne, 10,574 
kilomètres.

Ce chiffre se répartit, par jour, 
de la manière suivante:

Kilom.
a. Transports par chemins

de f e r ................................ 3,180
h. Transports par voitures

postales à deux chevaux 1,787
c. Transports par voitures 

postales à un cheval. . 1,513
d. Transports par postillons 

avec voiture et un cheval
leur appartenant . . .  831

e. Transports par postillons 
montant leur propre cheval 878

f. Transports par messagers 
piétons . . . . . .  1,970

fl. Transports par bateaux 
de poste (Prauwen) . . 185

h. Transports par corvées . 218
Total 10,574

La partie de beaucoup la plus 
importante de ces transports concerne 
lu lïésidence de Java et de Madura, 
comprenant les îles du même nom. 
Cette résidence est la seule qui 
possède un réseau de chemins de 
1er qu'on puisse emprunter pour les 
expéditions postales; tous les trans
ports effectués par voitures postales 
'■h par chevaux, sauf un transport 
postal journalier, d'une longueur de 
près de loo kilomètres, sur la cote 
occidentale de Sumatra, sont concen
trés sur le territoire du district sus
nommé, qui forme le noyau des

zum 23. November 1883 die Post- 
und Telcgraphenanstalt zu Neu-Anjer 
in dem vorerwahnten, aus leichtein 
Material erbauten provisorischen 
Dienstgebiiude in’s Leben getreten 
war, konnte die Wiederaufhebung 
der Verkehrsanstalt in Tjilegon ver- 
fügt werden.

An Stelle des zu Grunde gegan- 
genen Posthauses zu Teloekbetoeng 
benutzt die Verwaltung zur Unter- 
bringung der Postanstalt ein ihr zur 
Vertügung gestelltes LokaI im Gou- 
vernementsgebaude daselbst.

In alleu iibrigen Fiillen sind die 
Postanstalten in gemietheten Dienst- 
raumen untergebracht.

Das Betriebsnetz des niederlan- 
disch-indischen Postdienstes zu 
Lande, also mit Ansschluss der Be- 
forderungen iiber Sec, batte zu Ende 
des Jahres 1883 eine Lange von 
9297 Kiloineteru; die Gesammtzahl 
der Kilometer, welclie iin Durch- 
schuitt tiiglich zurückgelegt wurden, 
hetrng lu,574.

Von dieser tâglichen Kilometerzahl 
entficlen auf

K i l o m .

a. Eisenbabnbeforderung . . 3,18(1
b. Beforderung mittels zwei- 

spanniger Postkarren . . 1,787
c. Beforderung mittelst ein- 

spanniger Postkarren . . 1,513
d. Beforderung durcli Postil

lon mit Postkarren und 
eigenem l’f e r d ...............  831

e. Beforderung durcli Postil
lon mit eigenem Pferd . 878

f. Beforderunng durch Post-
fussboten...........................1,97G

y. Beforderung durch Post-
schiffe (Prauwen) . . . .  185

h. Beforderung durch lrolm-
dienstpflichtige Personen 218

zusammen 10,574

Der weitaus griisste Tbeil dieser 
Leistungen im Belbrderungsdienste 
cntfallt auf die Uesideutsehalt Java 
und Madoera, welclie die gleich- 
naniigen Inseln umfasst. In dieser 
Kesidentschaft allein ist ein Eisen- 
bahnnetz vorhanden, vvelcbes zur 
Postbcforderung benutzt werden 
kann ; aucb die siimmtiicben Post-

As the post-house at Teloekbetoeng 
had also been destroyed, the Postal 
Administration transferred the post
office to premises that were placed 
at its disposai in the Government 
house at that locality.

In ail otlier cases the post-offices 
were located in premises rented for 
the purpose.

The postal Unes by land (tlius, 
exclusive of the Unes of communica
tion by sea) of the Dutch East ludiaii 
Postal Administration had, at the 
close of 1883, a length of 9297 kilo
mètres ; the average number of kilo
mètres over whicli the mails were 
conveyed daily was 10,574, viz.i—

k i l o m è t r e s

a . by railways.................... 3 , 1 8  fi

h . » two-horsc mail earts 1,787
e . > mie horse » » 1 , 5 1 3

d . > mail eartdrivcrs hav-
ing their owu horses 831

e. » post riders having
their own horses 878

f ; » foot messengers . . 1,97G
0 . > post boats C p r a u w s )  . 185
h . » personsobliged t u  s u -

cage duty . . . . 218
Total 10,574

By far the larger part of thisinail- 
travel falls to the sliare of the rc- 
sidency of Java and Madura whicli 
comprises the islands of these mîmes. 
The only railway System that eau 
be used for the transmission of the 
mails is inthis resideuey—the nucléus 
of the Dutch colonial possessions— 
wliicli also possesses ail the mail 
cart and horse post liues, witli the 
exception of ouc daily line of a length 
of uot qiiite loo kilomètres on the 
West coast of Sumatra. Lastly, Java 
and Madura is the ouly resideuey in 
wliich the mails are conveyed once 
or several times daily between the 
varions post-offices.

! The System of postal communica
tion in the so-called outlying pos
sessions (the resideneies and goveru- 
ments of Sumatra (West coast),
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possessions coloniales des Pays-lias. 
Un ne trouve également qu’à Java 
et à Madura des services de poste 
circulant chaque jour ou plusieurs 
fois par jour entre les divers offices 
de poste.

Les services de poste des éta
blissements connus sous le nom de 
« possessions extérieures » (les rési
dences et gouvernements de Sumatra 
[côte occidentale], Benkoelen, Lant- 
pong, Palembang, Lanka, liilliton, 
Bornéo [ouest], Bornéo [sud et est], 
Célèbes et dépendances et Menado) 
sont bien moins importants que ceux- 
là, car ils sont presque exclusive
ment desservis par des moyens de 
transport très imparfaits (messagers 
à pied, bateaux de poste ou prauwcn, 
ou par corvées), et leur transport 
ne s’effectue (pie trois fois au plus 
par semaine, en partie aussi tous 
les quinze jours ou même une fois 
par mois seulement.

L’éruption du volcan de Krakatoa, 
dont nous avons déjà parlé et qui 
a eu lieu le 27 août 1883, a aussi 
beaucoup contribué, pour sa part, 
à désorganiser le service des cor
respondances. En effet, les stations 
de poste situées sur la grande route 
postale de Serang à Anjer, dans le 
district d’Anjer, ont toutes, sauf 
celle de Tjilegon, été complètement 
détruites, bêtes et matériel, par cet 
effroyable cataclysme.

Un fut donc obligé de suspendre, 
à partir du 27 août, le service 
postal quotidien de Serang et Anjer. 
A sa place, l’Administration des 
postes organisa une correspondance 
entre Serang et Tjilegon. Une fois 
que l’office postal de Neu-Anjer eût 
été organisé, l’Administration fut 
en mesure de créer un service de 
postillons, appelés à circuler six 
fois par semaine entre Serang et 
Neu-Anjer par Tjilegon; toutefois 
ce service n’était pas encore défini
tivement organisé à la fin de l’année
1883.

Tour le transport des envois pos
taux par mer, entre les îles appar
tenant à l’Inde néerlandaise, l’Ad
ministration emprunte surtout les 
vapeurs de la Compagnie des paque-

befiirderungen zu Wagen und zu 
Tferde — mit alleiniger Ausnahme 
einer auf der Westküste von Sumatra 
stattlindenden taglichen Tostbcfürde- 
rung von uiclit ganz 1 0 0  Kilometer 
Làngenausdehnung — bewegen sich 
im Gebiete dieses deu Kern der 
niederlandisclien Kolonialbesitzun- 
gen bildenden Bezirkes. Auch be- 
stelien nur auf Java und Madoera 
tagliche, bezw. mehrmals tagliche 
Tostverbindungen zwischen einzelncn 
Tostaustalten.

Die Tostverbindungen in den soge- 
nannten Aussenbesitzungen (den Re- 
sidentschaften und Gouvernements 
Sumatra [Westküste], Benkoelen, 
Lampong, Talembang, Lanka, Billi- 
tou, Bornéo [Westcn], Bornéo [Süden 
und Osten], Celebes mit Zubehor 
und Menado) stehen gegeu die obigen 
in jeder Be/.iehuug weit zurück, denn 
sie werden fast ausschliesslich ditrcli 
unvoIlkommeuereBeforderungsmittcl 
(Tostboten zu Fusse, Tostschiff'e 
[Trauwen] und Tersonen im Frohn- 
dienst) bcsorgt und finden hochstens 
dreimal in der Wocke, zum Theile 
aile 14 Tage oder sogar nur einmal 
monatlich statt.

Durch den oben erwiihntcn Ans- 
brucb des Vulkans Krakntau am 
27. August 1883 bat auch der l’ost- 
bcfiirderuugsdienst eine ernstliche 
Storung erlitten. Die an der grossen 
Toststrasse von Serang nacli Anjer 
im Bezirke Anjer stehenden Tost- 
stationen wurden namlich, mit allei
niger Ausnabme von derjenigen zu 
Tjilegon, mit Vieh und Material 
durch jones furchtbare Naturereigniss 
zu Grunde geriebtet.

In Folge dessen musste von dem 
genannten Tage ab die tagliche Tost- 
verbindung zwischen Serang und 
Anjer eingestellt werden. An deren 
Stelle riebtete die Tostvcrvvaltung 
eine Verbindung zwischen Serang 
und Tjilegon ein. Nachdem in- 
zwischen das Tostamt in Neu-Anjer 
zur Einricbtung gelangt war, konntc 
die Verwaltung dazu itbergeben, 
einen sechsmal woehentlichen Dienst 
durch Tostillone zwischen Serang und 
Neu-Anjer über Tjilegon in’s Lebeu 
zu rufen, der zu Endc des Jahres

Benkoelen, Lampoeng, Talembang, 
Lanka, liilliton, Bornéo (West), Bor
néo (South and East), Celebes and 
dependencics, and Menado) are in 
every respect far behind the abovo 
mentioued Unes, for the service is 
carried ont by less perfect means 
(foot messengers, post boats fpramvsj, 
and persons obliged to socage duty), 
and is only effected at the nmst 
three times weekly, and in somccase* 
eitlier once a fortnight or even but 
once a month.

The above meutioned éruption «f 
the Krakatau on the 27th of August 
1883 also seriously impeded the trans
mission of the mails. AU the postal 
stations on the great post road from 
Serang to Anjer, in the district of 
Anjer, witli the exception of that of 
Tjilegon, were destroyed witli cattlc 
and matcrials by this terrible cata
strophe.

Consequently the daily mai! be- 
tween Serang and Anjer had to bc 
discontinued. In its stcad a postal 
line was cstablished by the Adminis
tration hetween Serang and Tjilegon 
On the completion of the post-office 
at New Anjer the Administration 
was enabled to make arrangements 
to bave the mails conveycd ln 
post ridera six times a week be- 
tween Serang and New Anjer vin 
Tjilegon, a service which was nut, 
hovvever, definitively organized at 
the close of the year 1883.

The transmission of the mails by 
sea between the islands bclonging 
to Dutch East India is chicfly effected 
by the steamers of the « Netherlands 
India Steamship Company » wliicli 
undertake mimerons circulât- voyages 
round the colonial possessions and 
call at ail commercial and other im
portant ports. The domestic mails 
are also conveycd by ineans of the 
regular trips of the steamers of the 
* Nederland », the « Rotterdamsehe 
Lloyd », and the « Messageries Mari
times » Steamship Contpanies, by the 
latter, however, only on the line 
Batavia-Singapore.
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buts de l’Inde néerlandaise; cette 
coinpagnie effectue uu grand nombre 
ili- trajets circulaires, qui mettent 
en communication régulière les di
verses possessions coloniales des 
l’ays-Bas, et font escale à tous 
les ports de commerce importants 
tic ces parages. On fait également 
usage des services réguliers des 
roinpagnies de paquebots du Lloyd 
d'Amsterdam et des Messageries 
maritimes (ces derniers circulant 
>ur la ligne Batavia-Siugapore) pour 
les transports postanx concernant 
lus relations intérieures de l’Inde 
néerlandaise.

Il a été, en outre, décidé que les 
nombreux vapeurs qui visitent, à 
époques indéterminées, les différents 
ports de l’Inde néerlandaise, doivent 
être employés pour le transport des 
lettres entre ces ports. On a pu 
constater que les agences postales 
nue l’Administration des postes de 
l'Inde néerlandaise entretient dans 
lus ports importants de Singapore 
utile Penang, îesquelsappartiennent à 
la (Irande-liretagne, ont été d’une 
grande utilité à ce point de vue 
aussi pendant l'année 1883.

Sans parler des vapeurs desser
vant la possession néerlandaise de 
l;iou\v, il est parti, en 1883, de 
8 ingapore à destination des ports 
de l'Inde néerlandaise, rien moins 
ipic 3ô-l navires à vapeur dont on 
a pu se servir pour le transport 
dus dépêches de lettres. Pendant la 
même période, les agents des postes 
à Pcnang ont remis, à 543 navires 
à vapeur, des dépêches de lettres 
pour diverses localités de l’Inde 
néerlandaise. A peu près le même 
nombre de vapeurs ont transporté 
les dépêches des ports de la colonie 
pour Singapore et Pcnang. L’agent 
postal de Singapore a eu six fois 
l'occasion de réexpédier, immédiate
ment après son arrivée, la poste 
«i Europe à destination de Samarang.

<>n voit par ce qui précède l’im
portance que présente, pour les 
échanges postaux de l'Inde néer
landaise avec l'Europe, l’emploi des 
vapeurs qui partent à époques in
déterminées, et de quelle utilité sont,

1883 indessen noch nicht endgiiltig 
geregelt war.

Fur die Beforderung der Post- 
sendungen iiber See zwischcn den 
zu Niederlandisch-Indien gehorigen 
Inseln bedient sich die Postverwal- 
tung vornelnnlich der Dampfer der 
« Niederlandisch-lndischen Dampf- 
schifffahrtsgesellschaft », welche zahl- 
reiche regelmassige Rundfahrten 
durcit die niederlandische Kolonial- 
besitzung veranstaltet und auf den- 
selben aile wiclitigen Handels- und 
Verkehrsplatze anlaufen liisst. Audi 
die regelmassigenFahrtcn der Dampf- 
schiiffahrts-Ccsellscliaftcn « Neder- 
land » und « Rotterdam’scher Lloyd » 
sowie der «Messageries Maritimes» 
— letztere nur auf der Linie Batavia- 
Singapore — werden zur Postbe- 
forderung im inneren Verkehr von 
Niederltindisch-Indien benutzt.

Fcrner ist die Anordnung ge- 
troffen, dass die zahlreiehen, in un- 
regehnassiger Falirt naclt und von 
Hiifcn Niederlandisch-Indiens ver- 
kehrenden Dampfer zur Briefbefor- 
derung nutzbar gemacht werden 
sollen. Fiir diesen Zweck haben 
sich die Postagenturen, welche die 
Postverwaltung von Niederlandisch- 
Indien in den miter britischer Über- 
hoheit stehenden wiclitigen Hafen- 
stiidten Singapore und Pcnang cin- 
gerichtct liât, auch im Jahre 1883 
uls ausserst geeignete Vcrmittclungs- 
stellcn erwiesen.

Von Singapore fuhren im Jahre 
1883, abgeschen von den taglich 
nach der niederlandischen Besitzung 
Riouw verkehrenden Dampfern, nicht 
weniger als 854 Dampfscliiffe nach 
llafcnplatzen von Niederlündisch- 
lndien ah, welche durcli die l'ost- 
agentur in Singapore zur Versendmig 
von liricfpnckctcn henutzt wurdeii. 
Von déni l'ostagenten zu Penang 
wurden intierlmlh des gleichcn Zcit- 
rauines '*43 Dampfern fiir Pliitzc 
Niederlandisch-Indiens Bricfpackete 
mitgegehen. Ungefiilir die glciche 
Zalil von Dampfern hrachte Brief- 
packete ans den Hiifen der Kolouie 
in Singapore und Penang au. In 
seclis Fiillen war der Postagent in 
Singapore in der Lage, die euro-

Arrangements hâve, fnrther, been 
made to bave the letter mails for- 
warded by the numerous steamers 
plying at irregular intervals between 
the ports of Dutcli East India; and 
the postal agencies established by 
the Dutch East India» Postal Ad
ministration atSingaporeandPenang, 
these important ports under Britisli 
dominion, again proved very con- 
venient intermediaries for this ex- 
ehange in 1883.

In tliat year no less thau 854 
steamers sailing from Singapore to 
Dutch East Indian ports—leaving 
the vessels despatched daily to the 
Dntcli possession of Riouw on one 
side—were used by the postal 
agency at Singapore (or the con- 
veyance of letter packages. During 
the same year, 543 steamers were 
entrusted by the postal agency 
at Penang witli letter packages in- 
tended for places in Dutch East India. 
About the same number of steamers 
brought letter packages from ports of 
the Colony to Singapore and Penang. 
Six times the postal agency at 
Singapore suceeeded in transmittiug 
the European mail for Samarang 
direct to its destination.

These instances suffice to show the 
great importance of the steamers 
sailing at more or less irregular in
tervals, for the exchauge of the Dutch 
East Indian correspondenee, and the 
great usefulness of the postal agencies 
at Singapore and Penang in this 
spécial point.

The conveynnee of the mails to 
Europe, Africa, Australia, and the 
neighhouriug parts of Asia is effected 
by the steamers of the Company 
« Nederland » plying between Batavia 
and Marseilles, by the Frcnch mail 
packets sailing to Naples and Mar
seilles, and by the English packets 
bomid for Brindisi, as also by those 
steamers of the Company « Ncdcr- 
land » wliich etïect the communica
tion witli Amsterdam, and the vessels 
of the « Rotterdamsche Lloyd » hav- 
ing Rotterdam as destination.
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à cet égard justement, les agences 
postales de Singaporc et de Penaug.

l'our l'expédition de ses lettres à 
destination de l’Europe, de I’Afriquc, 
de l’Australie et des parties les plus 
rapprochées de l’Asie, l’Administra
tion des postes indo-néerlandaises 
emprunte les vapeurs de la com
pagnie Nederland, qui t'ont le trajet 
entre Batavia et Marseille, des
paquebots-poste français qui vont à 
Naples et à Marseille, et des paque
bots anglais qui touchent à Brimlisi; 
elle se sert également des navires 
de la compagnie Nederland qui font 
le service pour Amsterdam, et des 
navires du Lloyd de Rotterdam, qui 
vont à Rotterdam.

Les navires de la Queensland
Royal Mail Line qui, dans leur 
trajet de Londres à Brisbane, tou
chent régulièrement à Batavia, ne sont 
eu ce moment pas employés pour
les dépêches postales (juc l’Inde 
néerlandaise échange avec l’Europe, 
parce que les avantages que pré
senterait de leur emploi seraient 
certainement compensés par des 
inconvénients au moins aussi grands. 
Cependant la poste indo-néerlandaise 
emprunte l’intermédiaire de ces na
vires pour les dépêches qu'elle 
échange avec l’Australie.

Les lettres pour la Cochinehine, 
les Philippines, la Chine et le .lapon 
sont transportées tant par les paque
bots français et anglais partant 
tous les quinze jours, que par les 
navires de la Compagnie de navi
gation indo-néerlandaise, qui font 
tons les mois le trajet de Batavia 
à Ainoy, en Chine, et touchent, à 
Killiton, i’ontiaiiak, Saigon et Hong- 
Kong.

Il résulte de ce qui précède qu’on 
a eu soin «l’organiser parfaitement 
tout ce qui concerne les échanges 
postaux des diverses parties de la 
colonie entre elles et avec l'étranger, 
par le judicieux emploi de nombreux 
services de navires.

Le transport des voyageurs par 
voitures de dépêches, sur certaines 
routes disposées à cet etfet, est une 
branche du service postal indo- 
néerlandais qui touche à son déclin.

piiische Post fur Semaratig unmittel- 
bar nach ihrem Bestimmungsorte 
weiterzusenden.

Es erhellt aus diesen Angaben, 
von welcher Wichtigkeit fur den 
Briefvcrkehr Niederlandisch-Indiens 
die Bcnut/.ung aucli der melir oder 
weniger unregelmassig verkchrenden 
Dampfer ist, nnd welehen Nutzeu 
gerade in dieser llinsiobt die Post- 
agenturen in Siugapore und Penang 
gewahreu.

Fur den Briefversandt nach Eu- 
ropa, Afrika, Australien und den 
benaehbarten Theilen von Asien be- 
dient sieh die niederliindisoh - in- 
dische Postvcrwaltung der zwischen 
Batavia und Marseille fahrenden 
Dampfer der Gesellschaft « Neder
land *, der franziisisclien Post- 
dampfer, welche nach Neapel und 
Marseille, und «1er englischen, die 
nach Brimlisi fahren, ferner der 
Dampfer der Gesellschaft * Neder
land », welche mit Amsterdam Ver- 
bindung uuterhalteu, sowie der mit 
Rotterdam verkehrenden Darnpfcr 
des « Rotterdam’schen Lloyd ».

Die Schilfe der «Queensland Royal 
Mail-Line », welche auf iluvn Falir- 
ten von London nach Brisbane regel- 
miissig iu Batavia unlcgcn, werden 
fur «len Briefvcrkehr Niederlandisch- 
Ln(liens mit Europa einstweilen nieht 
benut/.t, da den aus dieser Bcuiitzung 
entspriugenden Yortheilen zwcifellos 
fast ebenso grosse Nachtheilc ent- 
gegenstehen. Abcr fur den Bricf- 
verkchr mit Australien wird von 
diesen Schiffen seitens der nieder- 
lamlisch-indischcu Post Gcbraueh 
gemneht.

Zur Bricfbefordcrung nach Gochiu- 
cliina, den Philippinen, China und 
Japan dienen, ausser den aile I I 
Tage verkehrenden frauzosisehen 
und englischen Paeketbooten, auch 
die .Schilfe der « Niedcrlamliseh- 
Imlischen Dampfschilffahrts-t îcsell- 
scliaft », die monatlich von Batavia 
nach Aruoy in China fahren und 
dabei Billiton, Poutianak, Saigon 
und Hongkong anlaufeu.

Aus den vorstehenden Angaben 
gclit hervor, dass sowohl liir den 
Postverkehr der eiuzelncn Tlieile

The packets of the « Queensland 
Royal Mail Line » which regularlv 
call at Batavia on tlieir voyages from 
London to Brisbane, are not used 
as yet for the convcyance of tlic 
Dutch East Indian mails to Europe, 
as the advantages which this service 
would atford would certainly lie 
counterbalanccd by as great disad- 
vantages. The mails for Australi.i, 
however, are sent by the Duteli 
East Indian Postal Administration 
by these steamers.

The mails to Cochinchiua, tlic 
Philippine Islauds, China, and Japan 
are, in addition to the regular fort- 
nightly French and English packcts, 
forwarded by the vesscls of tlic 
« Netherlands India Stcamship Com
pany » which sail every month from 
Batavia to Amoy in China, and call 
at Billiton, l’ontiatiak, Saigon, and 
Hongkong.

'flic above particulars show tliat 
excellent arrangements arc made for 
clfecting the postal exchange of the 
several parts of the Dutch colonial 
possessions, both among themsclvcs, 
and with loreign eountries, by nieans 
<>f t he mimerons opportunités atforded 
by the varions mail packcts.

A brandi of the Dutch East Indian 
postal service which is gradually 
falling oIf, is the eoiiveyancc of pas- 
sengers by means of mail carts on 
certain post routes especially orgau- 
ized for this purposc. This mode 
of cou voyance is being renderod lcss 
and lcss necessary by the extension 
of the railway System in .lava, lu 
I.HH.î the passenger service was 
abolished by the Postal Administra
tion ou sonie routes in conséquence 
of the opening of several State rail
way lincs; on certain other routes 
this convcyance was diseontinued on 
account of the littlc use made of it 
by the public. In conséquence of tlic 
réductions made in this brandi of 
the service, postal passenger services
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Le développement du réseau des 
chemins de fer à Java permet de 
plus en plus de se passer de ce 
mode de transport. En 1883, l'Ad
ministration des postes a cessé 
d'effectuer le transport des voya
geurs sur quelques routes, par suite 
de l’ouverture de plusieurs lignes 
île chemin de fer de l’Etat; sur 
d'autres points, ce transport a été 
suspendu en raison de ce que le 
public faisait trop peu usage de ce 
moyeu de circulation, ,1 ‘ar suite de 
ccs diverses réductions de services, 
il ne restait plus que trois routes 
desservies par des voitures, pour le 
transport des passagers, celles de 
Seraug à Vcltevreden, de Tjandjoer 
à Mandœng et de Ngavvi à Sura- 
karta; les recettes, qui s’élèvent à 
20,577 florins en 1881, étaient tom
bées à 10,521 florins en 1882, et à 
ii333 florins en 1883.

Afin de faciliter au public la re
mise de ses envois postaux, il a 
etc décidé de munir toutes les voi
tures à dépêches de boîtes aux 
lettres destinées à recevoir, aussi bien 
les envois du public aux stations 
île relais, (pic les lettres remises 
à l’ofliee de poste après la fermeture 
des dépêches, mais avant le départ 
du courrier. En outre, pour la com
modité du public, des boîtes aux 
lettres mobiles sont transportées par 
les chemins de fer, tant sur les 
lignes de l’Etat «pie sur celles de 
la compagnie indo-néerlandaise. Il 
en est de même pour les navires 
de la compagnie de navigation 
indo-néerlandaise, qui font le ser
vice entre Batavia, Surahaja, l\a- 
dang et Maeassar d’une part, et 
Sîiinarang, Singaporc, l’alembang, 
l’ontianak, Hamljermasin, Atjch et 
les Moluqucs d'autre part.

Si l’on jette un coup d’<eil sur le 
mouvement des échanges dans le 
service des postes indo-néerlandaises, 
"ii constate (pic, dans leur ensemble, 
ccs échanges se présentent en aug
mentation.

der niederlandischen Kolonialbe- 
sitznng unter sieh, als aucli mit dem 
Auslande durch Nutzbarmachung 
zahlreicher Schiffsgelegenheiten trefï- 
lich gesorgt ist.

Ein im allmaligen Absterben be- 
griffener Zweig des niederliindisch- 
indischen Postwcsens ist die Be- 
forderung von Reisenden mittels der 
Briefpostkarren auf cinzelnen liierzu 
besonders eingericliteten Postrouten. 
Die Ausbreitung des Eiscnbahn- 
netzes auf Java macht diese Befor- 
derungsgelegenheit mehr und mehr 
entbchrlich. Im Jahr 1883 ist in 
Folge der Betriebseroffuung meh- 
rerer Staatsbalmlinien die Beforde- 
rung von Reisenden seitens der 
Postverwaltung auf einigen Routen 
eingestellt worden; auf mehreren 
andern Strecken wurde diese Be- 
forderung deslialb aufgegeben, weil 
das Publikum nur einen sehr ge- 
ringen Gebrauch von der ilim ge- 
botenen Reisegelegenlieit genmeht 
batte. In Folge dieser Beschriin- 
kung der Personenbeforderung der 
Post bestand zu Ende des Jabres 
1SS3 eine solche Reisegelegenlieit 
nur nocli auf drei Postkursen : Se- 
rang -Vcltevreden, Tjandjoer- Ban- 
doeng und Ngawi-Socrakarta, und 
die Einnalune war von 2 0 , 5 7 7  Gul- 
den im Jalire 1881 und 10,521 Gui
don im .labre 1882 auf 0,333 Guldcn 
im Jalire 1883 zuriickgegangen.

Uni dem Publikum die Einliefe- 
rung (1er Briefsendungen zn crleicli- 
tern, ist die Einrichtung gctrolfen, 
dans sammtlicbc Briefpostkariole mit 
Briefkasten vcrselien siiul, die so- 
wolil zur Einlicfcrung von Bricfen 
diireli das Publikum an den Um- 
spannorten, als auch zur Aufnabmc 
solcbcr Bricfe dienen sollen, die 
bei den Postanstalten naoh Schluss 
der Briefpackete, jcdocb vor dem 
Abgang der Post, eingeliefert wer- 
dcu. Fcrncr werden mit deu Eisen- 
balinziigcn, sowolil auf den Ktants- 
baluiliiiicn, als aiirli auf den Liuicn 
der niederlandiscb-indisclien Eiscn- 
babngescllschaft, zur Bcipicrnliclikeit 
fur das Publikum lose Briefkasten 
mitgefiihrt. Das Glciclic ist auf den 
Schiffen der uicderliindisch - indi-

only existed, at the close of 1883, on 
tbe tliree following routes :—Serang- 
Weltevreden, Tjandjoer - Bandoeng, 
and Ngawi-Soerakarta, wliile the 
receipts from this service decreased 
from 20,577 florins in 1881, and 
10,521 florins in 1882 to 0333 florins 
in 1883.

In order to afford the public in- 
ereased facilities for posting their 
corrcspoiidence, ail mail carts hâve 
been provided witb letter boxes which 
serve the double purpose of enabling 
people to post their letters at the 
stations where the horses are changed, 
and to despatch their correspondence 
at the post offices after the closing 
of the raails and before tbe departurc 
of the mail carts. Removable letter 
boxes are also carried for the con- 
venience of the public in the trains 
on the State railway lines, as well 
as in tliose of the Dutcb East Indian 
Railway Company. Tbis System lias 
also been adopted on board the 
vessels of the « Netherlands India 
Steamsbip Company » which perform 
the service between Batavia, Sou- 
rabaya, Padang, and Maeassar, on 
the one, and Samarang, Singaporc, 
Palembang, Pontianak, Bandjer- 
masin, Atjeli, and the Moluccas, on 
tbe otlier liand.

A glanée at the postal cxchangc
shows tliat tliere was an increasc*
in tbe number of postal articles which 
passed through the Duteh East In
dian mails.

As regards the uimiber of domestie 
letters subject to postage, tliis increase 
amoutited to 151,085 or 5,2 percent, 
over tbe preceding ycar. The number 
of letters prepaid by tbe seuders, as 
compared witb tliat of unpaid letters, 
again sliowcd a slight increase, a 
featurc which lias been observalde 
for some time, Of every 1 0 0  letters,
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Comparativement à l'année pré
cédente, cette augmentation a été 
de 151,095 soit de 5,2%  pour les 
lettres internes soumises à la taxe. 
D’un autre côté, le nombre des 
lettres affranchies par leurs expé
diteurs, comparé à celui des lettres 
non atlrancliies, a de nouveau subi 
une légère augmentation, analogue 
à celle qu’on a déjà observée depuis 
quelques temps. En 1881, il y avait 
81),4 lettres affranchies sur 1 UO; 
en 18.82, cette proportion était de 
8 ,.),(i, et elle s’élevait à DU,4 en 1883. 
La proportion pour cent des lettres 
non affranchies est donc tombée 
au-dessous de lu, proportion qu’ou 
ne saurait envisager comme défa
vorable, étant donnés les facteurs 
entrant en ligue de compte.

En ce qui concerne l’échange des 
lettres provenant de l’Europe, etc., 
l’année 1888 présente nne légère 
diminution; l’Inde néerlandaise a 
re<;u de l’étranger 18,475 lettres de 
moins que l’année précédente, ce 
qui équivaut à une diminution de 
1,5 % sur l’ensemble des lettres 
étrangères.

Les cartes postales présentent en 
1888 une augmentation notable, leur 
nombre (cartes postales internes et 
étrangères) s'est en effet accru de 
10%.

D’autre part, les catégories sui
vantes d envois présentent des résul
tats satisfaisants.

l’our les journaux et les publica
tions périodiques, l'augmentation 
représente le 8 %, et pour les autres 
imprimés, le 8 8 % ; pour les impri
més expédiés à l’étranger, elle re
présente le 7,7 % et pour les échan
tillons expédiés à l'étranger, le 28 %.

Le système de la recommandation 
a été étendu, en 1888, à un certain 
nombre de bureaux qui n’étaient 
pas encore autorisés à ce service; 
ce service a également fait des 
progrès. Le nombre des envois in-

scheu Dampfscbifîfabrtsgescllscbaft 
(1er Fall, welelie den Dienst zwi- 
schen Batavia, Soerabaja, Badang 
und Makassar cinerseits und Sema- 
rang, Singapore, i’alembang, Pon- 
tianak, Bandjermasin, Atjeb und 
den Molukken andererseit9 verseheu.

Ein Blick auf die Verkehrsbe- 
wegung im niederlandisch-indischen 
l’ostwesen zeigt fast durchweg eine 
Zunahme der Versendung.

Bei deu inlandischen portopllicli- 
tigen Briefen betrug diesclbe 151,005 
Stück oder 5a % im Vergleiche zu 
dem Vcrkclirc des Vorjabres. Dabei 
ist auch die Zabi der vom Absender 
frankirten Briefe gegenüber den un- 
frankirten wiedernm etxvas gewaek- 
sen, wie dies seit langerer Zeit 
beobaehtet wird. Im Jalire 1881 
sind unter 1 0 0  Briefen 80,4, im 
Jahre 1882 dagegen 80,e und im 
Jalire 1888 90,t frankirte gewesen. 
Der l'rozeiitsatz der unfrankirten 
Briefe ist also unter 1 0  herunter- 
gegangen: ein Verbâltniss, das bei 
geliorigcr Berücksicbtigung der liier- 
bei in Bctracbt zu ziebendeu Fak- 
toreu niclit als ungiinstig bezeichnet 
werden darf.

Beim Briefverkelire von Europa 
etc. zeigte sich im Jalire 1888 eine 
leiclite Abnahme der Briefzahl, in- 
dem 18,47.7 Auslamlsbriefe weniger ! 
in Niederlandiseli-Indien eiugegan- 
geu sind, als im Vorjahre, was im 
Verliiiltniss zur Gesamnitzalil aller 
Auslandsbriefe einer Verminderung 
von I5 % gleiclikommt.

Eine uamhaftc Vermelirung liât 
sicli fur dus Jahr 1888 bei den L’ost- 
karten lierausgestellt, deren Zabi 
— in- und ausliiudiselic zusamnien- 
gereelmet— uni lo%  gevvaclisen ist.

lin Weiteren sind bei folgenden 
Klassen von Versendungsgegenstan- 
deu giiiistige Gescliaftsergebnisse zu 
verzeiebuen gewesen:

Bei den Zcitungeii und Zeit- 
sc’.iriften eine Vermelirung der Stiiek- 
zalil uni 8  % , bei den iihrigen 
Drueksaebeu uni 8 8 % ; bei den im 
Auslandsverkebre versandten Druck- 
saelien eine Vermelirung uni 7 ,7 % ; 
bei den im Auslandsverkelire ver- 
saudteu Waarenproben uni 23%.

89,4 were prepaid in 1881, 89,fi in 
1882, and 90,4 in 1883. Thus, tlic 
percentage of unpaid letters lias now 
gone below 1 0 , a proportion wliicti, 
taking into considération tbe peculiar 
circumstanees, may be looked upun 
as not unsatisfactory.

Im 1883 tliere was a sliglit dccrcasc 
in tbe number of letters received 
from Europe, etc. in Dutch East Imlia, 
amounting to 13,475 as couipareil 
with tbe previous y car, or to 1,5 
per cent, as compared with tbe total 
number of foreign letters.

A considérable augmentation was 
apparent in tbe number of post eards 
wliich—domcstic and international 
taken togetber—inercased by lu 
per cent.

Satisfactory results were furtlier 
obtained as regards tbe following 
classes of postal articles:—

The number of newspapers and 
periodieals increased by 8  per cent., 
tliat of otlier printed papers by 3t> 
per ceut.;tlie nuui ber of printed papers 
despatelicd to foreign eountries rose 
by 7,7 per eeut., ami tliat of patterns 
and samplcs forwardcd in tbe inter
national service by 23 per cent.

l’rogress was also made in tlic ser
vice of registered articles wliich was, in 
1883, eutrusted to a number of post- 
offices wliich bad mit liitberto licen 
autliorizcd to transact this brandi 
of tlic postal business. In tlic domcstic 
service tlic number of official regis
tered eovers increased by 11,3 per 
cent., and tliat of private registered 
letters by 4,4 per ceut. In tbe inter
national service tbe increase wa- 
1 2 ,G per cent.
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scrits, soit recommandés, dans 
l'échange interne, a augmenté de 
11 °/o pour les envois d’otlice et 
de 1,4 % pour les envois privés. 
Pour l'échange avec l’étranger cette 
augmentation comporte le 12,6°/o.

Le service des mandats de poste, 
dont un certain nombre d’offices 
auxiliaires ont aussi été nouvellement 
chargés, permet également de con
stater d’heureux progrès. Dans l’é
change intérieur, il a été consigné 
:;.‘>72 mandats de poste (représen
tant une somme totale de 83,579 
florins') de plus que dans le courant 
de 1882. L’échange avec l’étranger 
donne aussi des chiffres plus élevés, 
bien qu’ils ne soient proportionnelle
ment pas aussi forts que ceux de 
l’échauge intérieur.

Le service des recouvrements, 
(pic l’Administration des postes iudo- 
iiécrlandaiscs a introduit dans tous 
les comptoirs postaux depuis le 
Kr juillet 1883, n’a pas donné des 
résultats aussi satisfaisants. Bien 
que le tarif en soit très réduit, 
puisqu’on n’a à payer que le prix 
du mandat concernant la somme 
encaissée, il n’a été consigne à la 
poste, eu 1883, que 12!>4 recouvre
ments destinés à l’encaissement de 
91,029 llorins.

Dix-huit offices de poste, 13 à 
•lava et 5 dans les possessions ex
térieures, ont seuls participé à cette 
branche de service.

Un uc peut dire que la situation 
financière de l’Administration îles 
postes de l’iudc néerlandaise soit 
florissante, puisque, depuis un certain
nombre d’années, les dépenses ex- 
c dent les recettes.

Kn 1875, le déficit de l'Adminis
tration des postes réunie à celle 
des télégraphes, était de 439,142 j

Das Verfahrcn der Einschreibung, 
welches im Jahre 1883 auf eine 
Anzahl von Postanstalten, die mit 
dieseni Dieustzweige bislier uocli 
keine Befassung liatten, ausgedebnt 
worden ist, bat ebenfalls Fortseliritte 
gemacht. Die Zabi der Einschreib- 
sendungen ist im inlandischen Ver- 
kehr um 11,s °/o bei den. Dienst- 
sendungen nnd um 4,4 %  kei den 
Privatsendungen gewaclisen. Im 
Auslandsverkebr bezifferte sich die 
Vermelirung auf 12,6 °/o.

Das Postanweisungsverfahren, mit 
desseii Wahrnchmung wiederum eine 
Anzahl von Hülfs-Postanstaltcn neu 
betraut worden ist, weist gleiclifalls 
eine erfreuliche Weiterentwickelung 
auf. Im Inlandsverkehr wurden 
3572 Stiick Postamveisungen im 6e- 
sanmitbetrage von 83,579 Gulden 
inehr eingeliefert, als im Jahr 1882. 
Auch der ausliindische Postanwei- 
sungsverkehr weist erbiihte Ziffern 
auf, wenn auch nicht in déni L’m- 
fange, als dies bei dem inlandischen 
Verkebre der Fall ist.

Weniger günstig sind die Ergeb- 
nisse des sogeuannten Postauf- 
tragsverfahrens, welches die nieder- 
landisch-imlische Postverwaltnng mit 
dem 1. Juli 1883 bei ihren siimmt- 
lichen Postcontoren cingelührt liât. 
Ohschon der Tarif ein sehr niedriger 
ist — es sind lediglieh die Post- 
anwcisungsgebUhren fiir die cinge- 
zogenen Gclder zu entriehten —, 
wurden im .labre 1883 mir 1294 
Postauftrage, auf Gruud deren ins- 
gesammt 31,029 Gulden cinzuziehen 
waren, eingeliefert.

Kur 18 Postanstalten — 13 auf 
Java, 5 auf den Aussenbesitzungcn 
— iiahmeu an der Besorgung dieses 
Dienstzweiges Tlicil.

Die Finanzlage des Postwesens 
in Niederlandiseh-Indien ist nicht 
als günstig zu hezciclnicn, indem 
seit einer Keilie von Jahren die Aits- 
gaben die Einnahmcn iibersteigen.

Im Jahre 1875 lietrug das Déficit 
der mit der Télégraphie vercinigtcu 
Postvcrwaltung 439,142 Gulden. lu 
den tblgeuden fi Jahren schwankt 
das Déficit auf and nieder von 
259,199 Gulden bis 411,909 Gulden,

The money order business, which 
vvas again exteuded to a certain 
number of sub-offices, likewise deve- 
loped in a satisfactory manner. In 
the domestic service the money orders 
issued in 1883 surpassed tliose issued 
in 1882 by 3572 in number and 
83,579 florins in amount. The inter
national exchange of rnoncy orders 
also sliowed an increase, though it 
was not as considérable as that in 
the domestic exchauge.

The results of the so-called « col
lection service » which was introduccd 
by the Dutcli East Indian Postal 
Administration into ail its post-offices 
on the l st of July 1883, were less 
satisfactory. Although the tarif!' is 
very moderate—theonly charge made 
being the commission for the money 
order by which the araount collected 
is remitted to thesender—the number 
of collection letters despatclied in 
1883 only reached 1294, containing 
papers for collection to the amount 
of 31,029 florins.

Only 18 post-offices—13 in Java 
and 5 in the outlying possessions— 
were entrusted with this brunch of 
the service.

The financial situation of the Dutch 
East Indian Postal Administration 
cannot lie ealled jirosperous, as the 
expenditure lias, fora certain number 
of ycars, cxcecded the revenue.

lu ls75 the delicit of the Admi
nistration, in which the postal and 
telegraph services are amalganmtcd, 
amounted to 439,142 florins. In the 
course of the follmving six years, 
it rose and fell hetween 259,199 
florins ami 411,909 florins, which
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florins. Les six années suivantes, 
le déficit varie entre 256,199 et 
411 ,yU6 florins; ce dernier chiffre 
est celui de l’année 1882. L’année 
1883 a dépassé ec dernier déficit 
de 158,(JO florins, la dépense ayant 
comporté 2,334,548 florins en face 
d'une recette de 1,7(14,65!) florins 
seulement, somme de 5611,880 florins 
inférieure à la première; ce chiffre 
représente donc le maximum qu’ait 
atteint le déficit depuis 1875. Néan
moins il ne faudrait pas trop s’in
quiéter de ce défaut d’équilibre du 
budget postal, attendu (pie l'aug
mentation des dépenses, cause pre
mière de l'accroissement du déficit, i 
a eu pour objet de multiplier et ! 
d’améliorer les moyens d’exploitation 
de l’Administration des postes, et 
par conséquent d’améliorer toujours 
plus les prestations des services, 
pour le plus grand avantage du 
public.

Lit poste à Paris et le nouvel 
llùlcl îles Postes.

l’ar M. P a u l  H u g o u n e t ,  à Paris.

Il y aurait certainement un grand 
intérêt à rechercher les origines du 
service postal à Paris, et à étudier 
le développement successif de cette 
merveilleuse institution dans une 
ville qui va sans cesse en s’élar
gissant; mais nn tel travail, outre 
qu’il serait fort long, n’aurait pas 
absolument, pour les lecteurs de 
V Union postule, tout le charme de 
la nouveauté. (Quelques-uns de mes 
mmfrères ont, en effet, déjà jeté la 
plus vivo lumière sur les débuts de 
la poste à Paris, et je me réserve 
de revenir moi-même quelque jour 
sur la question.

L’étude actuelle n'a d'autre but 
(pie de décrire le plus brièvement 
possible le nouvel Hôtel des Postes

welcheu letzteren Stand dasselbe im 
Jalire 1882 erreicht batte. Das Jahr 
1883 brachte eine Erliohung des 
Déficits um 158,000 Gulden, indem 
ciner Ausgabe von 2,334,548 Gul
den eine Einnabine von nur 1,764,65!» 
(iulden gegcnübertrat und sorait ein 
Minus von 56'J,88!) Guidon eiitstand. 
Das Déficit (1er Postvorwaltung bat 
damit soit dem .labre 1875 den lioch- 
sten Stand erreicht. Als bedenklich 
wird das fehlende Gleichgewicht im 
Postbudget dcshalb aber (loch niclit 
angesehen vverden diirfen, weil die 
Vcrmchriing (1er Ausgaben, welche 
an dem Amvachsen des Déficits vor- 
nelmilich die Sclnild triigt, den Zweck 
verlblgt, die iletriebsmittel der l'ost- 
venvaltung zu vcrmclircn und zu 
verbessern und somit die Lcistungen 
der Anstalt zutn Vortheile des Publi- 
kums auf eine immer liohere Stufe 
zu bringen.

Die Post iiiid fias nene llaupt- 
posliretiamle in Paris.

Vou Iterni P a u l  H u g o u n e t  iu l ’iris.

Es wiirdc sielicrlieli von grossein 
Intéressé sein, den ersten Anfangen 
des Postwescns in Paris naclizufor- 
schcn und auf (lie allmilligc Ent- 
wickelung dieser wunderbaren Ein- 
nchtung in einer Stadt. niilicr cin- 
zugehen, welebc unaufhorlieh an 
Ausdcbuung zunimint. Eine derartige 
Arbcit wiirde jcdocli, abgcscbcn von 
ihrem zu grosseu Ijmfange, fur die 
Léser der Union postale uieht gunz 
den Iteiz der Nculieit bieten, da die 
Anfauge der Pariscr l'ostcinrichtun- 
gen selioii von cinigen meincr Kol- 
legen ausfiihrlich hcsprochcn wordeti 
sind, und ioh selbst mir vorbehalte, 
spiiterauf diesen Gegenstand zuriick- 
znkommen.

Der vorliegende Artikel liât le- 
diglieh den Zweck, eine mogliclist 
kurze liesehreibuug des neiien l’ost- 
gebiiudes zu gebeu, sowie den Leser

latter amount was reached in 1882. 
The year 1883 closed with au in- 
crease in tlie déficit of 158,000 florins. 
The expenditure amounted to 
2,334,548 florins against a revenue 
of only 1,704,05!» florins, leaving ;m 
excess of expenditure of 569,88!) 
florins, and bringing tlie déficit of 
the Postal Administration to itshigliest 
figure silice 1875. The want of 
balance in the postal budget ouglit 
not, however, to be regarded 
as an alarming feature, for tlie 
object aimed at by the increase 
of expenditure, wbicb is the cliief 
cause of the growing déficits, is to 
multiply and improve the postal 
arrangements, and to raise therchy 
tlie service to an ever higlier degrce 
of etficiency to tlie advantage of tlie 
public.

The postal service, and tlie new 
(•encrai Post Office in Paris.

By Mr. P a u l  H u g o u n e t ,  Paris.

It would, no doubt, be very in- 
teresting to impure into tlie origin 
of tlie postal service in Paris, ami 
to study tlie graduai dcvelopmeiit 
of tbis rnarvclloiiH institution in a 
eity tliat is constantly expanding; 
but sucb a work, besides being very 
long, would not, strictly speaking, 
bave the chunn of novelty for the 
rendors of « L'Union Postale ». 'flic 
begimiings of the posta! service in 

I Paris bave, iudeed, already liecii 
set iu a clear liglit liy sorue of our 
ctdleugucs, and we propose coming 
back to the (piestion at sonie future 
date.

The présent article lias no other 
object titan tliat of giving as brict 
a description as possible of tlie 
new General Post Office, and to
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et d’initier le lecteur au fonctionne
ment et aux rouages de ce qu’on 
appelle le « service de Paris ».

Déjà, depuis longtemps, l'ancien 
liôtcl que la ferme des postes avait 
aelicté à la famille d’Armenonville 
était devenu insuffisant. Dés 1811 
l'abandon de ce local avait été dé
cidé. L’édifice occupé par le Minis
tère des Finances et brillé en 1871 
par la Commune, fut même com
mencé par Napoléon Ier pour y 
installer le service des postes, mais 
les événements politiques vinrent 
entraver la réalisation de ce projet. 
Sous le second empire, en 1850, 
une convention fut signée avec le 
préfet de la Seine, pour transporter 
la poste sur la place du Châtelet, 
mais ce projet ne tarda pas à être 
abandonné. Huit aus plus tard, la 
question se posait à nouveau et l’on 
songea à établir l’HOtel des Postes 
ait Cours - la - Heine et rue Saint- 
Honoré, sur l’emplacement de la 
chapelle de l’Assomption. Malheu
reusement aucun de ces projets 
n'aboutit, tant à cause de l’oppo
sition des Chambres, que des cri
tiques violentes soulevées par chacun 
des plans de nouvelle installation.

Dès son arrivée aux affaires, 
M. le ministre Ad. Coehery comprit 
qu'il fallait en finir, et il tint à faire 
les choses grandement. L’étranger 
nous donnait du reste l’exemple et, 
à côté des Etats-Unis, on citait les 
deux hôtels de la Poste à Herlin 
qui avaient coûté, celui de la Span- 
dauerstrasse 1,401,‘250 M. et celui de 
l'itranicnburgerstrasse 1,112,500 M. 
Ivitin, en France même, des villes 
de province telles que Nice, Dlois, 
Orenoble, Montpellier, Amiens, Calais 
avaient réuni la poste et le télé
graphe dans un édilicc spécial et 
grandiose.

mit dem Wirken und Mechanismus 
von dem, was man die « Post in 
Paris » nennt, naher bekannt zu 
machcn.

Sclion scit langer Zeit batte sicli 
das alte Gebiiude, welches von der 
Familie Armenonville durch die Post- 
pacht kauflich erworhen worden war, 
als unzulanglich erwiesen. Es wurde 
daher im Jahre 1811 das Aufgeben 
dieser Haume beschlosseu und noeh 
noter Napoléon 1 mit dem Bau des 
von dem Finanzministerium inné- 
gehabten und im Jahre 1871 von 
der Kommune niedergebrannten Ge- 
baudes begonnen, uni in deinsclben 
die Post unterzubringcn. Die Aus- 
führung dieser Absicht wurde iudess 
durch politische Ereignisse verliin- 
dert. Unter dem zweiten Kaiserreieli 
gelang es im Jahre 1850, mit dem 
Prâfckten des Heine-Departements 
einfen Vertrag abzuschliesseu, nach 
welchem die Post nach dem Châ- 
telet-l’latze verlcgt werden solltc: 
ein Vorhabcn, dass spater ebenfalls 
wieder aufgegeben wurde. AclitJahre 
spater wollte man das Gebiiude auf 
dem Cours-la-Keine und in der Saint- 
llonoré-Strasse an der Stelle errich- 
ten, wo die Mariii Ilimmelfabrts- 
Ivapellc steht. Von allen diesen 
Prqjektcn kam jedocli iu Folge der 
Opposition der Kammcru und wegen 
der ungünstigen Beurtheilung, wel- 
ehe die Plane zu der neuen Ein- 
riebtung erfuhren, kein einziger zur 
Ausführung.

Nach Uebernahme seiner Stellung 
gewann llerr Minister Ad. Coehery 
sofort die lleberzeugung, dass diesem 
Uebelstande abgcholfen werden 
miisse, und er hielt darauf, die 
Hachcn in grosscm Massstabe zu 
erledigen. Dazu kam, dass das A us- 
land uns in dieser Bcziehmig vor- 
angegaugen war, indem ausser auf 
die Vereiuigten Staaten aucli auf 
Berlin mit zwei Postgebiludcn hiu- 
gewiesen wurde, von denen das 

I eine in der Spandaucrstrasse 
1,401,250 Mark und das zweite in 
der Oranienbiirgerstrasse 1,112,500 
Mark gekostet halte. Ferncr waren 
in Frankrcich selbst iu versehiede-

initiate our readers into the macli- 
inery and the vvorking of wliat is 
called the t service of Paris».

The old General Post Office, which 
was purchased by the fariners of 
the Posts from the d’Armenonville 
family, lias long proved inadéquate. 
The évacuation of this building was 
decided upon as long ago as 1811. 
The édifice oceupied by the Ministry 
of Finances, burnt down in 1871 
by the Commune, was, in fact, be- 
gun by Napoléon I. with a view to 
provide accommodation for the postal 
service, but political events prevented 
the plan from being carricd ont. 
Under the second empire, in 185b, 
a convention was corne to with the 
Prefect of the Seine for the purpose 
of transferring the postal service to 
the Place du Châtelet, but this pro- 
ject was soon given up. Eight years 
later the question arose again, and 
there was a plan of establishing the 
General Post Office in the Cours-la- 
Iieinc and the Rue Saint-Honoré, on 
the grouud oceupied by the Chapelle 
de VAssomption. Unfortunately noue 
of tliese projects were carried out, 
partly owing to the opposition in 
the Chambers, and partly to the 
violent criticisms to which the plans 
of the new localities had given rise.

Mr. Ad. Coehery, on assnming office, 
at once saw that the seulement of 
this question could be postponed no 
longer, and resolvcd that it slmuld 
be donc in a manner worthy of the 
institution. Foreigners, moreover, 
had set us the example. Not to 
mention the United States, post
offices had been erccted in Berlin, 
onc in the Spandaucrstrasse at a 
cost of 1,401,250 Marks, and another 
iu the Oranicnhurtferstrasse at a cost 
of 1,112,500 Marks. Lastly, even 
provincial towns, sucli as Nice, 
Blois, Grenoble, Montpellier, Amiens, 
and Calais, had uuited the postal
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M. Julien Guadet, petit-neveu du 
grand orateur girondin , ancien 
prix de Rome, fut chargé d’élever 
le nouvel Hôtel des Postes sur le 
gigantesque trapèze de 75UU mètres 
carrés que les rues Jean-Jacques 
Rousseau, Guttenberg et Etienne 
Marcel forment avec la rue du 
Louvre. La dépense, couverte par 
une contribution de l’Etat et de la 
ville, devait s’élever à 8,7UU,00<) fr., 
et le 20 décembre 1880, après avoir 
installé les services postaux dans 
les baraquements du Carrousel, on 
donna le premier coup de pioche à 
l’ancien hôtel d’Armenonville. En 
moins de 4 ans, malgré les diffi
cultés que présentait la nappe d’eau 
souterraine qui se trouve dans cette 
partie du vieux Paris, le nouvel 
édifice s'élevait sur remplacement 
de l’ancien. La position était cen
trale, au cœur même des affaires, 
à deux pas de la Bourse : on l’avait 
donc conservée. Cet immense vais
seau n’allait-il pas cependant être 
trop étroit pour des services qui ne 
réclamaient pas moins de deux 
hectares de surface utile, soit 
vingt mille mètres carrés, sans 
compter les cours y Grâce à un 
outillage spécial et à une entente 
extraordinaire de son art, M. Ouadet 
put suffire à tout avec 7ôoo mètres 
carrés. H a de plus écarté de sou 
œuvre toutes les chances d’incendie: 
la construction est en fer; murs, 
planchers, ce n’est partout que 
briques et fer; quatre mille tonnes 
de ce métal ont été employées à 
cette œuvre, et l’œil surpris admire 
la hardiesse de ces fortes poutres 
de fer qui ont des portées de 
lb mètres su. centimètres » dans 
œuvre » c’est-à-dirc entre deux 
piliers. Chauffé en hiver par la va
peur d’eau, incombustible en quelque 
sorte, l’Hôtel des Postes n’eu a pas 
moins, dans scs combles, des cuves 
contenant cinquante mille litres d’eau 
et pouvant conjurer toute éventua
lité d’incendie par un véritable dé
luge.

Le nouvel édifice sc compose d un 
re/.-de-chaussée et de trois étages.

nen Provinzialstadten wie Nizza, 
Blois, Grenoble, Montpellier, Amiens 
und Calais fur Post und Télégraphié 
besondere grosse Gebiiude crrichtet 
worden

Herr Juliati Guadet, Grossneffe 
des bedeutenden girondistischen 
Rcdners und frülier mit dem Sti- 
pendium zur Reise nacli Rom aus- 
gezeichnct, wurde datuit betruut, 
das neue Posthaus auf dem unge- 
beuren Trapez von 7500 qm. /.u 
erbauen, welches von der Jean- 
Jacques-Rousseau-, der Guttenberg-, 
Etienne-Marcel- und Louvrc-Strasse 
gebildet wird. Die durcli lieitrage 
des Staatcs und der Stadt gedeekten 
Kosten sollten sich auf 8,700,000 Fr. 
belaufcn, und am 20. Dezeinbcr 1880 
wurde, naehdern der Postdienst in 
dem Barackcngebiiiide auf dem Ca- 
roussel-Platze untcrgebraclit worden 
war, der erste llammerselilag zuin 
Abbrueb des alten Hôtel Armenîm- 
ville getlian. In weniger als 4 Jabren 
stand trot/, der richwierigkeiten, 
welelœ das Grand wasser in diesem 
Theilc des alten Paris verursaelite, 
der neue Bail auf dem Platze des 
alten vollemlet du. Die zentrale 
Luge, irn Mittelpunkte des Geseliafts- 
lebens und nur wenige Scliritte von 
der Bbrse entfernt, war also beibe- 
lialten worden. A ber wiirde dieser 
ungelicure Bau auch gross genug 1 
sein fiir eine Venvaltung, welclie ! 
oline die llofe eine nut/.bare Flaclie 
von nicht weniger als 2 llektaren 
oder 2 0 , 0 0 0  <|kin. bcausprnclite ? 
Dank don besmuleren Vorricbtungcn 
und eincm ganz aussergewôlmlieheu 
Verstündniss fiir seine Kunst, wnsste 
Herr Guadet mit 75oo qkm. Allem 
zu genügcu. Er verstaud es feracr, 
jede Fcuersgefalir von seinem Werke 
fern zu lialtcn, indem er den Bail 
in Eisen anstiilirte. Maucru und 
Diclen, ailes ist ans Baekstciu und 
Eisen; von letzterem Metall sind 

i fi ion Tonnen zu dem Baue ver- 
wendet worden. Uclierrascbt und 

| bewuudernd haftet das Auge an deu 
starken eisernen Balkenlagcn, demi 
Lange i ni Licliten, d. b. zwisclien 
zwei Pfeileru, lu,s» m. betragt. Mit 

! Dampfbeizuug versebeu und gewis-

and the telegraph service in spécial 
and tiandsonic édifices.

Mr. Julien Guadet, a grand-ncplicw 
uf tlie great Girondin orator, ami a 
former prix de ltome, was entrusteil 
witli tlic érection of tlie new General 
Post Ulfice, on the gigantic trapèze 
of 7500 square mètres formed bv 
tlie streets Jean-Jacques Rousseau, 
Guttenberg, and Etienne Marcel 
witli tlie rue du Louvre.. The cost, 
to bc covered l»y subsidies from 
tlie State and tlie city of Paris, 
was to amount to 8,700,000 francs, 
and on tlie 20,b of Decembcr issu, 
after tlie postal services had been 
accommodated in buts on the More 
du Carrousel, tlie first stroke of 
tlie piek-axe was given to tlie ohl 
hôtel of Armenonvillc. In less tbaii 
four years, despite tbc difficulté-* 
caused liy the underground water 
in tliis part of old Paris, the new 
édifice arose on the site of tlie 
former oue. Its situation was central, 
in tlie béai t of tlie business quarter,

| and close to tlie Stock Excbangc,
1 wliicli is the reason wliy it was imt 

elianged. Would tliis immense build
ing not prove still too small for 
services requiring no less tban two 
hectares or twenty thousatid square 
mètres of available surface, not in- 
elttdiug tlie eonrtyards? Tlianks 
to spécial arrangements and an extra- 
ordinary knowledge of bis art. 
Mr. Guadet succeeded in meeting 
ail tbc rcquimiicnts wiili a groiiml 
surface of 75(1(1 square mètres. Ile, 
moreover, seeured bis Work from 
every risk of conflagration. It is an 

, iron construction, and its walls and 
fluors are nothing but brick ami 

1 iron. Four tbousand tons of tliis 
i métal were employée!, and tlie eyc 
1 gazes witli wonder at tlie boldncss 

of these strong iron beams and 
rafters measiiring Di,80 mètres from 
pillar to pillar. Altliough tlie Gene
ral Post Office is heated in winfer 
by steam, wliicli, if wc may say su. 
is incombustible, its upper floor never- 

! tlielcss contains tanks capable of 
1 holding fifty thousand litres of water.
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Le rez-de-chaussée comprend deux 
murs, une vaste salle et. le bureau 
îles transbordements.

Dans les cours s’entassent, à coté 
des tilburys légers qui desservent les
l.l lignes de bureaux huit fois par 
jour, les 22 omnibus destinés au trans- 
|n>rt. des facteurs et les fourgons qui 
se rendent aux gares.

La vaste salle renferme elle-même 
trois choses : sur la rue du Louvre, 
un vaste hall destiné au public, un 
Imreau de poste modèle et, sur la 
rue Guttemberg, la réception des 
imprimés. C’est là, particulièrement 
le Ier et le 15 de chaque mois, qu’on 
rencontre une cohue formidable : 
imprimeurs, éditeurs, libraires, mes
sageries de la presse font pénétrer 
leurs voitures par la rue Kticnne 
Marcel et déchargent, sur des comp
toirs à bascule, des montagnes d’im
primés qui vont d’elles-mèmes se 
perdre dans le sous-sol, où des tim- 
hrcurs mécaniques en ont prompte
ment raison.

Le bureau de poste du re/.-dc- 
i haussée présente quelques particu
larités remarquables.

Ouvert sur la rue du Louvre par 
une porte à trois tambours, il fonc
tionne de nuit et de jour, tant pour 
la poste, que pour le télégraphe. La 
Imite aux lettres à quatre divisions: 

Taris, Départements, Etranger, 
Imprimés » a une petite annexe où 
I on vend des timbres. Dans la grande 
'aile «l’attente du public, plus de cloi- 
<"iis ni de guichets fermés : un sim
ple comptoir de bois d'une hauteur 
«le un mètre cimpmntc environ sé
pare l’agent du public. De plus, le 
système des boîtes pour abonnés, qui 
louctiunnait déjà en province, sera

sermassen unverbrennbar, verfiigt 
das débandé gleichwohl im Dacli- 
stulil liber Réservoirs mit 50,(>0<) 
Liter Wasser, welche durcli voll- 
standige Ueberschwemniung ein et- 
waiges Feuer sot’ort erstieken 
ktinnen.

Das neuc Oebiiude bestcht ans 
Erdgescboss tnid drei Stockwerkcn.

Das Erdgescboss umfasst zwei 
Hbfe, cinen gerüumigen Saal nnd 
die Umladestelle.

In den Ilofcn drangen sicli leicbte 
Tilburys, welche auf 1:1 Linicn 8mal 
tilglicli den Vcrkcbr mit den Post- 
anstalten vermittcln, die /.ur Bcfor- 
derung der Brieftriigcr dieuenden 
22 Omnibusse nnd die Bahnhofs- 
Transportwagen.

Der geriiumige Saal umfasst drei- 
erlei: nacli der Louvrcstrasse eine 
grosse Halle fur das l’iiblikum nnd 
die musterbaft ciiigcrichteten An- 
nabmcstellcn, sowie nach der Gnttcn- 
bergstrassc die Einlicferungsstcllc 
für Drucksaebcn. Rei letzterer 
herrsclit nainentlicb am 1. und 15. 
jedes Monats ein ungeheures Gc- 
wiibl, indem Druckereien, VcrUtgs- 
gesebiifte, Rucbbaudluugen uiul 
Transportanstalteu der Presse ihre 
Wagcu dureb die Eticnnc-Marcel- 
Strasse bierber entsenden und auf 
den Klapptiscbcn Berge von Druek- 
sacben abladen lassen, welche von 
selbst in das Souterrain hinahglci- 
ten, vvo ibre Steinpclung dureb Stem- 
pelmascbiueii bewirkt wird.

Die Annahmestellen im Erdgc- 
sebosse weisen einige bemerkens- 
wertbe Eigenheiten auf.

Von der Louvrestrasse ans dureb 
eine 'l'idir mit drei Wiiidfangwünden 
zugiinglicb, sind «lie Post- und Tcle- 
grapbcn-Scbaltcr 'l'ag und Naclit 
geiiffnet. Neben dem Briefkasten 
mit scinen 4 Abtbcilungcn : «Paris, 
Departements, Ausland und Druck- 
sachen » befindet sicb eine Verkaufs- 
stcllc für Freinuirkcn. lu «1er für «las 
Puldikum bestimmten Halle giebt es 
weder Gittcr, nocli verscbliessbarc 
Scbaltervorricbtungen; ein cinfacber 
hol/.erner Scbreibtiscb von uugefiibr 
1 lJa Meter Hohe trennt den lieam-

so tbat it vvould be possible to meet 
any outbreak of tire liy a real deluge.

The nevv editiee consista of a 
grouml-Hoor and tliree stories.

The grouud-fioor contains two 
courtyards, a vast bail and tbc of
fice wliere tbe mails :ire received 
and (lespatclicd.

In the courtyards tbe 22 omni- 
Imses used for conveying the letter- 
carriers, and tbe vans which carry 
the mails to and from tbe railway 
stations, are erowed togetlier sidc 
by sidc with tbe ligbt tilburies by 
wliicb tbe post-offices are served on 
tbirteen liues eight times a «lay.

Tbe vast bail contains a spacions 
entrance-ball for tbe public and a 
mode! post-office, facing tbe rue 
du Louvre, and tbc office for tbe 
réception of printed papers looking 
on to tbc rue de (îutfenberg. Largo 
crowds may liere be seen, more 
partieularly on the lst and 15"1 
of each moiitli. Tbe veliicles ot 
printers, publishers, booksellers, and 
newspaper agents enter tbe buil
ding by tbe rue Etienne Marcel, 
and disebarge inountains of printed 
matter on eounters with traps through 
which tbey glide down into tbe 
basement, there to lie stamped in 
rajiid succession liy meebanieal 
stanipers.

Tbc post-office on tbc ground 
lioor is w«»rtby of rcmark on more 
tlian one account.

Access is gaincd to it from tbe 
rue du Louvre by a door with thrcc 
tambours. Postal and telcgrapb 
business is earried on in it day and 
night. The letter-box is divided into 
four compartmcnts : — « Paris, De- 
partments, Abroad, and Printed
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introduit à Paris et chaque com
merçant pourra, contre redevance, 
avoir sa boîte spéciale à la grande 
poste. Enfin, au fond de la salle, se 
trouvent des tables où le public peut 
faire sa correspondance ; c’est aussi 
là que sont les nombreux guichets 
de la poste restante.

Quant aux transbordements, le 
mot explique la chose. C’est ici que 
se trouve le cœur môme de la poste; 
tout y arrive et tout en part, enfermé 
dans des sacs dont l’étiquette seule 
indique la destination. Tandis que 
les uns pénètrent dans l’Hôtel des 
Postes pour y devenir l'objet de 
manipulations multiples, d’autres 
s’entassent dans les fourgons et. sont 
emportés vers les gares.

La communication entre le rez- 
de-chaussée et les étages supérieurs 
est établie au moyen d’un ascenseur 
double, dont l'un monte tandis que 
l’autre descend et qui, grâce à quatre 
roues d’angle — deux en bas, deux 
en haut — et à une chaîne sans 
fin de Gall, constitue une véritable 
« noria ». C’est ainsi que lettres ou 
imprimés apportés directement par 
le public à l’Hôtel, et venant dans 
des corbeilles soit du rez-de-chaussée, 
soit du sous-sol, atteignent, selon leur 
destination, le premier ou le secoud 
étage.

Suivons-les dans leur pérégrina
tion.

Le premier étage, où nous par
venons tout d’abord, comprend le 
service de Paris et ce qu’on appelle 
la distribution. Au milieu de l’im
mense salle s’ouvre béante la cage 
de l’ascenseur; à droite et à gauche 
sont des tables réservées, celles de 
droite aux lettres, celles de gauche 
aux imprimés. Supposons, pour plus

ten von» Publikum. Die in der Pro- 
vinz bereits bestehenden Brieffacher 
fiir Ahholer werden aucli in Paris 
cingeführt, so dass fortanjedem Ge- 
sehâftsmann die Môglichkeit gewâhrt 
ist, gegen Zablung der Gebübr sein 
eigenes Fach auf der Iïauptpost zu 
huben. Im hinteren Theilc des Saales 
stehen Tische, an welclien das Pu
blikum seine Korrcspondenz erlcdi- 
gen kann ; cbenso befinden sicli hier 
die zahlreichen Schalter fiir die 
postlagernden Sendungcn.

Was die Umladestclle betrift't, so 
giebt das Wnrt selbst sebon die 
Erkliirnng. Hier ist das eigentlicbe • 
Herz der' Post, demi hier gebt Ailes 
ein und ab in Si’tcken, deren Auf- 
schrift ibre Mestimmung angiebt. 
Wiibrend ein Tlieil der Siieke iu 
das Innere des Gcbiimles gebraebt 
vvird, uni dort den versebiedenar- 
tigsten Manipulationen zu miterlie- 
gen, werden andere in \Vagen ver- 
laden und nacli den Bahnhofen ge- 
sebafft.

Die Verbindung zwiseben déni 
Erdgescboss und den oberen Stock- 
werken wird dureb zwei Fabrstiible 
vcrmittelt, von denen der ci ne naeli 
oben gelit, w libre ml der audere ber- 
abgelassen wird ; dieselhen stellen 
mit ibren vier koniseben Kâdern (2 
oben und 2 unten) und einer ge- 
scblossenen Kette einc vollstandige 
Noria dar. Dureb die Fabrstüble 
gelangen Briefe oder Drucksacben, 
welclie von dem Publikum direkt 
zur Post gebraebt oder in Korben 
aus dem Erdgescbosse oder Souter
rain herbeigetragen werden, je naeli 
ilirer Bestimmnng, iu das erste oder 
zweite Stockwerk.

Sehen wir zu, was weiter mit 
diesen Sendimgen geschieht.

Im ersten Stockwerk, zu dem wir 
zuniichst gelangen, sind der Pariscr 
Stadtpostdienst und der Bestcllungs- 
dienst untergcbracbt. Mittcnim Saale 
ist die schliindartige Oeffnung des 
Fabrstubls; redits und links sind 
Tische, von denen die auf der reehten 
Suite fiir Briefe, die links stcbemlen 
fiir Drucksacben reservirt sind. Der 
griisseren Deutlichkeit wegen wollen 
wir annebmen, dass aus Strassburg

Papers ». Close to it is a sraall of
fice wliere stamps are sold. In the 
spacious waiting room allotted to 
tlu: public there are no partitions 
nor closed wickets; tbe postal of- 
fieers are separated from tbe public 
by a simple wooden counter about
1,50 mètres in lieigbt. Moreover, 
the System of lock-boxes, already 
adopted in tbe provinces, will lie 
introduced in Paris, and eveiy 
tradesman will bc able to rent liis 
private box at tbe General Post 
Office. Lastly, at tbe lower end of 
tbe bail, tables are plaeed at wliicli 
peuple write tbeir letters; in the 
same part of tbe bail are also the 
numerous delivery-windows of tlic 
Poste Restante.

As regards tbe office for tbe ré
ception and despatch of tbe mails, 
it may be called the beart of tbe 
postal service, for ail postal articles 
are there received and despatehed 
in bugs, tbe destination of vvhicb is 
ouly indicatcd by slips. Wliile sonie 
of tbe bags are carried into tbe build
ing wliere tbeir contents undergo 
varions manipulations, otbers arc 
plaeed in tbe vans for conveyancc 
to tbe railway stations.

Communication between tbe grouml 
tloor and tbe upper stories is efiected 
by uieans of a double lift, otie cage 
of wbicli ascends wliile tbe otber 
descends. Four bevel-wheels, two at 
tbe top and two at the bottoin, aud 
Gall’s endlcss cliain, make tliis lilt 
a real « noria », by wliieh letters and 
printed matter posted by tbe publie, 
and brouglit in baskets froin the 
grouml fluor or the basement are, 
according to their destination, raised 
to the tirst or tbe second story.

Lct us follow tbese articles in their 
wanderings.

In tbe first story, wliere we arrive 
first, tbe Paris service, and tbe s<>-
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,1e clarté, une lettre adressée de 
Strasbourg à M. X, rue Milton, 13, 
Taris.

Comprise dans le sac que porte 
I ambulant de Châlons, cette lettre 
arrive à la gare de l’Est, confondue 
avec un millier d’autres à destina
tion de tou9 les quartiers de la ca
pitale. Un tilbury la porte à l’Hôtel 
des Postes, et le sac qui la contient 
est reçu aux transbordements et 
transmis au premier étage par le 
monte-charges.

Ce sac y est aussitôt décacheté et 
les lettres sont livrées aux employés 
composant le rayon central.

Paris est, en effet, divisé, au point 
de vue postal, en onze rayons par
tant de l’Hôtel des Postes pour abou
tir à la périphérie. Dans ces rayons 
ne sont pourtant point comprises les 
communes annexées, qui possèdent 
un service de distribution spécial 
assuré par des facteurs relevant du 
bureau de poste même.

Les employés du bureau central 
font doue, sur une table à ce dis
posée, un premier classement par 
rayons. Toutes les lettres, qu’elles 
viennent de Paris, des départements 
mi de l’étranger, y sont soumises. 
Quand l'agent a classé toutes celles 
qui appartiennent à un même rayon, 
on appelle le chef de ce rayon : il 
s'empare de ces lettres et prévient 
scs facteurs par une sonnerie. Cha
cun d’eux accourt, prend un certain 
nombre de lettres du rayon et les 
t ic dans de petits casiers, un casier 
par rue. Puis un facteur, circulant 
de l'un à l'autre, réunit tous les 
casiers correspondants aux rues qui 
forment sa tournée, en emporte le 
contenu et ainsi de suite. Enfin,

ein Brief an Ilerrn X in Paris, Milton- 
strasse 13, abgesundt worden sei.

Dieser Brief laugt auf dem Ost- 
bahnhofe in dem Kartenschlusse von 
der Bahnpost aus Chalons mit tau- 
send anderen an, die fur die ver- 
sehiedenen Stadttheile von Paris 
bestimmt sind. Ein Tilbury bringt 
ihn znr Hauptpost, und der Sack, 
welcher ihn enthillt, wird an der 
Umladestelle abgeladen und mittels 
Fahrstuhis in das erste Stockwerk 
geschafft.

Hier wird der Sack geôffnet und 
der Inhalt denjenigen Beamten über- 
wiesen, welche dem Central-ltayon 
angehoren.

Paris ist naiulicli in postalischcr 
Beziehuug in 11 Rayons eingetheilt, 
welche sich von der Hauptpost aus 
bis zur Stadtgrenze erstrecken. Nicht 
zu diesen Rayons gehoren die mit 
Paris verbundenen Vororte, welche 
iiber eineu besonderen Bestellungs- 
dienst durch Brieftrâger verfügen, 
die von den Postanstnlten dieser 
Orte ausgehen.

Die Beamten des Centralrayons 
sortiren die Korrespondenz nach 
den vcrschiedencn Rayons auf cinem 
eigens hierzu eingeriebteten Tisclie; 
sic erhalten zu diesem Zwecke 
sammtliclie Briefe etc. überwiesen, 
gleiebviel ob dieselbeu aus Paris 
selbst, den Departements oder dem 
Auslande herriibren. Ist das Sortir- 
geschaft fur einen Rayon beendet, 
so wird der Vorsteher desselben 
herbeigerufen, welcher die Briefe 
übcrnimmt und davon durch ein 
Lautevverk den Brieftragern seiner 
Abtheiluug Nachriclit giebt. Diese 
erhalten jeder einen Theil der Briefe 
und sortiren dieselben in kleine 
Fâcher, von deneu fiir jede Strassc 
eins vorhanden ist. Sodann werden 
vou den verschiedenen Brieftragern 
der Reihc nach an den eiuzelnen 
Vertheilungsstellen aile diejenigen 
Fâcher gcleert, welche Briefe etc. 
für die zu ihren Bestellbezirken ge- 
horigen Strassen enthaltcn. Der bei- 
spielsweisc mit der Abtragung des 
Briefes an Ilerrn X betraute Brief- 
trager begiebt sich demnâchst nach 
dem Wartesaal und bringt dort, bis

called delivery service are located. 
In the centre of the immense room 
yawns the cage of the lift; on the 
right hand side are the tables for 
the sorting of letters, and on the left 
thosc on whicb the printed papers 
are sorted. Let us, for the sake of 
greater clearness, suppose the case 
of a letter sent from Strassburg and 
addressed to Mr. X., Milton Street 13, 
Paris.

This letter, placed in the bag for 
the Châlons travelling post-office, 
arrives at the Eastern Railway Sta
tion, mixed up with thousands of other 
letters addressed to ail quarters of 
the capital. The bag ûs conveyed 
by a tilbury to the General Post 
Office where it is delivered to the 
office for the réception and despatch 
of the mails, and tbencc sent up to 
the first story by mcans of the lift.

On its arrivai the bag is opened 
and its contents lianded over to the 
employés of the central district.

Paris is divided for the purposcs 
of the postal service into 11 districts, 
by radii from the General Post Office 
to the circumfercncc of the city. 
These districts do not, however, in- 
clude the suburbs in whicb the 
delivery is effected by lettcr-carriers 
attached to the suburban post-offices.

On a table specially adapted for 
the purpose, the employés of the 
central district sort the letters nccord- 
ing to the various districts. Ail the 
letters, whether received from Paris, 
the departments, or abroad, mnst 
be sorted in this manner. When thus 
classed, they are taken away by the 
heads of the districts who call their 
letter-carriers by meansof an elcctric 
bell. Each letter-carrier takes a 
number of letters, and 9orts thern 
into pigeon holes, one of which is 
allotted to every Street. Theu, every 
letter-carrier collects the contents of
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descendu au chauffoir et attendant 
l’omnibus nui le conduira près de la 
rue Milton, le sous-agent auquel est, 
par exemple, dévolue la lettre de 
M. X fuit sa boîte, c’est-à-dire classe 
les correspondances dans l’ordre où 
il devra les distribuer.

Même disposition de lieux au se
cond étage, consacré au service des 
départements et de l’étranger, et 
désigné sous le nom de «départ». 
Là sont reçus, triés et acheminés 
tous les objets de correspondance, 
lettres ou imprimés, à destination de 
la province ou de la frontière. Le 
service des départements se divise 
lui-même en deux parties: l’une 
nommée en style administratif le 
service des départements proprement 
dit, l’autre le service de la banlieue. 
Voici la raison de cette distinction. 
Les bureaux ambulants, obligés de 
faire autant de dépêches qu’il y a 
de bureaux sur la ligne qu’ils par
courent, ne disposent cependant que 
d’un temps très restreint pour la 
manipulation et le tri. On a donc 
jugé indispensable que cette mani
pulation et ce tri fussent accomplis, 
pour un rayon de trente à quarante 
lieues autour de Paris, dans l’Hôtel 
des Postes même, et c’est là ce qui 
constitue le service de la banlieue.

Je n’insisterai pas sur les opéra
tions postales qui s’effectuent au 
second étage : tout fonctionnaire 
postal les devine. Les dépêches une 
Ibis faites et mises en sac, il ne 
s’agit plus que de les renvoyer au 
bureau des transbordements, c’cst-à- 
dire au rez-de-chaussée. Pour cela, 
on n’a pas voulu faire usage de 
l’ascenseur et l’on a inventé un sys
tème de trémies heliçoïdales, qui 
s’enroulent, partent du second étage 
et amènent, sans secousse et sans 
violence, les sacs en plein bureau 
des transbordements. Là, on les 
charge sur les voitures dont les 
chevaux attendent impatients, et le

der Omnibus ankommt, welchcr ihn 
nacli der Miltonstrasse fiihren soll, 
scincn K .este n in Ordnnng, d. h. er 
sortirt die Korrespondenz in der 
Reihenfolge, in welchcr dieselbe von 
ihm bestellt wird.

Die gleiche ortliche Einrichtuug 
besteht im zweiten Stockwerk, wel- 
ches fiir den Departements- und 
Auslandsdienst reservirt ist und die 
Bezeichnung « Abfertigung » fiihrt. 
Hierher gelangen zur Sortirung und 
AbsendungalleKorrespondenzgegen- 
standc, Briefe sowold als Drucksa- 
clien, welche nacli den Provinzen 
und dem Auslande bestimmt sind. 
Der Departementsdienst zerfiillt in 
zwei Theile, in den eigentliehen 
Departementsdienst, wie es im Ver- 
waltungsstyl lieisst, und in den 
Banlieue- (Vnrorts-) Dienst. Dièse 
Untcrscheidung bat dari n ihren Grand, 
dass die Bahnposten, welche soviel 
Kartenschlüsse aufertigen miissen, 
als l'ostanstalten an der von ihnen 
befahreuen Route gelegen sind, fiir 
die Bcarbeitung und Sortirung der j 
Korrespondenz nielit gcnügend Zeit t 
Italien. Es ersehien daher îiothwen- 
dig, diese Bearbeitung und Sortirung ! 
fiir einen Hayon von 3U—40 Stun- 
den im Umkreisc von Paris in der 
Hauptpost selbst vornehmen zu las- 
sen, und diese Arbeiten sind es, 
welche den Banlieue-Dienst aus- 
machen.

Auf die Dienstgcschâfte, welche 
im zweiten Stockwerke erledigt 
werden, glaube ick nicht nsiher ein- 
gehen zu brauchen, da dicselben 
jedem Fachmanne bekannt sein 
werden. Sobald die Kartenschlüsse 
angefertigt und in Siicke verpackt 
sind, handelt es sicli nur noch dar- 
um, sie nach der Umladestellc, d. b. 
nach dem Erdgeschosse, zu schaffen. 
Um hierzu uicbt den Fahrstuhl be- 
nutzen zu miissen, ist eine Vorrich- 
tung angebracht, welche die Form 
eines schraubenformigen Trichters 
bat und es crmoglicht, dass die 
Sacke von selbst langsam nach der 
Umladestellc binabglciten. Hier er- 
folgt ihre Vcrladung in die zur Ab- 
fahrt bereit stchenden Wagen und 
die Post wird sodann nach jedem

the pigeon holes of those streets 
which form bis beat. Lastly, thr 
lettcr-carrier, for instance, whu is tu 
deliver the letter addressed to Mr. X. 
goes downstairs to the waitiug rnoin 
where, whilst waitiug for the omnibus 
by which lie is to lie conveyed to the 
vicinity of Milton Street, lie sorts bis 
correspondencc in the order in wliicli 
it will hâve to lie delivered.

The second story, which continus 
the service of the departmental and 
forcign mails, called « the despatch », 
bas the samc arrangement as the 
first story. Tliere, ail articles of 
correspondance, whether letters or 
printed papers, inteuded for the pro
vinces or abroad, are received, sorted, 
and made up into mails. The service 
of the departments is divided into 
two parts which, in administrative 
parlance, are called the service of thr 
departments proper, and the Service 
of the outskirts. The reason for tliis 
distinction is tbat the travelling post- 
offices, which are obliged to makc 
up as many mails as t.here are post- 
offices on their routes, only bave u 
very short time in which to deal 
witli, and sort the correspondencc. 
It was, therefore, deemed ncccssary 
that the corrcspondence for places 
situated within a distance of 30 or 
40 miles of Paris should be doalt 
with in the General Post Office, and 
tbis is what constitutes the service 
of the outskirts.

We need not dwell on the work 
doue on the second Hoor, as every 
postal ofticer may guess what it is. 
After the mails bave bcen made up and 
enclosed iu bags, they are returned 
to the office on the ground Hoor, 
not, bowever, by the lift, but by menus 
of a hclical funnel, through which 
the uiail bags glide smoothly down 
from the second iloor right into the 
office for the réception and despatch 
of the mails. Tliere, they are placcd 
in vans ready to start, by which they



courrier part verschaeunedesgrandes 
gares de Paris.

Quand j ’aurai dit qu’au troisième 
étage se trouvent des magasins à 
accessoires, de vastes installations 
pour l’électricité, des machines à air 
comprimé pour le réseau pneumatique, 
j'aurai terminé cette description du 
nouvel édifice consacré à la poste 
par les soins de M. Guadet. Déjà, 
dans l’Administration, on le nomme 

la Grande Usine » ; je crois pour 
ma part qu’il vaudrait mieux l’ap
peler « le Cerveau de Paris ».

Bibliographie postale.

T h e R o y a l  M a i l .  I t s  C u r io s i t i e s  a n d  
R o m a n ce , par James Wilson Hyde, Super
intendant au General Po.st Office d’Edim
bourg, — chez William Blackwood et fils, 
Edimbourg et Londres. 1885.

L'auteur de cet ouvrage a, ainsi 
qu'il le dit dans sa préface, occupé 
pendant 25 ans un emploi dans le 
service postal du Royaume-Uni, et, 
pendant toute cette période, il a 
eu soin de recueillir et de noter 
les faits les plus curieux ou les plus 
intéressants se rapportant à ce ser
vice. Le livre dans lequel ces notes 
ont été coordonnées est divisé en 
24 chapitres, et compte 878 page? 
in-octavo; l’auteur y déerit d’une 
manière agréable l'administration 
et l'organisation intérieures du ser
vice postal dans la Grande-Bretagne, 
et montre les difficultés de diverse 
nature que l’Office des Postes a à 
vaincre dans l’accomplissement de 
«a tâche. Ou trouvera de précieux 
renseignements sur ce sujet dans 
les chapitres intitulés: «Paquebots- 
poste », « Les bureaux ambulants », 

Comment les lettres se perdent », 
etc.

Fidèle à son titre, l’auteur n’a 
pas négligé les côtés romantique 
ou comique du service postal. Les 
chapitres intitulés « Anciennes rou
tes », * Postillons », « Diligences », 
« Vols dans les bureaux de poste »,
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der grosseu Bahnhofe abgelas- 
sen.

Wenn ich noch hinzufiige, dass 
im dritten Stockwerk sich Vorraths- 
magazine, umfaugreiche Einrichtun- 
gen fur die Elektrizitat und Luft- 
druckmaschinen fiir das pneumati- 
sche Netz befinden, so glaube ich 
die vorliegende Schilderuug des von 
Herrn Guadet fur Postzwecke er- 
richtcten Gebiiudes schliessen zu 
konnen. In der Verwaltuug ist ihm 
schon die Bezeiclmung «die grosse 
Schmiede » gegeben worden, ich 
selbst rnochte es lieber « das Gehirn 
von Paris» nennen.

Postalisclie Biicherkiiiide.

77te  R o y a l  M a i l .  J ts  C u r io s i t ie s  a n d  

R o m a n c e . Von James Wilson Hyde, In
specter bei déni Hauptpostamte iu Edin- 
burg, William Blackwood und Sohne. Edin- 
burg und London 1885.

Der Verfasser dieses Werkes ge- 
hort, wie er in déni Vorworte be- 
nierkt, seit 25 Jabren der Postver- 
waltung des Vereinigten Konigreichs 
an und ist wiihrend dieser Zeit 
bcmüht gewesen, sicli von den 
merkwürdigstcn und interessantesten 
Vorkominnissen im Postdienste Auf- 
zeicbtnmgen zu macben Diese Auf- 
zciciinungen finden sicli in dem vor- 
liegenden Buclie, das in 24 Kapitel 
eingetbeilt ist und 378 Seiten in 8° 
ninfasst, ziisaminengestellt. Der Ver
fasser schildert in demselben ferner 
in ansprechender Weise den Betriebs- 
dienst und die Organisation des Post- 
wesens in Grossbritannieu, aucb weist 
er auf die Schwierigkeiten liin, wclcbe 
die Postverwaltung bei Erfiillnng 
ihrer Aufgalic zu überwinden bat. 
Werthvollc Angaben bieriiber finden 
sicb in den Kapiteln : « Postdampf- 
schitte», «Die Bahnposten », «Wie 
die Briefe verloren geben », etc.

Wie schon in dem Titel angedeutet 
ist, bat der Verfasser die romantische 
und hnmoristische Seite des Post- 
dienstes nicht unberücksichtigt ge
lasse». Die Kapitel : « Alte Post-
strassen», «Postillone», «Personen-

are conveyed to each of tbe great 
railvvay stations of Paris.

We may coocliule tbe description 
of tbe new édifice erected for tbe Post 
by Mr. Guadet, by mentioning tbat 
tbe tbird fioor contaius tbe stores of 
mail equipments, etc., extensive elec- 
tric apparatus, and tbe pneumatic 
engines of tbe tubular Post. Already 
the new building is called by tbe staff 
of tbe Administration « la Grande 
Usine » (tbe great works). In our 
opinion, liowever, « tbe Brain of 
Paris » would be a more appropriatc 
naine.

Postal Bibliograpliy.

T h e  R o y a l  M a i l .  I l s  C u r io s i t i e s  a n d  
I R o m a n c e ;  by James Wilson Hyde, Super- 

intendent in the General Post Office, Edin- 
burgh. William Blackwood and Sons, Edin- 
burgli and London, 1885.

Tbe autbor of tins work, as be 
informs lis in tbe introduction to 
tbe saine, bas lield an appointaient 
in tbe Post Utlicc of tbe United 
Kingdom for a period of 25 ycars, 
and duriug tbat tenu it bas been 
bis practice to note and collcet facts 
connected witb tbe Postal Depart
ment vvhenever tliey appeared of a 
cttrious, interesting or atutising eba- 
racter. His bouk, whicli is a com
pilation of these notes, is divided 
into 24 ehapters extending over 
378 octavo pages in wbicb tbe au
tbor describes in a pleasant nianner 
tbe internai management and organ- 
ization of tbe British Post Office, 
and cxplains tbe varions ditficulties 
witb wbicb tbe Postal Administra
tion bas to contend in carrving out 
its service. Valuable information on 
this subject is attbrded in tbe chap- 
ters entitlcd: » Mail Packets », «Tbe 
Travelling Post Office », « How Let- 
ters are lost », etc.

As pointed ont in the titlc, tbe 
romantie and humnrous sides of tbe 
postal service are not omitted, and 
tbe reader will fi ml in the ehapters 
« Old ltoads », « Postboys »,• « Stage



* Erreurs télégraphiques », « Lettres 
curieuses adressées au l'ost Office », 
etc. présenteront au lecteur le récit 
émouvant d’accidents de diligences, 
d’exemples de dévouement poussé 
jusqu’à l'héroïsme et au défi de la 
mort, aussi bien que d’amusantes 
anecdotes sur le service postal et 
télégraphique.

N’oublions pas d’ajouter que 
l’ouvrage est orné d’illustrations 
tort bien exécutées, entre autres des 
fac-similés d’adresses curieuses, la 
représentation d’accidents de dili
gences d’après d’anciennes estampes, 
etc.

Le livre de M. ilyde est donc 
une œuvre très attachante, qui 
vient à propos augmenter ce qui 
constitue déjà la littérature postale, 
et nous n’hésitons pas à le recom
mander à l'attention de nos abonnés, 
persuadés que nous sommes qu’ils 
en trouveront la lecture aussi in
structive qu’agréable.

IN'liles rommiinirnlioiis.

l’ar un décret en date du 18 mars 
Iss.'q le Président, de la Républi
que française a institué, à partir 
du 1er juillet, une succursale de 
la Caisse nationale d’épargne de 
France dans chacune des divisions 
des équipages de la Hotte et à bord 
de chacun des bâtiments de l'Etat. 
Cette succursale est gérée par le 
conseil d’administration ou par le 
capitaine comptable de la division 
ou du bâtiment.

Les opérations cll’eetiiées par les 
succursales sont centralisées par 
l’agent comptable de la caisse na
tionale d’épargne. Les correspon
dances relatives à ces opérations et 
aux rectifications matérielles qui 
s’ensuivent, sont échangées directe
ment entre les conseils d’adminis
tration et les capitaines comptables, 
d’une part, et le Ministre tics Postes 
et des Télégraphes, d’autre part.

Ifi4

poste» », • Diebstithle bei Postaustal- 
ten», « Telcgraphische Irrtliünier »,
« An die Postverwaltung gerichtetc 
merkwiirdige Briefe » etc. bringen 
niclit nur intéressante Erzahlungcn 
von Postmifallen und von Beispielen 
lieroischer Aufopferung, selbst mit 
Einset/.ung des Lebens der Betheilig- 
ten, sondera auch nnterbaltende Ge- 
schichtchen, die den Post- und Tele- 
graphendienst angeben.

Audi sci nocli erwahnt, dass dem 
Werke redit intéressante lllustra- 
tioneu beigegelien sind, wie z. B. 
genaue Nadibildungen von rnerk- 
würdigen Briefadressen, nach alten 
Stidien angefertigte bildliche Dar- 
stcllungeii von Postunfallen u. s. w.

Das Bucli des llerrn llvde bildet 
daber einen redit werthvollen Bei- 
trag zur Littcratur des Postwcsens, I 
und wir unterlassen niclit., die Auf- | 
merksamkcit unserer Leser auf das- 
selbe hinzulenkcn, iiberzeugt, dass | 
sic in der Lektüre dieses Bûches ( 
neben dem Wïssenswertlien eine an- 
ziebcndeUnterbaltuiigfindeii werden. |

Klcinc Millliiïlimirni.

Durch ein Dckrct des l’riisidenteu 
der franzosisclicii Bepublik voni 18. 
Miirz 188ô sind voni I. Juii d. .1. a!) 
bei jeder Marine-Division und an 
Bord cinés jedeu dem Staate ge- 
liorigeu Sdtifi’es Zweigstellen der 
franzüsisdien Postsparkassc errieb- 
tet worden, weldie von den Yer- 
waltungsratben oder Zahlmeistern 
der Divisionen oder Sdiitle ver- 
waltet werden.

Die Abrcdiiiung iiber die diircb 
die Zwcigstelle» vermittclten Ein- 
mid Anszabluugcn gesdiiebt aus- 
scblicsslicb mit der Cciitralstelle der 
Postsparkasse. Der Sehriftweehscl, 
zu welcbeni diese Abrcchnung und 
die dabei gemaebten Aiisstclhnigen 
Veranlassung geben, wird zwiseben 
den Verwaltungsratheu und Zahl- 
îneistern einerseits und dem Mini- 
steriuin der Poste» und Telegrapheu 
andererseits direkt ausgctauscbt.

a n d  M ail C o a c b e s  », « P o s t  Office 
K o b b e r ie s  », < T é l é g r a p h i e  B lu n d ers  , 
< C u r io u s  L e t t e r s  a d d r e s s e d  to tbe 

P o s t  O ffice  », e tc .  i n t e r e s t iu g  accounts  
o f  m a i l - c o a c h  a c c id e n t s ,  a n d  in sta n 
c e s  o f  l i e r o ic  d é v o t i o n  to  d u ty ,  even  
to  d c a t b ,  a s  w e l l  a s  a m u s i n g  a n e c 
d o t e s  r e la t in g  to t b e  p o s t a l  an d  tbe 
t é l é g r a p h i e  s e r v ic e .

W e  m a y  a d d  t l ia t  t b e  w o r k  also 
c o n t a in s  s e v e r a l  h i g h l y  in te r e s t iu g  

i l lu s tr a t io n s ,  s u c b  a s ,  fo r  in s ta n c e ,  
f a c - s im i lé s  o f  s t r a n g e  a d d r e s s e s ,  re
p r é s e n t a t i o n s  o f  m a i l - c o a c h  acci
d e n t s  c o p ic d  from  o ld  p r in ts ,  etc.

Mr. H y d e ’s  b o o k ,  t b e r e f o r e ,  con-  
s t i t i i t c s  a v a lu a b le  a d d i t io n  to Post  

Office l i t e r a tu r e ,  a n d  w e  do not 
b e s i t a t e  in  r e c o m m c n d i n g  i t  to  tbe 
a t t e n t io n  o f  o u r  r e a d e r s ,  w b o  will 
d é r iv é  b o tb  in s tr u c t io n  a n d  p leasu re  

froin  its  p e r u s a l .

lliscellaiieous.

Bv virtue of a decrce of tbe Pre
sident of tbe Frcncli Republie, bear- 
ing tbe date of the P*11 of Mardi 
188'», branch offices of tbe Frencli 
Post Office Savings Bank were, on 
tbe l*1 of .luly last, estalilisbed in 

| eacb naval division and on honni 
l cacli vessel bclonging tn the State. 

Thèse branch offices are managed 
by tbe boards of administrators «H 
tbe divisions or tbe paymasters of 
tbe sliips.

The accounts concerning the de- 
posits and witlidrawals cfi’ected at 
the braitcb offices are sent in direct 
to the central office of the Post Of
fice Savings Bank. Tbe correspond- 
ence relating to tliese accounts nml 
to tbe rectifications to which tbey 
may give rise, is excbanged direct 
between the boards of administrators 
and tbe paymasters, on tbe one, and



Les opérations des succursales 
navales sont constatées sur des 
livrets de plusieurs séries spéciales 
intitulées « séries marines ».

Tout officier ou marin qui est 
titulaire d’un compte à la caisse 
nationale d’épargne, peut continuer 
ses opérations par l’intermédiaire 
des succursales navales, à la con
dition d’éclianger le livret qu’il pos
sède contre un livret d’une série 
marine. Cet échange a lieu sans 
frais.

Les opérations d’une succursale 
navale ne sont effectuées qu'aux 
jours fixés pour le payement de la 
solde des équipages. Les déclara
tions de versements et les demandes 
de remboursements doivent être re
mises au conseil d’administration ou 
au capitaine comptable trois jours 
au moins à l’avance. 11 peut toute
fois être dérogé à cette double règle 
dans des cas exceptionnels et sur 
l’autorisation écrite du commandant.

Lorsque les versements dépassent 
les remboursements, il est opéré 
ainsi qu’il suit:

Dans un port de Frauce ou des 
colonies françaises, eet excédent est 
versé au trésorier-payeur général 
ou au trésorier-payeur colonial, ou 
à leur préposé, qui en délivre un 
récépissé comptable. .

Dans un port étranger, cet excé
dent est converti eu une traite tirée 
sur le caissier central du trésor pu
blic à l’ordre de l'agent comptable 
de la Caisse nationale d’épargne.

Lorsque les remboursements dé
passent les versements, le conseil 
d'administration ou le capitaine 
et niptable se procure l'excédent au 
moyen d’un mandat tiré sur le cais
sier central du trésor, pour le compte 
do l’agent comptable de la Caisse 
nationale d’épargne.

Tout titulaire d’un livret d’une 
série marine, en congé temporaire, 
peut continuer ses opérations par 
l’intermédiaire des bureaux de poste, 
suiis la condition de produire sou

Für die Ein- und Auszahluiigen 
bei den Schiffssparkassen kommen 
besondere Sparbücher in mehreren 
Scrien, welclie die Bezeichnimg 
« Mariue-Serieii » fiihren, in An- 
wendung.

Jeder Offizier oder Secniann, für 
den ein Ivonto bei der Postsparkasst 
geführt wird, kann seine Sparthiitig- 
keit bei den Sehitfssparkassen unter 
der Bedingung t'ortsetzen, dass er 
sein Sparbuch gegen ein Schilfs- 
sparkassenbucli umtausebt. Diescr 
Austausch erfolgt unentgeltlicli.

Die Sehitfssparkassen siud für die 
Besatzuug nur an den für die Aus- 
zahlung des Soldes t’estgesetzten 
T âge n geotfuet. Von dem Wunsche, 
Einlagen zu maclien oder Betriige 
zurückgezahlt zu erhalten, muss 
seitens der Buchinhaber dem Ver- 
waltungsratb oder Zahlmeistcrweuig- 
stens drei Tage vorher Anzeige gc- 
macht werdeu. Ausnahmcn von die- 
seu Regeln siud nur gegen schrift- 
liclie Erinaclitiguiig des Koinmau- 
danten ztilassig.

Wenn die Einzaliliingeu die ltiick- 
zahlungen iiliersteigeii, so wird wic 
folgt verfabren :

Bcfindet sicb das Schitf in einem 
lia feu Frankreicbs oder der franzo- 
siselien Ivolonien. so wird der Leber- 
sebuss an den Kendanten der Geueral- 
kasse oder Kcdonialkasse bez. an 
dessen Vorstcher gegen Empfangs- 
besebeinigung baar abgefülirt.

In einem ausliindischen llafeuorte 
erfolgt die Abflibning an den llaupt- 
kassirer lier l’ostsparkasse mittels 
Wechseis, welelier uuf die General- 
Staatskasse gezogen wird.

Ucbersteigcn dagegen die Kiick- 
zablimgen die Einzahluugeu, so 
bat der Verwaltungsratli oder der 
Zahlmeister sicb den fehlcudcn 15e- 
trag durch eine Amveisung zu be- 
scliatfen, welclie filr Uecbming des 
llauptkassirers der l’ostsparkasse 
auf die General-Staatskasse gezogen 
wird.

Ist der Inhaber eincs Schitfs- 
sparkassenlmebs zeitweilig beur- 
laubt, so kann cr gegen Vorzeigung 
seines Urlaubspasses und Spar- 
kassenbuebs, iu welchem die Ilolie

the Ministcr of l’osts and Telegraphs, 
on tbe otlier liarnl.

Depositors’ books of several spécial 
séries, bearing tbe dénomination of 
« Naval Sériés », are used for record- 
ing tbe business transacted witli the 
Naval Savings Banks.

Every officer and seaman having 
an account in tbe l’ost Office Sav
ings Bank may continue bis trans
actions with tbe Naval Savings Banks 
on condition of excbanging bis de- 
positor’s book for a naval depositor’s 
book. Tbis excbange is elfeeted free 
of charge.

Tbe Naval Savings Banks are only 
open to the crews oftlic ships on pay- 
days. Every depositor wisbing to 
pay iu a deposit or to make a with- 
drawat bas to give notice of bis 
intention to tbe board of administra- 
tors or to tbe paymaster at least tliree 
days in advance. Exceptions to tliese 
rules are only made on a written 
autborization of tbe commander.

Wlien tbe deposits cxceed tbe re- 
payments, tbe mode of proceeding 
is as follows:—

Lf tbe ship is in a port in France 
or iu tbe French Colonies, tbe excess 
is paid over to tbe general treasurer 
or to tbe colonial treasurer, or to 
tbe superior of tlie sanie, by wlimn 
a rcccipt bas to lie given.

In a foreign port, tliis excess is 
remitted to t lie ebief easbier of tbe 
l’ost Office Savings Bank by mcaus 
of a liili drawn ou the centra! casli- 
ier of the Government Treasury.

Wbcn, however, tbe repayments 
cxceed tbe deposits, tbe board of 
administrators or tbe pnymaster bas 
to procure the necessarv amount by 
means of a warrant drawn on tbe 
central easbier of tbe Treasury, for 
tbe account of tbe ehief easbier of 
the l’ost Office Savings Bank.

Wlien tbe owner of a naval de- 
positor’s book is on temporary leave, 
lie can pay in deposits or make 
withdrawals at any post-office, on 
condition of producing bis certificate
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titre de congé et son livret, dont 
l’avoir net aura été certifié par le 
conseil d’administration ou le capi
taine comptable.

Tout titulaire d'un livret d'une 
série marine, qui est libéré du ser
vice, reçoit, sur sa demande et sans 
frais, un livret de la série dn dé
partement qu’il désigne.

Le compte ouvert à chaque dé
posant ne peut excéder le chiffre 
total de 2000 francs.

Le remboursement autorisé par 
une succursale navale ne peut être 
que partiel, c’est-à-dire inférieur 
d’un franc au moins à l’avoir net 
inscrit sur le livret. Le rembourse
ment intégral n’est effectué qu'après 
rautorisation préalable de la direc
tion centrale et dans un bureau de 
poste de France, d’Algérie ou de 
Tunisie.

Tout déposant peut demander le 
remboursement d’une somme à va
loir sur son compte, au profit d’une 
autre personne, au moyen d'un 
mandat de poste, et des versements 
peuvent être effectués dans un bu
reau de poste de France, d’Algérie 
ou de Tunisie, au profit des titu
laires de compte dans les séries 
marines.

¥r ■*#

Le Royaume de Siam fait partie 
de l'Lrnion postale universelle depuis 
le 1er juillet 188.7. A partir de ce 
même jour, l’Espagne adhère à la 
Convention du .S novembre 1880, 
concernant l'échange des colis pos
taux sans valeur déclarée, et la 
Bulgarie à l’Arrangement de Paris, 
du 4 juin 1878, concernant l'échange 
des mandats de poste.

des Guthahens von dem Verwal- 
tungsrath oder Zahlmeister beglau- 
bigt sein mass, bei jeder Postanstalt 
Einlagen maehen oder Betriige cr- 
lieben.

.Scheidetder Inhaber eines Schiffs- 
sparkassenbuchs aus dem Dienste, 
so wird ihm auf Verlangen ein 
Sparbuch fur das von ihm bezeieh- 
nete Departement uncntgeltlich zu- 
gestellt.

Die Rechnung jedes Einlegers soll 
iiuGanzcn 2000 Franken nicht über- 
steigen.

Die ïschiffssparkassen sind nur zu 
theilweisen Riickzahlungen und zwar 
in der Hiihe ermiichtigt, dass die 
llückzahlung hoehstens einen Fran
ken weniger als das Gesammt-Gut- 
haben betragen darf. Die Uiick- 
zahlung des ganzen Guthabens kann 
nur mit Genehmigung der Central- 

| verwaltung bei cincr Postanstalt in 
j Frankreich, Algérien oder 'l’unis 
! erfolgen.

Jeder Einlegcr kann verlangen, 
dass Theilbetriige seines Guthabens 
anderen l’ersonen mittcls Postanwci- 
sung ausge/.ahlt werden; ebenso 
konnen zu Gunsten der Inhaber von 
Schilfssparkasseubiichern bei den 
Postanstaltcn in Frankreich, Algérien 
und Tunis Betriige eingezalilt werdeu.

* **

Soit dem 1. Juli d. J. gehort das 
Konigreich Siam dem Weltpostver- 
eine an. Von dem gleichen Tage 
ab ist Spanien dem Vertrage vom
3. Novembcr 1880, betrelfend den 
Austausch von Postpacketen oline 
Werthangabe, und Bulgarien dem 
Pariser Uebereinkoinmen vom 4..luni 
1878, betreffend den Austausch von 
Postan weisungen, beigetreten.

of leave, and bis depositor’s book 
in which the net amount standing 
to bis crédit must be certified by 
tbe board of administrators or tlie 
paymaster.

When the owner of a naval de- 
positor's book retires from the ser
vice, a depositor’s book is, at lus 
request, delivered to him free of 
charge for the department désignâtes! 
by hiin.

Tbe amount standing to tbe crédit 
of any one depositor may not exceed 
2000 francs.

Tbe Naval Savings Banks are only 
empowered to make partial repay- 
ments, tlmt is, thev may only repay 
sucli amounts as will leave a balance 
of at least 1 franc to the crédit 
of tbe depositor. Tbe repayaient of 
the total amount may only be inade 
witli the approval of the Central Ad
ministration by a post-otlice in F rance, 
Algeria, or Tunis.

Every depositor may cause part 
of tbe amount standing to bis crédit 
to be paid by means of money-orders 
to other persons ; amounts may, like- 
wise, be paid in at post-offices in 
France, Algeria, and Tunis, to tbe 
crédit of the owners of naval depo- 
sitors’ books.

* **

On the l4t of July last, the kingdom 
of Siam eutered into the Universal 
Postal Union. On the same date Spain 
adhered to tbe Convention of the

of November 1880 coucerning the 
exchange of postal parcels without 
déclaration of value, and Bulgaria 
acceded to the Paris Arrangement 
of the 4,h of June 1878 concerning 
the exchange of money-orders.

IMPRIMERIE 8UTER & LIEROW à BERNE.



L'UNION POSTALE
Abonnements.

Il ne peut être pris que des 
abonnements annuels concor
dant avec l’année astronomique. 
Prix de l’abonnement, port com
pris. fr. 3.40 pour la Suisse, fr. 4 
pour les autres pays. Prix du 
numéro, 35 cts. port compris.

JOURNAL PUBLIÉ PAR

L E  B U R E A U  I N T E R N A T I O N A L
DE

L’UNION POSTALE UNIVERSELLE

A v is .  — Le montant de 
l’abonnement doit être trans
mis f r a n c o  au Bureau inter
national de l’Union postale 
universelle à Berne, au moyen 
d’uu mandat-poste ou d’une 
traite à vue sur la Suisse.

X e v o l u m e .  ÿ[° B e r n e ,  1er Septembre 188").

S o m m a ir e .  I. P r >:c is  h i s t o r i q u e  s u r  l e s  p o s t e s  a u t r i c h i e n n e s . —  II. R é s u l t a t s  i »u  s e r v i c e  p o s t a l  d a n s  l a  U r a n h e - 

ÜIUITAGNE PEN D A N T L ’EXER C IC E 1884. — III, B IB L IO G R A P H IE  P O S TA LE . — IV. P E T IT E S  C O M M U N IC A TIO N S .

Préris historique sur les postes 
autrichiennes.

Par 31. Lœper, Directeur des postes 
à Markirch.*)

Le service des messagers repré
sente en Autriche, comme dans 
il'antres pays, les commencements 
de l’organisation postale.

On voit par les archives de la ville 
de Vienne, que le conseil de cette 
cité avait déjà, vers l’an 1300, ré
servé, dans son hôtel de ville, une

S o u rc e s  D e s s a r y . Die üsterreichische 
l'ost-Verfassung. Vienue 1848. — B a r t l : ,  

Vortrâge über de» teehnisclien und ad- 
ministrativeii Postdienst in Oesterrcicli. 2e 
i-ditiun. Vienne 1870. — H e r z . Die l’ost- 
ii t'orni. Vienne 1851; — S to rc h . Das Post- 
we*en etc. Vienne 1856. — K le in . Kurz- 
mdasste Geschichte (les Postwesens. — H e c h t.  

Kinleitung zuin Universal - Europaischen 
l’ii'trecht Presbonrg 1749. — S c h r a m tn .  

îNixunia monumentis viaruin illustrata. — 
Ik its t . Post-Regal. — S te p h a n . Geschichte 
1er Preussischen Post. — D ’E lv e r t . Ge- 
' .liichte der Verkehrs-Anstalten in Milliren 
uml Oesterr. Schlesien. —• S ch u ck . Beitriige 
zur Geschichte der Verkehrsverhaltnis.se 
■Vi hlesiens. — Un assez grand nombre d’or- 
ï *nnaiice.s postales autrichiennes, concernant 
plus particulièrement le dix-huit,ièiue siècle 
et que 31. l’administrateur supérieur Dwrzak, 
•i Troppau, a eu l’obligeance de me per
mettre de consulter. — Statistik des tisterr. 
I’»st\vesens. Vienne 1873. — S c h io ick e r  

•''t.itistik des Konigreichs Ungarn. Stutt
gart 1877. — K r a u s s .  Post-Almanach. Vienne 
1885, etc.

Zur (leschichte des ôsterreichischeu 
Postwesens.*)

Von Herru Postdirektor Loper in Jlarkirch.

Gleiohwie in anderen Lündern, 
bildet aucli in Oestcrreieh das Boten- 
wesen tien Anfang der Postuinrich- 
tungen.

Nacb tien Stadtbüebern Wiens 
besass die dortige Gemeinde sclion 
uni das Jahr 1300 im Rathbause 
eine besondere Botenstube, welchc 
bei lioher Strafe nur « von denen

*) Q u e l l e n :  D e s s a r y ,  die üsterreichische 
Post-Verfassung Wien 1848. — B a r t l ,  Vor- 
triige über den teehnischen und administra- 
tiven Postdienst in Oesterreich. 2. Au H âge. 
Wien 1870. — H e r z ,  die Postreform. Wien 
1851. — S t o r c h ,  das Postwesen etc. Wien 
186H. — K l e i n ,  kurz gefasste Geschichte 
des Postwesens. — H e c h t ,  Einleitung zum 
Universal-Europaischen Postrecht. Press- 
burg 1749. — S c h r a m m ,  Saxonia inonu- 

I mentis viarum illustrata — B e u s t ,  Post- 
i Régal. -  S t e p h a n ,  Gescliiclite der prenssi- 
 ̂ schen Post, — d ’ E l v e r t ,  Geschichte der 
I Verkehrs-Anstalten in 3liihren und Oesterr. 
] Schlesien. — S c h u c k ,  Beitriige zur Ge- 
{ schichte der Verkehr.sverhâltnisse Schlesiens. 
I -  Eine grossere Anzahl üsterreichischer 

Postverordnungen, insbesondere aus dem 
1 achtzehnteu Jahrhundert, welche inir durch 
I die Giite des Herrn Ober-Postverwalters 
| Dworzak in Troppau zur Benutzung über- 
I lassen waren. — Statistik des iisterr. Post- 
1 wesens. Wien 1873. — S c h w ic k e r , Statistik 
| des Konigreichs Ungarn. Stuttgart 1877. — 
| K r a u s s ,  Post-Almanach. Wien 1885 u. s. w.

Contribution to lhe llistory of the 
Austrian poslal service.*)

By Jlr. Loeper, Postal Director at Jlarkirch.

As in other countries, so in Austriu, 
the postal arrangements had their 
origin in the messenger service.

According to the city records of 
Ftewna the commune of tbat town 
had as early as 1300 a spécial mes
senger room in the town hall, which 
none but « provincial messengers » 
werc allowed to enter on pain of 
severe pnnishment. These messengers

*) IVorÉs c o n s u l t e d Dessary, D i e  i is te r -  

r e ic h is c h e  P o s t - V e r f a s s u n g ,  Vienna 1848.— 
Bartl, V o r tr i ig e  ü b e r  d e n  te e h n isc h e n  u n d  
a d m in is t r a t i v e n  P o s td ie n s t  in  O e s te r re ic h ,  
2“d édition, Vienna 1878. —Herz, D i e  P o s t 

r e f o r m , Vienna 1851.—Storch, D a s  P o s t 

w e se n , etc., Vienna 1868.—Klein, K u r z - 

g e fa s s te  G e sc h ic h te  d e s  P o s tw e s e n s .— Hecht, 
E in le i tu n g  z u m  U n iv e r s a l  E u r o p a is c h e n  P o s t 

re c h t, Pressburg 1 7 4 9 .— Schrannn, S a x o n ia  

m o n u m e n t is  v ia r u m  i l l u s t r a t a . — Beust, P o s t -  
R e g a i—Stephan, G e sc h ic h te  d e r  P r e u s s is c h e n  

P o s t  —d'Elvcrt, G e sc h ic h te  d e r  V e r k e h r s -A n 

s ta l te n  in  M d h re n  u n d  O e s te r re ic h is c h  S c h le -  
s ie n . — Scliück. B e itr i ig e  z u r  G e sc h ic h te  d e r  

V e rk e h rsve rh liltn is .se  S c h le s ie n s . — A large 
nnmber of Austrian postal ordinances, espe- 
cially of the eighteenth century, for the use 
of which we are indebted to the kindness 
of 3Ir. Dworzak, chief postal manager, at 
Troppau.—Statist.ics of the Anstrian postal 
service, Vienna 1873. —Schwicker, S t a t i s t i k  

d e s  K o n ig r e ic h s  U n g a r n , Stuttgart 1877.— 
Krauss, P o s t - A lm a n a c h ,  Vienna 1885, etc.
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chambre spéciale pour les messagers ; 
l’accès de cette chambre était ex
pressément interdit à quiconque ne 
remplissait pas les fonctions de mes
sager. Les messagers transportaient, 
non seulement les missives officielles 
du conseil de la ville de Vienne 
adressées à la chambre ducale de 
Neustadt et de Gratz, mais aussi les 
lettres et autres envois du commerce. 
Dans le courant du 15me siècle, le 
conseil de la ville de Vienne entre
tenait un certain nombre de mes
sagers assermentés qui allaient à 
cheval ; ces messagers transportaient 
les lettres de toute nature à destina
tion de Gratz, Olmiitz, Krems, Znaïm, 
Prague, etc. Eu 1395, Vienne possé
dait en outre ce qu’on nommait la 
« Maison Teutonique » (Deutsche
Haus) ; c’était apparemment une 
station des courriers à cheval entre
tenus par l’ordre Teutonique, qui cir
culaient entre Marienbourg, dans la 
Prusse occidentale actuelle, d’une 
part, Venise et llome d'autre part. 
On prétend que dès le commencement 
du 15e siècle l’Université de Vienne 
avait aussi plusieurs messagers ; un 
messager pour Breslau, un autre pour 
Prague, pour Linz, etc., qui servaient 
aux relations que l’Université vien
noise entretenait avec les autres uni
versités allemandes. Les capucins 
possédaient aussi un service régulier 
de transport par messagers, entre 
Vienne et le couvent d'Und, sur la 
route de Krems à Stein.

Le duché de Silésie, qui relevait 
anciennement de la couronne de 
Bohême, posséda de bonne heure des 
institutions amalogues. On trouve 
déjà, vers la fin du 11e siècle, quel
ques indications sur les tournées des 
messagers partant de Breslau. Dans 
le courant du 13e siècle, le conseil 
de la ville de llreslau organisa un 
service régulier de messagers eu 
correspondance avec les messagers 
des villes hanséatiques allemandes ; 
ces messagers allaient à Hambourg, 
Nuremberg et Leipzig, et servaient 
d’intermédiaires non seulement pour 
le transport des dépêches d’Etat, ou 
du commerce, mais aussi pour le 
transport des lettres des particuliers.

Landboten » betreten werden durfte. 
Die crwahnten Boten befordertcu 
niebt nur die amtlichen Scbreiben 
des Wiener Stadtraths an die Her- 
zogliche Ranimer nach Neustadt 
und Graz, sondern auch Briefe und 
andere Gegenstânde der Handels- 
leute. Wâhrend des 15. Jahrhunderts 
unterhielt der Stadtrath in Wien 
eine AnzabI vereidigter laufender 
und reitender Boten, welche Briefe 
aller Art nach Graz, Olmiitz, Krems, 
Znaim, Prag etc. beforderten. Irn 
Jahre 1305 befand sicli ferner in 
Wien das sogenannte « Deutsche 
Haus », welches wahrscheinlich eine 
Ordensstation fur die von den deut- 
schen Ordensrittern zwischen Marien- 
burg im heutigen Westpreussen einer- 
seits, sowie Venedig und Rom an- 
dererseits unterhaltenen Reitpost- 
kurse bildete. Seit dem Anfange des 
15. Jahrhunderts soll auch die Uni- 
versitat in Wien etliche Boten, wie 
einen Breslauer, einen Prager, einen 
Linzer etc. unterhalten haben, welche 
zugleich den Verkehr mit anderen 
Universitaten in Deutschland ver- 
mittelten. Ebeuso besassen die Ka- 
puziner einen regelmâssigen Verkehr 
dureb Boten zwischen Wien und 
dem Kloster « Und », zwischen Krems 
und Stein.

Aehnliche Einrichtungcn bestan- 
deu schon friilizeitig in dem ehemals 
zur Krone Bohmen geborigen Her- 
zogthum Schlesien. Schon gegen 
Kndc des 14. Jahrhunderts finden 
sicli einzelnc Nachrichten iiber Boten- 
gitnge von Breslau ans. Der Stadt- 
ratli in Breslau richtete im 15. Jalir- 
hundert, im Anschlusse an die Botcn- 
kurse der deutschen Hansastiidte, 
rcgelmassige Botcnverhindungeu ein 
nach Hamhurg, Nürnberg und Leip
zig, welche nicht nur den amtlichen 
und kaufmiinnischen, sondern auch 
den privaten Briefverkchr vermit- 
telten. Im folgendcn Jahrhundcrt 
begaben die Boten sich auch nach 
Danzig, Krakau und anderen Orteil. 
Im Jahre 1573 crliess, auf Anregung 
der Kaufmannschaft, der Kath in 
Breslau eine besomlere Boten-Ord- 
nuny. Dem vereideten Sammlcr der 
Briefe, Botenknecht genannt, wurde

conveyed not only the official letlcrs 
of the town council of Vienna to the 
Ducal Chamber at Neustadt and Graz, 
but also letters and other articles for 
the merchants. During the fifteeutli 
ccntury the town council of Vienna 
had in its pay several sworn fuot 
and mounted messengers by whoiu 
letters of ail kinds were transmitted 
to Graz, Olmütz, Krems, Znaim, 
Prague, etc. In 1395 there was also 
in Viennaahouse, calledthe «Deutsche 
Haus » (Gerrnan house), which was 
probably used as a station for the 
mounted messengers in the service 
of the knights of the Teutonic Ordcr 
when conveyingtheir correspondence 
between Marienburg, in West Prussia 
of to day, on the one hand, and Venice 
and Rome, on the other. We are also 
told that, from the beginning of the 
fifteenth century, the university of 
Vienna maintained several mes
sengers, as for instance a Breslau, 
a Prague, and a Linz messenger, 
who, in addition to tlieir other duties, 
carried correspondence to and from 
different Gerrnan universities. The 
Capuchin monks likewise, carried ou 
a regular exchange of correspondence 
by means of messengers between 
Vienna, and the mouastery of « Und », 
between Krems and Stein.

Similar arrangements existed at 
an early period in the Duchy of Silcsia 
which formcrly belonged to the crown 
of Bohemia, while tovvards the end 
of the fourteenth century oceasional 
mention is made of messenger ser
vices starting from Breslau. In the 
fifteenth century regular messenger 
lincs were established by the Breslau 
town council to Hamburg, Nurem
berg, and Leipzig. These services, 
which were in connection with those 
of the Gerrnan Hanse towns, were 
used for the transmission of official 
and commercial correspondence, as 
well as for that of private letters. 
In the following century, the m e s 

sengers also went to Danzig, Krakau, 
and other cities. In 1573, at the 
request of the commercial community, 
spécial Messenger Régulations were 
issued by the town council of Breslau. 
A small house near the town hall
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Au siècle suivant, ccs messagers se 
rendaient aussi à Danzig, Cracovie 
et autres lieux. En 1573, à l’instiga- 
tiuii du commerce, le conseil de la 
ville de Breslau publia un reglement 
de service spécial pour ses messagers. 
Le collecteur juré des lettres, le valet 
des messagers (Botenkneclit) comme 
on l'appelait, occupait un petit local 
(Baudlein) qui lui était assigné dans 
la maison de ville. On pourra se rendre 
compte de l’importance de cette in
stitution, lorsqu’on saura (pie quarante 
personnes furent investies des fonc
tions de messagers. Un nouveau règle
ment de service fut publié en 16.35. 
La chambre de Silésie créa également, 
eu 1578, un service de messagers 
pour le transport des lettres impériales 
aussi bien que pour les autres 
échanges en géucral ; dans les 
premiers temps, ces messagers étaient 
à pied, mais plus tard ils furent mon
tés. Un agent spécial remettait les 
lettres et expédiait les messagers.

Des ■établissements du môme genre 
ont certainement aussi fonctionné 
dans d’autres provinces héréditaires. 
Du suppose que le roi Matthias Corvin 
(décédé en 1490) créa une sorte de 
poste en Hongrie, puisqu'il paraît avoir 
introduit, dans ce pays, les relais 
avec changement de chevaux et d’é
quipages. Ce service était effectué 
avec des voitures hongroises légères, 
attelées de trois chevaux et appelées 
Kocsi, nom (pii a passé plus tard 
dans toutes les langues européennes 
(Mailath, Histoire de la Hongrie).

Si nous pouvons ajouter foi aux in
dications de quelques auteurs hon
grois, le grand veneur de l'empereur 
Frédéric fil  ̂1440—1493), Roger de 
Taxis, organisa, sous le règne de 
ce monarque, un service de postes 
par le Tyrol et la Btyrie. Il doit, 
par conséquent., avoir établi de dis
tance eu distance, sur les routes prin
cipales, des relais avec changement 
de chevaux ; ces relais étaient en 
première ligne réservés au service 
de la cour impériale, des courriers 
impériaux, et des officiers publics. 
Les tenanciers de ces relais paraissent 
déjà en 1508 sous le nom de « maîtres

ein « Baudlein » am Rathliause über- 
wiesen. Die Bedeutung dieser An- 
stalt erhellt daraus, dass allein 40 
Personcn zum Botendienste ange- 
nommen wurden. Lm Jahre 1635 
wurde eine neue Botenordnung er- 
lassen. 1578 richtete auch die schle- 
sisclie Karnmer Botenverbindungen 
zur Beforderung der Kaiserlichen 
Briefe und zum allgemcinen Verkehr 
ein ; diese Boten gingen anfiinglich 
zu Fuss, wurden aber spiiter berit- 
ten gemacht. Ein besondercr Post
agent sammelte die Briefe und bc- 
sorgte die Abfertigung der Boten.

Anstalten ahnlicher Art werden 
auch in anderen ErbUindern bestan- 
den haben. In Ungcirn scheint be- 
reits Kônig Mathias Corvinus (+ 1490) 
eine Art Post eingefiihrt zu haben, 
iudem er bei den, mit drei l ’ferdcn 
bespannten, lcichtcn ungarisclien 
Wagen, Kocsi genannt — welcher 
Name in aile europaische Sprachen 
iiberging — denWechsel von Pferden 
und Fuhrwerken eingefiihrt haben 
mag. (Mailath, Geschichtc der Ma- 
gyaren.)

Wenn wir den Angaben einiger 
ostcrreichischer Schriftstcller trauen 
diirfen, so legte bercits uuter dem 
Kaiser Friedrich III. (1440—93) der 
Oberstjâgermeister desselbcn, Roger 
von Taxis, durch Tyrol und Steier- 
mark einen l’ostkurs an. Er soll 
(lauach uamlich nul den Haupt- 
strassen in gewissen Entferuungcn 

I Stationen mit l’fcrdewcchsel haben 
einrichteu lasseu, welche in erster 
lieihe ftir die Benutzung des Kaiser- 
lichen Hofes, der Hofkuriere und 
der aintliehen Bersonen bestimmt 
waren. l)ic Inliaber dieser Stationen 
erschcincn 1508 bercits als « Bust- 
nieistcr ». (Chmel, Maximiliau I. und 
seine Zcit, S. 29*.)

Kaiser Maximiliau I., 1493 zum 
(leutschen Kaiser erwiihlt, crsali Wien 
zu seincm Fiirstensitze ans. Der 
Umstand, dass er die burgundischen 

I Lânder fiir scinen Solin l’hilipp ver- 
waltete, gab die Veranlassung, auf 
ein Mittel zu simien, in welcher 
Wcise Regierungsbefchlc, sonstige 
Anordnungen, sowie anderseits Be-

was assigned to the sworn collector 
of letters, who was called a « Boten- 
knecht* or messenger-servant. The 
importance of the service may be 
inferred from the fact that as mauy 
as forty individuals were appointed 
messengers. In 1635, new mes
senger régulations were issued. In 
1578, the Silesian Government also 
organized messenger lin es for the 
conveyance of Impérial despatches, 
as well as for the transmission of 
correspondence in general. At the 
outset the messengers on these lines 
went on foot; at a later period, 
hovvever, they were rnounted. A spé
cial postal agent collected the letters, 
and despatched the messengers.

Similar institutions must also hâve 
existed in other hereditary dominions. 
In Hungary, King Mathias Corvinus 
(who died in 1490) scems to hâve 
organized a kind of l ’ost, for lie is 
said to bave introduced the system 
of changing horses and vehicles. The 
service was carried ont by means 
of light Hungariati three horse ve
hicles called Kocsi (coaches), a name 
whieh lias passed into ail theEuropean 
languages (Mailath, Geschichte der 
Magyaren).

If we may crédit the aecouuts of 
some Austriau writers, it would ap- 
pear that, as early as during the 
reign of the Enipcror Frederick III. 
(1440— 1493), Roger von Taxis, the 
Emperor’s Grand Master of the Chase, 
organized a postal route through the 
Tyrol and Styria, for they inforni 
us that lie cstablished at certain dis
tances on the principal ronds stations 
with relays of horses whieh were, 
in the tirst place, intended for the 
use of the Impérial Court, of the Court 
couriers, and of official perso nages. 
As early as 15u« the keepers of these 
stations appcar as « postmasters » 
(Chmel, Maximiliau J. und seine Zcit, 
page 298).

Maximiliau I., on being clcetcd 
Enipcror in 1493, chose Vienna as 
bis résidence. The fact that lie con- 
ducted the administration of the Bur- 
gundian countries on behalf of lus 
son Bhilip, rendered it ncccssary to 
tind a meaus by whieh Government
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de poste » (Climel. Maximilien Ier et 
son temps, p. 2!I8.)

Maximilien Ier, qui fut élu empereur 
d’Allemagne en 141)8, choisit Vienne 
pour sa résidence. Le fait qu’il ad
ministrait les Etats de Bourgogne 
pour le compte de son (ils Philippe, 
l’obligea à chercher le moyen de 
transmettre le plus promptement pos
sible, entre Vienne et les Pays-Bas, 
les décrets et les ordonnances du 
gouvernement, et de même, dans un 
autre sens, les rapports adressés au 
gouvernement central ; cette institu
tion était d'autant plus nécessaire 
qu’on avait constaté que le trans
port de ces actes par les messagers 
des villes, allant d'une localité à une 
autre, exigeait beaucoup trop de 
temps. Dans ces conditions, il aurait 
fallu expédier des messagers ou cour
riers d’Etat spéciaux, dont l’entretien 
eût imposé des dépenses assez con
sidérables. Un gentilhomme italien, 
Francesco de Tassis, surnommé Tur- 
rian, fils de Roger, qui était le favori 
de l’empereur, soumit à ce dernier 
le plan d’organisation d’une poste à 
cheval entre Bruxelles et Vienne. 
D'après ce plan, des relais devaient 
être établis â certaines stations, où 
s’effectueraient les changements de 
chevaux; le transport des missives 
impériales devait avoir lieu sans frais, 
tandis que les lettres des particuliers 
seraient soumises à un léger droit 
Francesco de Tassis ou Taxis se 
chargea d’organiser ce service à con
dition qu'on en assurerait la propriété 
et le plein usage à lui et à ses suc
cesseurs. 1/cnipcreur Maximilien ap
prouva le projet et, en sa qualité de 
duc de Bourgogne, nomma François 
de Taxis chef et maître général des 
postes des Ray s-Bas. En conséquence 
une poste à cheval fût établie, en 
lôlii, depuis Bruxelles à Vienne; 
elle passait par Flamisoul, Kreuz- 
nach, Spire, Kheinhausen, Canstatt 
et Augsbourg. Ce service a ceci de 
particuliérement remarquable qu’on 
peut le considérer comme l’origine 
de la poste impériale, dont la création 
eut lieu pins tard. Plusieurs stations 
de cette poste étant sur le territoire au
trichien furent reprises, dans la suite,

richte enthaltcnde Schreibeu thuu- 
lichst sclmell zwischen Wien und 
den Niederlanden zu befordern seien, 
da die Versendung dieser Schreiben 
durch Gemeindeboteu von einer Stadt 
zur anderen sich als zu langsam 
erwiesen batte. Unter solchen Um- 
stiinden batte es der Absendung be- 
souderer Staatsboten oder Kuriere 
bedurft, deren Unterhaltung mit 
ziemlich bctrachtlichen Kosten ver- 
knüpft gewesen wiire. Der italieni- 
sche Edelmann und Kaiserliche 
Giinstling, Francisco de Tassis, ge- 
nannt Turrian, Roger’s Sohn, legte 
dem Kaiser eiuen Plan vor, wie 
eine reitende Post zwischen Brüs- 
sel und Wien anzulegen sei. Danach 
sollten an gewissen Ortcn Stationen 
eingerichtet und die Pferdc gewech- 
selt werden ; die Befôrderung der 
Kaiserlichen Schreiben sollte kosten- 
frci statttinden, wiihrcnd fiir die 
Besorguug der Briefe von Privat- 
personen miissige Vergiitungen zu 
entrichten wiiren. Francisco de Tas
sis oder von Taxis erbot sich zur 
Einrichtung dieser Anstalt, falls man 
ihm und seincu Nachkommcn das 
Eigenthumsrecht an der l'reien Be- 
nutzung derselbcn gewahren wolle. 
Kaiser Maximilian genehmigte die 
Einrichtung und ernannte in seiner 
Eigenschaft als Herzog von Burgund 
Franz von Taxis zum niedcrlandi- 
sclieu General-Postmeister. Dem- 
gcniass wurde im Jalire lôliî die 
Reitpost von Briisscl i'tber Flami
soul, Kreuznaeh, Speyer, Rhein- 
iiauscn, Canstatt, Augsburg nach 
Wien eingerichtet. Dieser Postkurs 
ist bcsonders uni deshalb bemer- 
kenswerth, weil dersclbe als die 
Grundlinic fiir die spâtere Kcichs- 
post angcselicn werden miiss. Meh- 
rere Stationen dièses Postkurses 
liegen auf ostcrreîchischem Gebiete 
und wurdeu in der Folgezêit von 
der iisterreichischen Postverwaltung 
iibernommen.

Lu den ostcrreichischcn Erblanden 
entstanden, zwar unabhiingig von 
diescm Postkurse, aber moglicber- 
weise doch in eiueui gewissen An- 
schlusse an denselben, eiuige Landes- 
posten, welche als die Gruudlage

ordinances, and otlier orders, on the 
one liand, and letters contaiuing 
reports on the otlier, could be con- 
veyed in the quickest possible manner 
between Vienna and the Netherlauds, 
the transmission of these documents 
froin city to city by the communal 
rnessengers having proved too slow. 
Under these circumstances it would 
bave been necessary to despateli 
spécial Government rnessengers or 
couriers, a service which would hâve 
involved considérable expenditure. 
A sclieme was submitted to the Etn- 
peror by his favourite, an Italian 
nobleman of the naine of Francisco 
de Tassis, called Turrian, the son 
of Roger, for the organization of a 
horsepost between Brussels and Vienna. 
According to tbis sclieme, stations 
were to be erected at certain distances, 
where the horses were to be chauged. 
The Impérial letters were to be con- 
veyed frec of charge, while moderato 
fees were to be paid on private letters. 
Francisco de Tassis, or von Taxis, 
offered to organize this service, on 
condition tliat the riglit of property 
iu the free use of the same should 
be vested in himself and his issue. 
The arrangement was sanctioned by 
Maximilian who, in his quality of Duke 
of Burgundy, appoiuted Francisco 
von Taxis Postmaster General of the 
Netherlauds. A horse post service was 
accordingly cstablislied iu Ifill» from 
Brussels, via Flamisoul, Kreuznaeh, 
Speyer, Rbeinliausen, Canstatt. and 
Augsburg, to Vienna. This service 
isspeeially wortliy of remark bccausc 
it mav be considered as the basi*v
of the subséquent Impérial Post. 
Several stations on this route were 
situated on Austrian territory, and 
passed, in the course of time, intn 
the hands of the Austrian Postal 
Administration.

In the Austrian hereditary domi
nions sonie dnmesticposts werestarted 
which, althongh in no way dépendent 
on this service, may yet hâve been 
connectcd with it to a certain extent, 
and must be looked upon as the 
foundation of the subséquent Austrian 
postal System. In Iô3U we find re
cords of posts at St. Polten, Streng-
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par l'Administration des postes autri
chiennes.

Dans les Etals héréditaires d’Au
triche s’organisèrent quelques postes 
rét/irmales, indépendantes du service 
Jniit nous venons de parler, mais 
i|iii peuvent bien avoir été en rela
tion avec lui et doivent être con
sidérées comme les premiers jalons 
de l’organisation ultérieure de la poste 
autrichienne. En 1030 on mentionne 
des services de poste à St-l’olten, 
Strangberg, Fischaincnd, Heimburg 
et Vienne. Une correspondance pos
tale existait déjà alors entre Vienne 
et Presbourg ; c’est ce qui ressort, 
entre autres d’une * Confirmation » 
donnée par l’empereur Ferdinand Ier 
eu 15G3, et se rapportant à la lettre 
de commission octroyée par l’em
pereur Charles V, en 154.3, à la mai
son de Taxis pour l’office de maître 
général des postes impériales ; en effet 
il y est dit que « néanmoins il ne doit 
être porté aucune atteinte aux postes 
ijiie Nous (l’empereur) entretenons à 
nos frais et qui doivent subsister 
dans leur intégrité.» En 1520 une 
poste à cheval fut créée de Vienne 
;i Prague; pendant le séjour de l’em
pereur Rodolphe dans cette dernière 
ville, en 158U, elle circulait déjà 
journellement, mais ne transportait 
que les missives de la cour.

V ie n n e  p o s s é d a i t  d é jà ,  en  15i)G, 
nue v é r i t a b le  p o s t e  im p é r ia le  s o u s  

le n om  d ’o ff ice  p o s t a l  s u p é r ie u r  d e  

La cou r  im p é r ia le  (O b e r s t - H o f - P o s t -  
niiit). C et  off ice  é t a i t  p l a c é  s o u s  la  

direction  d ’un  n o m m é  G e o r g e s  P â c h l  
de P ic h e lb e r g ,  qui p o r ta i t  le  t i tre  d e  

maître d e s  p o s t e s  d e  la  c o u r  im 
périale. H a n s  d e  W o l z o g e n  lui s u c 
céda  d a n s  c e t t e  c h a r g e ,  p u is  M a tth ia s  
de T a x i s  e t  s o n  tils L a m o r a l .

Im m o ra l  d e  T a x i s  fut  a p p e l é ,  p ar  
l 'em p ereu r  M a tth ia s ,  a u x  f o n c t io n s  
de g r a n d  m a î t r e  g é n é r a l  d e s  p o s t e s  

de l ’E m p ir e  e t  d e s  P a y s - B a s .  P a r  
le re v e r s  q u ’il s i g n a  à  c e t t e  o c c a s io n ,  
il p r o m it  q u e  la  p o s t e  im p é r ia l e  
ne p o r te r a i t  a u c u n  p r é j u d ic e  à  l ’o ff ice  
îles p o s t e s  d e  la  c o u r  im p é r ia le  e t  

des E t a t s  h é r é d i t a i r e s  d ’A u tr ic h e ,  
l ’eu d ’a n n é e s  a v a n t  c e t t e  in v e s t i t u r e ,  
l’e m p e r e u r  M a tth ia s  a v a i t  é g a l e m e n t

der spilteren osterreichischen Post- 
cinrichtungen anzusehen sind. Im 
Jalire 1530 wird die l’ost in St. Pol- 
ten, Streugberg, Fisehamend, Hain- 
burg und Wien erwahnt. Damais 
bestand auch schou eine Postver- 
bindung zwischen Wien und Press- 
burg. Dics erhellt unter Anderem 
auch aus einer « Confirmation » des 
Kaisers Ferdinand I. vom Jahre 
15G3 in BetretV des vom Kaiser 
Karl V. im .labre 1543 dem Hanse 
Taxis wegen des Reichs-Postmeister- 
Amtes ertheilten Bcstallungsbriefes, 
denn es lieisst dort: « doch uns 
dereu Post halben, so Wir selbst 
besolden und unterhalteu, an Fiir- 
sehuug und Bestallung derselben 
unvergrift'en und unschadlich. » Im 
Jahre 1520 wurde eine reitende 
Post von Wien nach Prag angelegt, 
welche 1580 wahreud des Aufent- 
halts des Kaisers Rudolf II. in letz- 
terer Stadt schon taglich verkehrte, 
aber nur zur Befordcrung der 
Schreiben des Hofes bestimmt war.

Im Jahre lô'JG gai» es in Wien 
bereits eine formliche Kaiserliche 
Postanstalt mit der Bezcichnung: 
« Oberst-Hofpostamt ». Die Leituug 
desselben war einem gewissen Georg 
Piicld von Pichelberg als Reichshof- 
liostmeister iibertragen. Ilini folgte 
in diesem Amte Hans von Wolzogen, 
darauf Mathias von Taxis und nach 
ilini dessen Solin Lamoral.

Lamoral von Taxis erhielt lfil5 
vom Kaiser Mathias das Amt 
cines General-Oberstpostmeisters im 
Reiche und in den Niederlanden. 
In dem von ihm unterzeichneten 
Revers machte er sich verbindlich, 
durcli das Rcichspostamt dem Kai- 
serlichen Hof- und osterreichischen 
erblîindischen Postamte keinen Ein- 
trag zu thun. Wenige Jahre vor 
dieser Belehnung batte Kaiser Ma
thias das von dem Reichspostamt 
unabhangige Koniglich ungarische 
Oberst-1 lofpostmeisteramt dem Taxis’ 
schen Ilausc ebenfalls iibertragen. 
Da Taxis aber mit der Verwaltung 
der niedcrlandischen Post und mit 
der Einrichtung und Vervollkomm- 
nung des Postwesens im Reiche hin- 
langlich beschaftigt war, der Ver-

berg,' Fisehamend, Hainburg, and 
Vienna. At that period tliere was 
also a postal line between Vienna and 
Pressburg. This wc gather, aiuong 
other things, from a «Confirmation» 
of the Emperor Ferdinand I. of the 
year 15G3, respecting the deed of 
appointment to the office of Impérial 
Postmaster General granted in 1543 
by the Emperor Charles V. to the 
Taxis family, for it contains the 
words:—«but without préjudice to 
the management of, and appointments 
in, this Post, wliich We Oursclves 
pay for and maintain. » In 152G a 
horse post was started from Vienna 
to Prague which, as early as 1580, 
during the Emperor Rudolf’s IL visit 
to the latter city, plied daily but was 
only intended for the conveyance of 
Court messages.

In 150G Vienna possessed a regular 
Impérial posi-office called the « Chief 
Court Post Office », the management 
of which was entrusted to an indi- 
vidual of the name of George Piicld 
of Pichelberg who was appoiuted 
Impérial Court Postmaster. His suc- 
cessors in this office were Haas von 
Wolzogen, and then Mathias von 
Taxis, who was followed by his son 
Lamoral.

In 1G15, the Emperor Mathias con- 
ferred upon Lamoral von Taxis the 
dignity of Chief Postinaster General 
of the Empire and the Netherlands. 
In the deed of reversion signed by 
him, Taxis undertakes that no pré
judice shall be caused by the Impérial 
Post Office to the Post Office of the 
Impérial Court and of the hereditary 
dominions. A few years previously 
the Emperor Mathias had also bc- 
stowed upon the Taxis family the office 
of Chief Court Postmaster of the Royal 
Huugarian Posts which were in- 
depeudent of the Impérial Post Office. 
But, as Taxis was sufficieutly oc- 
cupied with the management of the 
Netherlands postal service, and with 
the organization and improvement 
of the postal arrangements in the 
Empire, and consequcntly unablc 
always to follow the Impérial Court, 
lie was afterwards deprived of the 
above-mentioned offices which were,
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accordé à la maison de Taxis la 
grande maîtrise des postes du 
royaume de Hongrie, qui étaient in
dépendantes des postes impériales. 
Cependant comme Taxis avait assez 
à faire à administrer la poste des 
Pays-Bas et à organiser l’ad
ministration du service postal de l’em- 
pirc ; (pie son représentant ne pouvait 
d’ailleurs pas toujours suivre la cour, 
ces fonctions furent retirées à sa 
maison et confiées, en 1612, à un 
nommé Charles Magni, qui reçut, en 
161 5, aussi l’ollicc de grand maître 
autrichien des postes auliques. De
puis lors cet ofiiee demeura distinct 
de la poste impériale ou de Taxis.

Malgré la séparation survenue entre 
les postes autrichienne et impériale, 
<pii, nous venons de le voir, avaient, 
jusqu’à un certain point, une origine 
commune, les deux administrations 
n’en conservèrent pas moins, dans 
la suite, une certaine connexité, ré
sultant de ce que l'empereur d’Alle
magne était en même temps prince 
souverain d’Autriche, et (pie les or
donnances s'appliquant au territoire 
de l’Empire portaient sa signature, 
aussi Dieu que celles intéressant scs 
Etats héréditaires. Ce qu’on recon
naissait être bon pour l’un des ser
vices, ne tardait pas a été adopté 
en partie aussi pour l’autre.

Après la mort de Charles Magni, 
l’empereur Ferdinand II transmit les 
fonctions de maître des postes auliques 
de Hongrie et de Bohème, eu même 
temps que celles de grand maître des 
postes auliques d’Autriche, à Jean 
Jacques Magni, fils de Charles. A cette 
époque (1020), non seulement le 
Tyrol avait un maître des postes 
spécial en la personne de Paul de 
Taxis, mais encore la Styrie rele
vait d’un maître héréditaire des 
postes, le chambellan impérial Jean 
Christophe baron de Paar. Magni 
conclut avec ce dernier, le 24 oc
tobre 1022, un arrangement par le
quel il s’engageait à lui céder, avec 
toutes ses attributions, «jitribus et 
emohmentibux », l’oflice dont l’em
pereur l'avait investi, de maître royal 
des postes auliques de Hongrie et 
de Bohême et de grand maître des

treter desselbcn dem Kaiserlichcn 
Hofe aueh niclit immer folgen konnte, 
so wurden die erwiihnten Aemter 
diesem Hanse wieder abgenommen 
und 1012 einem gewissen Karl 
Magni übertragen, der 1615 aueh 
das osterreiehische Obcrst-Hofpost- 
meisteramt erbielt. Seit dieser Zeit 
blicben diese Anstaltcn von den 
Taxis’schen oder Keichsposten ge- 
trennt.

Trotz der eingetreteuen Scheidung 
zwischen der osterreichischen und 
der Keiehspost-Vcrwaltung, die, wie 
wir sahen, einen gewissen gemein- 
schaftlichen Ursprung besassen, blie-- 
ben beide Vcrwalfungen in der 
Folgezeit docli in einer gewissen 
Verbindung mit einander, zumal der 
Kaiser von Deutschland zugleicb 
der Landcsfiirst von Oesterreich 
war und in seinem Namen cbenso- 
wohl Verordnungcn fiir das Iteichs- 
postgebiet, als aueh solchc fiir seine 
Erblande ergingeu. Was in dem 
einen Gebiete sich bewiihrte, ward 
zum Theil aueh im anderen einge- 
fiihrt.

Nach dem Tode des Karl Magni 
verlieh Kaiser Ferdinand 11. das 
Koniglich ungarische und bohmische 
Hofpostamt nebst dem osterreichi
schen Uberst-IIofpostmeistcramt des- 
sen Sohn Hans Jakob Magni. Zu 
jener Zeit (1020) gab es nicht nur 
in Tyrol einen eigenen Landpost- 
meister, Paulus von Taxis, sondern 
aueh in Steiermark einen besonde- 
ren Erblandpostmeister, den Kaiser- 
lichen Kammerer, Hans Christoph 
Frciherrn von Paar. Magni ging am
24. Oktobcr 1022 mit dem Vorer- 
wiihnten einen Verglcich ein, wo- 
nach er dus von Seiuer Kaiserlichcn 
Majestiit erhaltene Konigliclie un
garische und bohmische, wie aueh 
osterreiehische Oberst- Hofpostmei- 
steramt ihm mit allen « Pertinenzien, 
juribus etemolumentis » gegen 15,000 
Gulden und 0 Kutschpferde abzu- 
treten sich verbindlich machte, was 
am 24. April 1023 geschah. Nach- 
dcin Freiherr Hans Christoph von 
Paar die verschiedenen osterreichi
schen Landpostiimtcr in seiner Per- 
son vereinigt batte, wurde ihm vom

in 1012, bestowed upon a certain 
Charles Magni who, in 1015, reeeived 
in addition the office of Cliief Court 
Postmaster of Austria. From tliat 
time forward these two institutions 
remained separate from the Taxis 
or Impérial Posts.

Notwithstanding the fact that the 
Austrian and Impérial Postal Ad
ministrations—wliich, as shown above, 
had to some extent a common origin— 
were now separated,they nevertheless 
still continued to be to a certain 
extent connected with each other 
from the fact that the Emperor of 
Gerinany was at the same time the 
sovereign of Austria, and tliat or- 
dinances were issued in bis naine 
both to the Posts of the Empire and 
to those of bis hereditary dominions. 
Arrangements that had proved suc- 
cessful in une territory were in sotnc 
cases also introduced into the other.

On Charles Magni’s demise, the 
Emperor Ferdinand II. bestowed the 
office of Royal Hungarian and Bo- 
hemian Court Postmaster, and that 
of Austrian Chief Court Postmaster 
upon lus son, Hans Jaeob Magni. At 
that period(l 620) tliere was not only a 
spécial provincial postmaster, Paulus 
von Taxis, in the Tyrol, but tliere 
was also one in the hereditary do
minion of Styria, in the person of 
Hans Christoph Baron von Paar, an 
Impérial Chamberlain. On the 24,h 
of October 1G22 Magni concludcd 
with the latter an agreement by whieli 
he engaged to cede to him the offices 
of Royal Hungarian and Bohemian, 
and of Austrian Chief Court Post
master conferred on him by His Im
périal Majcsty, with ail the « ap- 
purtenances, juribus et émoluments » 
for a considération of 15,000 florins 
and (i coach horses; tliis agreement 
was carried ont on the 24,h of April 
1623. After Baron Hans Christoph 
von Paar had united ail the varions 
Austrian provincial postmasterships 
in his own person, the Emperor 
Ferdinand II. bestowed upon him, 
ou the 4,h of September 1624, by 
deed of feoffment, the dignity of 
Chief Court Postmaster of the Posts 
of the hereditary Kingdoms of Hun-
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postes auliques d’Autriche, moyen
nant une somme de 15,000 florins 
et fi chevaux de carrosse ; cette ces
sion eut lieu le 24 avril 1023. Une 
fois ([lie le baron Jean Christophe 
de l’aar eût concentré dans ses mains 
les divers offices de poste autri
chiens, l’empereur Ferdinand II lui 
conféra, par commission du 4 sep
tembre 1024, la grande maîtrise des 
postes auliques pour les royaumes 
héréditaires de Hongrie et de Bohême 
et « les provinces qui en dépendent » 
aussi bien que pour le duché héré
ditaire d’Autriche en deçà et au delà 
de l'Enns, à titre de flef masculin ; 
peu de temps apres, de Paar fut 
élevé à la dignité de comte.

A la diète électorale qui se tint 
à Katisbonne en 1030, de l’aar, qui 
avait accompagné l’empereur en 
qualité de chambellan impérial, pré
tendit avoir seul le droit d’expé
dier les courriers, tant pour les pro
vinces impériales héréditaires, que 
pour le reste de l’empire, de même 
(|ue de recueillir et de distribuer 
toutes les dépêches de ou pour la 
diète, et de percevoir les taxes af
férentes à ces correspondances, tan
dis que Taxis prétendait que ce 
service appartenait à son adminis
trateur de poste à Ratisbonnc. Le 
Conseil aulique de Vienne trancha 
ce conflit de compétence en faveur 
de l’aar; il fit valoir, à cette occa
sion, que l’administrateur des postes 
de Taxis n’avait droit qu’aux 
lettres des citoyens et marchands 
de Ratisbonne qui n’appartenaient 
pas à la cour impériale. Des dis
cussions analogues se renouvelèrent 
en lii40 et en 1656. Cependant en 
1 lîiiii, par l’entremise de l’électeur 
de Mayence, agissant comme com
missaire impérial et protecteur du 
service des postes impériales, un 
arrangement put être conclu entre 
le comte de Taxis, comme grand 
maître héréditaire des postes du 
Saint-Empire romain, et le comte 
de Paar, maître général de la poste 
impériale aulique. Cet arrangement 
renferme, quant aux montants perçus, 
les curieuses indications suivantes:

Kaiser Ferdinand II. mittels Lehn- 
briefs vom 4. September 1624 das 
Oberst-Hofpostamt über die Posten 
der Erbkonigreiche Ungarn und 
Bohmen und « derer inkorporirten 
Provinzen », wie auch des Erbher- 
zogthums Oesterreicli ob und unter 
der Enns als ein Mannlehn über- 
tragen; bald darauf wurde Freiherr 
von Paar in den Grafenstand er- 
hoben.

Bcim kurfürstlichen Kollegialtage, 
der im Jahre 1630 in Regensburg 
abgehalten wurde, beanspruchte von 
Paar, der als Kaiserlicher Hofpost- 
meister den Kaiser begleitete, die 
Abfertigung der Posten sowohl nach 
den Kaiserliehen Erblanden als auch 
in’s Reich, wie ferner die Saramlung 
und Vertheilung aller vom Kolle
gialtage abgehenden und ankom- 
menden Briefe nebst den davon zu 
berechnenden Einkiinften. Von Taxis 
wurde dagegen hervorgehoben, das3 
dies Ailes dem Taxis’scheu l’ostver- 
walter zu Regensburg gebühre. Der 
Reichshofrath in Wien entschied in 
diesem Kompetenz-Konflikt zu Gun- 
sten der Ansprüche Paar’s und hob 
dabei hervor, dass dem Taxis’schen 
Postverwalter nur gebühre, was von 
Briefen der Bürger und Kaufleute 
in Regensburg gerichtct sei, die 
nicht zum Kaiserliehen Hofe ge- 
liorten. Ganz ahnliclie Streitigkeiten 
gelangten 1040 und 1050 zum Aus- 
bruch. Erst im Jahre 1600 kam 
durcli Vermittelung des Kurfürsten 
von Mainz als Kaiserliehen Kom- 
missarius und Protektor des Reichs- 
postwesens zwischen dem Grafeu 
von Taxis als Erb - Generalpost- 
meister im lleiligcn Romischen 
lieiche und dem Grafen von Paar 
als Kaiserlicher Obrist-llofpostmei- 
ster ein Vergleich zu Stande. In 
demselben hefindet sich in Betreff 
der zu vereiniiahmenden Retriige 
folgende merkwürdige Festsetzung: 
« So viel aber zum Vicrdten die 
Emolumenta und das Porto von 
allen solchen von beeden Theilen, 
vorberiihrter massen, eiupfangcnd 
und abschickenden Brietfen betrifft, 
solte zu Verhütung mehrerer Con
fusion und Geziincks, von allen an-

g a r y  a n d  B o h e m i a  a n d  * th e ir  in -  
c o r p o r a t e d  p r o v i n c e s  », a s  a l s o  o f  
t h e  h e r e d i t a r y  D u c l i y  o f  À u s t r ia  

a b o v e  a n d  b e l o w  t h e  E n n s ,  a s  a  

f e e - t a i l  g e n e r a l .  S o o n  a f t e r w a r d s ,  
B a r o n  v o n  P a a r  w a s  m a d e  a  C o u n t .

At the Electoral College held in 
1636 at Regensburg, von Paar, who 
accompanied the Emperor in liis 
capacity of Impérial Court l’ost- 
master, claimed the right to despatch 
the posts to the Impérial hereditary 
dominions as well as to places in 
the Empire, and that of collecting 
and delivering ail letters despatched 
and received by the College, and 
of keepingthe revenue aecruingthere- 
from. Von Taxis, on the other hand, 
argued that the right to do ail this 
belonged to the Taxis postal ma
nager at Regensburg. This conflict 
of rights was decided by the Im
périal Court Council in Vienna in 
von Paar’s favour, on the ground 
that the Taxis postal manager was 
only entitled to deal with and collect 
the postage on the letters of the 
citizens and merchants of Regens
burg who did not belong to the Im
périal Court. Similar disputes arose 
in 1640 and 1656. It was not till 
1666 that an agreement was brought 
about between the Count of Taxis, 
the hereditary I’ostmaster General 
of the Holy Roman Empire, and 
Count von Paar, the Impérial Cliief 
Court l’ostmaster, through the inter
vention of the Elector of Mayence 
acting in the capacity of Impérial 
Commissioner and Protector of the 
Impérial postal service. This agree
ment contains the following curions 
provision concerning the manner of 
collecting the postage:— « Fourthly, 
as regards the emolumenta and the 
postage on ail the letters received 
and despatched by the two parties, 
as aforesaid, it is provided that, in 
order to avoid any further confusion 
and dispute, the letter-postage on 
ail letters received and despatched 
(whicli are not frec of postage) shall 
always and without distinction, dn- 
ring the above said period of His 
Majesty’s stay, be put into a chcst 
intended for this purpose and locked
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« 4° En ce qui concerne les émo
luments et le port se rapportant 
aux lettres reçues ou expédiées de 
part et d’autre, ainsi qu’il a été dit 
plus liant, afin d’éviter toute con
fusion et difliculté, le port sera pré
levé sans distinction sur toutes 
les lettres arrivantes ou partantes 
qui ne sont pas franches de port, 
ce port sera recueilli dans une caisse 
commune destinée à cet effet et fer
mée par les deux parties; afin qu’au
cun montant ne soit distrait, dans 
chaque bureau une personne spéciale 
sera chargée, par les deux offices, de 
placer toutes les sommes perçues 
dans ladite caisse, qui se trouvera' 
disponible à cet effet dans chaque 
bureau ainsi qu’il a été dit plus 
haut, et de partager les produits 
par parts égales entre les deux 
comtes. »

Malgré cela, les difficultés entre 
les familles Taxis et Paar n’en per
sistèrent pas moins encore long
temps ; elles avaient dès lors pour 
objet la prétention au droit de pour
voir l’office de la poste militaire. 
Le comte de I'aar fit, entre autres, 
valoir, en 17012, que cet office était 
« un essentielle c o n n e xu m  de la poste 
impériale antique et, de mémoire 
d’homme, n’en avait jamais été dis
trait ». Dans les motifs à  l’appui de 
cette requête, on cherche également 
à prouver que le maître de la poste 
aulique doit a v o ir  le  p u s  sur le 
grand maître des postes impériales, 
attendu que l’empereur, comme chef 
de l’empire, a le pas sur tous les 
membres de celui-ei, etc. Ajoutons 
que, plus tard, le droit de pourvoir 
l’office de poste de l’armée fut dé
volu à  Taxis.

D a n s  l ’a r r a n g e m e n t  d e  1 0 0 0  d o n t  
n o u s  a v o n s  p a r lé ,  il e s t  p r e s c r i t  

e n t r e  a u tr e s  q u e  le  c o m t e  d e  P a a r  
e s t  t e n u  d e  c é d e r ,  a u  c o m t e  d e  la  
T o u r  e t  T a x i s ,  le  t r a n s p o r t  d e  la  
p o s t e  p a r  l e s  t e r r e s  d e  l ’é v ê c h é  et  
d e  la  v i l le  d e  P a s s a u ,  c o m m e  r e l e 
v a n t  a n c i e n n e m e n t  d e  l ’e m p ir e .

L e  T y r o l  e t  l e s  p a y s  d e  l ’A u tr ic h e  

a n t é r ie u r e  a v a ie n t ,  c o m m e  n o u s  l ’a -

kommend und abgehenden Rricften 
(welche nicht frey seynd) dnrch- 
gehendes ohne Unterscheid die an- 
geregte Zeit liber, dureh Ihro Kay- 
serl. Majestiit Gegenwart, dus Briefl- 
Porto in eine darzu destinirte, von 
beeden Theilen verschl ossene Tr uhen 
zusammen gelegt, in einern jeden 
Ainbt eine gewisse Persohn darzu 
in beeder Nahmen, kein Porto zu 
unterschlagen, sondern aile ein- 
gehende Emolumenta in solche 
Truhen, deren jedes Ambt eine eigene 
autî oberwehnte Art haben solle, 
jedesmahl zn bringen, in Pfiicht ge- 
nomraen und solche hernacher unter 
beede Grafen, zu gleichen Theilen 
ertheilet werden. »

Nichtsdestoweniger wahrten die 
Streitigkeiten zwisehen den Familien 
Taxis und Paar und zwar nunmehr 
auch wegen der Berechtigung der 
Bestellung eines Feldpostamts noch 
langere Zeit fort. Graf von Paar 
machte 1702 u. A. geltend, das letz- 
tere sei ein « essentiale connexum 
des Hof-Postamts und iiber Mcnschen 
Gedenken nie davon getrennt gewe- 
sen. » In den Motiven der hetreff'enden 
Eingabe wird ausserdein nachzuwci- 
sen gesucht, dass dem Hof-Post- 
meister v o r  dem Reichs-Postmeister 
der Rang gehühre, weil der Kaiser 
als llaupt dem Reiche und den Stan- 
den desselben als Gliedern vorgehe
u. s. \v. In spaterer Zeit ging abri- 
gens das Reeht der Bestellung des 
Feldpostamts auf Taxis über.

In dem bereits erwahnten Ver- 
gleicbe vom Jahre 1006 ist auch vor- 
gesehen, dass der Graf von Paar 
detnjenigeu von Thurn und Taxis 
die Befürderung der l’ost dureh Stift 
und Htadt P a s s a u ,  als olmehin zum 
Reiche gehorig, ahtreten solle.

In T y r o l  und den vorderosterreichi- 
schen Landcn gab es, wie oben au- 
gedeutet, eigene Landpostmeistcr, 
und zwar unter Erzherzog Ferdinand 
einen gewissen Paulus von Taxis. 
Erst im Jahre 170!) wurdc das Post- 
wesen daseîbst der Familie Taxis 
für ein Aequivalent von 20,000 Gulden 
jahrlich abgelost.

by both parties, and a person sliall I  
be appointed by both parties in eacli I  
office expressly for this purpose, I  
wbose duty it sball be to see tliat I  
no postage be mis-appropriated, but I  
tliat ail e m o lu m e n ta  collected sliall I  

eacli time be placed in said chests, I
— of whicli eacli office sball bave I  
one of its own as described above, I
— and shall afterwanls be divided I  
equally betweeu the two Counts. » I

Nevertbeless, the disputes betweeu I  
the two families Taxis and Paar I  
continued for some time after tlie I  
conclusion of tbis agreement, on the I  
further subject of the establishment I  
of a field post-office. In 1702, Count I 
von Paar asserted, among other I 
things, tliat this office was au I 
« e s s e n tia le  co n n e x u m  » of the Court I 
post-office, and had never, witliin I 
the memory of man, been separat- 
ed froni the latter. » In the pétition 
sent in on this subject Count von 
Paar endeavoured to show tliat the 
Court Postmaster took p reced en ce  of 
the Impérial Postmaster, because the 
Emperor, as the head, took prece
dence of the Empire and of the 
Estâtes, as the inembers of the sanie, 
etc. At a later period, however, the 
right of establishing the field post
office was transferred to Taxis.

The above mentioned agreenicnt 
of the y car 1600 also contains, 
among other things, the provision 
tliat Count vou Paar was to cedc 
to Count von Thurn and Taxis the 
eonveyance of the Post through the 
Bishopric and city of P a s s a u , on the 
ground that it belonged to the Empire 
in any case.

In the T y r o l  and the countries of 
Lower Austria, there were, as above 
mentioned, provincial postinasters, 
sucli as a certain Paulus von Taxis, 
for instance, urnler the Archduke 
Ferdinand. It was not till the year 
1761) tliat the postal service in thèse 
countries was pareilased froni the 
Taxis family for an annuity of
20,000 florins.

In t h e  A r c h b i s h o p r ic  of S a lz h m j  

t h e  r e i g n i n g  P r in c e  h a d  h im se lf
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vous vu, leur maître de poste spé
cial; sous l'arcbidue Ferdinand ces 
fonctions étaient remplies par Paul 
île Taxis. Ce ne fut qu’en 17(19 
«pie le service postal y fut racheté 
<h la famille de Taxis pour une 
indemnité annuelle de 20,000 Horins.

Dans l’archevêché de Salzbourg, 
l'autorité locale avait de son chef 
organisé douze stations pour les 
postes à cheval et à voitures ; l'em
pereur Léopold accorda formelle
ment, en 1 (>(»5, à l’archevêque le 
droit de maintenir cette organisa
tion. L’archevêché ayant été sécu
larisé, en 1802, le pays fut annexé 
d’une manière définitive à l’Autriche, 
en 1814.

La collation de la poste des Etats 
héréditaires à la famille de l‘aar 
était renouvelée à chaque change
ment de règne. Cette famille resta, 
jusqu’au commencement du dix- 
huitième siècle, en possession des 
revenus provenant de tous les of
fices de poste, à l’exception de ceux 
de la Silésie et des Pays-Bas. Ce 
ne fut qu’en 1720 que l’empereur 
Charles VI approuva la proposition 
de ses ministres, de prendre l a  

poste en  ré g ie  d 'E t a t ,  tout en lais
sant à la famille de Paar la direc
tion de l’exploitation du service. 
En conséquence, le 1er juillet 1722 
un compromis fut conclu avec cette 
famille, compromis en vertu duquel 
celle-ci garda la dignité de maître 
général des postes des pays héré
ditaires autrichiens, outre un émolu
ment de f»6,000 Horins par au; l’ex
cédent devait être versé au trésor. 
C'est depuis cette époque qu’en 
Autriche la poste est exploitée 
comme régie relevant du monopole 
exclusif de l’Etat. Le droit dont avait 
.jusqu’alors joui la famille de Paar, 
d’être exempte du payement des ports, 
lui fut expressément maintenu; on lui 
accorda aussi le droit d’entretenir le 
iclais postal de Vienne. En 1743, un 
acte authentique spécial renouvela, 
cii les réglant, les privilèges de la 
famille de Paar, qui, d’ailleurs, con
serva la direction de l’exploitation 
postale en Autriche. Ce ne fut que 
quarante ans plus tard (en 1783)

Itn Erzstift S a lz b u r g  batte der Lan- 
desherr aus eigener Veranlassung 
zwolf Stationeu fur reitende und 
fahrende Posten eingerichtet; Kaiser 
Léopold gewabrleistete 10(15 dem 
Erzbischofe das Aufrechthalten der- 
selhen ausdrücklich. Nach erfolgter 
Sâcularisatio» des Erzstiftcs, im Jahre 
1802, gelangte dasLand 1814 dauernd 
an Oesterreich.

Die Verleihung der erblandischen 
Posten an die gratliche Familie von 
Paar wurde bei jedem eintretendeu 
Thromvcchsel erucuert. Die Familie 
verblieb bis in die 20er Jahre des
18. Jahrhunderts im Besitze der aus 
sâmmtlichen Postanlagen herriihren- 
den Einnahrnen — mit Ausnahme der- 
jenigen Schlesiens und der Nieder- 
lande. Erstim Jahre 1720 genehmigte 
Kaiser Karl VI. den Vorschlag seiner 
Minister, d ie  P o s t in  S ta a ts re g ie  zu 
übernehmen, dem Erstgebornen der 
Griitlich Paar’schcn Familie aber die 
Leitungdes Postwesens zu iiberlassen. 
Demgeinass wurde am 1. Juli 1722 
mit der Familie von Paar ein Kezess 
erriclitet, kraft dessen derselben zwar 
die Elire und Wiirde des Erblaiul- 
Postmeisters uebst eiucm Betrage 
von 00,000 Guldcn jiÜirlieh belassen 
werden, der ührige Ertrag aber dem 
Acrar zufliessen solJte. Seit dieser 
Zeit wird in Oesterreicli das Post- 
regal als ein ausschliessliches Réser
vât des Stauts gcliandbabt. Das bis- 
hcrige Vorrecht der Befreiung von 
Portokosten wurde der Paar’schen 
Familie ausdrücklich gewiihrleistet, 
auch ward ihr daneben die Unter- 
haltung der Posthalterei in Wien 
überlassen. Im Jahre 1743 erfolgte 
durch eine besondere IJrknnde eine 
erneute Regelung der Rechte der 
Familie Paar, wclcher übrigens die 
Leitung der Verwaltung der oster- 
reichisclicn Postverhliebcn war. Erst 
40 Jahre spater (1783) ging die Ver
waltung des Postwesens fast voll- 
standig auf die Regierung liber. Die 
griiHiche Familie bebielt als Lebn 
die ihr gewalirte Pauschalsumme, die 
Wiener Posthalterei und das Redit, 
fur ihre Personen und ihr Gefolge 
von den Postmeistern kosteufrei be-

establisbed twelve stations for raount- 
ed and driving posts. In 1005 tbe 
riglit of maintaining this service was 
expressly guarantecd to tbe Arch- 
bisliop by tbe Emperor Léopold. 
After the Arcbbisliopric was secu- 
larized in 1802, the country was 
definitively incorporated to Austria 
in 1814.

The grant of tbe posts in tbe 
bereditary dominions to tbe von Paar 
family was renewed at each change 
of sovereign. This family remained 
till 1722 in the enjoyment of the 
revenues yielded by ail tbe postal 
services, with tbe exception of tliosc 
of Silesia and tbe Ncthcrlands. In 
1720 tbe Emperor Charles VI. adopt- 
ed tbe proposai of bis Ministers to 
déclaré tbe postal service a S ta te  

m o n o p o lg , but to leave its manage
ment in tbe bands of the eldest sou 
of tbe von Paar family. In accord
ance with this decision, a recession 
was agreed upon with this family 
ott the lst of July 1722 by virtue 
of whieh arrangement the honour, 
title and dignity of Postmaster of 
the bereditary dominions was to be 
left to tlicm, togetlier with an animal 
suni of (!(!,000 Horins, out of the 
revenue of tbe postal service, but 
the rest of this revenue was to go 
to the State Treasury. Since this 
period tbe management of the postal 
service in Austria has been the ex
clusive privilège of the State. The 
riglit enjoyed by the von Paar family 
of dcspatching their correspondence 
free of postage was expressly guaran- 
teed to tlicm, and they were, in 
addition, empowered to keep on the 
post-ofttee in Vienna. In the year 
1743 the privilèges of tbe von Paar 
family — from which tbe manage
ment of tbe postal service had not 
been withdrawn — were regulated 
anew by means of a spécial decd. 
It was not till forty ycars later, in 
1783, that tbe management of tbe 
postal service was almost entirely 
transferred to tbe Government. The 
von Paar family retained the annual 
suni that had been granted to it, 
togetlier with tbe Vienna post-ofHcc, 
and tbe right, for its members and
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que l’administration de la poste 
passa entièrement aux mains du 
gouvernement. La famille de Paar 
conserva, à titre de fief, l’indemnité 
qui lui avait été accordée, l’entre
tien du relais de poste de Vienne 
et le droit, pour elle et sa suite, 
d'être transportée gratuitement par 
les maîtres de poste, outre la fran
chise de port pour ses lettres. Ce 
ne fut qu’en vertu d’un compromis 
passé avec elle, en 1813, que cette 
famille renonça complètement à l’in
demnité qui lui était allouée, ainsi 
qu’à ses privilèges et avantages ad
ministratifs.

En Moravie, la plus ancienne 
trace qu’on ait d'un service postal 
remonte au temps du roi Matthias. 
En 1608, lorsque les avantages rem
portés par l’archiduc Matthias contre 
l’empereur Rodolphe, à Prague, 
tirent sentir le besoin de relations 
postales plus promptes, le cardinal 
Dietrichstein représenta à l’empe
reur que la création d’une poste 
entre Prague et la Moravie était 
absolument indispensable. Aussi, en 
1610, les Etats de Moravie accor
dèrent-ils au roi Matthias de Hongrie 
une allocation de 2200 florins pour la 
création et l’entretien d’une poste, 
jusqu’au moment où il aurait pris 
possession de la couronne de Bohême. 
Lorsque Matthias fut parvenu à ses 
fins, les Etats de Moravie lui votèrent 
encore 2000 H. pour le maintien de 
la poste et renoncèrent même, en 1 f> 14, 
au remboursement de ces avances.

En 1612, Matthias eut également 
l’intention de créer un service postal 
dans la Silésie, mais il semble y avoir 
renoncé, car ce ne fut que sous 
Ferdinand II qu’un service de ce 
genre fut organisée entre Vienne 
et Breslau. Cette dernière ville entre
tenait des relations très actives avec 
Leipzig, ce qui engagea la Chambre 
de Moravie, en 1650, à établir une 
poste à cheval entre ces deux villes. 
En 1664, ce service céda la place à un 
service bi-hebdomadaire de voitures. 
Une poste à cheval avait été établie, 
eu 1652, entre Breslau et Prague.

A l’instigation du grand électeur 
Frédéric Guillaume Ier, de Brande-

fôrdertzu werden,sowiedanehen noch 
die Portofreiheits für ihre Briefe. Erst 
durch einen im Jahre 1813 mit der 
Familie Paar abgeschlossenen ltezess 
liât dieselbe sich des gewiihrten 
Pauschalbetrages und der person- 
lichen ltechte und Begünstigung der 
Vervvaltung gânzlich begeben.

In Mühren fâllt die alteste Spur 
einer Post in die Zeit des Konigs 
Mathias. Kardinal Dietrichsteinstellte 
1608, als das Vorgehen des Erz- 
herzogs Mathias gcgen den Kaiser 
Rudolf in Prag einen schnelleren 
Verkehr erforderte, diesemvor, dass 
die unvenveilte Einrichtung einer 
Post zwischen Prag und Mahren 
hochst nothwendig sein werde. Im 
Jahre 1610 bewilligten auch die 
mahrischen Stiinde dem ungarischen 
Konige Mathias zur Errichtung der 
Posten bis zur Erlangung der boh- 
mischen Krone jahrlich 2200 H. Nach 
der erfolgten Erwerbung derselben, 
liehcn ihm die mahrischen Stande 
zum Aufrechthalten der Post noch 
weitere 2000 Gulden und verzichteten 
1614 auch auf deren Rückzahlung.

Mathias beabsichtigte im Jahre 
1612 auch eine Post in Schlesicn ein- 
zuriehten ; es scheint aber nicht dazu 
gekommen zu sein, dcnn erst Fer
dinand II. richtete eine Postverbin- 
dung von Wien nach Breslau ein. 
Breslau stand in lebhaftem Verkehr 
mit Leipzig; dies veranlasste 1650 
die schlesische Kammer, eine Ver- 
bindung beider Stadte mittels rei- 
tender Iloten einzurichten, Im Jahre 
1694 ward an Stelle derselben eine 
Fahrpostverbîndung mit wochentlich 
zweimaligem Gange hergestellt; 1652 
wurde eine reitende Post von Breslau 
nach Prag eingcrichtet.

Auf Veraulassung des grossen Kur- 
fürsten Friedrich Wilhelm I. von 
Brandenburg wurde 1662 eine Brief- 
postvcrbindung von Breslau nach 
Berlin liber Grünberg eingerichtet, 
welche mit der Post von Wien nach

their attendants, to be conveycd 
free of charge by the postmaster.s, 
and to bave their correspondence 
transmitted free of postage. They 
remained in the enjoyment of thcse 
privilèges until 1813 when, by vir- 
tue of a deed of recession, they 
definitively resigned their annuity 
and personal rights.

In Moravia the most ancient trace 
of any postal arrangements is fourni 
in the time of King Mathias. In 
1608, when the Archduke Mathias’ 
advance against the Emperor Rudolf 
in Prague rendered more rapid means 
of communication necessary, Cardinal 
Dietrichstein represented to him that 
the immédiate etablishment of a post
al line between Prague and Mora
via was of urgent necessity. In 1610 
the Moravian Estâtes accordingly 
granted to the Hungarian King 
Mathias an annual sum of 2200 flo
rins for the establishment of postal 
services, until lie should obtain the 
crown of Bohemia. On his accession 
to the throne of that country they 
lent him an additional sum of 220<> 
florins per annum for the purpost 
of raaintaining these services, and, 
in 1614, released him from the re
payaient of the same.

In 1612 Mathias intended also to 
establish a post in Silesia, but lie 
does not seein to hâve been able to 
carry out his project, for postal com
munication from Vienna to Breslau 
was only started by Ferdinand II. 
Breslau carried on a lively inter
course with Leipzig, and this cir- 
cumstance led the Silesian Govern
ment in 1650 to organize postal 
communication between the two cities 
by means of mounted messengers. 
In 1694 this horse post service was 
superseded by a mail coach service 
with bi-weekly trips. In 1652 a 
mounted messenger line was estab- 
lislied from Breslau to Prague.

At the suggestion of the Grcat 
Elector Frederick William 1. of Bran-
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bourg, nue correspondance postale 
fut créée, en 1G62, entre Breslau 
et Berlin par Graudenz; elle se re
liait directement à la poste de 
Vienne à Breslau. Dans les pre
miers temps, ce service fut confié 
à des postillons montés. En 1680, 
lorsque l’électeur envoya au secours 
de l’empereur, contre les Turcs, un 
corps de troupes commandé par le 
lieutenant - général de Schoning, 
la marche de ce service fut accé
lérée, et ce dernier fut appelé *poste 
à grande vitesse». A Berlin, l’on 
avait l’intention de mettre la poste 
venant de Vienne en communica
tion directe avec les postes pour 
Hambourg et Clèves; de cette ma
nière on eût gagné sensiblement de 
vitesse sur la poste de Taxis. Le 
plan de la cour de Brandebourg 
tit grande sensation à Vienne ; l’am
bassadeur brandebourgeois Dankel- 
inaun rapporte à ce sujet ce qui 
suit: «L ’affaire des postes étant 
venue au Conseil impérial a fait un 
furieux éclat. Certain ami qui y 
avait été me dit que nous dérivions 
tous les ruisseaux sur nos moulins, 
.le sais de bonne part que le comte 
de Taxis s’y oppose à toutes forces. » 
Ce ne fut qu’après de longues né
gociations qu’à Vienne on agréa ce 
plan. Le succès de cette poste ré
pondit à ce qu’on en attendait.*) 
l'n service de voitures remplaça, 
en 1694, la poste à cheval.

( A  s u i v r e . )

lirsiillals du service postal dans 
la Grande-Bretagne pendant 

l’exercice 1884/1885.

Le rapport de gestion (31me) que 
vient de publier le Postmaster gene
ral de la Grande-Bretagne**) sur

— ■ \  !*) S t e p h a n .  G e s c h ic h te  d e r  P r e u s s t s c h e n  '  j
P o s t. p. 9B et suivantes.

**) Voir les numéros B et 7 île l ' U n i o n  ! 
j 'o s t a le  de 1885. i

Breslan in unmittelbarem Zusammen- 
liang stand. Die Post wurde an- 
fiinglicb durch reitende Postillone 
unterhalten. Ihr Gang wurde 1686, 
als der Kurfürst das Korps des Ge- 
ncral-Lieutenants von Schoning dem 
Kaiser zu Hülfe gegen die Türken nach 
Ofen sandte, beseldeunigt, so dass 
die Verbindung die Bezeichnung der 
« hocheilenden Post » erlangte. In Ber
lin beabsichtigte rnan, die Post aus 
Wien in genauen Zusammenbang mit 
den Poston nacli llamburg und Cleve 
zu setzen; auf solche Weise war ein 
wesentlicherVorsprung vor der Taxis’ 
sclien Post zu erreichen. Der bran- 
denburgisclie Plan maehte damais in 
Wien grosses Aufseben. * Die An- 
gelegenlieit in Betreff der Post », be- 
richtet der brandenburgische Ge- 
sandte Dankelmann, « welclie in den 
Kaiserlichen Katli gelangt ist, liât 
einen bedeutendenEindruck gemacht. 
Ein gewisser Freund, welclier zu- 
gegen war, bat mir gesagt, dass wir 
aile Elusse liber unserc Miihlen ab- 
leiteteu. Ieh weiss von zuverlassiger 
Seite, dass der Graf von Taxis mit 
aller Maclit dagegen wirken vvird. » 
Erst nacli langeren Unterhandlungen 
ging man damais in Wien auf den 
Plan ein. Der Erfolg dieser Post 
entsprach den Erwartungen *). An- 
statt der reitenden Post wurde 1694 
eine Falirpost liergestellt.

( F o r t s e t z u n g  f o l g t . )

Die Ergebnisse des Postbetriebes 
in Grossbritamiien im Jahre 

1884/85.

Der vor Kurzem verbffentliclite 
Sl.Gescbaftsbericht**) des britischen 
General - Postmeisters für das am

*) Stephan, Geschichte der Preussischen 
Post. S. 9B u. folg.

**) Vergl. L ’ U n i o n  P o s t a le ,  Nr. 6 «ml 7.

denburg, a letter post service was 
establisbed in 1662 front Breslau, 
via Grünberg, to Berlin in direct 
connection with tliat from Vienna 
to Breslau. At the outset, this ser
vice was carried out by mounted 
messengers. It was accelerated iu 
1686, wben the Elector despatched 
Lieutenant-General von Schoning’s 
division to Ofen to the Emperor’s 
assistance against the Turks, and 
received the name of « hocheilende 
Post » (accelerated Post). It was 
proposed in Berlin to establish direct 
connection between the post from 
Vieuna and the posts to Hamburg 
and Cleve, and tlius to gain a con
sidérable start upon tbe Taxis post, 
This plan made great sensation in 
Vienna at that period. Dankelmann, 
tbe Arnbassador of Brandenburg, 
thus reported on the niatter: — 
« The question of the Posts, upon 
being laid before the Impérial Coun- 
cil, caused a very great sensation. 
A friend of mine vvho was présent 
told me that we diverted ail the 
streams on to our own mills. I know 
on good authority that Count von 
Taxis will strenuously oppose the 
sclieme. » It was only after pro- 
tracted negotiations that the author- 
ities in Vienna agreed to the plan. 
The succcss of the service realized 
ail expectations*). In 1694, a niail 
coach service was substituted for 
tliat of mounted messengers.

( T o  b e  c o n t i n u e d ) .

The résulta of lhe poslal service 
in Great Britain iu the year

1884/85.

The British Postmaster General 
begins bis lately publislied thirty-tirst 
Annual Report**), that for the year

*) Stephan, G e s c h ic h te  d e r  P r e u s s i s c h e n  

P o s t ,  page 96 and following.
**) See # L ’ U n i o n  P o s t a l e  » X°» 6 and 7.
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l'exercice clôturé le 81 mars 1885, 
débute en rendant un juste hommage 
à la mémoire du très bon. Henry 
Fawcett, qui, pendant quatre années, 
a présidé le Département des postes 
britanniques, et auquel l’Administra
tion doit un si grand nombre d’in
novations.

Passant ensuite aux détails con
cernant les différentes branches du 
service, ce rapport constate qu’il a 
été délivré, pendant le dernier exer
cice, 1,360,841,400 lettres, 100,840,500 
cartes postales, 8 2 0 ,4 1 0 , 8 0 0  paquets 
de livres et circulaires, 148,074,500 
journaux et 22,004,378 colis pos
taux. Ces chiffres constituent, par 
rapport à l’exercice précédent, une 
augmentation de 2,0 % sur les let
tres, de 4,4 % sur les cartes pos
tales, de 8,8 % sur les paquets de 
livres, de 0,7 sur les journaux et 
de 11,3 sur les colis postaux. L’en
semble de ces échanges, formant 
un chiffre total d’envois de 
2,007,077,573, représente une aug
mentation moyenne de 3,8 %, tan
dis que l'accroissement de la popu- i 
lation britannique n’est évalué qu’à 
1 % par année.

11 a été expédié, par tôte de po
pulation, 37,8 lettres, 4,5 cartes 
postales, 8,0 paquets de livres, 4 
journaux et 0,0 colis postaux. Cette 
proportion était, pour les lettres, 
de 15 en 1854 et de 22 en 1804.
Si l’on ajoute les cartes postales 
aux lettres, on obtient une propor
tion de 42 envois par tête de popu
lation britannique.

Il a été créé 483 nouveaux bu
reaux de poste ; il y en a donc ac
tuellement 10,434, parmi lesquels 
1)10 bureaux principaux (Head Of
fices j ,  le nombre des boîtes aux 
lettres a augmenté de 773 et s’é
lève aujourd’hui environ à 33,000. Le 
personnel permanent de l’Adminis
tration se compose, en chiffres ronds, 
de 48,000 fonctionnaires et employés, 
sur lesquels 2011) sont du sexe fémi
nin. Outre ce personnel permanent, 
on estime qu’un personnel auxiliaire 
d’environ 47,000 individus est em
ployé par les buralistes postaux; 
3337 fonctionnaires sont retraités;

31. Marz 1885 beendigte Rechnungs- j 
jalir erinnert inl Eingange mit dem j 
Ausdrucke des tiefsten Bedauems 
an den am 0. November 1884 er- 
folgten Tod des IL H. Henry Fawcett, 
welcher vier Jahre hindurch die 
Geschiifte des britischen Postdeparte
ments geleitet hat, und dem die Ver- 
waltung eine Keihe neuer Einrich- 
tungen verdankt.

Der Bericht geht sodann auf die 
verschiedenen Dienstzweige niiher 
ein und fiilirt zunachst an, dass in 
dem letzten Jahre 1,300,341,400 
Briefe, 100,340,500 Postkarten,
320,410,800 Bücherpackete und Cir- 
culare, 143,074,500 Zeitungen und
22,1)04,373 Postpackete den Adres- 
sateu /.ugestellt. worden sind. Im 
Vergleich zum Vorjahre weisen diese 
Zalilen eine Zunahme auf von 
2 ,9 %  bei den Briefen, 4 ,4 % bei 
den Postkarten, 8 ,s % bei den
Bücherpacketen, 0,7 % bei den Zei- 
tungen und 1 1 ,3 % bei den Post- 
packeten. Der Gesammtaustausch 
beziffert sich auf 2,007,077,573 Sen- 
dungen oder auf 3,h %  mehr als im 
Vorjahre, wogegen die Bevolkerung 
in England sich nur uni 1 %  ver- 
melirt hat.

Auf den Kopf der Bevolkerung 
entfîelen 37,« Briefe, 4,s Postkarten,
8,9 Bücherpackete, 4 Zeitungen und 
0,6 Postpackete. Dagegen kamen 
im Jahre 1854 nur 15 und 1804 
nicht mehr als 2 2  Briefe auf einen 
Einwohncr. Werden Briefe und Post
karten zusammengerechnet, so ent- 
fallen auf den Kopf der Bevolkerung 
nicht weniger als 42 Scndungen.

483 Postanstalten wurden neu ein- 
gerichtet, so dass die Gesammtzalil 
derselben jetzt 10,434 betragt, dar- 
unter 1 ) 1 0  Postamter I. Klasse. Die 
Zabi der Briefkastcn ist um 773 
vermehrt worden und heüef sich 
am Jahrcssehlu8sc auf ungefahr 
3 3 ,0 0 0 . Das standige Personal der 
Vcrwaltung set/.te sich aus rund
48,000 Beamten und Angestelltcn 
zusammen, einschliesslicli 21)19 weib- 
liche Angestellie. Neben diesemstân-

ended the 31st of Mardi 1885, by 
recording witli the deepest regret 
the death, on the G,h November 1884, 
of the Right Hon. Henry Fawcett, 
who for four years had presided over 
the British Postal Department, ami 
vvlio had carried ont during bis ad
ministration so many new schemcs 
and important measures.

He then proceeds to review the 
business doue in the various branches 
of the service, and States that during 
the last financial year 1,300,341,401) 
letters, 100,340,500 post cards,
320,410,800 book packets and cir- 
culars, 143,074,500 newspapers, and
22,904,373 parcels were delivered 
to their addressees. In comparison 
with the preceding year, these figures 
show an increase of 2,9 per cent, 
in the number of letters, 4,4 per cent, 
in tliat of post cards, 8,8 per cent, 
in that of book packets, 0,7 per cent, 
in that of newspapers, and 11,3 per 
cent, in that of parcels. The total 
number of articles delivered was 
2,007,077,573, or 3,8 per cent, more 
tlian in the preceding year, whereas 
the increase in the population was 
but 1 per cent.

The average number of letters to 
eaeh person was 37,8, of post cards 
4,5, of book packets 8,9, of uews- 
papers 4, and of postal parcels 0,0, 
whereas, in 1854, the average number 
of letters to each person was but 15, 
and in 1864 only 22. Ineluding post 
cards, the average number per person 
is now as large as 42.

The number of post-offices was 
increased by 483, making the total 
number 16,434, of which 919 arc 
Head Offices. 773 letter boxes wcrc 
added, bringing the total number of 
réceptacles for letters up to about 
33,000. The total number of officers 
on the permanent establishment of 
the Department was about 48,000, 
ineluding 2,91!) females. Besides tbis 
permanent staff about 47,000 persons
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ils reçoivent et se partagent à titre 
de pension une somme totale de 
s  175,002.

L’échange des colis postaux s’est 
développé d’une manière constante. 
Du 1er avril 1884 au 31 mars 1885, 
il n’a pas été expédié moins de
22,904,373 colis; 19,222,047 ont été 
remis à la poste en Angleterre et 
dans le Pays de Galles, 2,37(5,177 
en Ecosse et 1,806,149 en Irlande. 
Ces 22,904,373 colis ont donné un 
produit brut de ^  508,070, sur les
quels il a été payé jf?  256,457, soit 
le 55 %, pour frais de transport 
aux compagnies de chemins de fer, 
en sorte que le produit net revenant 
à la poste représente «^”251,613, 
et que la part de taxe de celle-ci 
est en moyenne de d. 2,64 par colis, 
suit un montant inférieur à celui 
qui avait été prévu. L’Administra
tion ayant tenu à constater, par un 
essai comparatif, quels avantages le 
public trouverait dans le service 
des colis transportés soit par la 
poste, soit par des entreprises pri
vées, elle a pu se convaincre que, 
dans 71 cas sur 100, les colis trans
portés par la poste ont bénéficié 
d’un transport plus accéléré, tandis 
qu’au point de vue des taxes, le 
transport par la poste a été meilleur 
marché dans 68 cas sur 100, plus 
cher dans 8 cas, et de prix égal 
dans 24 cas.

En vertu des arrangements qu’elle’ 
a conclus, l’Administration britan
nique est, à partir du 1er juillet 
1*85, en mesure d’accepter des 
»■<dis postaux jusqu’au poids de 7 livres 
;i destination de Gibraltar, de l’E- 
gvptc, d’Aden, de l’Inde et de la 
Birmanie britannique, aux taxes 
suivantes :
Gibraltar, jusqu'à 1 livre 3.0 d. 8 

par livre en sus (5 den.
Egypte, jusqu’à 2 livres . s. 1 d. 3 

par livre en sus l'j-i den.
'den. Inde et Birmanie 

britan. jusqu'à 1 livre s. 1 d. O 
par livre en sus 1 sli.
Les dimensions des colis sont 

>i\ées à 6 pieds (i p. anglais de 
h'iigueur, en maximum, ou 6 pieds, 
'••ligueur et circonférence combinées.

digen Personal wurden bei den Post- 
anstalten nocli 47,000 Personen aus- 
hülfsweise bescliàftigt. 3337 Bearn- 
ten befinden sich im Ruhcstande 
nnd empfangen ein lluhegehalt von 
zusaromen 175,602 j£ '.

Der Postpacketverkehr ist in ste- 
tem Aufschwunge begritfen ; vom 
1 April 1884 bis Ende Marx 1885 
sind uiclit weniger als 22,904,373 
Stiick bei den Postanstalten auf- 
gegeben worden, und zwar in Eng- 
land und Wales 19,222,047, inSchott- 
land 2,376,177 und in Irland 1,306,149. 
Fur die obigen 22,904,373 Packete 
sind im G an/, en 508,070 J?  erliobeu 
und von letzterem Betrage 256,457 J?  
oder 55 %  an Transportkosten an 
die Eisenbahngesellscliaften vergiitet 
worden, sodass eine Reineinnahme 
von 251,613 J?  der Post verblieben 
ist, und ihr Portoantheil im Durch- 

I schnitt 2,<h d., rnithin etwas weniger 
betrageu bat, als urspriinglich an- 
genommen worden war. Bei einer 
Vergleichung der Vortheile, welche 
dem Publikum fiir die Absendung 
von Packeten von der Postverwal- 

, tuug und anderen Transportanstalten 
• gewiihrt werden, wurde festgestellt, 

dass in 71 Fallen von 100 die Be- 
fordernng dureb die Post eine 
sclinellere war, und dass in Bezug 
auf die Taxe die Post in 68 Fallen 
von loo die Sendungen billiger be- 
fordertc, dass nur in 8 Fallen ibre 
Sâtze boiter waren und in 24 Fallen 
Post und Eisenhahn gleicli holie 
Taxe» beanspruchteu.

Auf Grund versebiedener neuer 
Ucbereinkommen konnen soit dem 
1. .luli d. J. Postpackete bis zmn 
Gewicbte von 7 l'fund nach Gibral
tar, Egypten, Aden, Indien und Bri- 
tisch Birma zur Befordcruiig durcit 
die Post gegen nachsteliende Satze 
angenontmen werden : 
nach Gibraltar bis zn 1 Pfd. 8 d.

fiir jedes weitere Pfd. . . 6 d.
nach Egypten bis zu 2 Pfd. 1 sh. 3 d.

fiir jedes weitere Pfd. . 7 '/■> d.
nach Aden, Indien und 

Britisch Birina bis zn
1 Pfd..................................... 1 sh.
für jedes weitere Pfd. . . 1 sh.

were employed by local postmasters 
to aid in carrying out the business 
of the Department. The list of retired 
otïicers in recèipt of pensions shows 
a total of 3,337, whose pensions 
amount to 175,602 l. a year.

Thé exchange of postal parcels 
increases steadily; between the l st 
of April 1884 and the 313t of Mareh 
1885, no less than 22,904,373 parcels 
were posted, of wltich 19,222,047 
were posted in England and Wales, 
2,376,177 in Scotland, and 1,306,149 
in Ireland. The gross amount of 
postage levied on the above 22,904,373 
parcels was 508,070 l., of which
256,457 l. or 55 per cent, were paid 
to Railway Companies on Railway 
borne parcels, so that tlie share re- 
maining to the Post Office was 251,613 
L, thus making an average amount 
of postage on each parcel of 2,64 d. 
which was a little less than was 
expected. The resuit of a test of the 
comparative advantages to the public 
of the Parcel Post and other carry
ing agencies, showed that in 71 cases 
out of 100 the conveyance of the 
parcels by Post was more rapid, and 
that as regards charges, the postage 
was less than the railway charge 
iu 68 cases out of loo; the railway 
charge was less than the postage 
in 8 cases, and the charges were 
equal in 24 cases.

By virtue of various new Arrange
ments the Post Office lias, since the 
lstof July last, been enabled to accept 
parcels not exceeding 7 Ibs. in weight 
for transmission to Gibraltar, Egypt, 
Aden, India, and British Burinah, at 
tlie follovving rates:—

Gibraltar, up to 1 Ib. 8 d.,
for eaeh Ib. additional (5 »

Egypt, il p to 2 Ibs. 1 s. 3 »
for each Ib. additional 0 .7 '/a » 

Aden, India, or British Bur-
niali, up to 1 Ib. 1 s. O »

for each Ib. additional 1 » o »

The parcels may not exceed 3'/a 
feet English in Icngth, and 6 feet 
in lengtli and girtli combined.
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Les Heturned Letter Offices ont 
reçu 0,(12(1,875 lettres, cartes postales, 
journaux, etc., en rebut, soit 1,8 °/o 
de moins que dans l’exercice pré
cédent; 512,(131» envois n’ont pu 
être restitués à leurs expéditeurs; 
sur ce nombre, 2(1,472 lettres avaient 
été déposées sans adresse, dont 
1(18(1 contenaient des valeurs pour 
un montant de J f  381>8. Plus de
45,000 colis postaux ont été mis au 
rebut, soit pour emballage insuffi
sant, soit pour adresse incomplète.

Le service des caisses d’épargne 
postales prend tous tes jours un 
plus grand essor. Au 31 décembre 
1884, le montant des dépôts repré
sentait livres 44,773,773, soit 
J?  3,004,0(15 de plus que l’année 
précédente; cette somme ne com
prend pas les valeurs d’Etat acquises 
pour le compte des déposants et 
qui, à la fin de l’année, représen
taient un montant dé J?  1,01(1,325. 
En 1884, il a été fait (1,458,707 dépôts 
au montant total de J?  14,510,411 ; 
en 1883, ces chiffres étaient de 
0,207,3(18 pour les dépôts et de 
^  13,575,1(17 pour la somme dépo
sée. Il a été effectué 2,108,702 retraits 
pour une somme de J?  12,530,503. 
Les intérêts portés à l’avoir des dé
posants représentaient ^"1,025,117, 
soit Jg 00,20(1 de plus (pie les in
térêts de l’année précédente.

Dans le courant de l’année, 387 
nouveaux offices d’épargne ont été 
ouverts, dont 320 en Angleterre et 
le l’ays de Galles, 38 en Ecosse et 
23 en Irlande; il y en avait en tout 
7750 au 31 décembre 1*84, au lieu 
de 7300 en 1883. Le plus grand 
nombre de dépôts faits en un jour, 
le 7 janvier, comportait 40,041 
versements représen tan t^  102,783; 
le plus fort montant déposé en un 
jour, a été fait le 1er janvier et 
constituait une somme de 123,5oo. 
La moyenne par jour des dépôts a 
été 21,107 pour un montant de 
^ '  47,420 et la moyenne des retraits, 
de 7147 pour J?  30,408. La moyenne 
du montant de chaque dépôt a été 
de JP'l s. 4 d. 11 et celle de chaque 
retrait de J? 5 s. 14.

Die Packete diirfen 3'/a Fusa engl. 
in der Lange und 0 Fuss engl. in 
Lange und Umfang zusammen niclit ! 
übcrschrciten.

Den Jtetourbrief - Aemtcrn sind 
5,020,875 uubestellbare Briefe, Post- 
karten, Zeituiigeu u. s. w., oder l,s % 
weniger als im Yorjahre überwiesen 
worden. Von diesen Bendutigen 
konuten 512,030 den Absendern niclit 
wieder zugestellt werden; 20,472 
lîriefe waren ohne Adresse cinge- 
liefert worden, und von diesen eut- 
hieltcn 1080 Bctrage im Werthe 
von 381J8 J? . Mehr als 45,000 I*ost- 
packete blieben wegen ungenügen- 
der Verpaekung oder unvollstandiger 
Adresse unbestellbar.

Der Verkehr bei den Postspar- 
kassen nimmt einen immer griisseren 
Aufschwung. Ende 1884 bezitFerte 
sicli der Gesammtbetrag der Gut- 
liaben auf 44,773,773 J?  oder 
3,004,005 J?  mehr als im Vorjahre. 
Niclit einbegriff'en in der ersteren 
Snmme sind die fiir liechnung der 
Einleger angekauften Konsols, deren 
Werth am Jahresschlusse sich auf 
1,010,325 J?  belief. Ini .labre 
1884 wurden in 0,458,707 Fiillen 
Einlagcn in der Gesammthohe 
von 14,510,411 J ?  gemacht, ge- 
gen 0,207,308 Ein/.ahlungen mit 
13,575,107 J?  im .labre 1883. Hiick- 
zahlungen crfolgten auf 2,108,702 
Kiindigungen im Betrage von 
12,530,503 J?. An Ziiisen wurden 
den Einlegcrn 1,025,117 J?  oder 
00,200 J?  mehr als im Vorjahre 
gutgcschriebcn.

Im Lanfc des Jalires sind 387 
lieue Sparkasscn-Annahmcstcllen er- 
otfnet worden, und /.war 320 in 

I England mit Wales, 38 in Schott- 
laml uml 23 in Irland. Die Ge- 
sammt/.ahl der Sparkassenstellcn 
belief sich Ende 1884 auf 7750, 
gegen 7300 im .labre 1883. Die 

J grosstc Zabi Einlagen (40,041 im
j Werthe von 102,783 J f ) ,  die an

einem Tage gemacht wurde, er-
folgte am 7. Janunr, wiihrend die

I hochste Tagessumme au Einlagen

The number of letters, post cards, 
newspapers, etc., reeeived in tlie 
Keturned Letter Offices was 5,020,875, 
showing a decrease of 1,8 per cent, 
as compared with the previous year. 
Of tliis total 512,030 letters were 
unrcturnable, and of 26,472 letters 
wliich were posted without any ad- 
dress whatever, 1,080 contained value 
to the total amount of 3,808 l. Up- 
wards of 45,000 parcels could not 
be delivered, owing, chicfly, to inse- 
cure packing and incomplète ad- 
dresses.

The business of the Post Office 
Savings Bank continues to develop. 
The total amount due to depositnrs 
at the end of 1884 was 44,773,773 
an incrcase of 3,004,1)05 l. over the 
previous year. This is exclusive of 
the balance of Government Stock lielil 
by depositors at the close of the year, 
wliich amounted to 1,1)10,325 l. T lie 
deposits were 0,458,707 in numhcr 
and 14,510,411 l. in amount, as com- 
pared with 0,21)7,308 amounting to 
13,575,1071. in 1883 ; the withdrawals 
were 2,108,702 in number and 
12,530,503 L in amount. The amount 
of interest credited to depositors was 
1,025,117 being an increase of 
00,200 L over the previous year.

Duriug the year 387 néw Saviugs 
Bank offices were opened. Of thèse, 
320 were opened in England and 
Wales, 38 in Scotland, aud 23 in 
Ireland. The total number on the 
31st of Deccmber 1384 was 7,75ii, 
as compared with 7,300 in 1883. The 
greatest number of deposits made 
in one day was 46,041, on tlie 7"1 
of January, amounting to 102,783 /., 
but the largcst amount deposited iu 
one day was 123,500 l. wliich wa* 
deposited on the lsl of January. The 
daily average of deposits was 21,loi 
amounting to 47,420 L. and of with
drawals, 7,147 amounting to 38,46s /. 
The average amount of each depusit 
was 2 /. 4 s. 11 d. ; and of each witli- 
drawal 5 L 14 s.

Tlie numhcr of new accouuts 
opened duriug the year was 774,2u?f
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Pendant l’année 1884, 774,2(18 
nouveaux comptes ont été ouverts, 
tandis qu’il en a été clôturé 540,235; 
ces chiffres avaient été, en 1883, 
de 772,201 comptes nouveaux et 
525,535 comptes clôturés. 11 restait 
à  la tin de l’année 1884, 3,333,075 
comptes ouverts, soit 228,033 de 
plus qu’à la tin de 1883; on trouve, 
en Angleterre et au Pays de Galles, 
un compte ouvert sur 0 habitants, 
avec un montant moyen de J T  13, 
s. il, d. 11 ; en Ecosse cette propor
tion est de 1 sur 32 habitants avec 
un montant moyen de J T  7, s. 7, d. 5 
et en Irlande de 1 sur 40 avec un 
montant moyen de J T  17, sli. 10.

Treize cent quatre-vingt-quatre 
sociétés d’ouvriers de prévoyance 
ou de charité ont été autorisées 
à placer leurs fonds à la caisse 
d’épargne postale; il n’y en avait 
eu que 8204 dans ce cas l’exer
cice précédent; une autorisation 
analogue fut donnée à 517 sociétés 
fondées sur le principe de la mu
tualité (Friendly societies), quatre 
de moins qu’en 1883. Il n’y eut que 
203 Penny Banks (au lieu de 294 
en 1883) qui furent autorisées à 
ouvrir des comptes d’épargne; cette 
diminution provient exclusivement 
du petit nombre de Penny Banks 
scolaires qui, en 1883, avaient en
core là U comptes à la caisse d’é
pargne postale, tandis que ce nom- 
lire est descendu à 74 pendant l’an- 
uce 1884.

Depuis la création des caisses 
postales, 235 caisses d’épargne par
ticulières (Trustée Savings Banksj 
•oit cessé leurs opérations ; il en 
existe cependant encore 411. Le 
• ipital de dépôt transféré par ces 
caisses particulières à la caisse pos
tule, en 1884, a été de J?  50,010 ; 
il avait été de JT  87,525 en 1883; 
d'autre part, le capital transféré de 
lu caisse postale aux caisses d’é- 
jiurgnc particulières a comporté 
X  12,800 eti 1884; il était de 
X' 0024 en 1883. L’ensemble du 
capital confié en dépôt aux caisses 
d'épargne ' postales s’est insensible
ment rapproché, d’année en année, 
d e  celui des dépôts confiés aux

mit 123,500 J T  am 1. Januar auf- 
kam. Durchschnittlich vvurden tag- 
lich 21,107 Einlagen im Werthe 
von 47,420 J?  uud 7,147 Rückzah- 
lungcn im Werthe von 30,408 J T  

bewirkt. Der Durchschnittsbetrag 
der Einlagen war 2 ^ 4  sli. 11 d. 
und derjenige der Riickzahlungen 
5 J v  I4 sh.

Im Jahre 1884 sind 774,208 Ein- 
lagebiicher neu ausgestellt und
540,235 geschlossen worden (1883: 
bz. 772,201 und 525,535). Die Ge- 
sammtzalil der Bûcher belief sich 
Ende 1884 auf 3,333,075 oder auf 
228,033 menr als im Jahre 1883. 
In England und Wales enttiel ein 
Bucli mit durchschnittlich 13 J ?  il sh.
11 d. auf je SI Einvvohner, in Scliott- 
land ein Iiucli mit im Durchschnitt 
1 J T  1 sh. 5 d. auf 32 Einwohner 
und in Irland ein lluch mit durch
schnittlich 17 JT  10 sh. auf 40 Ein
wohner.

1384 Arbeitervereine, Wohlfahrts- 
und Wohlthatigkeitsanstalten (1883: 
1294) erhielten die Ermachtigung, 
ihre Kapitalien bei der l’ostspar- 
kasse anzulegen ; die gleiche Er
machtigung wurde 517 Geuossen- 
schaften (1883: 521) ertheilt. Da- 
gegen waren von den Pfennigbanken 
nur 203 (1883 dagegen 2!)4) an den 
Ergebnissen der l ’ostsparkassen be- 
theiligt. Diese Abnahmc betrifft 
fastausschliesslich die Schul-l’fennig- 
banken, von denen im Jahre 1883 
nocli 150 bei den Postsparkassen 
Kontos unterhielten, vvogegen im 
Jahre 1884 diese Zabi auf 74 zuriick- 
gegangen ist.

Scit Begrürulting der l’ostspar
kassen liaben 235 l’rivatsparbankcn 
ihre Wirksamkeit eingestellt, docli 
bestchen deren z. Z. noch 411. Das 
von diesen l’rivatsparbanken auf 
die l’ostsparkasse im Jahre 1884 
iibertragene Kapital belief sicli auf 
50,010 S  (1883: 87,525 j £ \  wah- 
rend andererseits 12,800 JT  (1883: 
9024 JJ') von der l’ostsparkasse den 
l’rivatsparbanken übervviesen wur- 
den. Der Gesanuntbetrag der bei

and 54G,235 were elosed (1883:— 
772,201 and 525,535 respectively). 
The number of accounts remaining 
open at the close of tlie year was 
3,333,075, this being an increase of 
228,033 over 1883. In England and 
Wales there was oue accouut with 
au average balance of 13 l. Os. 11 d. 
to every 0 inhabitants, in Scotland 
onc accouut with an average balance 
of 7 /. 7 s. 5 d. to every 32 inhabit
ants, and in Ireland one accouut 
with an average balance of 17 L 10 s. 
to every 40 inhabitants.

Anthority was given last year to 
1384 Tradc, Provident, and Chari
table Societies to invest tlieir funds 
with the Post Office Savings Banks 
(1883:—1204), and 517 Friendly 
Societies were similarly authorized 
(1883:—521). The number of Penny 
Banks authorized to open aceouuts 
was only 203 (against 204 in 1883). 
The decrease is almost entirely cou- 
tincd to Penny Banks established in 
schools, for, whereas 150 such Banks 
were authorized to open accounts in 
1883, the number last year was 
only 74.

Since the establishment of the 
Post Office Savings Bank, 235 Trustée 
Savings Banks hâve been elosed, 
and the number remaining open is 
411. The aggregate amount trans- 
ferred last year from Trustée Savings 
Banks to the Post Office Savings 
Bank was 50,010 l. (in 1883: — 
87,525 /.); while the amount trans- 
ferred from the Post Office Savings 
Bank to Trustée Savings Banks was
12,800 l. (iu 1883:—0,924 l.). The 
total amount to the crédit of the 
Post Office Saviugs Bank Fund lias 
been, year by year, approachitig the 
amount to the crédit of the Trustée 
Savings Bank Fund, and, in Fcbruary 
last, excccded for the tirst time the 
lutter amount, the former being 
40.084,007 l.and the lutter 45,700.4331.

The cost of management of the 
Post Office Savings Bank during the
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caisses (l’épargne privées ; en février 
1885, c'est la première fois qu’il a 
dépassé celui-ci; il atteignit alors 
le montant de J?  4<i,OS4,<>97 pour 
les caisses d’épargne postales, tan
dis qu’il n’était que de ^"45,799,433 
pour les caisses d’épargne particu
lières. Les frais occasionnés par le 
service des caisses d’épargne pos
tales se sont élevés à ^  252,578; 
ils étaient de ,JP 248,180 en 1883; 
il faut toutefois déduire du montant 
ci-dessus ^"39<>0 pour commissions 
concernant des transactions de rentes 
faites depuis le 2() novembre 188<) jus
qu’au HO septembre 1884. Ainsi donc 
les frais nets comportent pour 1884, j 
^248,<>18, soit J?  4H!)S de plus 
qu’eu 188H. Le coût moyen de 
chaque transaction de la caisse d’é
pargne postale par rapport aux dé
penses nettes, a été de d. <‘>9/io en 
1884 et de 7 Vio en 1883.

Nous pouvons ajouter, à titre de 
renseignement complémentaire inté
ressant, que les sept colonies bri
tanniques de l’Australasie ont adopté 
le service des caisses d’épargne 
postales et que ces caisses, con
jointement avec les caisses d’épargne 
privées de ces colonies, possédaient I 
déjà 305,828 déposants avec un 
avoir total de J P  10,304,144 ail 30 
juin 1883. L’avoir moyen de chaque 
déposant était alors de J? 42 dans 
la Nouvelle Galles du Sud, de J J  20  ̂
dans celle de Victoria; de ^"24  
dans la Nouvelle Zélande; de JV 32 | 
dans l’Australie du Sud; de J J  4o 
à Queensland; de J J  22 dans la 
Tasmanie, et de J J  13 dans l’Aus
tralie occidentale.

Une diminution s’est fait sentir 
dans l'échange des mandats de poste 
intérieurs émis pendant le dernier 
exercice; cette diminution a été de 
1,832,<505 mandats avec un montant 
de JJ 1,475,418 par rapport à l’exer
cice précédent; cependant cette dif
férence est à peu près compensée 
pur l’augmentation considérable du 
nombre îles Postal orders.

Il a été échangé 12,214,502 man
dats de poste de toute nature, pour 
un montant de JJ  24,223,205 ; ccs 
chiffres étaient, pour l’exercice

der l'ostsparkasse hinterlegten Ka- 
pitalien ist von Jalir zu Jahr der 
Smnme der bei den l’rivatspar- 
banken gemacliten Eiulagen mehr 
und mehr nalier gekommen uud liât 
im Februar d. .1. die letztere Summe 
zum ersten Male iiberstiegen, indem 
einein Postsparkassenkupital von 
40,084,007 J 6 bei den Privatspar- 
kassen jetzt nur 45,700,433 ^ g eg en - 
überstehen.

Die Kosten des Postsparkassen- 
dienstes betrugen im Jalire 1884: 
252,578 JJ , 1883 dagegen nur 
248,180 JJ . Docb miissen von der 
ersteren Summe 3000 J '  Gebiibren 
in Abzug gebracbt werden, wçlche 
für den Ankauf von Konsols in der 
Zeit vom 22. November 1880 bis 
Endc September 1884 entrichtet wor- 
den sind; die Ncttokosten helaufen 
sicli somit nur auf 248,018 JJ. Auf 
jede Umwandlung in Konsols ent- 
fallen davon durchschnittlicb (>,•> d. 
im .labre 1884, wahrend 1883 diese 
Kosten 7,t d, betrugen.

Bei dieser Gelegenheit sci aucli 
crwühnt, dass die sieben austra- 
lischen Kolonien ebenfalls l'ost- 
sparkassen hesitzen, und dass an 
diesen, sowie an den daselhst 
bestehenden l'rivatsparkassen am 
30. .1 uni 1883 305,828 Einleger
mit einem Gesammtkapital von 
10,304,144 J J  betheiligt waren. Das 
durcbschnittlicbe Guthaben jedes 
Einlcgers lietrug zu jener Zeit in 
Neu-Süd-Wales 42 JJ , in Victoria 
2o JJ, in Nen-Secland 24 JJ , in 
Süd-Australien 32 J " , in Queens
land 40 J J , in Vandiemenslaiid 
22 J 'J und in West-Australien 18 JJ.

Ein Kiickgang zeigt sieh im in- 
terneu Postanweisungsverkelir, in
dem 1,832,<>05 Anweisungen mit
1,475,418 J "  weniger zur Ahsen- 
dung gelangt sind, als im Vorjabre.
L)oeb wird dieser Unterschied durci) 
die betraehtliche Steigerung an- 
naliernd vvieder ausgeglichen, welclie 
die Postal Orders aufweisen. Im 
Gauzeu wurden auf 12,214,502 l’ost- 
anweisungen 24,223,205 J J  einge-

year 1884 was 252,578 l., against 
248,180 l. duritig the previotis year. 
From tbe former amount, however, 
is to be dcducted tbe sum of 3,000 
commission on Stock transactions 
from the 22ni1 of November 1880 t» 
the 30n‘ of .September 1884, so tliat 
tbe net eost of management only 
amounted to 248,018 /. Thus, the 
average cost of each transaction was 
0,0 d. in 1884, against 7,1 d. in 1883.

Wc may further mention in tliis 
place tliat the seven Anstralian Co
lonies also possess l'ost Office Savings 
Banks, and tliat, on the 30,h of June 
1883, the number of depositors in 
these and tbe General Savings Banks 
established in these Colonies, reached 
the higli figure of 305,828, vvith a 
total amount of 10,304,144 l. standing 
to tlieir crédit. The average amount 
due, on tliat date, to each depositor 
was 42 l. in New South Wales, 2o I. 
in Victoria, 24 l. in New Zealand, 
32 L in South Australia, 40 l, in 
Queensland, 22 l. in Tasmania, and 
13 l. in Western Australia.

The issue of lnland Moncv Orders%>
sliowed a falling off as compared 
witli the previous year, the decreasc 
being 1,832,<><>5 in number and
1,475,418 /. in amount. Against this 
falling off must bc rcckoned the very 
large increase in the number and 
amount of Postal Orders. The total 
number of Money Orders of ail des
criptions was 12,214,592, and the 
amount 24,223,295 as compared 
witli 14,028,302 and 25,l>4<>,009 l. in 
1883/84. Upwards of 48 per cent, 
of tbe Money Orders were for stims 
not exceediug 1 l.

A system came into operation mi 
tbe l8t of January last under wbivli 
foreign and colonial countries, whh b 
bave no direct money order system 
betweeu each other, can setul and
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1*63/84, de 14,028,302 mandata et 
un montant de 25,640,009. Plus 
du 46 % de l’échange ae rapporte à 
des mandats dont le montant ne 
dé]iasse pas 1 livre.

A partir du 1er janvier dernier, 
on a adopté une organisation per
mettant aux pays étrangers et aux 
colonies qui n’ont pas, entre elles, 
un service direct d’échange des 
mandats de poste, d’effectuer réci
proquement cet échange par l’entre
mise de l'Office de la Grande-Bre
tagne; un grand nombre de pays 
ont profité de cette organisation.

Le service des Postal Orders a 
suivi un développement rapide, grâce 
aux facilités qui y ont été intro
duites en 1883, et à la réduction du 
droit de commission. Il a été payé 
dans le dernier exercice 18,831,164 
Postal Orders représentant un mon
tant de J?  7,885,347. En 1883/84, 
il n’en avait été payé que 12,286,556 
pour un montant de J ?  5,028,663.

Il en a été expédié 1,407,937 du 
montant de 1 sh. ; 1,003,609 du 
montant de 1 sh. 6 d.; 1,371,127 
du montant de 2 sh. 6 d.; 3,036,013 
du montant de 5 sh.; 2,916,248 du 
montant de 10 sh., et 3,611,521 du 
montant de 20 sh.

Le revenu brut de l’Administra
tion pendant le dernier exercice a 
été de J t  10,032,483, y compris 
JÈ 1,784,419, concernant spéciale
ment le service télégraphique. ,

Le produit des lettres, cartes pos
tales, journaux et colis postaux a 
comporté ^  7,629,820; celui des 
mandats de poste et des Postal Orders, 
^£•272,286, et celui des caisses d’é
pargne postales J?  341,658.

Les dépenses se répartissent 
comme suit: ^  4,098,194 pour le 
<erviee de la poste, y compris les 
mandats de poste et les • Postal 
Orders; J?' 619,019 pour le service 
des paquebots-poste, et ^248 ,618  
pour les caisses d’épargne postales. 
Si l’on ajoute à ces chiffres la dé
pense concernant le service télé
graphique 1,820,3541, on arrive 
à un chiffre total de dépenses de 
J? 7,386,185, laissant un excédent 
de recettes de J?  2,646,298, excé-

zahlt, wahrend im Jahre 1883/84 
noch 14,028,302 Anweisungen mit
25,646,009 J ?  vorkamen. Mehr als 
48% aller Anweisungen überstiegen 
nicht den Betrag von 1 J?.

Am 1. Januar d. J. ist eine Ein- 
richtung in’s Leben getreten, welche 
es denjenigen fremden Lândern und 
britischen Kolonien, die nicht in 
direktem Postanweisungsaustausch 
mit einander stehen, ermoglicht, 
diese Postanweisungen auf dem 
Wege durch Grossbritannien ab- 
senden und erhalten zu konnen. 
Von der crwâhnten Einrichtung wird 
seitens einer grossen Zabi von Lân
dern Gebraueh gcmacht.

Das Verkehrsmittel (1er Postal 
Orders hat sich Dank den in diesem 
Dienstzweige im Jahre 1883 ein- 
gefiihrten Erleichterungen und den 
mâssigen Gebührensâtzen rasch aus- 
gedehnt. Ausgezaldt wurden im letz- 
ten Jahre 18,831,164 Postal Orders 
im YVcrthe von 7,885,347^, im Jahre 
1883/84 dagegen uur 12,286,556 
Stück mit 5,028,663 Jpr.

Zur Ausgabe gelangten u. a. 
1,407,937 Postal Orders zu 1 sh., 
1,003,609 zu 1 Va sh., 1,371,127 zu 
2 7 2 sh., 3,036,013 zu 5 sh., 
2,916,248 zu 10 sh. und 3,611,521 
zu 20 sh.

Die Rolieinnahme (1er Verwaltung 
belief sich wahrend des Rechnungs- 
jahres auf 10,032,483^, cinschliess- 
lich 1,784,419 j g  Einnahmen aus 
dem Telegrapheu-Dienst.

An Porto fiîr liriefe, Postkarteu, 
Zeitungen, Packetc etc. kamon 
7,629,820 J ?, an Gehiiliren fiir 
Postanweisungen und Postal Orders 
272,286 J?  und aus dem Postspar- 
kassenbetriebe 341,658 J?  auf.

Von den Ausgahen entfalleu 
4,698,194 J?  auf den Briefpost-, J’ost- 
packet-, Postanweisungs- und Postal- 
Onfcr-Dienst, 619,019 J?  auf den 
Postdampfschiffsverkehr, 248,618 J? 
auf die Postsparkassen und 
1,820,354 J?  auf den Telcgraphen- 
dienst; die Gesammtausgaben be- 
trugen mithin 7,386,185 J? , und der

receive orders through Great Britain. 
This system lias been adopted by a 
large number of States.

The increased facilities afforded 
in 1883 for the exchange of Postal 
Orders, and the réduction of the 
rates of commission, bave contri- 
buted to the rapid development of 
that brancli of business, and the 
total number of Orders paid last 
year was 18,831,164, amounting in 
value to 7,885,347 l., as compared 
with 12,286,556 Orders, amounting 
to 5,028,663 l. in 1883/84.

Among the Orders issued, there 
were 1,407,937 at I s., 1,003,609 at 
1 s. G d., 1,371,127 at 2 s. 6 d., 
3,036,013 at 5 s., 2,916,248 at 10 s., 
and 3,611,521 at 20 s.

The gross revenue of the Adminis
tration for the year was 10,032,483 l., 
including 1,784,419 l. revenue from 
telegraphs.

The postage on letters, parcels, 
post cards, newspapers, etc. was 
7,629,820 L, the commission on money 
orders and postal orders 272,286 L, 
and the revenue from the Post Office 
Savings Bank 341,658 l.

The items of expenditure were:— 
4,698,194 L for the postal service, 
including the money order and postal 
order business, 619,019 l. for the 
packet service, 248,618 L for the 
Post Office Savings Bank, ami 
1,820,354 l. for the telegrapli service. 
Tlius, the total expenditure ainount- 
ed to 7,386,185 l., and the net re
venue to 2,646,298 l., being a de-
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dent qui est de J?  40,802 inférieur 
à celui de l'exercice précédent; 
cette diminution des recettes nettes 
doit surtout être attribuée à l'aug
mentation des dépenses concernant 
le service postal et télégraphique, 
tandis que ces dépenses subissaient 
une réduction de ^ 3 5 ,3 1 7  dans 
le service des paquebots-poste.

liihliograpliie postale.

P a r i s  a c t u e l ,  par L .  P ille , Paris. Dé
pût principal, 05 rue Maubeuge, 1885

M. L. Pille, ancien employé des 
postes françaises, vient de publier 
à Paris un opuscule qui est appelé 
à rendre beaucoup de services au 
commerce parisien, aussi bien qu’aux 
personnes étrangères qui désirent 
s’orienter dans cette grande capitale. 
C’est dire que le livre dont il s’agit , 
sera également des plus utiles au 
personnel des postes, notamment à 
celui des facteurs. Un y trouve, 
en effet, un indicateur des rues, 
avec les bureaux de poste ou les | 
rayons qui les desservent ; les noms 
des rues appartenant à plusieurs 
quartiers; la concordance des noms . 
de rues anciens et des noms nou
veaux; les divisions administrative, 
militaire et politique (circonscription 
électorale!, plus une certaine quantité 
de renseignements de diverse nature. 
L’opuscule que vient de publier M. 
Pille est la seconde édition, revue 
et augmentée, d’une première publi
cation qui a paru en 1882.

Petites coin m unira lions.

Depuis le 1er août 1885, il existe 
un échange régulier de mandats de 
poste entre l’Autriche-Hongrie et le 
Royaume-Uni d’Angleterre et d’Ir
lande; cet échange est réglé par un

Reinertrag 2,(>4G,2!»8 J&. Letzterer 
ist gegeniiber dem Vorjalire um 
40,802 Jg  zurückgeblieben, was 
hauptsacblicb den vermehrten Aus- 
gaben fur den Post- und Telegra- 
phendienst zuzuschreiben ist, da 
der Postdampfsehifïsverkehr eine 
Mindcrausgabe von 35,017 J?  auf- 
weist.

Postaiisclie Uiiclieikiiiide.

P a r i s  a c t u e l ,  von L, Pille. Paris, Haupt- 
uiederlage: 65, rue de Maubeuge. 1885.

Von dem früheren franzbsischen 
Postbeamten, Herrn L. Pille, ist 
unter obigcin Titel soeben ein kleines 
Buch veroifentliclit worden, welcbes 
nicht nur fur die Pariser Geschiifts- 
welt. souderu auch t’iir diejeuigeu 
Fremden von Nutzcu sein wird, 
deuen daran gelegen ist, sicb in die
sel* Weltstadt zu orientiren. Ebenso 
wird es den Postbeamten, liaupt- 
saeblicb aber dem Bestellungspersonal 
gute Dienste lcisten. Das Bucli ent- 
bi’tlt niimlieb ein Verzeichniss der 
Strassen mit Angabc der Post- 
aiistalten oder Rayons, zu denen die 
ersteren gehoron, ferner eine Zu- 
sammenstellung derjenigen Strussen, 
welche meliruren Stadtbezirken zu- 
getbeilt sind, eine vcrgleichende 
Uebcrsicbt der altcu und der jetzigen 
iStrasscnnamcn, die Eintbeilung der 
Stadt iu administrativer, militüriscbcr 
und politiseher Bezieliuug (in Wahl- 
bezirke), sowie endlich Mittlicilungen 
vcrscliicdcner Art. Das Buch ist die 
zweite diirchgesclicne und vcrinebrte 
Ausgabc, wiilircud die erstc im Jalire 
1882 crschienen ist.

kleine Milllirilimirt'ti.

tSeitdem 1. August tiudet zwisclien 
Oesterrcicli - Ungarn und déni Ver- 
einigten Konigreicbe von Grossbri- 
tanuien und friand auf Grund eines 
im Monat Juni d. J. zwisclien den

crease of 40,802 L on the previous 
year, whicli must principally be attri- 
buted to the increased expendituie 
for the postal and telegraph services, 
the expenditure for the packet 
service showing a decrease of 
35,G17 l

Postal Bihliograpliy.

P a r i s  a c tu e l ,  by L. Pille. Paris. Prim-ipa] 
depository, 65 rue de Maubeuge. 1885.

Under the above title, M. L. Pille, 
a retired French postal officer, lias 
puhlished a little book whicli will 
prove useful not only to the Parisian 
commercial comniunity, but also to 
strangers wishing to find tlieir way 
in this great capital. It will also 
be of great service to postal oïticers, 
more particularly to letter carriers. 
The book eontains a list of the streets 
with tlie indication of tbc post offices 
or districts by wliieh tliev are served : 
further, a list of those streets wliicli 
belong to several districts, a table 
sbowing the old naines of streets 
with the correspondingpreseutnames, 
the division of the city in adminis
trative, military, and political ^élec
toral) districts, aud, lastly, inisccl- 
laueousinformation. The book under 
review is the second, revised and 
augmented édition of tliat puhlished 
in 1882.

ÎHiseellaneoiis.

On the l81 of August iast a régulai- 
exehange of money orders was in- 
augurated between Austro-Iluiigan 
and the United Kingdom of Great 
Britain and Ireland, by virtue of a
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arrangement conclu, dans le courant 
île juin dr, entre les Administrations 
postales des pays susnommés.

Ce service de mandats est fait 
exclusivement par les bureaux 
d'échange de Vienne, de Budapest 
et de Londres, qui se communiquent 
réciproquement, au moyen de listes, 
les mandats émis dans l'un des pays 
et payables dans l’autre.

Les pays contractants n’emploient 
(pie la monnaie française (francs et 
centimes) dans leur comptabilité.

Le maximum des mandats est 
lixé à 250 francs, soit au montant 
correspondant dans la valeur moné
taire de chaque pays.

Les versements et les payements 
s'effectuent en or, ou dans la mon
naie ayant cours légal qui s'en rap
proche le plus.

Les montants payés en Autriche- 
Hongrie, en valeur monétaire austro- 
looigroise, sont convertis, à Vienne 
ou à Budapest, en francs et cen
times au cours qu’a la pièce d’or 
de 20 francs, le jour de l’expédition 
des listes, à la bourse de ces villes; 
la conversion ultérieure de ces mon
tants en valeur monétaire britan
nique regarde l’office des postes de 
Londres. 11 est procédé de la môme 
manière pour la conversion eu francs 
et centimes, soit en valeur moné
taire austro-hongroise, des sommes 
versées dans le Royaume-Uni.

Chacune des Administrations pos
tales intéressées a le droit de fixer 
la taxe des mandats émis sur son 
territoire. Les taxes payées restent 
acquises à l’Administration du pays 
de consignation ; cependant les Ad
ministration des postes d’Autrichc- 
llongrie et de la Grande-Bretagne 
doivent se bonifier, réciproquement, 
un demi pour cent des sommes ver
sées dans l'un des pays et payées 
dans l’autre.

# *Ht

Postverwaltungen dieser Lânder ab- 
geschlossenen Uebereinkoininens ein 
regelmâssiger Austausch von Post- 
anweisungen statt.

Der Postanweisungsdienst vvird 
ausschliesslicb durcli die Auswecbs- 
lungsâmter in Wien, Budapest und 
London vermittclt, welclie Bicb unter 
Benutzuug von Listen die in dem 
einen Lande eiugezahltcn, uach dem 
andern Lande bestimmten Betrage 
gegeuseitig mittheilen.

Bei allen Verrechuungen wird von 
den vertragschliessenden Landern 
die franzosische Wâhrung (Franken 
und Ceutimen) in Auwendung ge- 
bracht.

Der Meistbetrag jeder Ànweisuug 
ist auf 250 Franken bz. den ent- 
sprechendeu Betrag in der Laudes- 
walirung festgesetzt.

Aus- und Einzahlnugen erfolgen 
in Gold oder in dem demselben 
nachstkointnenden Wertli in anderen 
gangbaren Geldsorten.

Die in Oesterreicb - üngarn in 
osteiTeicliiscli-ungarischcr Wahruug 
eiugczalilten Betrage xverden in Wien 
bz. Budapest uacli dem am Absen- 
dungstage der Listen au den Bürsen 
in diesen Orten festgesetzten Kurse 
des 20-Frauken-Geldstückcs iu Fran
ken und Ceutimen umgercchuet, wo- 
gegen die weitere Uniwandluug in 
die britische Wiilirung Sache des 
Postulats in London ist. In iihnlichcr 
Weise gestaltet sicli dus Verfaliren 
fur die Umreeliniing der ini Ver- 
einigten lvbuigreiche cingezaldtcn 
Betrage iu Franken und Ceutimen 
bz. in die osterreichisch-ungarisclie 
Wiilirung.

Es ist jeder der hetheiligten i’ost- 
venvaltungen iiberlassen, die Taxe» 
fur die in ihrem Bereiche eingezahl- 
ten Postauweisuugen zu bestimmen. 
Die Gebühren verbleiben der Ver- 
waltung des Aufgabcgebiets, doch 
haben die Postverwaltungen von 
Oesterreich-Ungarn und die britische 
Postverwaltung sicli gegeuseitig ein 
halbes Procent der iu dem einen 
Lande eiugczalilten und in dem an
dern Lande zur Auszahlung gekom- 
menen Suinmen zu vergiiten.

Convention concluded between tbe 
Postai Administrations of these coun- 
tries in tbe month of June of tliis 
year.

Tbe money order service is per- 
formed exclasively by the agency 
of tbe exchange offices in Vienna, 
Budapest, and London, vvhich mu- 
tually advise eacli other, by means 
of lists, of the amounts deposited iu 
the one country for payment in the 
other.

In ail transactions between the 
contractiug countries, tbe French 
currency (francs and centimes! is 
employed.

The maximum amount of each 
money order is fixed at 250 francs 
or the équivalent of that sum in the 
mouey of the respective countries.

Ail payments for money orders, 
if not iu gold, are made to the 
nearest practicable équivalent.

Deposits of Austro-Hungarian mo
ney made in Austro-llungary are 
converted iu Vienna or Budapest 
into francs and centimes in accord
ance with the value of the picce of 
20 francs in gold fixed by tbe Vienna 
or Budapest bourse on tbe day on 
wliicli tbe orders are advised to 
Great Britain, wliercas the further 
conversion into British money is 
efléeted by tbe London Office. The 
amounts deposited iu tbe United 
Kingdom are converted in like nian- 
ner first into francs and centimes, 
and tlien into Austro - llungarian 
money.

Each of the two Administrations 
concerued lias the power to tix the 

| rates of coinniission on tlic money 
j orders issued by it. Tbe commission 
! bclongs to the issning Ufliee; Imt 

the Post Offices of Austro-iliuigary 
and tlic British Post Office bave to 

j pay to one another, reciprocally, onc 
I half of one per cent, on the amount 

of money orders issued in the one
country for payment iu the other,

* *
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Les résultats financiers de l’Ad- 
rainistration des postes hongroises 
en 1884, sont, avec ceux de l’année 
1888, les plus favorables qu’elle ait 
jamais atteints jusqu’à ce jour. Ils 
ont, en effet, donné pour l’année 1884 : 
Chiffre total des recettes fl.8,448,020*) 

» » des dépenses » 6,594,692
Il reste donc . . . fl. 1,848,334
comme excédent de recettes (en 
1883 fl. 1,856,538) qui a pu être 
versé au trésor.

* **

On annonce de Washington que 
le service de distribution par express 
doit prochainement être introduit, à 
titre d’essai, dans 12 des bureaux 
de poste les plus importants des 
Etats-Unis d’Amérique; le droit d’ex
press sera fixé à 50 centimes par 
envoi

* *»

Les journaux autrichiens nous 
apprennent que le succès obtenu 
par l’institution des caisses d’épargne 
scolaires, dans tous les pays qui 
Pont adoptée, a engagé la Direction 
autrichienne des caisses d'épargne 
postales, à étudier aussi la question 
de leur introduction en Autriche. 
Le chef de cette Direction a déjà 
rédigé, à ce sujet, un préavis qui 
a été soumis à l’examen du Minis
tère de l’instruction publique. Dès 
(pie ce Ministère aura donné son 
approbation, on procédera sans re
tard à l’exécution pratique de ce 
service, en vue duquel des arrange
ments préalables ont déjà été pris.

*) 1 florin =  frs. 2. 50.

Die finanziellen Ergebnisse der 
kgl. ungarischen Postverwaltung im 
Jahre 1884 sind nâchst denjenigen 
vom Jahre 1883 die günstigsten, 
welche von derselben bisher erreicht 
worden sind. Es stellten sich nâm- 
lich im Jahre 1884 
die Gesammteinnah-

men auf . . 8,443,026 Fl.*)
die Gesammtausgaben

auf . . .  . 6,594,692 »
so dass mithin . . 1,848,334 Fl.
(1883 : 1,856,538 Fl.) als Ucber- 
schuss an die Staatskasse abgeführt 
werden konnten.

*

Wie aus Washington gemeldet 
wird, soll in niiebster Zeit bei 12 
grosscren Postanstalten der Ver- 
einigten Staaten Amerikas versuehs- 
weise das Eilbestellungsverfahren 
eingcführt und die Eilbestcllgebiihr 
auf 50 Cent'mien fur jede Sendung 
festgesetzt werden.

* «

Wie wir osterrcichisehen Zeitungen 
entnehmen, liaben die glanzcnden 
Erfolge, welche die Institution der 
Scliulsparkassen in allen jenen Staa- 
ten, in denen dieselbe bestcht, auf- 
zuweisen liât, anch dasosterreicbische 
Postsparkassenamt vcranlasst, sich 
mit der l’rage der Einführung der 
Scliulsparkassen in Oesterreich zu 
befassen. Von dem Vorstcher des 
genanuten Sparkasscnamts ist bereits 
iiber diese Frage ein Gutachtcn aus- 
gearbeitet und solcbes dem Untcr- 
richtsministcrium zur l’riifung miter- 
breitet worden. Sobald sich Let/.teres 
in zustimmendem Sinnc gciiusscrt 
liaben wird, soll unvcrziiglich mit 
der praktischen Dnrcbfübrung vor- 

j gegangen werden, zu der bereits die 
! Voreinlcitungen gctroffen sind.

*) 1 Fl. — 2 1'2 Franken.

IMPRIMERIE 8UTER & T.IEROW à BERNE.

The financial resuits of the Royal 
Hungarian Postal Administration for 
the year 1884 are, after those of 
the year 1883, the most satisfactory 
hitherto obtained by that Administra
tion. In theyear1884 
the gross revenue

w as..................... 8,443,026 florins *(
the expenditure was 6,594,692 >

so that 1,848,334 florins 
(1883:— 1,856,538 11.) could be paid 
over to the State Treasury as net 
revenue.

We liear from Washington tliat 
the express delivery System will 
shortly be introduccd experimentally 
at 12 large post-offices in the United 
States of America. The express de
livery fee will be fixed at 50 cen
times for each article.

We gather from Austrian new$- 
papers that the signal success ob
tained by the institution of School 
Savings Banks in ail the States in 
which tliese Banks exist, has indneed 
the Austrian Post, Office Savings Bank 
Department to consider the question 
of introducing the System of Scluml 
Savings Banks into Austria also. An 
opinion on tliis question lias already 
been drawn up by the liead of tliat 
Department, and submitted to the 
Ministry of Public Instruction fur 
considération. Assoon as the approval 
of the latter bas lieen obtained, tlic 
practical carrying ont of the scheine, 
for wliicli the necessary préparations 
bave already lieen made, will lie 
proceeded witli.

*) 1 fl. =  2* 2 francs.
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l'récis historique sur les postes 
autrichiennes.

Par M. Lœper, Directeur des postes 
à Markircli.

(S u ite .)

Dans le principe, la poste autri- 
chienne se bornait à transporter les 
lettres et les petits envois (paquets, 
espèces, etc.). En 1057, les impri
meurs Fabricius et Arnold, de Prague, 
furent autorisés à expédier des jour- 
vaux. Depuis lors cette autorisation 
fut étendue à d’autres localités. Par 
exemple, depuis 1703 le Diarium, 
de Vienne, paraissait deux fois par 
semaine, les jours d’expédition de 
la poste. Dans quelques grandes 
villes, telles que Prague, etc., des 
fonctionnaires de poste se mirent 
à publier des gazettes.

Il résulte du privilège héréditaire 
dont jouissaient encore un certain 
nombre de maîtres de poste, que 
ces agents s’engageaient, vis-à-vis 
du Maître général des postes des 
Ktats héréditaires, à transporter 
gratuitement les lettres, soit les or
dinaires; c’est ce qu’on nommait 
les « services héréditaires ». En re
vanche, ils obtenaient le droit ex
clusif du transport accéléré, pour 
leur propre compte, des personnes, 
|mr chevaux de relais sur les routes 
postales. De plus, ils recevaient une 
part relativement importante de la

Zur Gcschichte des (islerreichischen 
Postsvesens.

Von Herrn Postilirektor Loper in Markirch, 
( F o r t s e t z u n g . )

Die Ô8terreichische Post be- 
schrankte sich anfànglich auf die 
Beforderung der Briefe und klei- 
neren Sendungen (Packete, Geld 
u. s. w.). Im Jalire 1 f»57 erlangten 
die Prager Buchdrucker Fabricius 
und Arnold das Recht, Zeitungen 
mit der Post zu versendeu. Dies 
geschah dcmnachat anch in anderen 
Orten. Bcispielsweise erschien das 
Wiener Diarium seit 1703 an den 
beiden Posttagen in der Woclie. 
In einigen grosseren Stâdten, wie 
in l’rag etc., gabeu Postbeamte Zei
tungen lieraus.

Aus den noch vorhandenen Erb- 
lichkeits-Privilegien einzelner Post- 
meister geht liervor, dass die erb- 
lichen Postmeister dem General- 
Erbland-Postmeister gegenüber die 
VerpIIicbtung übcrnabmen, die Be- 
forderuug der Brief- oder Ordinari- 
Posten, die sogenannten Erblich- 
keitsritte, unentgeltlich auszufiibren. 
Dafür wurde denselben das aus- 
schliessliche Redit der bescbleunig- 
ten Beforderung von Personen mit- 
tels gewechsclter Pferde auf der 
Poststrasse für eigene Rechnung cin- 
geriiumt. Daneben erlangten sie den

Contribution to the History or the 
Aiistrian postal service.

By Mr. Loeper, Postal Director at Markircli. 
(Continuation.)

At first, the Austrian Post restriet- 
ed itself to the conveyance of letters, 
and small articles (parcels, money, 
etc.). In 1657 the printing firm of 
Mes9rs. Fabricius and Arnold at 
Prague obtained the right to des- 
patch nevvspapers by Post. This right 
was afterwards granted to printers 
at other places also. The « Wiener 
Diarium », for instance, was, from 
1703, published on the tvvo weckly 
mail days. In some large towns, 
sueh as Prague, etc., newspapers 
were published by postal officiais.

It appears from the still existing 
deeds of hereditary privilèges grant
ed to certain postmasters, tliat the 
hereditary postmasters were obliged 
by the Postmaster General of the 
hereditary dominions to couvcy the 
letter or ordinary posts, the so- 
called « Erblichkeitsritte » (heredi
tary rides) without any compensa
tion. In return for this, tliey had 
the exclusive right to carry out the 
accelerated conveyance of persons 
by means of relay-horses on the 
post roads, for their own advantage, 
and, in addition, received a pro- 
portionatc part of the postage collcet-
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taxe (les lettres. Le droit exclusif 
de porter le cornet postal était con
sidéré comme une distinction, et 
empêchait de les confondre avec les 
entreprises de transport privées. 
L’expédition de la poste aux lettres, 
qui n’avait généralement lieu que 
deux fois par semaine, impliquait 
depuis longtemps aussi le service 
des estafettes (poste extraordinaire).

Déjà dès le milieu du dix-sep
tième siècle, les voyageurs avaient 
la faculté de faire usage de la poste ; 
à l'origine, leur transport ne s’effec
tuait qu’à cheval, s’ils arrivaient 
d’une station principale montés sur 
des chevaux de poste. On se servait, 
pour le transport des colis, et pro
bablement aussi du bagage des 
voyageurs, de chariots, c’est-à-dire 
de chars à ridelles ordinaires. Les 
calèches et coches ne furent intro
duits que peu à peu, plus tard,-aux 
stations de relais. L’écrivain Zeiller, 
dans son ouvrage sur la topogra
phie de la bohème et de la Mora
vie (Francfort s./M. 1050), donne 
quelques renseignements intéressants 
sur la construction des équipages 
postaux de cette époque. On y voit 
que les coches ont la forme d’un 
lit à pavillon reposant sur quatre 
roues ; les roues de derrière sont 
généralement très élevées, tandis 
que celles de devant sont basses. 
En guise de ressorts, des courroies 
de cuir larges, ou même des chaînes, 
sont fixées à deux supports en fer 
qui s'élèvent à l’avant et à l’arrière; 
ces courroies portent la caisse de 
la voiture, qui est elle-même en
tourée d’une draperie flottante.

La poste ne pouvait prendre pied 
et se développer en Autriche, qu’à 
la condition que les efforts du comte 
de Paar fussent soutenus de toute 
manière par le Souverain. C’est ce 
qui explique le nombre relativement 
considérable de règlements et d’or
donnances publiés depuis la fon
dation de l’institution.

La plus ancienne de ces ordon
nances postales date de l’an 1021; 
elle fut renouvelée en 1024 et 1025 
et remaniée de nouveau en 1002. 
De nouvelles ordonnances plus ri-

Bczug eines verhâltnissmiissigen An- 
tiieils vom Briefporto. Das aus- 
schlicssliche Reeht der Führung des 
Posthorns galt zur Unterscheidung 
von Privat-Beforderungsgelegenhei- 
ten. Neben der Befiirderung der 
Briefposten, welche gewiihnlich nur 
zweimal in der Woche stattfand, war 
auch schon der Estafettendienst (die 
Extraordinari-Post) in altérer Zeit 
eingerichtet.

Schon uni die Mitte des 17. Jahr- 
hunderts konnten die Keisenden die 
Post benutzen und zwar anfanglich 
nur reitend, insofern sic von einer 
Hauptstation mit Postpferdeu ange- 
kommen waren. Zur Befiirderung 
der Packetsendungen und wahr- 
schcinlich auch des Passagierguts 
der lieisenden wurden Lastwagen,
d. h. gcwohnliche Leiterwagen, he- 
nutzt. Erst nach und nacli fand 
auf den Station en die Einfiihrung 
von Kalesehen und Kutschen statt. 
Der Schriftstcller Zeiller bringt in 
seinein Werke: ‘ Topographie von 
Bohmen und Mâhren » (Frankfurt 
am Main 1050) einige intéressante 
Augaben über die Beschaffenheit 
der damaligen Postfulirwerke; es 
heisst da : * Die Kutschwagen sehen 
wie ein Himmelbett aus, das auf 
vier Itadern ruht; die Ilinterrader 
sind meist sehr lioch, wâhrend die 
vordereu sehr niedrig sind. Statt 
der Federn starren hinten und vom 
zwei eiserne Trîiger in (lie Hohe, 
an denen breite lederne Tragbauder, 
ja  sogar Ketten befestigt sind, in 
denen der Kutschkasten hangt, 
welchcr mit Tuch umliangen ist.

Eine feste Begründung und Er- 
weiterung konnte die Post in Oester- 
reich nur erlangen, wenn die Landes- 
fürsten die Bcmühungen des Grafen 
Paar auf jede Weise untcrstützten 
und diesen ihren Sehutz verliehen. 
Demgemiiss ergingen denn auch seit 
der Begründung der Anstalt ver- 
haltnissmiissig vicie Verordnungen.

Die iilteste Postordnung wurde 
im Jahre 1021 erlassen, in den 
.lahren 1024 und 1025 erneuert und 
im Jahre 1002 wiederum verkündet. 
Verscharfte und erneuerte Post-

ed yn letters. In order to distingnish 
the postal means of convcyance 
from private undertakings of tliis 
kind, the drivers of the former 
alone were entitled to use the post- 
horn. In addition to the trips fur 
the transmission of the mails, whicli, 
as a rule, were only performed 
twice a week, the estafet service, 
or the « Extraordinari Post », had 
been established at an early period.

The Post was used by travcllers 
as early as the middle of the seven- 
teenth eentury, At the outset, thev 
were only eonveyed on horsehaek, 
and provided they had arrived nu 
post liorses from a principal station. 
Parcels and probably also the lug- 
gage of travcllers were conveyctl 
on heavy waggons, i. e. ordinary 
farm carts. It was only by degrecs 
that chariots and coaches were in- 
troduced at the stations. In liis 
« Topographie von Bohmen und Mali- 
ren » (Frankfort on the Maine 105u) 
the writer Zeiller gives some intc- 
resting particulars concerning the 
postal vehicles of that period. Hc 
writes as follows:—« The coaches 
are like four-post bedsteads on four 
wheels; the hind wheels are very 
high as a rule, whereas the fore wheels 
are very low. Instead of springs there 
are two vertical iron bars in front 
and behind, to wliicli broad leatlicr 
straps, or even chains are fastened; 
between these the body of the coach, 
which is liung ail round with clotli, 
is suspended. »

The only means of establishing 
the Post in Austria on solitl fouiul- 
ations, and of extending its ar
rangements was for the sovereign 
to second Count von Paar’s efforts 
in every possible way, and to grant 
him bis protection. Consequently, 
the number of ordinances issued 
from the time of the foundation of 
the institution was comparatively 
large.

The oldest postal ordinance was 
issued in 1021; it was renewed in 
1024 and 1025, and re-published in 
1002. In 1072, 1080, and 10'.i5 
stricter ordinances were issued and 
renewed.
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•jniireuscs sont datées des années 
Ii;72, 1080 et 1095.

Malgré ces mesures, la régale 
des postes eut à lutter contre de 
■'randes difficultés. Non seulementn
les services particuliers de messa
gers, qui jouissaient déjà d’un grand 
développement, lui portaient préju
dice, mais encore on avait beau
coup à se plaindre des personnes 
ipii faisaient usage de la poste. En 
Hiss, le comte de Paar déclare à 
l'empereur que les lettres patentes 
ne sont pas respectées; qu’on tourne 
eu ridicule les maîtres de poste et 
entrepreneurs de relais qui les in
voquent, et que le service de poste 
est en voie de décadence. Les sei
gneurs, ou bien ignorent absolument 
les nouvelles dispositions législatives, 
ou bien y contreviennent ouverte
ment, continuent de traiter les maî
tres de poste comme d'humbles va
lets, leur prennent de force les 
chevaux, même quand les maîtres 
de poste en ont absolument besoin 
pour le transport des dépêches et 
des voyageurs, et s’en servent dans 
les champs pour leurs corvées.

D’un autre côté, les maîtres de 
poste ne sont en aucune manière 
protégés contre les brutales exigences 
des voyageurs; ils ne peuvent em
pêcher que ceux-ci ne surchargent 
chevaux et voitures d’objets exces
sivement lourds, bahuts, caisses et 
mitres effets semblables, ce qui re
torde énormément la marche des 
services; ils ne peuvent non plus 
empêcher qu’on ne force beaucoup 
de chevaux charges des fardeaux 
les plus lourds à aller par monts et 
par vaux, sans être relayés, ce qui 
les rend fourbus et impropres au 
service, ou est même cause de leur 
mort, en sorte que, faute de chevaux, 
les maîtres de poste ne sont plus à 
même de subvenir à leur tâche. Ce
pendant les plus mauvais traitements 
leur viennent encore des cavaliers 
et des courriers. Ceux-ci demandent 
souvent plus de chevaux qu’ilsn’cnout 
besoin ; ils les prennent de vive force, 
chargent les chaises de poste de 
deux ou trois laquais et d’une masse 
de bagages, et paient à forfait ce

ordnungen datiren au s den Jabren 
1072, 108(1 und 1095.

Trotz dteser Postordnungen batte 
das Postregal mit grossen Behwierig- 
keiten zu kampfeu. Niebt nur 
bereitete das stark ausgebildete 
Privat-Botenwesen demselben Ein- 
trag, sondern auch Diejenigen, 
welche die Post benutzten, gaben 
zu vielen Beschwerden Veranlas- 
sung. Im .Jahre 1G88 klagt Graf 
Paar dem Kaiser, dass aile Pa
tente unbefolgt bleiben, dass Post- 
meister und Postverwaltcr, welche 
sich darauf berufen, nur spbttisch 
verlacht werden, dass das Post- 
weseu in Vcrfall gerathe. Die 
Grundobrigkcitcn ignorirten ent- 
weder gânzlich die neuen gesetz- 
lichen Bestimmungen oder bandelten 
ihnen geradezu entgegen; sie fuhren 
fort, die Postmeistcr als Unter- 
gebeue zu behandeln, nahmen ihnen 
die Pferde, selbst wenn die Post- 
balter solcbe zur Beforderuug der 
Kuriere und Reisenden dringend 
gebrauchten, mit Gewalt weg, uni 
sie auf dem Felde zu Koboten zu 
gebrauclien. Ebenso waren die Post- 
lialter gegen die gewaltthatigste 
Zudringlicbkeit der Reisenden auf 
keiue '  VVeise gesebiitzt, sie ver- 
mochten niebt zu hindern, dass 
diese die Pferde und Wagen, « mit 
Àufgebung ungebührlich sebwerer 
Sachen, Truben, Sehachtelu und 
dergleichen allzu selir beluden, wo- 
durch dereri Fortbriugung verzogert 
wurde » ; sie konnten niebt verhin- 
dern, * dass viele die mit den
schwersten Lasten bclegten Pferde 
ohne Abwechslung liber Berg mul 
Tbaljagten», vvodurch selbe «krumm, 
untiichtig oder gar zu Tod geritten 
wurdeu, so dass oft die Posthalter 
aus Mangel an Pferdeu ihren Dienst 
niebt versehen konnten ». Die 
schlimmste Begegnung erhiclten die 
Postbefôrderer indessen von Seite 
der Kavaliere und Kuriere. Diese 
verlangten oft mehr Pferde, als 
notliig waren, erzwangen sie mit 
Gewalt, beluden die Postchaisen mit 
zwei oder drei Bedienten und iiber- 
miissigem Gepiick und bezahlten per 
Pausch, was ihnen beliebte, oft niebt

In spite of tbese postal ordiuances 
it was very difficult to enforce tbe 
postal privilège. On the one hand, 
tbe higlily developcd private mes
senger institutions were detrimental 
to the interests of tbe postal ser
vice, while, on the otlier, those who 
made use of it gave cause for 
numerous complaints. In lGbSCount 
von Paar complained to the Em- 
peror of the non-observance of ail 
patents, adding tliat tbe postmasters 
and postal managers who stood up 
for tbe rights conferred on theiu by 
tbese patents, were scoffed and 
lauglied at, and tliat the postal ser
vice was going to ruin. Tbe local 
authoritics eitber entirely ignored 
tbe new legal provisions, or actcd 
in direct opposition to tbe sanie; 
they contiuued to treat the post
masters as their subordinates, aiul 
took tbe liorses from tbem by force 
to use tliem for agricultural pur- 
poses, even when the postmasters 
stood in urgent need of their ani
mais for conveying conricrs and 
travcllers. The postmasters were, 
moreover, in no way protcctcd from 
the most outrageous bebaviour ou 
the part of travellers, and were 
unable to prevent them from over- 
Ioading the liorses and vehicles 
« witb uureasonably heavy things, 
chests, boxes, and similar articles, 
by wliich the conveyance of the 
same was delayed ». They could 
not hinder * inany travellers from 
riding heavily laden liorses at full 
speed over hill and dale witliout 
drawing rein », so tliat the animais 
were « crippled, disablcd, or even 
ridden to deatli, and in conséquence 
the postmasters were frequently 
unable to carry ont the service for 
waut of liorses ». The worst treat- 
ment, however, wliich the post- 
masters experienced was at tbe 
hands of cavaliers and eouriers, 
who often demanded more liorses 
tlian they needed, took tliem by 
force, overloaded the coacbes witli 
two or three servants and with an 
immoderate quantity of luggage, 
and paid an arbitrary sum, just 
whatever they plcascd, oftcu not



que bon leur semble, souvent une 
somme qui ne représente pus la 
moitié de l'émolument fixé. Lorsque 
les agents postaux refusent d’accep
ter ces prix ou lorsque, faute de 
chevaux, il leur est impossible de 
faire immédiatement face aux exi
gences, qu’arrive-t-il d’ordinaire? 
(Nous rapportons ici le texte meme de 
la requête du 1er juillet 1086.) «Les 
cavaliers ou les courriers insultent 
les maîtres de poste, les accablent 
des invectives les plus grossières, 
se portent contre eux à des voies 
de fait, faisant même usage de 
leur épée ou d’autres armes, au 
risque de les tuer, et se permettent 
les insultes les plus outrageantes à 
l’adresse de la poste, ensorte que les 
maîtres de poste sont obligés de se 
cacher ou de s'enfuir; or, il arrive 
souvent qu’en raison de ces mau
vais traitements, il n’est plus pos
sible de se procurer des valets de 
poste. »

Les ordonnances ultérieures des 
années 1072, 1080, 1665 et même 
de l’année 1748, sont remplies de 
plaintes de ce genre, dont la répétition 
même prouve assez l’inutilité (Spaun, 
Die Verkehrsmittcl unserer Gegeu- 
den in frühereu Jahrhunderten. Linz 
1848).

Dans ces conditions, la nouvelle 
ordonnance postale de 1748 donne 
expressément, aux maîtres de poste, 
le droit de se défendre; elle prescrit 
en effet que, si malgré toutes les 
représentations prouvant une impos
sibilité évidente, un individu quel
conque, qu’il soit de bonne famille 
ou de basse condition, n’en persiste 
pas moins, contre tout droit, îi faire 
violence aux maîtres de poste, à 
leur adresser des paroles injurieuses 
ou à se porter contre eux à des 
voies de fait, « à teneur du § 5 de 
notre ordonnance postale de la date 
de ce jour, il est permis aux maîtres 
de poste de repousser la force par 
la force dans les cas extrêmes de 
légitime défense; de même toutes 
les autorités locales sont tenues, sur 
la demande de ces agents, de leur 
prêter aide et assistance si elles ne

die Halfte des schuldigen Rittgeldes. 
Bei Weigerung der Postbeforderer, 
oder wenn diese wegen augcnblick- 
lichen Mangels der Pferdc ihren 
Anforderungen niclit sogleich ent- 
sprechen konnten, « gesebiebt es 
(nacli dem Wortlaute des Patentes 
vont 1. Juli 168(5) gewôhnlich, dass 
die Kavaliere oder Kuriere die Post- 
balter mit (len spôttlichsten Schmach- 
und Drohworten, mit grossem Un- 
gestüm iibcrlaufcn, ja  ihnen mit 
Briglen, Degen und auderem Gewehr 
nielit ohne augenscheinlieher Gefalir 
ibres Lebens und iirgerlicher Be- 
schimpfung des Postwesens begeg- 
nen, so dass sich dieselhen verber- 
gen oder weglaufen miissen, auch oft- 
mals wegen solchem üblen Trakta- 
mente keine Kncchte mehr über- 
kommen konnen. »

Die erneuerten Postordnungen aus 
den Jahrcn 1672, 1686, 1690 und 
sogar noch jene von 1748 sind mit 
derartigen Beschwerden angefiillt, 
deren oftere Wiederholung der 
sieherstc Bewcis ihrer Erfolglosig- 
keit ist. (Spaun, die Verkehrsmittel 
unserer Gegenden in frübercn Jabr- 
hunderten. Linz 1848.)

Unter solchen Umstandcn ist den 
Posthaltern dureb die neuc Post- 
ordnung vom Jalire 1748 die Noth- 
webr ausdrücklicb gestattet worden; 
es beisst dort wortlich : « da im
Fail aber ohngehindert aller Vor- 
stellung der augenscheinlicbeu Ohn- 
moglichkeit, jemand hoch- oder nie- 
deren Stands denen I'ost-Meistern 
wider Verboffen gleichwohlen ein 
unzimliclie Gewalt antlmn und sic 
mit Verbal- oder Real-lnjurien trac- 
tiren würde, so wird ihnen nacli 
Inubalt des ûten $ Unserer unter 
beutigen Dato publieirten Post- 
Generalien, wenn es die hochste 
Noth erfordert, Gewalt mit Gewalt 
abzutreiben, und eine in allen Rech- 
ten zugclassene Defension vorzu- 
keliren biemit Fug und Maclit er- 
theilet, wie dann auch jedes Orts 
Obrigkciten ihnen auf ihr Ersuchen 
gebührende Hülf und Beystand zu 
leisten schuldig, und verbunden seyn 
sollen, widrigens sie sich einer

one balf of the money (lue. Wlien 
the postmasters refused to supply 
tliem witli mcans of conveyancc, 
or were uuable for want of borses 
at once to comply witli their de
manda, « it generally happens (so 
says the Patent of the l st of July 
1686) that the cavaliers and couriers 
violently assail the postmaslers with 
the most disgraceful abuse and 
threats, nay even assault tliem witli 
cudgels, swords, and other weapons, 
not without évident danger to their 
lives, and scandalous insult to flic 
postal service, so that tliey are 
obliged to bide themselves, or to 
run away, and are frequently unahle 
to get servants owing to such bad 
treatment. »

The renewed postal ordinances 
of the years 1672, 1686, 161(5, and 
even that of 1748, are fui! of cum- 
plaints of this kind, the frequent 
répétition of whicli constitutes the 
best proof of their iuefficiency (Spaun, 
Die Verkehrsmittel unserer Gegenden 
in friiheren Jahrhunderten. Linz 
1848).

Under such circumstanccs, the 
new postal ordinauce of the ycnr 
1748 cxpressly authorized the post- 
masters to hâve recourse to sclf-de- 
fense. The passage containing this 
provision runs as follows :—« If, 
however, in spite of every repré
sentation of évident iinpossibility, 
any person of liigh or low standing 
sbould, against ail expectation, 
ncvertheless commit any act of il
légal violence against the postmasters, 
and do tliem any verbal or bodily 
injury, they are hcrcby empowered, 
according to the contents of the 
5,h paragraph of Our General Posta! 
Régulations published on this day, 
in case of the greatest need, to 
repel violence with violence, and 
to hâve recourse to acts of legal 
self-defense ; and ail local author- 
ities shall be bound to extend to 
them, at their request, due aid aud 
assistance, as otherwise they would 
incur heavy respousibility. »

As regards the oldest rate of 
postage, there exista no reliable in-
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veulent encourir la plus grave respon
sabilité ».

Un n’a pas de renseignements 
certains sur les anciennes taxes des 
lettres; il semble pourtant que, sur 
ce point, on permettait aux Adminis
trations postales d’user d’un certain 
arbitraire; c'est ce qui paraît res
sortir du passage suivant, de l'or
donnance postale du 16 avril 1695; 
cette ordonnance recommande ex
pressément aux transporteurs pos
taux, en ce qui concerne le port des 
lettres « de ne réclamer à personne 
l>Ius (pie la taxe depuis longtemps 
en vigueur et en usage dans l'Office 
général des postes ; de n’exiger, des 
familles nobles, couvents et agents 
de ces derniers, ou de tous autres 
personnages qui expédient leurs 
lettres en paquets et non séparément, 
ou qui, pour jouir de certaines im
munités, paient annuellement une 
gratification, qu'une somme en rapport 
avec la quantité moyenne des lettres 
expédiées ou reçues, et de convenir 
d’un prix à forfait calculé de manière 
ipi’il n’en résulte aucun préjudice 
pour l’Administration postale, non 
plus (pie pour les successeurs de ses 
tenanciers actuels ». Il ressort de ces 
dispositions qu’à cette époque, les re
venus de la poste n’appartenaient 
pas encore à l’Etat.

Ce qu’il y a de curieux c’est que, 
depuis à peu près le commencement 
du dix-huitième siècle, il n’y avait 
ipr«» seul taux de port pour les 
lettres intérieures et étrangères, 
ipiclle (pie fût la distance à par
courir; ceci se passait près de lüU 
an* avant la reforme postale de 
iîowlaud Hill. Ce port coûtait l> 
kretizcr pour la lettre simple pesant 
moins d'un demi lotli ; ou était obligé 
d'affranchir la moitié de ce port; 
on payait donc 3 kreuzer au mo
ment du dépôt et 3 kreuzer au mo
ment de la remise. En 1722, la taxe 
de toutes les lettres pour l’étranger 
fut élevée à 8 kreuzer.

Malgré les sévères prescriptions 
des ordonnances postales contre les 
individus (pii recueillaient, trans
portaient et remettaient illicitement 
a domicile les lettres, il semblerait

schweren Verantwortung unterziehen 
würden. »

Ueber die àlteste Brieftaxe fehlt 
es an zuverlassigen Nachrichten ; 
es gewinnt jcdocli den Anschein, 
dass dabei der Willkür der Post- 
beforderer ein weiter Spielraum ge- 
lasseu wurde, wie die folgende Stelle 
aus der Postordnung vom 16. April 
1695 beweist, wodurch den Post- 
beforderern eiugeschilrft wird, « we- 
gen dess Brieffs-l'orto niemanden 
über die von Alters geweseue, und 
bei dem Obrist Hoff-Post-Ambt ge- 
brauchige Taxa zu beschweren, mit 
den Ilerrschaften, Klostern und 
deren Beambteu, oder soust andern, 
so ihre Brieff niclit Stuck- sondern 
Bestaud Weiss, oder uutenn Vor- 
wand einiger Freiheit gegen Jahr- 
liclier Discrétion bezahlen, nach Pro
portion der Vielheit ihrer auffgebend: 
und abnehmenden Brieff leydentlich, 
jedoch ilinen selbst unschadlich, 
tractiren, nnd aecordiren, damit dem 
Post-Weesen, und sonderlich iliren 
Successoren dissfalls kein Praejiuliz 
zugezogen werden moge. » Nach 
obigen Ausführungen gehorten die 
Posteiukünfte damais noch niclit 
dem Staate.

Bemerkenswerth ist, dass etwa 
seit dem Anfauge des 18. Jahrhun- 
derts fiir in- und auslandische Briefe, 
oline Unterschied der Entfcrnung, 
ein einziger Bricfportosatz — fast 
150 Jahrc vor der Postrcform Bow- 
land Hill’s — bestaud. Dcrselbe 
betrug fiir den einfacheu Brief miter 
’/a Lotli 6 Kreuzer mit oldigater 
llalbfraukatur, da 3 Kreuzer bei der 
Anflieferung und 3 Kr. bei der Ab- 
gabe zu entrichten waren. lin Jalire 
1722 wurde die Taxe fiir aile in- 
landischen Briefe anf 8 Kreuzer er- 
liolit.

Trotz der in den Postverordnun- 
gen vorgeselienen strengen Bestim- 
mungen wegen des unbcfugten 
Sammclns, Beforderus und Bestellcns 
vou Briefen, scheint dieser Un- 
fng durch Lehnrossler und Botcn 
schwungvoll betrieben zu sein. Die 
Ursache lag ursprünglich vielleicht 
in der llülie der Brieftaxe und da- 
neben in der Willkür, mit welcher

formation ; but it would seem that 
a wide scope was left to the dis
crétion of the postmasters, as may 
be iuferred from the following pas
sage in the Postal Ordinauce of the 
16th of April 1695, by whicli these 
officiais were enjoined « to charge 
nobody with more than the taxes 
existing of old and adopted by the 
Chief Court Post Office, and to make 
fair terms with the noblemeu, mo- 
nasteries, and their employés, or 
such other persons as despatch their 
letters, not letter by letter, but in 
packets, or with such persons as, 
under the pretext of possessing some 
privilège, pay an annual sum accord- 
ing to their discrétion, fixing an 
équitable payaient, in proportion to 
the number of letters desi>atchcd 
and received, but in such a manner 
that they themselves shall not lose 
by it, and that no préjudice sball 
therebey accrue to the postal ser
vice, and especially to their suc- 
cessors in office. » To judge from 
this order, the revenue derived from 
the postal service did not belong 
to the State at that period.

It is a fact worthy of remark 
that, about the beginning of the 
cighteeuth ccutury, nearly lôu years 
before Bowland Hill’s postal reform, 
a single rate of postage without re
gard to distance was applied to 
donicstic and international letters. 
This rate amounted to 6 kreuzers 
for the single letter not excecding 
'/a loth (ouncc) in weight, the pré
payaient of lialf this aïnount liciug 
compulsory, as 3 kreuzers liad to 
be paid at the moment of posting, 
and the remaiuing 3 kreuzers ou 
delivery. In 1722 the rate on ail 
domestic letters was iucreased to 
8 kreuzers.

In spite of the strict provisions 
containcd in the postal ordiuances 
with regard to the unlawfnl collec
tion, conveyance, and delivery of 
letters, it appears that this abuse 
was practised on a very large scale 
by livery stable keepers and carriers. 
The primary cause of tliis lay pro- 
bably in the higli rate of letter
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que ce trafic fût pratique sur une 
grande échelle par les conducteurs 
de chevaux de louage et les mes
sagers particuliers. Il se peut que 
la cause première de cet abus ait été 
le prix élevé de la taxe des lettres, 
outre l’arbitraire (pii présidait à la 
perception de cette taxe. D’après 
une ordonnance publiée en 1720, 
quiconque fait transporter abusive
ment ses lettres par des messagers 
non autorisés ou par des conduc
teurs de voitures, de sommiers on 
de coches, des bateliers, des voi
turiers ou porteurs, des marchandes 
de poules, d’œufs ou de légumes, 
est frappé, sans acception de per
sonnes, d'une amende de 12 (I. par 
lettre simple. Il semble qu’une peine 
aussi forte eût dû suffire pour 
effrayer les gens.

Au commencement du dix-huitième 
siècle, i’orgauisation des postes lais
sait encore beaucoup à désirer, si 
nous en croyons les récits de divers 
voyageurs de eette époque. Ainsi 
Daily Montaguc, femme auteur an
glaise ipii fit, en 171 le voyage 
de Vienne à Dresde, raconte ce 
qui suit sur ce voyage : « Ce
n’est qu’à la veille de mon départ 
que j'ai reçu la lettre de Votre Sei
gneurie, Dieu (pic, d’après la date, 
elle eût dû me parvenir beaucoup 
plus tôt; mais rien n’est plus mal 
organisé que la poste dans la plus 
grande partie de l’Allemagne. Je 
puis vous assurer qu’à Prague le sac 
des dépêches a été attaché derrière 
ma chaise de poste, et que c’est ainsi 
qu'il a été expédié à Dresde, en 
sorte (pic les secrets de la moitié 
du pays se trouvaient en mon pou
voir, pour peu (pie j ’en eusse eu 
l'envie.»*) L'auteur, (pii paraît de 
temps à autre aimer un peu à char
ger les couleurs, rapporte aussi qu’en 
raison du mauvais état des chambres 
de voyageurs dans les maisons de 

‘poste, particulièrement eu Bohème, 
elle préférait voyager de nuit. * Les 
villages sont si pauvres et les mai-

*) Lettres île Lady Mary Wnrtlcy Mon
tagne, irrites pendant se* voyages on Europe, 
on Asie et en Afrique. Londres 1725.

die Postbeforderer bei der Erhcbung 
derselben verfuhren. Noeb im Jahre 
1770 sollte nacli einer Verordnung 
Jedermann, der verbotwidrig « seine 
Briefe nicht mit der Post, sondern 
durcit unbefugte Boten, vvie auch 
Fulir-Landkutscher, Schiflleute, Sau
nier, Karren/.ieher, Kragsentrager, 
lluhner-, Eier- und Krautelweiber 
bestellen Hess, ohne Ausnahme der 
Person mit 12 Flor. Strafe fur jeden 
einfachen Brief belegt werden. » 
Diese hohe Strafe diirfte doch ab- 
schreckend gewirkt haben.

Am Anfange des 18. Jahrhunderts 
liesscn die Posteinrichtungen noeb 
mehrfach zu wünschen iibrig, weun 
wir den Berichten einzelner Reisen- 
den der damaligen Zeit Glauben 
schenken kiinnen. So theilt die 
englischc Scliriftstellerin Lady Mon
taguc, wclche im Jahre 17IG von 
Wien nach Dresden reistc, in ibrer 
Rcisesclirift Folgcniles mit: « Erst 
den Tag vor mciner Àbreise empfing 
icb Euer Gnaden Brief, wiewohl icli 
(lenselben nacli dent Datuin weit 
frit ber batte erhaltcn miisseu, aber 
nicbts ist selilcchter cingericbtct, als 
die Post in den mcisten Thcilcn 
Deutscblands. Icb kann Sie ver- 
siebern, in l’rag wurde dus Fell- 
eisen liintcn auf nicine Ixutsebe ge- 
bunden und uuf diese Weise naeli 
Dresden gesamlt, so dass die Gc- 
liciinnisse des lialben Landes zu 
mciner Verfiigung standen, weun 
ich Xcugicrdc gebalit hiitte, sie zu 
crfahren.»*) Die Verfasserin, wclche 
hin und wieder ctwas stark aufzu- 
trageu selieint, crwiibnt noeb, dass 
sic wegen der sclileeliten BeschalTen- 
beit der l’assagierstiilien in den 
Postliiiiiscrn, bcsonders in Biilmicn, 
es vorgezogen liabc, die Nacbt hin- 
dureb zu falircn. « Die Diirfer siud 
so arm und die Posthiüiscr so 
scbleclit, dass «aubères Stroh und 
reines Wnsser Gliickscligkeitcn sind, 
nul' die mao nicht nllemal zu liotfcn 
bat. Ich fiilire mein eigencs Bctt 
bei niir und koiiutc oit keinen Platz

*)  Lctters of Lady Mary Wnrtlcy Mon
tagne writton diiring lier travols in Europe, 
Asia and Africa. London 1725.

postage, and the arbitrary mamier 
in wliicli the postmasters levied tliis 
charge. As late as 1770, anybody 
who unlawfidly « bad bis lettcrs 
conveyed, not by the Post, but hy 
unautliorized messengers, as also 
by curriers, country coachmen, boat- 
men , muletiers , carters , dosscr- 
bearers, fowl, egg, and vegctablo 
vendors, was, witliout distinction of 
person, to be mulcted in a fiue of 
12 florins for eacli single letter ». 
Tins heavy penalty seems at last 
to bave had a déterrent efiéct.

At the beginning of the eigliteenth 
century tbe postal arrangements 
still left much to bc desired if we 
may crédit the accounts of travel- 
lers of that period. Tlius, Lady 
Montagne, an English autboress, 
who travellcd in 1710 front Vienna 
to Dresden, says in tbe description 
of ber journey:—« I received yuiir 
ladyship’s letter but tbe day bcforc 
I left Vienna, though, by tbe date, 
I ougbt to bave bad it much sooncr; 
but nothing was everworse rcgulafcd 
tlian the post in most parts of Gcr- 
mauy. I can assure y ou tbe packci 
at Prague was behind niy chaise, 
and in tliat manner conveyed tu 
Dresden, so that tbe secrets ofhall 
tbe country wcrc at my mercy if 1 
bad any curiosity for tlicm.*) » Tliis 
lady, wlm seems to exaggerate oc- 
casionally, ailds tliat, owiug to the 
bad State of tbe passengers’ rootns 
in tbe post-bouses, particularly in 
Bobcuiia, sbc preferred travelling 
tbe whole niglit. « Tbe villages arc 
so pour and tbe post-bouses 
misérable, tliat clean straw and l'air 
water are blessings not always t« 
bc met witli, and better accommo
dation not to lie hoped for. Tboiigli 
I carried my own lied witli me, I 
woiild not. sometimes liud a place 
to set it up in; and 1 ratlier prêter 
to travel ail niglit, eold as it is 
(slie joiinieyed in Xovcniberj, wrap- 
ped up in my f'iirs, tlian go into tlie 
common stoves, wliieli arc filled

*) Lctters of Lady Mary AVortley Mon
tagne writteu during lier travel* in Eurnp* • 
Asia. ami Africa. London 1725.
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sutis de poste si délabrées, que la 
paille fraîche et l’eau pure y sont 
tics faveurs sur lesquelles on ne 
s;ini ait beaucoup compter. J ’emporte 
avec moi mon lit, et il m’est arrivé 
fréquemment de ne pas trouver à le 
placer, en sorte quejc préférais, bien 
qu'il fit encore assez froid (elle 
voyageait au mois de novembre) 
m'envelopper dans ma fourrure et 
cour i r  la poste toute la nuit, plutôt 
que de m’arrêter dans les chambres 
communes, dans une atmosphère 
chargée de toutes sortes de miasmes 
nauséabonds. »

L’empereur Charles VI (1711 à 
l74o) institua une autorité spéciale, 
le Directoire des postes, à laquelle 
l'administration aulique des postes 
fut subordonnée; tous les bureaux 
de poste (les Etats héréditaires 
autrichiens relevaient de celle-ci. 
On voit par les rescrits postaux 
publiés en 1748 et 1750, qu’il y 
avait déjà alors des offices supérieurs, 
des bureaux principaux, des bureaux 
de débit, des bureaux simples et 
des relais de poste. Le personnel 
se composait d’administrateurs, de 
maîtres supérieurs des postes, d'in
tendants, d’officiers des postes (au
jourd'hui fonctionnaires et aspirants), 
de maîtres de poste, de secrétaires 
ou commis, de buralistes, d'entre
preneurs de transports, de facteurs, 
de postillons, de valets et d'aides; 
valets de poste. Les chefs des offices 
-upérieurs étaient nommés par l’Ad- 
ministrateur en chef des postes. Le 
bureau de Vienne portait le titre 
d'Ollice de poste impérial aulique.

.Sous le règne de l'impératrice 
Marie-Thérèse, l'administration prit, 
eu Autriche, un grand essor par suite, 
aussi bien du développement du 
commerce et des échanges, (pie des 
reformes adoptées. En 1748, une 
ordonnance postale transforma tonte 
l'organisation de l'exploitation etrégla 
notamment le service des relais, et 
des transports. Désormais le trans
port. des voyageurs par relais, sur 
les routes postales (extra-postes), 
s'effectua pour le compte des maîtres 
de poste, et le transport des espèces, 
bijoux et autres effets, ainsi que

tinden, uni es aufzustellen ; lieber 
war es niir, so kalt es aucli ist (die 
Reise erfolgte im November), mich 
in meinen Pelz eiuzuwickeln und 
die ganze Nacht durchzufahren, als 
in den gemeinschaftlichen Stuben 
zu bleibeu, die mit allen Gattungen 
schlecliter Gerüche angefüllt sind. *

Kaiser Karl VI. (1711—40) rich- 
tete eine besondere Verwaltungs- 
beborde, das Postdirektorium, ein, 
welchcm das Oberst-Hof-Postamt 
untergeordnet wurde. Dem letzteren 
unterstanden sammtliche Postanstal- 
ten in den Erblanderu. Ans den in 
den Jabren 1748 und 1750 erlas- 
senen Postpatenten gelit bervôr, dass 
es damais bereits Oberiimter, Haupt- 
àmter, Absatzamter, Postàmter und 
Poststationen gab. Das Personal be- 
stand ans: Post-Verwaltern, Ober- 
Postmeistern, Post-lntendanten, Post- 
offizieren (heutzutage Officiale und 
Assistenten), Postmeistern, Post- 
schreibern (jetzt Postexpcditoren), 
Posllialtcrn, Postbeforderern, Brief- 
trilgern, Postillonen, Postknecliten, 
Postjungen. Die Vorsteher der Ober- 
Postiimter wurden Ober-Postverwal- 
ter genannt. Die « Briefpostanstalt» 
in Wien fiihrte die Bezeichnung: 
< Kaiserliebes Hofpostaint ».

Seit der Regierung der Kaiserin 
Maria Tberesia nahm das Postwesen 
in Oesterreieh in Folge Hcbung des 
llandels und Verkebrs, sowie ans 
Anlass der eingefiibrten Reformen 
einen griisseren Aufschwung. Im 
Jabre 1748 erging eine noue Post- 
ordnung, weiche das ganze Post- 
wesen umgestaltete und besonders 
das Stationswesen und den Befiir- 
derungsdienst rcgelte. For tan ge- 
scluih die Bcfordcrung der lleiscn- 
den mit Pferdewechsel auf den l’ost- 
strassen fiir Recbnung (1er l’ost- 
meister (Extrapost) und der Trans
port von Geld, Pretiosen und son- 
stigen Etfekteii, sowie von Keisen- 
den mittels eigener Wagen auf ge- 
wissen Postkurseu. In kleineren 
Orten wurden Briefsammler bestellt. 
Gloichzcitig erfolgte eine Erniiissi- 
gung des Porto’» fiir Bricfc und 
Scbriftenpackete.

witb a mixture of ail sorts of ill 
scents, *

The Einperor Charles VI. (1711 
17 40) establislied a spécial board of ad
ministration, the Postal Directorinm, 
to which the Chief Court Post Office 
was inade subordinate, wbile ail 
post-offices in the hereditary domi
nions were placed under the direc
tion of the latter. We gather from 
the postal patents issued in the 
years 1748 and 1750 that as early 
as that period there existeil several 
kinds of post-offices, bcaring the 
désignations of Oberiimter, Haupt- 
amter, Absatzamter, Postàmter, and 
Poststationen. The staff wascomposed 
of the following classes of officers 
and servants :—Post- Verwalter, Oher- 
Postmeister, Post-lntendanten, Post- 
offiziere (the présent officiais and 
assistants), Postmeister, Postschreiber 
(the présent copyists), Posthalter, 
Postbeforderer, letter-carriers, postu
lions, Postknechte, and Postjungen 
(post-boys). The heads of the Obcr- 
Postamter, or chief post-offices, had 
the title of Ober-Postverwaltcr, or 
chief postal managers. The « Brief
postanstalt » (letter post-office) in 
Vienna bore the dénomination of 
«Impérial Court Post Office».

Under the reign of the Empress 
Maria Theresa the postal service in 
Austria dcvelopcd rapidlv owing to 
the extension of trade and inter
course and the introduction of various 
reforms. In 1748 a new Postal 
Ordinance was issued wliich com- 
pletely transformed the whole postal 
System, and especially regulated the 
service at the stations and that of 
the conveyance of the mails and 
passengers. Hencefortb the convey- 
anec of passengers witb change of 
horses ou post-roads <Extrapost j was 
carried ont on the account of the 
postmasters, and that of moncy, 
prccious articles, and other tbiiigs, as 
well as of travellers usiug their own 
carriages, was undertaken on certain 
post-roads. Letter eolleetors were 
appointed at small localities. A réduc
tion of the postage on letters and 
packets of nmnuscripts was effccted 
at the same lime.
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celui des voyageurs, se lit au moyen 
de véhicules spéciaux et sur cer
taines routes déterminées. Des dé
pôts de lettres furent établis dans 
les localités secondaires; en même 
temps le port des lettres et des 
paquets de manuscrits fut réduit.

En 174H, le baron de Liliau 
amena à Vienne les premières dili
gences postales, destinées au trans
port régulier des voyageurs et de 
la messagerie. Le premier de ces 
nouveaux véhicules fut expédié en 
17411, de Vienne à St-Polten. Les 
« Wiener Postnachrichten de 1780 * 
d’Olcarius rendent, comme suit, 
compte de la cérémonie d’ouverture 
de ce service.

« Le jour de la St-Florian après 
Pâques, en 1749, la première grande 
diligence impériale, ornée de dra
peaux et de verdure et accompagnée 
par 3<J postillons habillés à neuf, 
partit de l’Office général aulique des 
postes, passant devant le château 
impérial, où LL. MM. se firent 
le plaisir de les regarder depuis 
le balcon, en compagnie d’une nom
breuse suite de cavaliers et de 
daines de la Cour. Eu avant, Sa 
Seigneurie le Maître général des 
postes des Etats héréditaires, comte 
Paar, occupait un carrosse de gala 
conduit par H) postillons à cheval 
qui sonnaient du cor; après lui 
venait la diligence impériale, traînée 
par quatre chevaux et occupée par 
quelques cavaliers de la Cour, entre 
autres le comte Kurz, le prince Lob- 
kowitz, etc. ; puis suivaient une voi
ture montée par les officiers du 
Maître impérial des postes, et enfin 
le reste des postillons, tous à cheval 
et sonnant du cor. Devant le châ
teau impérial quelques milliers de 
spectateurs, parmi lesquels un grand 
nombre de nobles, des bourgeois, des 
gens du peuple, applaudissaient, et 
lançaient leurs chapeaux à l’air en 
poussant des cris de joie. Le cor
tège parcourut la rue de Mariahilf; 
les fenêtres, les portes et les toits 
de toutes les maisons étaient 
garnis de têtes de curieux de tout 
âge, et l’on y remarquait beaucoup 
de femmes en grande toilette. La

Im Jahre 1749 führte Frciherr 
von Lilien die ersten Postwagen in 
Wien ein, mit welehen Reisende und 
Fahrpostsendungen aller Art regel- 
mâssig befordert werden konuten. 
Der erste dieser neuen Postwagen, 
Diligence genanut, wurdc arn 1. Juni 
1749 von Wien nach St. Pôlten ab- 
gefertigt. Ueber die feierliche Er- 
offuuug dieser Diligencefahrten thei- 
len die « Wiener Postnachrichten 
vorn Jahre 1780 » von Olearius Fol- 
gendes mit:

« Am Sanct Florianstag nach Ostern 
des 1749"ton Jahres fuhr der erste 
grosse Kaiserliche Postwagen, Dili
gence .genanut, mit Fahnen und 
Reisern schmucklich gezieret, in Be- 
gleitung von 30 neu gekleideten 
Postillons vom Kais. Obristen-Hof- 
Postamte ab durch die Kaiserliche 
Burg, allwo Ihro Romisch Kais. Maje- 
staten auf dem Balkone nebst meh- 
rcrcn Uof-Cavalieren und Hof-Dames 
wohlgcfalligst znsahen. Voran fuh- 
ren in einem Gallawagen Seine 
fiirstlichcn Gnaden der Herr Kais. 
Küuigl. Obristen Ilof- und General- 
Erblanden-Postmeister Paar, deme 
10 Postillons voraus ritton und ihre 
Borner wohlklingend crtonen liessen; 
ihm folgtc der vierspannige Kais. 
Diligence- Wagen, in welchem sich 
mehrere Hof-Cavalières, so auch 
Graf Kurz, Fiirst Lobkowitz u. s. w. 
befanden ; sodanu folgte wieder ein 
Wagen mit den Officieren des Kais. 
Obristen - Ilof - l’ostamtes , und als 
Schluss die übrigen Postillons, aile 
reitend, mit schmetternden Hërnern. 
Vor der Kais. Burg standen wohl 
an Tausende Zuschauer, darunter 
viel nobles, wie auch Biirger- und 
allerhand Volck, so fortwiihrend 
jubelte und die lliite iti die Luft 
scbleuderte und Freudengeschrey 
ausstiess. Der Zug giug durch die 
Mariahilfer Strasse, wo Fenster, 
Thiiren und Daclier abermalen mit 
Tausenden Kopfen jung und ait, 
darunter zumeist neugieriger, aber 
zierlich geputzter Frauenzimmer, be- 
setzt war. Die hohen Herrschaften 
fuhreu bis nach Burekersdorf, allwo 
die l'ostpferdc gewechselt wurden, 
und nach einem halbstiindigen A af

in 1749 Freiherr von Lilien iu- 
troduced the tirst niail coaches iuto 
Vienna, for the regular conveyame 
of passengers and ail kinds of ar
ticles of the parcel post. The tirst 
of these new mail coaches, whicli 
were called diligences, was despatchcd 
on the l 8t of Juue 1749 from Vienna 
to St. Polten. The « Wiener Post
nachrichten* for the year 1780, a 
paper edited by Olearius, contains 
the following account of the solemu 
inauguration of this diligence ser
vice :—

« On Saint Florian’s day after 
Easter in the year 1749, the tirst 
large Impérial mail coach, called 
diligence, gaily decorated with flags 
and greenery, and escorted by 30 
postilions clad in new uniforms, 
drove ofif from the Impérial Chief 
Court Post Office, taking its way 
through the Imperia! Castle wliere 
their Impérial Roman Majesties, 
attended by several Cavaliers and 
Ladies of the Court, looked on niuch 
pleased from the balcony. The pro
cession was led by a gala carriage 
containing His Grâce the Impérial 
Royal Chief Court and General Post
master of the Hereditary Dominions, 
Count von Paar, preceded by H) 
postilions blowing musically on their 
horns ; this carriage was followcd 
by the Impérial mail coach drawn 
by four horses and occupicd by 
several Cavaliers of the Court, Count 
Kurz, Prince Lobkowitz and others; 
then came a carriage with the 
Officers of the Impérial Court Post 
Office, the procession being closcd 
by the remaining postilions, ail on 
horseback, and blowing their horns. 
Thousands of spectators were as- 
sembled in front of the Impérial 
Castle, among them many nobles, 
as also citizens and ali sorts of 
peuple, who cheered lustily and 
threw their bats into the air. The 
procession passed through the Maria
hilfer Strasse where Windows, doors, 
and roofs were again crowded with 
thousands of people, youug and old, 
for the most ]>art inquisitive but 
smartly dressed women. The dis- 
tiuguished party drove as far as



195

itulilc compagnie alla jusqu'à 
Burckersdorf, où les chevaux furent 
changés; après un arrêt d’une 
demi-heure, la diligence impériale 
poursuivit sa route, tandis que la 
compagnie revenait à Mariabrunn 
pour y attendre l'arrivée de LL. 
Majestés; les postillons à cheval et 
les valets de poste à pied y furent 
restaurés par le Maître général des 
postes auliques, qui leur distri
bua plus tard des gratifications de 
la part de Sa Majesté. »

Ce récit prouve assez combien le 
public partageait le sentiment de 
l’écrivain autrichien, qui déclarait 
que la création des nouvelles voi
tures de poste marquait une nou
velle ère.

Bientôt après, les diligences cir
culèrent entre Brunn et Olmutz, 
puis entre Brunn et Prague par 
Iglau, et liatisbonne par Linz. L’an- 
uée suivante, des diligences faisaient 
déjà le service entre Vienne, d'une 
part, Linz, Passau, Trieste, Prague, 
Troppau et Breslau, d’autre part. 
En même temps, une Direction par
ticulière était organisée pour le ser
vice de la messagerie, sous le nom 
de « Expédition i. et r. des grandes voi
tures », à Vienne et dans les localités 
les plus importantes dotées d’offices 
supérieurs ou de bureaux princi
paux, ainsi que des « Expéditions 
de diligences » subordonnées > à 
l’« Expédition principale », à Vienne.

Conformément au rescrit du 5 août 
1730, on était obligé de remettre à 
cette nouvelle administration tous 
les envois d’espèces sans exception, 
les colis de messagerie tels que 
marchandises, boites, paquets, actes, 
etc., jusqu'au poids de ‘20 livres in
clusivement, partout où les nouvelles 
diligences étaient établies. Dans 
les premiers temps, le nombre de 
celles-ci était encore limité; mais 
il ne tarda pas à s’accroître 
sensiblement. Jusqu’en 1783, il par
tait six diligences par semaine de 
Vienne; en 1791, ce nombre s’éle
vait déjà à 10, et en 1820, il eu 
existait 41 faisant un service heb
domadaire, et 7 partant tous les 
quinze jours.

enthalt der Kais. Postwagen weiter, 
die hohe Gesellschaft aber retour 
bis Mariabrunn fuhr und auf die 
Ankunft lliro Majestaten warteten, 
woselbsten auch die reitenden Postil
lons sammt übrigen Postvolck von 
detn Obristen-Hof-Postmeister trac- 
tiret, und zuletzt von Ihro Majestât 
beschauket worden. »

Schou ans diesem Bericht erhellt 
zur Genüge, wie die Behauptung 
eines üsterreichischen Schriftstellers, 
die eingeführten Postwagen seieu 
« die Verkündiger einer neuen Zeit » 
vom Volksbewusstsein durchaus ge- 
theilt wurde.

Bald darauf wurden Postwagen 
nach Briinn uud Olmütz, sowie ferner 
iiber Brunn und Iglau nach Prag 
und iiber Linz nach liegensburg ab- 
gefertigt. Im lblgendeu Jahre kur- 
sirten bereits Diligencen zwischen 
Wien einerseits und Linz, Passau, 
Triest, Prag, Troppau und Breslau 
andererseits. Gleichzcitig wurde eine 
besondere Direction fur die Post- 
wagenfahrten fFahrpostanstalt) uuter 
dem Namen : * K. K. Hauptwagcns- 
Expedition in Wien » uud in deu 
Hauptorten, in welchen sich Ober- 
iimter oder HauptiLmter befanden, 
ebenfails * Postwagens - Expeditio- 
nen » eingerichtet und der Haupt- 
Expcdition in Wien untergeordnet.

Dem Patent vom 5. August 1750 
zufolge mussten Geldsendungen ohne 
Unterschicd, sodann Frachtstiicke, 
wie Waaren, Schachteln, Packete, 
Akten u. s. w. bis einschliesslich 
20 l'fund übcrall, wo Postwagen 
eingcführt waren, der neuen Austalt 
zur Beforderung übergeben werden. 
Wahreud die Zabi der kursirenden 
« Diligencen » anfanglich noch cine 
beschriinkte war, stcigertc sich die- 
selbc in der Folgczeit. Bis 1783 
gingen wochcntlich 0 Diligencen 
von Wien ans; 179] betrug die Zabi 
bereits 11! uud 1820 im Ganzen 41 
wochentlichc und 7 vierzehntiigige.

Der Post-Amts-Controleur Josepli 
Ilecht fülirt in seinem Werke: 
« Einleitung zum Universal-Euro-

Burckersdorf, where the post horses 
were changed; after lialf an hour’s 
rest, the Impérial mail coach pro- 
ceeded on its journey, while the 
distinguished company drove back 
to Mariabrunn where they awaited 
the arrivai ofTheirImpérial Majesties. 
Tliere, the riding postilions and other 
postal officiais partook of a banquet 
given by the Chief Court Postmaster, 
and received présents from His 
Majesty. »

This account suffices to show tliat 
the Austrian writer who describes 
the new inail coacbes as « the heralds 
of a new era » was a correct ex- 
ponent of public opinion.

Soon afterwards, mail coach ser
vices were started to Briinn and 
Olmiitz, as well as to Prague via 
Briinn and Iglau, and to Kegens- 
burg via Linz. Not later than the 
following year mail coacbes plied 
between Vienna on the one hand, 
and Linz, Passau, Trieste, Prague, 
Troppau, and Breslau, ou the other. 
At the sarne time, a spécial Direc
tion for the mail coach service, under 
the title of « K. K. Hauptwagens 
Expédition », was instituted in Vienna, 
and « Postwagens-Expeditionen » were 
opened at the principal places in 
which chief or principal post-offices 
were established, and made sub- 
ordinate to the Chief Coach Office 
in Vienna.

According to the patent of the 
ûth of August 1750, ail kinds of 
packets containing money, and ail 
articles of the parcel post, sucli as 
mcrchandize, boxes, parcels, docu
ments, etc. uot excceding 20 poumls 
in weight, had, wherever mail coach 
services had been introduced, to be 
handed over to the new institution 
for conveyance. While at the outset 
tliere were only a few * diligences » 
on the ronds, their number grew as 
time went on. Before 1783 there 
wrereonly 1! weckly diligences starting 
from Vienna; in 1791 their number 
had incrcased to 11!, and in 1820 
it reached altogether41 wcekly and 
7 fortniglitly coacbes.
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Le contrôleur des postes Joseph 
Hecht, dans sou livre intitulé: « Ein- 
leitung zum Universal Europeischen 
Fost-Rechti Presbourg 1749), indique, 
entre autres, un certain nombre de 
services de poste sur les routes de pre
mière classe, (pii ne se bornaient pas 
à desservir les Etats héréditaires au
trichiens, mais aboutissaient aux ca
pitales et localités ainsi qu'au littoral 
des pays voisins. Ainsi nous y 
voyons cités les grands services de 
poste suivants: 1° de Vienne à Mos
cou par Presbourg, Cracovie, Var
sovie et Bt-Pétersbourg; 2° devienne 
à Koenigsberg en Prusse par Briinu, 
Breslau et Varsovie; :i° de Vienne 
à Kienigslierg en l’russc par Prague, 
Dresde, Francfort s./rider et Dantzig; 
4° de Vienne à Stockholm par 
Dresde, Berlin et Stralsund; ô° de 
Vienne à Copenhague par Dresde, 
Leipzig, Magdebourg et Hambourg; 
6° de Vienne à Emden par Bruns
wick, Hanovre et Brême; 7° de 
Vienne à Calais par Strasbourg et 
Paris, etc. Ces indications semblent 
prouver qu’à cette époque déjà le 
goût des voyages était passable
ment répandu en Autriche. Si les 
routes que nous venons d’indiquer 
n'avaient pas toutes des services de 
messagerie, néanmoins les voyageurs 
pouvaient trouver partout des 
chevaux, et c'est ce qui a certaine
ment engagé Fauteur à indiquer 
tous les relais de ces services.

Dans l’intervalle, la construction 
des routes s’était également per
fectionnée et ce progrès avait con
tribué à faciliter les communications, 
tant dans l’intérieur du pays qu’avec 
les‘Etats voisins. L'empereur Char
les VI avait déjà publié plusieurs 
ordonnances touchant l’amélioration 
des routes. C'est par scs ordres 
que fut commencée la grande route 
« carolingienne » de Vienne à Carl- 
stadt en Croatie, pour la construc
tion de laquelle on dut percer des 
montagnes et combler des vallées. 
L’impératrice Marie-Thérèse s’eti’or^a 
également, de travailler dans le même 
sens; cependant on trouve encore, 
dans l'ordonnance postale de 1748, 
(pie les voyageurs sont priés de tenir

paeischcn Post-Hecht » (Prcssburg 
1749) miter Anderem eine Anzahl 
Postkurse und Landstrassen an, 
welche nicht nur durch die oster- 
reichischen Erblander sicb erstrecken, 
sondern meist bis zu den Haupt- 
stadten, Grenzortcu und Meeres- 
küsten der Nachbarlander reichen. 
Wir finden dort beispielsweise fol- 
gende liingere Postkurse uufgcführt: 
1) Vou Wicn über Prcssburg, Kra- 
kau, Warschau, St. Petersburg nach 
Moskau ; 2) von Wien über Briinn, 
Breslau. Warschau nach Konigsberg 
in l’r. ; 3) von Wien über Prag, 
Dresden, Frankfurt an der Oder, 
Danzig nach Konigsberg in Pr. ;
4) von Wien über Dresden, Berlin, 
Stralsund nach Stockholm ; ô) von 
Wien über Dresden, Leipzig, Magde- 
burg, Hamburg nach Kopenhagen; 
(!) von Wien über Braunsehweig, 
Hannover, Bremen nach Emden;
7) von Wicn iiber Egor, Bayreuth, 
Cassel, Padcrborn nach Holland;
8) von Wien über Strassbnrg, Paris 
nach Calais u. s. w. Diese Angabcn 
scheinen zu bekunden, dass sich 
damais auch in Ocstcrrcich der Keise- 
tricb ziemlieh stark geltcnd machte. 
Bcstanden attf den aufgefiibrten Post- 
strassen auch nicht iiherall Fahr- 
posten, so konnten die lteisenden 
(loch iiherall Postpfcrde zur Bcfbr- 
derung erhaltcn, zu welchem Zwecke 
der Verfasser wobl siimintliche Sta- 
tionen der Postkurse augegeben liât.

(nzwischen batte auch der Strasscn- 
bnu in Oesterreich einige Fortschrittc 
gemaeht, wodurch der Verkehr im 
Inucrn des Landes und mit den 
Nachharliindcrn erleichtcrt wurde. 
Scbon miter Kaiser Karl VH. waren 
mehrere Verordnungcn wegen Vcr- 
besserung der Strassen ergangen. 
Auf seinen Befelil ward die grosse 
karolingiscbe Strasse von Fiuine bis 
Karlstadt in Kroatien angelegt, und 
wurden zu diesem Zwecke Berge 
gesprengt und Thsiler ausgefiillt. 
Kaiserin Maria Theresia suehtc eben- 
falls in diesem Sinne zu wirken. 
In der Postordtiung vom Jahre 1748 
beisst es jedoch nocli, dass die 
lteisenden hinsichtlich ihrer Bc- 
forderung auf deu Strassen einen

Joseph Hecht, a post-office con- 
troller, in bis « Einleitung zum Uni
versal Europaeischen Fost - Iîecht » 
(Pressburg 174!*) mentions a nunibcr 
of postal Unes and high roads whicli 
not only traversed the whole of tlie 
Austrian hereditary dominions, but 
reached for the inost part as far as 
the eapitals, frontier towns, and sea 
eoasts of the neighbouring countrics. 
Amoug these roads \ve may mention 
the following principal post routes:— 
1.—From Vienna, via Pressburg, 
Cracow, Warsaw, and St. Peters
burg, to Moscow ; 2.—from Vienna, 
via Brünn, Breslau, and Warsaw. 
to Konigsberg in Prussia; 3.—from 
Vienna via Prague, Dresden, Frank- 
fort on the Oder, and Danzig, to 
Konigsberg in Prussia; 4.—from 
Vienna, via Dresden, Berlin, ami 
Stralsund, to Stockholm ; 5.—from 
Vienna, via Dresden, Leipzig, Magdc- 
hurg, and Hamburg, to Copenhagen; 
fi.—from Vienna, via Brunswick, 
Hanover, and Bremen, to Fmdeti;
7. —from Vienna, via Eger, Bayreuth, 
Cassel, and l’aderborn, to Holland;
8. —from Vienna, via Strassburg, and 
Paris, to Calais; etc. These particulars 
lead to the inférence that a décidai 
taste for travelling was noticeable 
about tliis period iu Austria also. 
Althougb tliere inay not bave been 
mail coaches everyvvhere on the 
abovementioned routes, y et travellers 
were sure to tind post horscs al 
their disposai everywhere, and tliis 
is doubtless the reason why the 
autbor gives tlie liâmes of ail the 
stations on the post routes.

lu the mcaiitime road making had 
made sonie progress in Austria, and 
communication with the intérim' of 
thecountryand with the nciglibouring 
States had thereby been facilitatcd. 
Several ordinances eoncerning tlie 
improvoment of tlie roads had been 
issued as early as tlie rcign of the 
Emperor Charles VI. By bis orders 
the grcat road from Fiumc to Karl
stadt in Croatia was made, in the 

' construction of vvliich mountain* 
were laid level and valleys tilled 
up. The Enqiress Maria Theresa did 
lier best to carry on tliis work.
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compte de certaines différences dans 
les transports par terre « attendu 
(pie, dans les endroits non accidentés, 
il est possible de cheminer aisément, 
tandis qu’ailleurs, en raison des mon
tagnes et des marécages, il est pré
férable et plus commode de faire 
le trajet à cheval. » Une route 
carrossable fut construite sur le 
Hrenner dès l’année 1773. La route 
« Joséphine » construite sous Jo
seph II, l’une des plus belles que 
possédât l’Europe à cette époque, 
fut ouverte, par Senj (Zeng) et Carlo- 
hago, sur la montagne jusqu’à Carl- 
stadt. Les pierres milliaires qu’on 
y avait placées, étaient en marbre 
blanc et munies de cadrans solaires.

Plus tard la construction des rou
tes ayant été affermée, leur état fut 
loin de s’améliorer. Ainsi le con
seiller britannique C. Meiners, dans 
son livre « Kleinere Lânder- und 
lîeisebeschreibungen » ( Berlin, 171)1) 
s’exprime comme suit: «Les routes 
les plus mauvaises sont les routes 
impériales; elles étaient autrefois 
les meilleures de l’empire. Mais 
comme, il y a quelques années, l’em
pereur a affermé la construction des 
chaussées, celles-ci sont, au bout de 
peu de temps, devenues si mau
vaises qu’on a été obligé de sup
primer la ferme, et qu’il faudra peut- 
être dépenser trois à quatre millions 
de florins d’empire avant de pouvoir 
rétablir les routes dans leur ancien 
état. » D’après cet écrivain, les 
ponts, en Autriche, n’étaient ni aussi 
lotus ni aussi solides que dans 
d’autres pays, attendu qu'ils n’étaient 
pas construits en pierres de taille, 
mais eu bois, et qu’un grand nombre 
d’entre eux n’étaient pas même pour
vus de barrières. Meiners parle plus 
favorablement de l’organisation de 
la poste. Voici cc qu’il en dit:

< Au nombre des institutions de 
l’Allemagne méridionale qu’on ne 
saurait trop louer, il faut citer 
l’cxcllcnte organisation des postes. 
Sur les routes les plus fréquentées 
qui relient les grandes villes d’Au
triche, etc., la poste ne s’arrête pas 
plus de cinq minutes, et cc n’est que 
dans les contrées éloignées de la

Unterschicd machen miichten, « da 
es an einigenOrtcn ganzgleich (eben) 
und eben darum zum fahren bequem, 
antlern Ortcn aber berg und morastig, 
folgsam besser und gelegener zu 
rcitten ist. » Im Jahre 1773 wurde 
bereits einc fahrbare Strasse über 
den Brenner angelegt. Die nnter 
Joseph Il.gebaute Josephiner-Strasse, 
damais fine (1er schônsten in Europa, 
wurde von Senj (Zeng) und Karlo- 
pago über das Gebirge nacli Karl- 
stadt geführt. Die Meilenzeiger an 
derselben bestanden aus weissem 
Marmor und waren mit Sonnenuhren 
versehen.

In spaterer Zeit soll die Beschaffen- 
heit der Strassen, in Folge der ein- 
getretenen Verpachtung derselben, 
sicb wesentlich verschlechtert haben. 
So berichtet beispielsweise der Gross- 
britannischc Hofrath O. Meiners in 
seinern Werke: « Kleinere Lîinder- 
und lîeisebeschreibungen » (Berlin 
1791) Folgendcs dariiber: « Die 
schlechtesteu unter allen Strassen 
sind die Kaiserlicheu, die sonst die 
ersten in Deutschland \yaren. Da 
aber der Kaiser vor mehreren Jahrcn 
den Bau seiner Cliausseen verpach- 
tctc, so verfielen sic in kurzer Zeit 
so sehr, dass man gezwuugen wurde, 
die l’aclit aufzuhcbcn und vielleicht 
drei liis vier Millioncn Kaiscr-Guldeu 
crfordert werden, bevor man die 
Wege wieder in iliren vormaligen 
Stand setzt. » Nacli seiner Schilderung 
waren die Briicken in Oesterreich 
niclit so dauerbaft und gut, wie in 
aiidern Landern, da sie niclit von 
Quadern, sondern aus llolz her- 
gestellt waren; vicie derscllien sollen 
niclit cinnial Gcliinder besessen 
haben. Anerkcnncndcr spricht Mei
ners sicb iiber die l’ostcinricbtungcn 
aus; cr sngt dariiber:

«Zu don niclit genug bdiendcn 
Anstalten des siidlicben Deutschland 
gebbren die vortrettliclicn Post- 
einrichtungcn. An den bcsucbtestcii 
Strassen zwisclien deu grossen 
Stadten in Oesterreich etc wird man 
auf den l’osten kaum fiinf Minuten, 
und nur in abgclcgeneren Gegenden

The Postal Ordinance ol the ycar 
1748, however, still contains the sug
gestion tliat travellers should use 
discrimination with regard to the 
clioice of tlieir means of conveyancc 
on the roads « as in some places 
the roads are quite level, and there- 
fore suitable for driving, and at 
others they are hilly and marshy, 
when it will therefore be better and 
more judicious for the travellers to 
ride.» Asearlyas 1773a carriage road 
was constructed aecross the Bren
ner. The Joséphine road construct
ed in the reign of Joseph IL, which 
was, at tliat period, one of the finest 
roads in Europe, was exteuded from 
Senj (Zengj and Karlopago accross 
the mountains to Karlstadt. The 
miles tones on tins road werc of 
white marblc, and had sun dials on 
theui.

Latcr on, the statc of the roads 
seems to hâve liecome worse and 
worsc, in conséquence of tlieir ha- 
ving been farmed out. Tlius, for 
instance, C. Meiners, a British Court 
Councillor, in his « Kleinere Lânder- 
und lîeisebeschreibungen » (Berlin 
1791) gives the following aecount of 
thèse roads:— «The worst of ail 
roads are the Impérial roads which 
formerly were the best in Germany. 
But as sevcral vears ago the Em- 
peror contracted for the construction 
of his roads, tlicy became so bail 
in a short time, that it was ncees- 
sary to discontinue tliis System; and 
threc or four million Impérial florins 
will now pcrhnps liavc to be spent 
beforc the roads can lie put in tlieir 
former condition. » According to bis 
description, the bridges in Austria 
wcrc not so strong and good as in 
otlicr countries, not heing constructed 
of stonc, but of wood; many of tlicni 
do not. eveu appcar to liavc been 
provided with railings. Of tlic post
al arrangements however, Meiners 
speaks very favourably. Tlius, lie 
says :

« Among the institutions in South 
Germany which cannot bc too liigldy 
praised, I may mention the excellent
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grande circulation qu’elle s’attarde 
quelquefois un quart d’heure ou 
une petite demi-heure au plus. 
Les postillons vont continuellement 
bon train et il ne leur viendrait 
jamais à l’idée de s’arrêter en route 
pour boire. D’habitude on fait un 
simple relais en une heure et demie, 
ce qui serait impossible, même en 
allant très vite, si les relais n’étaient 
pas rapprochés; à mon avis, ils sont 
au moins d’un quart moins longs 
que dans notre pays (le nord de 
l’Allemagne et tout particulièrement 
le Hanovre), où un simple relais 
de poste mesure deux milles alle
mands bien comptés. Le fait qu’il 
marche sans interruption et d’une 
manière accélérée, permet au voya
geur de faire en un jour, sans trop 
de peine, lô à 18 milles allemands, 
ce qui paraîtra incroyable à nos 
gens du nord de l’Allemagne. » 
Meiners dit encore qu’en Autriche 
on ne voyage pas tout à fait aussi 
vite qu’en Bavière; que les chevaux 
n’y sont pas non plus aussi bons, et 
que les valets de poste y sont plus 
exigeants que dans les autres parties 
de l’Allemagne méridionale.

Un autre voyageur, Kiittner, qui 
parcourut l'Allemagne et plusieurs 
autre pays de 1797 à 1799, confirme 
d’une manière générale (Reise durcit 
Deutschland, Danemark, Sehweden, 
Norwegen und eineu Theil von 
Italien. 4 Volumes. Leipzig 18011 
les assertions du conseiller Meiners. 
Ses observations sont surtout intéres
santes, en ce qu'elles constatent d’une 
manière certaine que, dans la dernière 
période décennale du XVIIIe siècle, 
l'organisation despostes autrichiennes 
avait accompli de grands progrès. 
Il dit en effet:

« Nous trouvâmes, dans le local 
postal de Schottwien (au sud de 
Wiener-Neustadtl, des chambres pro
pres, de bons lits et un repus conve
nable ; quoique nous ne fussions 
partis de Vienne qu’à huit heures et 
(pie nous nous soyons arrêtés quel
ques heures à Wiener-Ncnstadt, nous 
sommes arrivés iei encore en plein 
jour. La distance est de dix milles, 
au moins d'après la mesure des

wirdman bisweilen cine Viertel- oder 
kleine halbe Stuude aulgehalten. 
Die Postillone fahren ohne Unter- 
lass einen starken Trott und lassen 
es sich garnicht einmal cinfallen, 
unterwegs still zu halfen und zu 
trinken. Gewohnlich legt man eine 
einfache Station in anderthalb 
Stunden Zeit zurück, welches aber 
selbst bei dem starken Fahren nicht 
moglich wiire, wenn nicht die S ta- ‘ 
tionen kiirzer, und zwar meiner 
Schâtzung nach vvenigstens ein Viertel 
kiirzer, als in unsern Gcgenden 
(Norddeutschland, insbesondere Ha- 
nover) waren, wo eine einfache Sta
tion zwei richtig gemessene deutschc 
Meilen ausmacht. Das ununter- 
brochenc schnelle Fahren und die 
Geschwindigkeit, vvomit man be- 
fdrdert wird, setzt Reisende in Stand, 
an einem Tage ohne grosse Miibe 
lô bis 18 deutsche Meilen zu maehen, 
welches im nordlichen Deutschland 
ganz unglanblich scheinen muss. » 
Meiners führt noch an, dass mân in 
Oesterreich nicht ganz so schnell als 
in Bayern befordert werde und die 
Pfenle dort nicht so gut, die Post- 
knechtc auch unbilliger in ihren 
Forderungen seien, als im ïibrigcn 
südlichen Deutschland.

Ein anderer Reisender, Kiittner, 
vvelcher in den Jahrcn 1797—1799 
Deutschland und mehrere andere 
Lânder durchreiste, bestatigt in 
seineni Reisewcrkc: «Reise durch 
Deutschland, Danemark, Sehweden, 
Norwegen und cinen Theil von 
Italien » (4 Bande. Leipzig 18UI) 
im Wesentliehcn die Angaben des 
llofraths Meiners. Seine Aufzeich- 
nungen sind besouders auch desbal b 
von Werth, weil sie mmveideutig 
bekumlen, dass das osterreichischc 
Postwesen in den letzten Jahrzchnteu 
des vorigen Jahrhunderts griissere 
Fortschritte gemacht batte. Es beisst 
dort unter Andcrem:

« Wir fanden auf dem Posthause 
zu Schottwien (sudlich von Wiener 
Neustadt) reiuliche Zimmer, gute

postal arrangements. At the post 
houses on the most frequented routes 
whicb connect the large towns iu 
Austria, etc., the traveller is scarcely 
delayed five minutes; at out of tlic 
way places only lie is kept waiting 
sometimes for a quarterof an hour 
or barcly half an hour. The posti- 
lions always drive at a round trot,

. and do not eveu tliink of stopping 
to drink on the way. The ordinary 
time required for a single stage is 
one hour and a half, a trip vvhicli, 
even at tins great speed, could not 
be performed if the stages were not 
shorter — and this, according to 
my estimation, by one fourth at 
least — than in our parts (Nortli 
Germany, and especially Hanover), 
where a single stage measures fully 
two German miles. The quick and 
unbroken pace at wliich they drive, 
and the rapidity with which the 
traveller is conveyed, enable him to 
do from lô to 18 German miles a 
day without much trouble, which 
must secin quite ineredible in North 
Germany. » Meiners adds tliat in 
Austria travellers are not conveyed 
quite as rapidly as in Bavaria, and 
tliat in the former country the liorses 
are not so good, and the post boys 
not so reasonable in tbeir demands, 
as in tbe remaining parts of South 
Germany.

Kiittner, atiotlier traveller who 
visited Germany and scveral otlicr 
countrics between 1797 and 1799, 
published a work entitlcd « Reise 
durch Deutschland, Danemark, Sclnve- 
den, Sorwegen und einen Theil von 
Italien » (4 volumes. Leipzig lSO 1 ) 
which continus Meiners’ assertions 
in ail tlieir cssential points, liis 
descriptions are especially valuable 
because they unmistakeably prove 
tliat great progress was made bv 
the Austrian postal service towards 
the end of the last century. Wc 
may cite the following passage: —

« In the post bouse at Schottwien 
(South of Wiener Neustadt) we fourni
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milles de poste autrichiens qui, on 
le suit, sont très courts. Ce qu’il y 
a île très agréable, c’est l’ordre par
fait et rigoureux qui règne dans l’or
ganisation et le service de la poste 
en Autriche. Les maîtres de poste 
se conforment aux règlements, et ces 
derniers sont tels, que les voyageurs 
n'ont aucune raison de se plaindre, 
comme c’est trop souvent le cas 
dans d’autres pays. Ce matin, nous 
avons trouvé la voiture qui nous 
avait amenés, attelée de six cheveaux 
ail lieu de quatre. Au sommet de la 
montagne, on en détela deux qu’on 
ne nous a pas portés en compte. Il 
est vrai que l’on paie pour ce relais 
comme pour trois milles, bien qu’il 
ne mesure en réalité que deux milles. 
A ce compte, cependant, le maître 
de poste n ’est pas suffisamment ré
munéré, car on fait d’habitude deux 
milles eu deux heures, tandis qu’ici 
nous avons mis près de deux heures 
pour atteindre le sommet du Somme- 
ring et que nous avons fait tout le 
trajet en trois heures. Cette montagne 
élevée, que traverse une très bonne 
route, sépare la Basse-Autriche de 
la Styrie. Ailleurs l’auteur relève 
ce qu’il appelle en propres termes 
la « perfection du service des postes 
autrichiennes» et donne entre autres 
les détails suivauts : « Depuis Bruck 
jusqu’ici (Graz) il y a sept milles 
ou pour mieux dire six, car les 
milles autrichiens sont si courts que, 
sur sept milles, on en peut toujours 
rabattre un, et même plus si on les 
compare avec les milles auxquels 
sont habitués les gens des cam
pagnes, qui ne connaissent pas la 
poste. Aussi, lorsque vous leur deman
dez la distance d’une localité à une 
autre, ces gens indiquent toujours 
nue distance moindre que celle qu’on 
a dû payer à la poste. Mais qui ne 
paierait pas ces distances postales 
avec plaisir, dans un pays où l’on 
fait en général un mille à l’heure 
et où l’on ignore absolument l’habi
tude de l’Allemagne du nord, de retar
der le voyageur au moins d’une demi- 
heure à chaque mille. Dans la règle, 
sur le territoire autrichien, le pos
tillon amène des chevaux frais dès

Betten und eine ertrâgliche Mahlzeit. 
Ob wir sebon Wien erst uni acht 
Uhr verlassen und ein paar Stunden 
zu Neustadt uns aufgehalten hatten, 
so kamen wir doch noch bei vollem 
Tageslichte hier an. Die Ferne ist 
zehn Meilen, so wie namlich die 
osterreichischen Postmeilen sind, d.
b. selir klein. — Hochst angenehm 
ist die bestimmte feste Ordnung, in 
der das Postwesen in Oesterreich 
seinen Gang geht! Die Postmeister 
halten sich au die Verordnungen, 
und diese sind so, dass der lteisende 
wahrhaftig nicht Ursacbe bat, sich 
zu beklagen, wie es wirklich hin 
und wieder in andern Landern der 
Fall ist. Heute friih fauden wir 
sechs Pferdc vor dem Wagon statt 
vier, womit wir gekoininen waren. 
Zvvei davon werden auf der Hohe 
des Berges wieder abgenoinmen und 
nicht besonders angerechnet! Mau 
bezahlt aber fur diese Station drei 
Meilen, ob die Ferne sebon nur zwei 
betragen soll. Dabei kommt aber der 
Postmeister noch immer zu kurz. » 
An eiuer andern Stelle spricht Ver- 
fasser geradezu von der «Vortretf- 
lichkeit des osterreichischen Post- 
wesens » und führt uoch folgende 
Einzelheiten au : « Von Bruck bis 
hieber (Graz) sind sieben Meilen 
oder cigentlich sechs, denn die 
osterreichischen Postmeilen sind so 
klein, dass man von sieben Meilen 
immer eine abziehen kann, und aucli 
wold noch melir, wenn man sie mit 
den Meilen vergleicht, nacli welchen 
die Leutc ira Lande rechnen, die 
mit den Posten nichts zu thun haben. 
Wenn Sie sich daher nach der Ent- 
fernung von einem Orte zum andern 
erkundigen, so geben die Leute aile- 
mal weniger an, als man anf den 
Posten bezahlt. Wer würde aber 
nicht mit Vergnügen diese kleinen 
Meilen in einem Lande bezahlen, wo 
man so ziemlich jede in einer Stunde 
zurücklegt und wo die Gewohnheit 
der Norddeutschen, den Reisenden 
auf jeder Post wenigstens eine halbe 
Stunde aufzuhalten, vollkommen un- 
bekannt ist. In der Regel bringt 
der Postillon in den osterreichischen 
Staaten die frischen Pferdc den

clean rooms, good beds, and a pas
sable meal. Although we did not leave 
Vieuna till eight o’ elock, and stop- 
ped a few hours at Neustadt, we 
still reached this place in broad 
daylight. The distance is ten miles, 
that is to say Austrian post-miles 
which are very short. The regular 
and strict order in which the postal 
service in Austria is carried out is 
most agreeable! The postmasters 
observe the régulations, and these 
regulatious are of such a nature as 
to leave the traveller no possible 
ground for complaint, which is not 
always tbe case in other countries. 
Early this morning we fourni six 
horses attached to our carriage 
instead of the four which had brought 
us hitlier. Two of them are taken 
away at the top of the mountain. 
No spécial payment is made for 
them, but this stage is reckoned 
and charged as three miles, although 
in reality the distance is said to be 
two miles only. In spite of this charge 
the postmaster is the loser by tbe 
transaction. > In auother passage 
tbe autlior speaks pointedly of the 
« excellence of tbe Austrian postal 
service », and adds the following 
particulars:— « From Bruck to this 
city (Graz) it is seven miles so-called, 
but in reality only six, for the Aus
trian post-iniles are so short that 
one mile out of seven must always 
be deducted, may be even more if 
compared with the length of the miles 
by which people in this country who 
hâve nothing to do with the Posts 
reckon. Consequently, if you ask 
the distance from one place to 
another, people will always tell you 
less than the distance which you 
pay for in driving post. But who 
would not pay with plcasure for 
these short miles in a country where 
each mile is pretty well accom- 
plished within the hour, and where 
the North German custom of delaying 
the traveller for at least half an hour 
at every posthouse, is quite un- 
known. As a rule, a postilion in the 
Austrian States brings the fresh 
horses the moment he bears a car
riage arrive, and 1 bave more than
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qu'il entend venir une chaise de 
poste, et je les ai plus d’une fois 
trouvés prêts avant que les che
vaux arrivants eussent été dételés. 
Si, eu outre, l’on ne part qu’avec 
deux chevaux comme cela a été 
mon cas de Bruck ici, tout se fait 
encore bien plus vite. Je ne puis 
me souvenir d’avoir, dans toute 
l’étendue du grand empire d’Au
triche, entendu répondre qu’il n’y 
avait pas de chevaux, (pie ceux-ci 
étaient au pâturage, qu’on était 
obligé de les faire venir du village 
voisin, qu’il fallait attendre qu’ils 
fussent affouragés ou arrivés d’un 
autre relais.

(A  s u iv r e .)

Le service lies postes île la 
République Argentine en 1883.*)

Il est rare qu’une Administration 
postale donne l’exemple d’un déve
loppement de trafic aussi considé
rable que celui dont l’Administration 
des postes de la République Argen
tine est à même de rendre compte, 
dans son rapport de gestion pour 
l’année 1883. Tandis qu’en 1882 
l'ensemble des envois expédiés par 
les postes argentines représentait un 
chiffre de 17 millions, l’année sui
vante donnait un échange total de 
21 millions d’envois, constituant une 
augmentation de 4 millions, soit de 
22'/a %>. De ces 4 millions d’en
vois, environ 3 millions concernent 
l’échange interne de la République 
et 1 million son échange internatio
nal. Comme ce dernier ne repré
sente, d’ordinaire, que la cinquième 
partie de l’ensemble de l’échange 
postal, il en résulte que le plus 
grand accroissement a porté sur 
cette partie du service.

La grande immigration dont l’Ar
gentine est actuellement favorisée, 
explique un développement aussi

*) Voir l ' U n i o n  p o s t a l e  de 1883, pages 
16 et 37.

Augenblick, dass er einen Wagen 
ankommen hort, und inelir als cin- 
mal habe ich sic bereit stehen sehen, 
ehe nocii die letzten abgespannt wer- 
den konnten. Fâhrt man nuu vollends 
nur mit zwei Pferden, wie das von 
Bruck hieher unser Fall war, so geht 
Ailes noch viel geschwinder. Noch 
kann ich midi in den weitlâufigeu 
osterreichischen Staatcn keines Faites 
crinnern, in dem man mir gesagt 
batte, es f'ehle an Pferden, oder sie 
wiiren auf dem Felde, man musse 
sie vom nachsten Orte kommen 
lassen oder man miisse warten bis 
sie geluttert seicu oder bis irgend 
cin Gespann zuriickkomme. » 

( F o r t s e t z u n g  f o l g t . )

Das Postwesen lier argeiilhiisrhen 
Ueptihlik im Jalire 1883.*)

Selten wird cine Postverwaltung 
in der Lage sein, eine so betraeht- 
Iiclie Stcigerung des Vcrkehrs zu 
verzeichnen, als die Postverwaltung 
der argentinischen Rcpublik dies bei 
Erstattung ilires Geschaftsberichts 
für das Jahr 1883 tliun konute. 
Wahrend im Jahre 1882 die Ge- 
sammtzahl der durch die Posten 
Argentiniens befiirderten Sendungen 
17 Millionen Stiick betrug, weist das 
folgende Jahr eine Vcrkehrsbe- 
wegung von 21 Millionen Stück, 
rnithin eine Vermehrung um 4 Mil
lionen, d. h. 22'/2 %  nach! Von 
diesen 4 Millionen Sendungen ge- 
horten etwa 3 Millionen dem inneren 
Verkelir des Freistaates und 1 Mil
lon dem Auslandsverkehr an. Da 
der Auslandsverkehr sonst nur den
5. Theil des Gesammt-Postverkehrs 
des argentinischen Staatswesens aus- 
macht, so hat sich biernach dieser 
Theil des Postverkehrs am meisten 
entwickelt.

Die Erkliirung für die rapide Ent- 
wicklung des Postverkehrs in Argen-

*) S. L ’ U n i o n  p o s t a l e  VIII, S. 16 n. 37.

ouce seen them standing ready to 
be put to before the others could 
he unharnessed. If one travels witli 
two horses only, as was oui* case 
from Bruck to this city, thiugs arc 
doue niore rapidly still. I cannot 
recollect a single iustance in the 
extensive Austrian dominions, in 
wliicti I was told that there werc 
no horses, or that they were out on 
the field, that they must be fetched 
from the next village, or that I must 
vvait till they had been fed, or till 
sonie team or otlier had returned. » 

(T o  be c o n t in u a i .)

The postal service of the Arffeiifine 
Republie in 1883.*)

It is rare for a Postal Administra
tion to be in a position to record 
so considérable a growth of the 
postal business as that registered 
by the Post Office of the Argentine 
Republic in its Annual Report for 
the year 1883. While, in 1882, tlic 
total number of articles whieh passcù 
through the Argentine mails was 
17 millions, it amounted in the follow- 
ing year to 21 millions, this lieing 
an incrcase of 4 millions, or 22 
per cent. î Of these 4 million articles, 
about 3 millions were forwarded in 
the domestic service of the Republic, 
and 1 million in the international 
service. As the international exchange 
bas, hitherto, only amounted to one 
fifth of the total postal exchange of 
the Republie, it is, conséquent]}', 
tbis branch of tbe postal service 
which shows the greatest increasc.

This rapîd development of the 
postal service of the Argentine 
Republic must be attributed to the 
immigration into that country which

*) See « L ' U n i o n  P o s t a l e », vol. VIII., 
pages 16 and 37.
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r:ipille (les relations postales. En 
effet, dans le courant de l’année 1883, 
iMii<piante mille individus sont venus 
se fixer sur le territoire argentin, 
et ont, pour leur part, contribué à 
accroître d’un demi-million au moins 
le chiffre des expéditions. On peut 
aussi indiquer, comme causes ulté
rieures de ce résultat remarquable, le 
fait que la population a pris posses
sion de nouveaux territoires rendus 
récemment accessibles il la civili
sation ; le développement du réseau 
tics chemins de fer, et l’essor extra
ordinaire qu’a pris le commerce de 
lîiiénos-Ayres, la capitale du pays, 
l'année dernière. On peut se con
vaincre de la prépondérance de cette 
capitale et de la province dn même 
110m, lorsqu’on saura que, sur les 21 
millions d’envois postaux, plus de lfi 
millions proviennent de la ville et 
de la province de Buénos-Ayres, et 
que, sur l’augmentation constatée en 
faveur de l’année 1883 par rapport 
à l’année précédente, près de trois 
millions d’envois, c’est-à-dire les 
trois quarts de l’augmentation dont 
il s’agit, concernent cette partie du 
pays.

Voici dans quel ordre viennent, 
par rang d’importance, après Buenos 
Ayres, les autres 13 provinces de la 
Itépublique : Santa Fé, Entre-Rios, 
Cordoba, Tucuman, C'orrientes, Men
doza, San Luis, Salta, San Juan, 
f’atamarca, La Kioja, Santiago del 
Kstero et Jujui. Le trafic postal est 
le plus minime dans les districts de 
Chaco, de Patagonie et des Missions, 
qui sont des territoires à peu près 
inconnus, presque sauvages et ex
trêmement peu peuplés.

Les recettes de l’Administration 
des postes argentines, en 1883, ont 
été de 552,108 pesos, dont les 3A» 
soit, en somme ronde, 400,000 pesos 
ont été fournis par la ville et la 
province de Buénos-Ayres. Sauf la 
province de Salta, dont, malgré 
une légère augmentation de trafic, 
les recettes sont restées inférieures 
à celles de l’année précédente, toutes 
les autres provinces ont donné des 
recettes plus élevés. L’Administration 
a chargé un inspecteur des postes

tinicn findet sieli in der starken Ein- 
wanderung, welchc gcgenwiirtig in 
dieses Land einstromt. Im Jahre 
1883 sind 50,000 Pcrsonen in das 
argentinisehe Gfebiet eingewandert, 
die eine Steigerung des Briefver- 
kelirs uin inindesteus 7* Million 
Sendungen verursacht haben. Als 
weitere Ursachen fur die ungewolm- 
liche Ersclieinung sind zu bczeich- 
nen : die Ausbreitung der Bevol- 
kerung über die erst in neuester 
Zeit der Kultur erscblossenen Laïul- 
striche, der Weiterbau des Eisen- 
babnnetzes und der ansserordent- 
liche Aufschwung, den der Handel 
der Landeshauptstadt Buenos Ayres 
im verflossenen Jahre genommen bat. 
Die (lominirende Stellung dieser 
Stadt nebst der gleiclinainigen Pro- 
vinz im Postverkclir der Republik 
ergiebt sich daraus, dass von den 21 
Millioncn Postsendungen melir als 
lf> Miilioaen anf Stadt und Provinz 
Buenos Ayres entfallen, und dass 
von den im Jahre 1883 gegeniiber 
déni Vorjahre melir befiîrderten Sen- 
(lungen nahezu 3 Millionen, also 8/< 
der Verkelirssteigerung, auf diesen 
Landestbeil zu rechnen sind. Die 
übrigen 13 Provinzen des Frei- 
staates folgen liinter Buenos Ayres 
in nachstehender Reihe: Santa Fé, 
Entre Bios, Cordoba, Tucuman, Cor- 
rientes, Mendoza, San Luis, Salta, 
San Juan, Catamarca, La Bioja, 
Santiago del Estero und Jujuy. Am 
unbedeutendsten ist der Postver- 
kehr in den wenig bekannten, 
der Kultur zum Theil noch ver- 
schlossenen und dfinn bevolkerten 
Territorîcii Chaco, Patagonia und 
Misiones.

Die Einnahme der argentiniseben 
Postverwaltung bat im Jahre 1883 
552,108 Pesos betragen, von welchcr 
Summe rund 400,000 Pesos, also 
8/i, auf Stadt und Provinz Buenos 
Ayres kommen. Hohere Eiunaltmen 
gegenüber dem Vorjahre haben aile 
Provinzen mit alleiniger Ausnahnie 
der Provinz Salta aufzuweisen, deren 
Einnalime trotz einer massigen Stei
gerung des Verkehrs gegen das Vor- 
jalir zurückgegangen ist. Mit der 
Aufklürnng der Ursachen dieser

lias of late assumed very large pro
portions. In 1883 the number of 
immigrants arriving in the Argentine 
States reached 50,000, the effect of 
winch was to increase the number 
of postal articles exclianged by at 
least liait a million. This uiiusnal 
circumstanee may furtlier be ascribed 
to the spread of the population over 
territories but recently brought uitder 
cultivation, to the construction of 
new railroads, and to the extra- 
ordinary development of trade in 
Buenos Ayres, the capital of the 
country, during the year 1883. The 
conspicuous position oceupied by 
this city and by the province of the 
same namc in the postal relations 
of the Republic may be inferred 
from the fact that more than lfi 
millions of the 21 millions of postal 
articles exclianged fall to the sbarc 
of the city and province of Buenos 
Ayres, and that, of the 4 millions of 
articles whicli constitute the increase 
in 1883 over 1882, nearly 3 million 
articles, or three fourths of this 
increase, were exclianged by this 
part ot the State. The rcmaining 
13 provinces of the Republie rank 
after Buenos Ayres in the following 
order:—Santa Fé, Entre-llios, Cor
doba, Tucuman, Corrientes, Mendoza, 
San Luis, Salta, San Juan, Cata
marca, La Bioja, Santiago del Estero, 
and Jujuy. The postal traffic was 
least considérable in the littlekuown, 
tliinly populated, and but partially 
cukivated territories of Chaco, Pata- 
gonia, and Misiones.

The revenue of the Argentine 
PostalAdministration in 1883ainonnt- 
cd to 552,108 pesos, of which suni
400,000 pesoB in round figures, or 
three fourths, were contributed by 
the city and province of Buenos 
Ayres. As compared with the preced- 
ing year, tliere was an increase in 
the revenue of ail the provinces, 
with the sole exception of that of 
Salta which showed a decrcase of 
revenue, in spite of a moderato in
crease in the postal exchange over 
the previous year. The Argentine 
Postal Administration has entrusted
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de s'enquérir des causes d’un ré
sultat aussi extraordinaire, et de 
visiter, à cet effet, tous les offices 
de poste de la province de Salta.

L’Administration des postes ar
gentines dispose d’un réseau très 
étendu qui, aujourd’hui, subit les 
fréquents et profonds remaniements 
qui se produisent dans tous les pays 
où pénètrent les chemins de fer, en 
venant peu à peu se substituer aux 
grands services postaux. Dans la 
République Argentine on peut, d’a
près les matériaux statistiques re
cueillis par l’Administration, parfaite
ment se rendre compte de la marche 
que suit le développement des moyens 
de communication. Les chemins de 
fer partent du littoral de l’océan 
Atlantique pour s’avancer dans la 
vaste plaine, et prolonger peu à peu 
leur réseau jusqu’aux pieds des 
Andes. Les lignes de diligences et 
de courriers se voient donc toujours 
plus refoulées de la capitale, où 
elles aboutissaient autrefois, et ré
duites à prendre pour têtes de j 
ligne les stations extrêmes des voies 
ferrées. Aussi les parties les plus 
reculées, de l’immense territoire de 
la République, qui, il y a 10 ans à 
peine, étaient encore le territoire 
incontesté des sauvages indiens, 
est-il maintenant sillonné de diligences 
et ouvert au commerce, c'est-à-dire 
à la civilisation. L'instrument primi
tif de la poste argentine, le courrier 
à cheval disparaît de jour en jour, 
pour faire place à la diligence, et 
être finalement relégué dans les 
parties encore incultes du territoire 
(pii représentent les confins de la Ré
publique, telles, par exemple, que les 
contrées montagneuses des Andes.

Le développement du service pos
tal effectué par l’intermédiaire des 
chemins de fer a été des plus rapides 
dans l’Argentine. Le 31 décembre 
1883, les transports postaux emprun
taient 30Û2 km de lignes de chemins 
de fer; sur ce nombre, 477 km n’a
vaient été livrés à la circulation que 
dans le courant de 1S83. Pour tout 
cela, néanmoins, l’Administration des 
postes de la République ne néglige 
pas de profiter du mode avan-

eigenthümlichen Erscheinung liât die 
Postverwaltung einen Postinspcktor 
bcauftragt, wclcher die Postanstalten 
der genannten Provins zu diesem 
Behufe bereisen soll.

Die argentinische Postverwaltung 
verfügt über ein sebr ansehnliches 
Betriebsuetz, welches z. Z. der fort- 
wâhrenden starken Umgestaltung 
unterliegt, die in allen Landern von 
statten geht, wenn die Eisenbahnen 
in diesclben eindringen, und dadurch 
die grossen Postkurse nach und 
nach beseitigt werden. Der Ent- 
wickelungsgang der Verkehrsmittcl 
lasst sicli gerade in der argen- 
tinischen Republik an der Hand des 
von der Postverwaltung gelieferten 
statistischen Materials genau ver- 
folgen. Von der Küste des atian- 
tischen Océans hcr dringen die Eisen
bahnen in die weiten Ebencn ein 
und schieben ihre Linien immer 
weiter vor bis an den .Fuss der 
Anden. Die Linien der fahreuden 
Posten werden dadurch von der 

i Hauptstadt, wo sie friiher zusammen- 
liefen, immer mehr abgedrangt und 
genothigt, die Endpunktc der Eisen
bahnen zum Ausgangspunkt zu 
machen. In Folge dessen werden 
die weit entfornt gelegeneu Aussen- 
theile des machtigen Laudergebietes 
der Republik, welche nocli vor kaum 
10 Jahren der unbestrittene Besitz 
des wilden Ureinwohners wareu, 
von fahreuden Posten durchschiiitten 
und dem Verkehr bezw. der Kultur 
zuganglich gemacht. Das unvoll- 
kommenere Betriebsmittel derargen- 
tinischen Post, die Iteitposten, wird 
durch die fahrende Post mehr und 
mehr verdrangt, uni scbliesslich nur 
noch in den aussersten, von Fahr- 
strassen noch nicht durchschnitteuen 
Grenzmarken der Republik, insbe- 
sondere im Andengebirge, festen 
Fuss zu fassen.

Der Entwickelungsprozess des ar- 
geutinischeu Eisenbalin-Postdienstes 
ist ein selir rascher. Ani 31. I)e- 
zember 1883 wurden 3052 km Eisen- 
bahnlinicu zur l’ostbeforderung be- 
nutzt, von welchen nicht weniger 
als 477 km im Laufc des Jahres 
1883 in Betrieb genornmen worden

a postal inspector witli the task of 
findiug ont the cause of tliis plie- 
nomenon, and tliis officer will visit 
ail the post-offices in this province 
in fulfilment of his mission.

The Argentine Postal Adminis
tration disposes of an extensive 
System of post routes which, at 
présent, is, however, undergoing 
constant and considérable changes, 
as is the case in every country into 
which the railways find their way, 
and gradually take the place of the 
great postal routes. The Argentine 
Republic affords a good field for 
carefully studying the course of 
development of the various services, 
by the help of the statistics given 
by the Administration in its Report. 
Starting from the coast of the At
lantic Océan the railways cross the 
vast plains and penetrate the coun
try to the very foot of the Andes. 
The mail coach routes are in this 
way forced further and furtber away 
from the capital where they formerly 
eonverged, and hâve now as their 
starting points the termini of the 
railway lines. The remote parts of 
the vast territory of the Republie, 
whicli searcely ten years ago were 
in the undisputed possession of the 
savage aborigines, are now crossed 
by mail coach lines and opened up 
to traffie and culture. The liorsc- 
posts of the Argentine Administra
tion, a less satisfactory means of 
communication, is gradually super- 
seded by the mail coach service, 
and will cventually only remain 
in operation in the extrême frontier 
districts of the Republic, particulary 
in the cliain of the Andes, where no 
carriage roads exist as yet.

The process of development of 
the Argentine railway mail service 
bas been very rapid. On the 31s tof 
December 1883 the lengtli of the 
railway Unes over which the mails 
were conveyed was 3U52 kilomètres, 
of which no less than 477 had been 
added in the course of the year. 
In addition to the railways the Ar
gentine Administration does not
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tîigeux de circulation que possède 
tout pays sillonné de grands fleuves ; 
nous voulons parler des services de 
bateaux à vapeur. Tous les navires 
fluviaux qui parcourent le Parana, 
le Paraguay et l’Uruguay servent 
au transport des envois postaux à 
destination des villes riveraines. 
L’Administration argentine emprunte 
également, pour les transports pos
taux, l’intermédiaire des navires 
de cabotage desservant les ports 
du sud, sur la côte de la Pata
gonie. Dans le courant de 1883, les 
paquebots-poste ont parcouru en 
total 371,300 railles marins, et trans
porté *2,701,704 envois postaux. Les 
paquebots-poste prennent à bord 
des fonctionnaires chargés de faire 
le service postal pendant la traver
sée. Dix personnes sont employées 
à ce service; sur ce nombre, 3 par
courent le Paraguay, 4 le Parana 
et deux l’Uruguay. Un seul fonc
tionnaire suffit pour le service moins 
actif des ports du sud; le port le 
plus éloigné, Santa Cruz dans la 
Patagonie méridionale, est à 1380 
milles marins de Buenos-Ayres.

Bien que, d’après ce que nous 
venons de dire, la vapeur joue un 
rôle tous les jours plus prépondé
rant dans les expéditions postales 
de l’Argentine, ce pays u’en pos
sède pas moins uu nombre assez 
important de services de diligences 
et de courriers, qui effectuent des 
trajets dont on chercherait vainement 
l'équivalent aujourd’hui en Europe, 
si nous faisons abstraction de quel
ques-uns des services de l’Empire 
russe. Nous voyons, par exemple, 
le service de messagerie de San 
Luis à Villa de Mercedes parcourir, 
en 70 heures, une distance de 129 
léguas; puis celui Tucuman-Salta- 
Jujuy, faire eu 54 heures un trajet 
de 118 léguas; le service San Luis- 
Mendoza-Sau Juan parcourt en 50 
heures une distance de 80 lieues. 
Eu 1883, l’Administration des postes 
argentines s’est mise à établir de 
nouveau plusieurs grands services 
de poste, traversant de vastes terri
toires que seuls les Indiens fréquen
taient il y a une dixaine d’an-

waren. Daneben veruachlassigt die 
argentinisclie Postverwaltung nicht 
die Benutzung des in einem von 
gros8en Strômen durchtlossenen 
Lande überaus wichtigen Verkelirs- 
mittels der Dampfschiffe. Sammt- 
liche Flussdampfer, welche den 
Parana, den Paraguay uud den 
Uruguay befahren, werden zur Post- 
befôrderung nach den Uferstadten 
benutzt. Auch die Küstendampfer, 
welche den Verkehr mit den Hafen- 
orten im Süden an der Küste von 
Patagonien unterhalten, sind der 
Postbeforderung dienstbar gcmacht. 
Im Ganzen sind von den Post- 
dampfern im .lalire 1883 371,900 
Seemeilen zuriickgelegt. und auf die- 
sen Fahrten 2,701,704 Postsendun- 
gen befordert worden. An Bord der 
Postdampfer befinden sicli Post- 
benrnte, welche wiihrend der Fahrt 
den Dienst wahrnehmen. Hierzu 
ist ein Personal von 10 Pcrsonen 
erforderlich, von welchen 3 den 
Paraguay, 4 den Parana, 2 den 
Uruguay hefahren, Fiir die seltcnc- 
ren Fahrten nach dem Süden — der 
entlegeuste Hafen Santa Cruz im 
siidlichen Patagonien ist 1380 See
meilen von Buenos Ayres entfernt — 
gemict 1 Beamter.

Obwolil nach dem Vorstehcndcn 
die Dampfkraft im argentinischen 
Postbeforderungsdiensto allmiihlich 
zum wichtigsten Factor wird, so 
begeguen wir docli tiocli immer 
eiuer stattlichen Keihe von Falir- 
postkursen von ciner Liînge, die wir 
heutzutage in Europa — wenn wir 
von cinzelticn Postkurscn im russi- 
sclieti Keiche absehen — wohl ver- 
geblich suchen. Du haben wir z. B. 
die Fahrpost von San Luis tiach Villa 
de Mercedes, cine Entfernung von 
129 Léguas, die in 70 Stundeii zu- 
riickgelegt wird; ferner die Fahrpost 
Tucuman - Salta - Jujtty, Entfernung 
118 Léguas, Befordcrungsdauer 54 
Stunden; die Verbindung San Luis- 
Mendoza-San Juan, Entfernung 80 
Léguas, Befordcrungsdauer 50 Stun
den. Erst im Jahrc 1883 liât die 
argentinisclie Postverwaltung wieder 
mehrerc grosse Postkurse mitten 
durch weite Landstriche angelegt,

neglect to make use of another, 
most important means of conveyance 
in a country intersected by large 
rivers, viz. :—tlie steamboat. AU the 
river steamers whicli ply on the 
Parana, the Paraguay, and the Uru
guay are employed for conveying 
the mails to and from the cities 
situated on the banks of these rivers. 
The coasting steamers too whicli 
effect communication witli the ports 
in the South on the coast of Pata- 
gonia, are pressed into the postal 
service. The total distance traversed 
by the mail packets in 1883 was 
371,900 nautical miles, and the total 
number of articles forwarded by 
these vessels amounted to 2,701,704. 
There are postal officers on board 
the mail steamers for the purpose 
of carrying ont the service during 
the trips. This brandi of the postal 
business reqiiires a stalï of lo of- 
ticers; of these, 3 travel ou the 
Paraguay, 4 on the Parana. and 2 
on the Uruguay. One officer is suf- 
ficient for the Iess frequent trips to 
the South. The most distant port 
served is Sauta Cruz in Southern 
Patagonia, 1380 nautical miles from 
Buenos Ayres.

Although, as may be seen from 
wliat we bave said above, steam- 
power is gradually becoming the 
most important factor in the convey
ance of the Argentine mails, the 
liepublic ncvertheless maintains a 
large number of mail coach liues 
of a Icugtli nmv uncqiiallcd in Eu- 
rope, if we except certain postal 
routes in the Bussian Empire. Tlierc 
is, for instauce, the mail coach line 
from San Luis to Villa Mercedes, 
a distance of 129 léguas whicli is 
traversed in 70 liours; tlieu, tliat 
from Tucuman to Jtijuy via Salta, 
distance 118 léguas, tinie 54 hours; 
and the San Luis-Mendoza-San Juan 
line, distance 80 léguas, tiine 50 
hours. It was not till 1883 tliat the 
Argentine Postal Administration be- 
gan to organize several great post 
routes accross vast territories svhicli, 
ten years bet'orc, wcrc in the pos
session of the Indians; viz. :—the
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in (ienen sieli vor einein Juhrzehut 
die lndiiiner tummelten: namlich die 
Fahrpost von Carhué uach General 
Aeha mit eincr Lange von 41 Léguas 
nnd einer Ueisedauer von 36 Stun- 
den, sowie die Fahrpost Nuove de 
Julis nacli Fuerte Vietorica, welclie 
130 Léguas in 60 Stunden zurücklegt. 
Audi eine Keiseverbinduug nach dem 
nordlicheu Nachbarstaate Bolivia ist 
gescliali'en durch Einricbtung einer 
Fahrpost von Jujuy nach Tupiza 
(Bolivia), die spaterhin bis naeh 
l’otosi, der Hauptstadt der gleic.h- 
namigen bolivianisdien l’rovinz, aus- 
gedehnt werden so11. Die Entfernung 
betràgt HO Léguas und der lieisende 
belindet sieli 4 ‘/'a—ô Tageim Wagen !

llnter den zahlreicheti lieitpost- 
knrsen lassen einzelne an Ausdelinung 
die Falirpostkurse nocli weit liinter 
sidi. Beispiclsweise besteht eine 
lieitpost zwischen Salta und der 
bolivianisclien Stadt Antofagasta 
auf eine Entfernung von 208 Lé
guas mit einer Bcforderungsdauer 
von i;o Stunden und eine Ucitpost | 
von Salta nach Los Vallès Calclia- 
«iilies, Entfernung 146 Léguas, Be- 
fordcrungsfrist 23 Stunden. Keit- 
postkurse von ho—100 Léguas sind 
keinc Selteiilicit.

Fiir die l’ostveriiindung mit dem 
Auslandc wichtig sind ausser der 
Hocbcu erwahnten Ucitpost Salta- 
Antofagasta, die Keitpost von Men
doza (lundi das Andengebirge nach 
der diilenisclien Stadt Sauta Kosa 
de los Andes. Die loi) Léguas lange 
Tour wird in ho Stunden zuriick- 
gelegt; t'erncr die Keitposten von 
Jujuy nach l’otosi (Bolivia) und 
von Grau uaeli Baritii an der Grenze 
des holivianischen Districts Tarija.

mail coach route from Carhué to 
General Aclia, a distance of 41 lé
guas timed to be traversed in 36 
hours, and that from Nueve de 
Julio to Fuerte Victorien, 130 léguas 
in dû hours. In addition to these 
routes, a Northern line of communi
cation was established to the ad
jacent State of Holivia., by means 
of a mail coach service from Jujuy 
to Tupiza (Bolivia), wliich is, later 
on, to be extended to l’otosi, the 
capital of the Bolivian province of 
the same name. The distance is hu 
léguas and the passenger is shut 
up in the mail coach for 4 7* or •') 
duys !

Among the uumerous horse post 
lines there are several wliich far 
exceed even the mail coach Unes 
in point of length. There is, for 
instance, a horse post service be- 
tween Salta and the Bolivian city of 
Antofagasta, wliich performs the trip 
of 208 léguas in (K) hours, and une 
from Salta to Los Vallès Calchaquies 
having a length of 14(1 léguas wliich 
are to be traversed in 23 hours. 
Horse post lines of a length of from 
80 to 100 léguas are no raritv.

As regards postal comiuiinicatioii 
j witti foreign countries, the most im

portant horse post services, witli the 
exception of the above mentioned 
line from Salta to Antofagasta, are 
the foliowing:— the line froin Men
doza accross the Andes to the CJlii- 
lian town of Santa Kosa de los Andes, 
a trip of 100 léguas wliich is per- 

j formed in HO hours ; that froin Ju- 
. juy to l’otosi (Bolivia), and that 

from Oran to Baritii, on the froutier 
of the Bolivian district of Tarija.

nées; nous voulons parler du ser
vice de Carhué à General Acha, 
dont la longueur est de 41 léguas 
qui sont parcourues eu 3fi heures, 
et du service de messagerie Nueve 
de Julio pour Fuerte Victorien, dont 
les 130 léguas sont traversées en 
60 heures. Un est aussi parvenu à 
se procurer une correspondance pos
tale avec l'Etat voisin de Bolivie, 
au nord, en créant un service de 
messagerie depuis Jujuy à Tupdiza 
(Bolivie); ce service doit plus tard 
être prolongé jusqu’à l’otosi, chef- 
lieu de la même province de la 
Bolivie. La distance en est de 80 
léguas et le voyageur est obligé de 
rester 4Va à "> jours continuelle
ment eu voiture.

D'un autre côté, quelques services 
de courriers à cheval dépassent de 
beaucoup, en longueur, ces services 
de messagerie. Par exemple, un 
courrier à cheval faisant le trajet 
de Salta à la ville bolivienne d’Anto- 
fagasta, parcourt cette distance de 
208 léguas eu lio heures; un autre 
courrier à cheval entre Salta et 
Las Vallès Calehaquies, fait ce tra jet 
de 146 léguas en 23 heures. Les 
courses de courriers à cheval de 
80 à 100 léguas ne sont d’ailleurs 
pas rares.

Pour les correspondances postales 
avec l’étranger, outre le courrier à 
cheval de Salta à Antofagasta, dont 
nous venons de parler, il convient 
de mentionner celui qui va de Men
doza, par les Andes, jusqu’à la ville 
chilienne de Santa Kosa de los Andes. 
Ce trajet de luo léguas est par
couru en ho heures; rappelons en
core le courrier à cheval de Jujuy 
à l’otosi (Bolivie) et celui d’Uran 
à Baritii, sur la frontière du district 
bolivien de Tarija.

L'Administration des postes argen
tines est obligée de consacrer de 
fortes sommes à l'entretien de ces 
grands transports, dont la plupart ne 
sont pas productifs. Eu 1883, le 
34 "/o des frais d'exploitation fut 
exclusivement consacré à l'entretien 
des services de messagerie et de 
courriers à cheval. Cette dépense 
était nécessaire pour encourager la

' /A \r  Autrecliterlmltimg aller diescr 
weitreichcmlcn Verbindungen, die 
zum grossten Theiie nicht rcntabel 
sind, muss die argcntinische Post- 
verwaltung grosse Suniinen auf- 
wenden. 34 ,J/o der Vcrwaltungs- 
ausgaben entliclen im Jalire 1883 
allein auf die Unterhaltung der Fatir- 
und Ucitpostkurse. Die Aufwen- 
dungen sind aber im Intéressé der

In order to inaintain ail thèse 
extensive lines of communication, 
wliich, for the greater part, arc 
tinancially îiuprofitahle, large sum- 
have to be spent by the Argentine 
Administration, lu 1883, 34 per cent, 
of the total expeuditure concerned 
the mail coach and horse post linc> 
alone. This expeuditure is, however. 
necessarv for the improveinent aiul
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circulation et le commerce. Il est 
heureux de voir que, malgré la créa
tion, en lr>83, de 14 nouveaux ser
vices de messagerie, de 5 services 
de courriers à cheval et de 40 offices 
de poste, il n’en est pas moins resté 
au bénéfice du trésor uu excédent 
de recettes de 24,050 pesos.

Petites communications.

Le rapport que vient de publier 
l'Administration des postes d’Egypte 
pour 1884 contient les renseigne
ments suivants sur le service postal 
organisé à l’occasion de l’expédition 
anglaise au Soudan.

Après l'interruption des communi
cations régulières avec Khartoum et 
lierber, le service postal ne fonc
tionna plus que jusqu’à Dongula. 
Losqiie, plus tard, l’expédition sur 
khartoum fut décidée, l'Administra
tion prit toutes les dispositions pour 
organiser le service postal de l’année 
et envoya un inspecteur à Wadi- 
ilalfa à l’cfiét de prendre toutes les 
mesures nécessaires.

Le service de bateaux à vapeur 
établi, par le Gouvernemeut britan
nique entre Assouan et Wadi-llalfa 
pour le transport de l’année d’ex
pédition, fut utilisé pour l'achemine
ment des correspondances. Dès le 
mois de septembre, les dépêches ont 
été transportées ainsi pur bateaux 
;i vapeur d’Assiout à YVadi-llalfa et 
vicc-versa. Au delà de VVadi-llalfa, 
h- service fut assuré au moyen de 
chameaux d'abord jusqu’à Dongola 
seulement, les communications pos
tales ne pouvant être étendues vers 
le sud qu’au fur et à mesure des 
progrès de l’armée. Le dernier bu
reau ouvert au delà de Dongola est 
celui de Korti.

Avaut l'expédition, les bureaux 
de poste du Soudan ue s’occupaient 
que du service des correspondances ;

Hebuug von Verkehr und llaudel 
nothwendig. Erfreulich ist es, dass 
trotz der Einrichtung 14 neuer Falir- 
posteu, 5 neuer Reitposten und 40 
neuer Postanstalten im Jahre 1883 
ein Ueberschuss der Einnahmen iiber 
die Ausgabeu von 24,050 Pesos ver- 
blieben ist.

kleine Mitllirilmiireii.

Der soeben ersebienene Jalires- 
bericht der egyptischen Postverwal- 
tung fur 1884 euthiilt iiber die posta- 
lischen Einrichtungen, welelie die 
englische Expédition nach dem Sudan 
zur Folge geliabt bat, die nach- 
stehenden Augaben.

Nach Unterbreclmng der regel- 
tnassigen Verhinduug mit Khartum 
.ttnd lierber bestand ein geordneter 
Postdienst nur noeb bis Dongola. 
Spiiter, als die Expédition nach 
Khartum bcschlossen wurde, nalim 
die Verwaltuug sofort die Organi
sation des Armee-Postdienstes in die 
lland und entsandte einen Inspecter 
lus Wadi-llalfa, mn dort die erfor- 

i derlichen Massrcgeln zu ergreifen.
Die von der eiiglisclieu Kegierung 

fur den Transport der Kxpeditions- 
Armee eingerichtetc Dampfseliitîs- 
vcrbiiulung zwischen Assuau und 
Wadi-llalfa wurde zur Postbefor- 
derung beuutzt, und mit ihr vont 
Monat Septembcr ab die gauze Kor- 
respondenz von Assiut nach Wadi- 
llalfa und umgckchrt aligesandt. 
lieber letzleren Ort. hiuaus dienten 
Kameelc zur Postbelbrilening, zuerst 
jedocli nur bis Dongola, da die 
Ausdehnting der Verbindungen naeli 

1 dem Siidcn von dem Vorriicken der 
I Expeditions-Armee abbàngig war. 
I Das letzte Postamt, (las iiber Don- 

gola binaiis erolfnct wurde, ist das- 
jeuige von Korti.

Wahrend die Postanstalten im 
I Sudan bis dahin sieb mir mit dem 
| liriefpostdicnste befasst batten, muss- 
j ten sie wahrend der Expédition nach 
I und nach aucli mit der Wahrneh-

promotion of trade and traffic. It is 
satisfactory to note that, notwith- 
standing the establishment of 14 new 
mail coach services, 5 new liorse 
post Unes, and 40 new post-offices, 
the revenue in 1883 exceeded the 
expeuditure by 24,050 pesos.

ffliscellaiicous.

The lately published Animal lie- 
port of the Egyptian Postal Ad
ministration for the year 1884, con- 
taius the following particulars with 
regard to the postal arrangements 
established in conséquence of the 
British expédition to the Soudan :—

After the interruption of regular 
communication witii Khartoum aud 
lierber, the postal service continued 
to he carried out mily as far as 
Dongola. Later, when the expédi
tion to Khartoum was decided upon, 
the Administration at once under- 
took the organization of the Army 
Post, and despatclied an Inspecter 
to Wady llalfa for the purposc of 
takiug the uecessary measurcs.

The steamboat service established 
by the liritish Government for the 
transport of the troops between 
Assouan and Wady Ilalta was eni- 
ployed for the conveyauce of the 
mails, and from tbe montli of Sep
tembcr ail correspoudence from As- 
siout to Wady llalfa, and vicc-versu, 
was despatclied by tbese steamers. 
Beyond Wady llalfa, the mails were 
trausported by camel, at tirst as far 
as Dongola. Postal communication 
was exteuded farther South in pro
portion as tbe troops advaneed, 
and tbe last post-office opencd 
beyond Dongola was that at Korti.

Wliile up to time ot tbe expédi
tion, tbe post-offices in tbe Soudan 
had only carried ont tbe service of 
the letter-post, tliey had, during the 
expédition, graduallv to iindertake
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mais pour faire face à tous les 
besoins de l’expédition, ils furent 
admis successivement à participer à 
l’échange interne et international 
des mandats de poste et des colis 
postaux.

L’organisation de ce service pré
sentait beaucoup de difficultés. Ainsi 
qu’il résulte du rapport, c’est à l’é
nergie, au zèle et à l’aptitude des 
agents qui eu étaient chargés, qu’on 
doit d’avoir pu les surmonter.

* *A
D’après le compte-rendu de la 

caisse générale d’épargne et de re
traite de Belgique pour l’année 1884, 
l’Administration des postes belges a 
participé, pendant la dite année, 
d’une manière considérable aux 
opérations de cette caisse. Les bu
reaux de poste ont délivré 0<î,102 
livrets; 51)1,805 versements s'élevant 
à 34,801,138 francs ont été effectués 
par leur intermédiaire et ils ont 
opéré 107,330 remboursements re
présentant une somme de 24,200,1)05 
francs. Le montant de tous les ver
sements reçus par les bureaux de 
poste s’élevait à la fin de l’année 
18*4 à 04,7(11,281 francs.

* **

D'après la « Verkehrszeitung » de 
Berlin, l’Administration des postes 
du Cap s’est décidée à introduire 
le service des recouvrements; un 
projet de loi qu’elle a rédigé à cet 
effet doit être soumis au Parlement, 
et tout porte à croire (pie le service 
dont il s’agit pourra fonctionner 
prochainement.

* **

Le service des colis postaux, qui 
existe dans les Straits Settlemcnts 
depuis le Ier février 1884, a pris 
un développement des plus satis
faisants, puisque, dès la première 
année de son existence, le nombre 
des colis postaux reçus et expédiés 
s’est déjà élevé à 4588.

rnung des iuternen und internatio- 
nalen Postanweisungs- and Post- 
packetdienstes betraut werden. üoeb 
hatte man bei Organisation diè
ses Dienstes mit vielen Scliwierig- 
keiten zu kâmpfen; dass letztere 
iiberwunden worden sind, ist, wie 
in dem Berichte hervorgelioben wird, 
lediglich der Energie, dem Eifer und 
der Tiiclitigkeit der damit betrauten 
Beamten zu danken.

Nach dem Geschiiftsbericht der 
belgischen Caisse générale d’épargne 
et de retraite fur 1884 liât die 
belgischc Postvenvaltung auch im 
Laufe dieses Jalircs in betriicht- 
licliem IJmfange an der Forderung 
des Sparkassendienstes mitgewirkt. 
Durcli Vermittclung der Postan- 
stalten wurdeu namlich 00,102 
Sparkassenbiicber neu ausgegeben, 
51)1,805 Einlagen im Betrage von 
34,801,138 Frankcn bcwirkt und in 
107,330 Filllen 24,200,205 Franken 
zuriiekgezahlt. Der Gcsammtbetrag 
aller durch die Postanstalten cut- 
gegengenommenen Einlagen belief 
sich am Schlusse des Jahres 1884 
auf 04,701,281 Frankcn.

# ïî *
Nach der deutscheii Verkelirs- 

zeitung ist die Postvenvaltung des 
Knplandes damit vorgegangen, einen 
Postauftragsdienst einznricliten ; ein 
von derselben ausgearbeiteter Ent- 
wurf zu einem Postauftragsgesetz 
soll dem Parlatnent vorliegen, und 
kein Zwcifel besteben, dass der 
neue Dienst in Kiirze in’s Leben 
treten werde.

* *=k
Der seit dem 1. Februar 1884 in 

den Straits.Settlements eingerichtcte 
Postpacketdienst bat eine recht er- 
freuliche Eutwickelung genommen, 
indem gleicb im ersten .labre seines 
Bestehens sich die Zabi der eiu- 
und ausgegangenen Packete auf 
4588 rttiick belaufen bat.

the domestic and international raoney- 
order and parcel services. Manv 
difficultés bad . however, to be 
contended with in the organization 
of these service; and the successful 
manner in whicb tbey were over- 
come must, as is pointed out in the 
Report, be attributed solely to tlic 
energy, tbe zeal, and the ability of 
the officers entrusted witli this task.

•» **

According to tbe Annual Report 
of the Belgian Caisse générale d'é
pargne et de retraite for 1884, tlic 
co-operation of tbe Postal Adminis
tration in tbe Savings Bank business 
assumed, as of late ycars, very con
sidérable proportions in 1884. Thus, 
00,102 accounts were opened through 
tbe medium of tbe post-offices, 
501,805 deposits amounting to 
34,801,138 francs were paid in, 
and 107,330 repayments for a total 
suin of 24,200,905 francs were made. 
Tbe aggregate amount of ail tbe 
deposits effected through tbe ageney 
of tlic post-offices was 04,701 ,281 
francs at tbe close of tlic year 1884,

* **

According to tbe « Deutsche Vei- 
kehrszeitung », the Post Office of the 
Cape contemplâtes the introduction 
of tbe Collection Service. A Bill for 
tlic organization of this service, bas 
been prepared by that Administra
tion, and is said to bave been sub- 
mitted to Parliament. Therc seems 
to be no doubt that tbe new ser
vice will shortly be started.

* **
Tbe Parcel Post established in 

tbe Straits Settlements on tbe lat of 
February 1884, bas takeu a very 
satisfactory development, for the 
numher of parcels despatched and 
received during tbe first year of its 
existence amounted to 4588.

IMPRIMERIE 8UTER & LIEROW à BERNE.
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Précis historique sur les postes 
autrichiennes.

Par M. Ln-per, Directeur des postes 
à Markirch.

(S u ite .)

Sur les routes postales, le droit 
d’entretenir des relais pour trans
porter les voyageurs était réservé 
aux maîtres de poste; outre ceux-ci, 
les voituriers dûment patentés étaient 
seuls autorisés il transporter des per
sonnes moyennant finance; cependant 
il leur était interdit de changer de 
chevaux avant d’avoir parcouru six 
relais de poste, soit 12 milles, où si le 
voyageur ainsi transporté n’avait 
pas séjourné au moins trois jours 
dans une localité; sans ces condi
tions, ils n’avaient pas mm plus le 
droit de repasser formellement leurs 
passagers il un autre voiturier, ni 
de prendre ceux qui leur étaient 
ainsi remis (ordonnances des années 
1772 et 1782).

Pour accélérer le transport des 
lettres intérieures et étrangères, des 
eimrscs quotidiennes à cheval dites 

journalières » furent organisées 
entre Vienne et la plupart des villes 
importantes des Etats héréditaires, 
l'ai 1750, des services de ce genre 
circulaient déjà entre Vienne et 
Oratz, Prague, Bru un, Olniutz, Znaïm 
et Presbourg. Dans les villes et 
marchés qui n’étaient lias pourvus

/ ii r Gescliirlite des ôsterreiciiisclieii 
Postwesens.

Von Herrn Postdirektor Lüper in Markirch. 
( F o r t s e t z u n g . )

Auf den Poststrassen war das 
Redit des Pfcrdewechsels behufs 
der Pcrsoncnbctorderung den l’ost- 
mcistern vorbehalten. Neben diesen 
konnten /.war aucli die berechtigten 
Fubrleute Iteisende gegen Entgeltfiih- 
ren, sic durften jedocli vor Znriickle- 
gung von f! Posten oder 12 Meilen oder 
bevor der Reisende, wclchen sie be- 
forderten, nicht vvenigstens drei Tagc 
an einem Orte zugebracht batte, 
weder die Pferde wecbseln, nocli 
inncrhalb sechs Posten Reisende 
einem anderen Fubrmann fünnlich 
zufiibren und die so überbrachten 
übernehmen. (Terorduimgen ans den 
Jaliren 1772 und 1782).

Zur Bescbleunigung des inliin- 
diseben und auslandiscben Brief- 
wecbsels wurden zwiselien Wicn 
einerseits and den meisten llanpt- 
orten der Erblander tügliehe rcitende 
Posten (Journalieren) eingericlitet. 
Im Jahre 1750 kursirten solchc 
Posten bereits zwischen Wien und 
Graz, Prag, Brünn, Olmiitz, Znaim 
und Pressburg. In Stiidten und 
Marktorten, in welchen keine Post- 
anstalt sicli befand, wurden Brief- 
sammler fiir den Ort und die Um-

Contribiition lo (lie llislory of ihe 
Aiislnan postal service.

By Mr. Loeper, Postal Director at Markircli. 
(  C o n t i n u a t i o n . )

On tlie post routes, the rigbt of 
convcying passengers by means of 
relay horses belonged to the post
masters. Besides these functiouarics, 
however, licensed carriers werc also 
entitled to convey passengers for 
raoney, but tliis under tlie following 
restrictions. Tbey were uot allowcd 
to change liorscs till they had donc 
six stages or twelve miles, nor till 
the travellers wliom they conveyed 
had stayed at least three days in 
one and tlie sanie locality; they 
were also prohibited from formally 
handiug over passengers to another 
carrier, and accepting passengers 
from stich a carrier, witliin a dis
tance of six stages t^Ordinances of 
the years 1772 and 1782).

In order to accelcrate the trans
mission of domestic and forcign 
letters, daily horsc-post services (Jour
nalier en) werc organized between 
Vienna, on the one liand, and most 
of the principal citics in the herc- 
dîtary dominions, on the other. As 
early as 1750 horse-post services 
were in existence between Vienna, 
and Graz, Prague, Brïinn, Olmütz, 
Znaim, and Pressburg. In cities and
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d'offices de poste, on créa des dé
pôts de lettres pour ces localités et 
la contrée environnante, ce qui con
tribua beaucoup à développer l'é
change des correspondances.

En 1700, un service de contrôle 
fut institué à Vienne sous le nom 
de Comptabilité de la poste aulique *); 
cette institution fut très utile pour 
l'organisation des services d'expé
dition et de comptabilité. Le nou
veau tarif de la poste aux lettres, 
de 17ôu, abolit l'affranchissement 
partiel obligatoire, qui avait été im
posé jusqu’alors, et prescrivit que 
la taxe intégrale serait perçue au 
moment de la remise des envois à 
leur destinataire. D'après ce tarif, 
on prenait 8 kreuzer par lettre 
simple interne ou internationale. Ce
pendant les lettres pour la Toscane, 
Milan, Mantoue, le Tyrol, l’Autriche 
antérieure, les Pays-Bas autrichiens 
et l’Empire germanique ne payaient 
que six kreuzer. Déjà l'année sui
vante vit paraître un nouveau tarif 
qui, moyennant quelques légers 
changements, maintint les taxes des 
lettres étrangères, mais adopta, poul
ies lettres intérieures, deux classes 
de progression d'après la distance, 
avec des ports de (i et 8 kreuzer, 
et rétablit l’obligation d’affranchir 
la moitié de ce port. Ces nouvelles 
dispositions se maintinrent, avec quel
ques modifications insignifiantes, 
jusqu’en 178b.

En 1772, à l’instigation d'un fran 
çais nommé Hardy, une petite poste 
fut créée à Vienne à l’instar de 
celle qui existait dans un certain 
nombre de villes, en France. Des 
renseignements détaillés ont déjà 
été publiés sur cette institution dans 
le n° 1 de Y Union postale de 1882 
(pages 1 à (i). On y rappelle égale
ment que le privilège octroyé à 
l'entrepreneur lui fut retiré en 17.8ô, 
époque où la petite poste fut réunie 
à l’otliee postal aulique de Vienne, 
c’est-à-dire exploitée en régie.

*) Elle est remplacée aujourd'hui par le 
D é p a r t e m e n t  d e  l a  c o m p t a b i l i t é ,  du Ministère 
du commerce.

gegcml angenommen, welche Ein- 
richtuug zur llebung des Brief- 
verkebrs viel beitrug.

1m .labre 1701» wurdc einc be- 
sondere Kontrollbchorde unter dem 
Namcn « Post-Huf-Buchhaltung » in 
Wien*) eingerichtet; dicselbe machte 
sicli um lîegelung des Expeditions- 
und Rechnungswesens verdient. Eine 
neuc Brief post-Taxe vom-Jahre 1750 
stellte die bis dahin bestandene obli- 
gate Ualbfrankatur ab und ordnete 
die Eiuhebung der ganzen Gebiihr 
bei der Zustellung der Scndungen 
an. Es waren danacli zu entrichten 
8 Kreuzer fur den cinfacheu in- und 
auslandiscben Brief. Nur fiir Briefe 
naeh Toscana, Mailand, Mant.ua, 
Tyrol, Vorder-Üesterreich, den oster- 
reichiscben Niederlanden und dem 
romischen Reiche betrug die Taxe 
<» Kreuzer. Bereits im folgenden 
Jahre erschien eiueneueTaxordnung, 
welche mit eincr geringen Acndcrung 
die Siitze für ausliindische Briefe 
beibchielt, dagegeu fur inliiudiscbc 
Briefe, miter 'Wiederaufnahme der 
obligaten Ualbfrankatur, cin Ent- 
fermiugs-Porto nach 2 Klassen mit 
8 und fl Kreuzern festsetzte. Dabei 
blieb es, mit uubedeutendeu Aeiule- 
rungen, bis zum .labre 1781).

1m Jahre 1772 trat in Wien auf 
Betreiben eines franzosischen Unter- 
tliaus, Namens Ilardy, nach dem 
Vorbilde in cinigen franzosischen 
Stiidten eine Stadtpostanstalt in’s 
Lcben. Nübcres iiber dieae Anstalt 
habe icb in Xr. 1 der Union postale 
für 1882 (B. 1 ff.) mitgetheilt. Dort 
ist aueh envahnt, dass das dem 
Unternchmer gcwührte Privileg 1785 
eingezogeu, und diese Anstalt mit 
dem llol'postamte in Wien vereiuigt 
bz. in Staatsregie iibernommen wurdc.

Unter der Regicrung Joseph II. 
(1780—no) wurden die Postverord- 
nungeu der Kaiserin Maria Tberesia 
ihrem wcseutlichen Inimité nach be-

*) Au Stelle derselben bosteht gegen- 
wiirtig (las Post-Fack-Rechinnigu-Departe
ment iru ilaudelsministerium.

market towns which had no post- 
offices, lettcr-collectors werc appoint- 
ed for the collection of letters in 
these localitiea and their environs, 
an arrangement which grcatly con- 
tributed to increase tbe correspond- 
ence.

In the year 170!) a spécial Contre! 
Office was established in Vienna 
under the title of « Hof-Post-Buch
haltung »*) which rendered grcat 
services in regulating the conveyance 
of the mails and the keeping of 
accounts. A new rate of postage was 
introduccd in 1750. The obligation 
of prepaying one half of the post
age which had hitherto been in 
force, was abolished, and the pay- 
ment of the whole postage on deli- 
very was decreed in its stead. The 
charge was fixed at 8 kreuzers for 
the single domestic or international 
letter. An exeption to this rulc was, 
however, made in the case of let
ters intended for Tuscany, Milan, 
Mantua, the Tyrol, Lower Austria, 
the Austrian Netherlands, and the 
Roman Empire, for which (i kreu
zers had to be paid. As early as 
the following year, new Postage 
Régulations were issued by which 
the rates of postage on foreign let
ters were, witli slight alterations, 
maintained. But as regarded do- 
mestic letters, the former obligation 
of prepaying one half of the post
age was re-introduced, and two 
rates of postage of 8 and (i kreu
zers, aceording to distance, were 
adopted. With the exception of a 
few unimportant changes, thèse Ré
gulations remained in force till 178D.

lu 1772, a Totvn Post similar to 
that which existed in sonie Frencli 
towns, w-as started in Vienna at the 
suggestion of a Frcncliman of the 
naine of Hardy. Dur readers will 
find a description of tins institution 
in volume VIL, pages 1 to U of 
* L'Union Postale », wliere it is also 
stated that tbe privilège granted to

*) This Office lias since been superscJed 
by the « P o s t - F a c h - R e c h n u n g s - D e p a r t e m e n t  

(Department for Postal Accounts) which 
forms a  Division of the Ministry of Com
merce.
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Sous le règne de l’empereur Jo- 
■scpli II (1780—1790), les ordon
nances postales de l’impératrice 
Marie-Thérèse furent confirmées 
dans leur ensemble; cependant, le 
service postal fut amélioré par 
maintes innovations utiles, et dé
barrassé d’un grand nombre d’abus 
qui s'y étaient glissés. On supprima 
la commission aulique, en même 
temps qu’on répartit la direction des 
affaires entre l’office” aulique et les 
autorités provinciales (offices de 
districts), de manière à attribuer à 
celles-ci la surveillance des dispo
sitions générales' et des ordonnances 
postales, la protection tant des em
ployés postaux que des voyageurs, 
de même que l’entretien des routes 
postales, tandis (pie l’office aulique 
eut pour attribution les courses de 
voitures et les relais, la direction des 
services d’expédition et de la compta
bilité. L’administration du produit 
des voitures postales resta confiée à 
une commission spéciale supérieure 
d’expéditiou et de contrôle des dili
gences, depuis 1808, direction des 
courriers; la nomination aux emplois 
inférieurs et les propositions de 
nomination aux fonctions supérieures 
appartenaient au prince de Paar. 
Les revenus des postes devaient être 
transmis par les caisses provinciales 
à la Chambre dn trésor de l’Etat.

Le nombre des services de voi? 
tures fut augmenté et l’on adopta 
une nouvelle disposition relativement 
:iux distauces des relais. On avait 
jusqu’alors eu l’habitude, pour les 
postes héréditaires ou achetées avec 
l'autorisation supérieure, de consi
dérer la régale, c’est-à-dire le droit 
de tenir un relais, comme une pro
priété réelle qu’on évaluait à un 
taux fort élevé ; cela portait sou
vent préjudice à l’Administration 
des postes, par la raison qu’il ne se 
présentait pas beaucoup d’acqué
reurs; ce système fut aboli; néan
moins on permit à l'acquéreur et 
au vendeur de s’entendre entre eux, 
mais sans mention juridique du droit 
régalien dans l’acte de vente. La loi 
gênante qui interdisait l’expédition 
des colis de messagerie de moins

stâtigt, das Postwesen aber durch 
manche neue Einriclitungen zweek- 
màssig verbessert und von eiu- 
geschlichenen Missbràuchen befreit. 
Die Leitung der Geschâfte ward, 
unter gleichzeitiger Aufhebung der 
Hofkommission, zwischen der ver- 
einigten Hofstelle und den Lander- 
stellen (Kreisàmtern) in der Art ge- 
tlieilt, dass den letzteren die Hand- 
liabung der Postgeneralien und Pa
tente, zum Schutzc der Postbearnteu 
als aucli der Reisenden, sodann die 
Unterhaltung der Poststrassen iiber- 
vviesen wurde, wahrend der llof- 
stelle die Postkurse und Stationen, 
die Leitung des Expeditons- und 
Rechnungswesens, mit Hilfe der 
Hof-Post-Buchhaltung, oblag. Die 
Verwaltung des Postwagen-Gcfiills 
blieb einer besonderen l’ostwagen- 
Haupt-Expedition und Kontrollirung 
(seit 1808 Haupt-Postwagen-Dirck- 
tion, spater Direktion der fahrenden 
l ’osten genannt), die Besctzung der 
niederen und der Vorschlag zu den 
hoheren Dienstposten dem ;Fiirste» 
Paar. Die Postgefallsgelder sollten 
durch die Kreiskassen in die Landes- 
kammeralkassc gelangen.

Die Zabi der Postkurse wurde 
vermehrt und beziiglich der Ent- 
fcrmmgen der Stationen eine neue 
ltegulirung vorgenommen. Da bis- 
ber die Gewohnheit bestanden batte, 
bei erblichen oder mit Bewilligung 
verkaufteu Posten das Regai — die 
Berechtigung zur Ausiibung der l'ost- 
haltcrei — als eine Realitiit anzu- 
selien und deren Wertli hoch zu 
veranschlagen, wodurch die Post- 
verwaltung bisweiien zu leiden batte, 
weil sich vvenige Kauflustige fanden, 
so wurde dièse Eiurichtung auf- 
gehoben, jedoch ein Privat-Einver- 
stiindniss zwischen Kiiufer und Ver- 
kaufer, allein obnc gericbtliche Vor- 
merkung auf das Regai, zugelassen. 
Das lastige Gesetz, wonach es ver- 
boten war, Frachtstücke unter 20 
Pfund anders als durch die I’ost 
befbrdern zu lasseu, wurde auf- 
gehol>cn und dieses Gcwicht auf 
lo Pfund herabgesetzt. Die Post- 
stationeu mimsten von den Kreis-

the founder of this service was with* 
drawn in 1785, when the institution 
was amalgamated with the Impérial 
Post Office in Vienna, and its ser
vice carried out by the State.

In the reign of Joseph II. (1780— 
1790), the Postal Ordinauces of the 
Empress Maria Thcresa were con- 
firmed in their essential points, but 
the postal service was improved by 
the introduction of mimerons inno
vations, and freed from the abuses 
wliich h ad crept into it. The Court 
Committee was suppressed, and the 
conduct of tbe postal business divid- 
ed between the Central Government 
in Vienna and the Provincial (Dis
trict) Governments. The latter were 
entrusted with enforcing the postal 
laws and the patents for the pro
tection of the postal ofticers as well 
as the travellers, and with keeping 
the post roads in repair; while the 
latter had the management of the 
postal lines and stations, that of the 
practical service, and that of the 
postal accounts with the assistance 
of the Court Account Office. The 
administration of the revenues from 
the mail coach service reinained in 
the hands of a spécial Mail Coach 
and Control Office (in 1808 its title 
was changed into Ilaupt-Postwagen- 
Diréktion, and later still into that 
of Direktion der fahrenden Posten), 
and the appointaient of subordinatc 
officiais, and the right of proposing 
officers for superior appointaient, 
in those of Prince Paar. The mail 
coach revenue was to be paid in 
by the District Treasurics to the 
Central Treasury.

The number of postal lines was 
increased, and the distances between 
the postal stations re-adjusted. As, 
in the sale of hereditary Posts, and 
in the case of Posts sold with the 
consent of the Department, it had 
hitherto been the custom to consider 
the privilège (i. e. the right of keeping 
postal stations) as a rcalty, aud to 
set a liigh value upon it—a practice 
often préjudiciai to the interests of 
the Post Office as it lessened the 
nnmber of intcmling purchasers,— 
this System was abolished, aud a
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(le 20 livres par d’autres intermé
diaire que la poste, fut abrogée, et 
cette limite de poids réduite à 10 
livres. Les autorités provinciales 
furent tenues d’inspecter régulière
ment les stations de poste; elles 
devaient aussi assermenter ' et in
staller les employés postaux.

En 1788, une nouvelle ordonnance 
postale introduisit, entre autres, la 
recommandation et l’inscription des 
lettres, mesure qui augmenta la sé
curité du public tout en procurant 
à l’Administration un surcroît de 
recettes.

Le secrétaire aulique Dcssary, 
dans son ouvrage sur « l’organisa
tion des postes autrichiennes » 
(Vienne 1848), donne un tableau du 
revenu de la poste aux lettres dans 
la monarchie autrichienne depuis 
1770 jusqu’en 1884, ainsi qu’un ta
bleau des recettes des lettres et de 
la messagerie depuis 1885 jusqu’à 
184(1. Voici quels ont été les résul
tats financiers du service de la poste 
aux lettres:

Recettes. Dépenses. Excédent.
11. fl. fl.

En 1770 (100,840 888,882 212,458
» 1800 2,084/.)] 2 (102,82!) 1,482,088
» 1884 8,850,802 1,7(18,518 1,58(1,78!) 
et des services des lettres et de la 
messagerie réunis:

Recettes. Dépenses. Excédent, 
fl. fl. tl.

fn 1885 4,!l27,!l!Mi 8,15(1,518 1,771,488 
s 181 (i 7,472,5(18 5,517,547 1,055,015

Le service des estafettes ou extra- 
postes n'est pas compris dans ces 
chitires. En tous cas, les résultats 
ci-dessus prouvent que les échanges 
de lettres et de messagerie avaient 
pris une extension considérable.

Sous le règne de l'empereur Fran
çois ( 17!t*2—1885), l'administration 
et l’exploitation ayant subi plu
sieurs améliorations, le montant des 
recettes s’éleva simultanément.

On a le plaisir de constater que, 
déjà dès la fin du dix-huitième 
siècle, des services journaliers cir
culaient sur toutes les routes prin
cipales. On avait organisé des re
lais intermédiaires sur les parcours 
trop longs; on tit dépendre la trans-

amtern regelmiissig revidirt werdeu; 
letztere batten auch die Postbeamten 
in Eid und Pflicht zu nehnicn.

Im Jahre 1788 wurdc eine neuc 
B r ie fp o s to rd n u n g  erlassen, welche 
miter Anderem auch die Einschrei- 
bung (1er Briefe einführte, wodurch 
dem Publikum grossere Sicherheit 
geboten und der (Verwaltung eine 
grossere Einnahme zugcführt wurde.

l)cr Hof-Koneipist Dessary giebt 
in seinem NVerke: «Die üsterrei- 
chische Post-Verfassung » (Wien 
1848) eine Uebersiclit des Briefpost- 
Gefiills der ostcrreichischen Monar
chie von 1770 bis 1834 und eine 
solchc des Brief- und Fahrpostge- 
fiills von 1835 bis 1840. Danach 
betrugen beini Briefpostgefiill :

Einnahme. Ausgabe. ^eber-

Fl. Fl. Fl.
1770: 000,840 388,382 212,458
1800: 2,084,012 (102,820 1,482,083
1834: 3,350,802 1,703,513 1,586,780 
und beini Brief- und Fahrpostgefâll: 

Einnahme. Ausgabe.
Fl. Fl. Fl.

1835: 4,027,000 3,150,518 1,771,483 
1840: 7,472,503 5,517,547 1,055,015

I)cr Extrapostdienst ist in den 
letzteren Zahlen iiicht mit einbe- 
grifVcu. Immerhin zeigen die obigen 
Zalilen einen recht bedeutenden Anf- 
schwnng des Brief- und Fahrpost- 
verkchrs.

Unter der Begierung des Kaisers 
Franz (1702—1835) erreichten Vrer- 
waltung und Betricb manche Vcr- 
vollkommiuing, danelien crhohtc sicli 
auch der Ertrag des Postgefiills.

Hclion gegen Eiulc des vorigen 
Jabrbuiidcrts konutc riihmend lier- 
vorgehoben werden, dass auf allen 
llauptstrassen ein taglichcr Posten- 
lauf eingerichtet soi. Auf den zu 
langen Streckcn waren Mittelstatio- 

| nen angelegt worden. Die Ucbcr- 
j lassung kaullicber Posten wurde von 

der Bewilligung der Bchordcn und 
j der Eiihigkcit des Erwerbers zum 
] l’ostdienste abhiingig gemacbt.

private agreement was allowed to be 
corne to between the seller and the 
buyer, on condition that the sale 
should not be judicially recorded 
on the deed ofprivilège. The vexatious 
provision under wliich parccls not 
exceeding 20 pounds in weight were 
not allowed to be forwarded other- 
wise than by Post, was rescinded, 
and this limit of weight reduced to 
10 pounds. The postal stations were 
to be regularly inspected by the 
District authorities, which had also 
the duty of swearing in the postal 
oflicers.

In 1788, a new L e t te r  P o s t  O rd i-  

n a n c e  was issued, introducing, among 
other innovations, the registration of 
letters by which greater security 
was aflforded to the public, and at 
the same time the revenue of the 
Administration was increased.

The Court Secretary Dessary, in 
bis work « D i e  O e s te rre ich is ch e  P ost- 

V e r  fa s s u n g  » (Vienna 1848), gives 
a return of the revenue from tlic 
Letter Post in the Austrian Monarcliy 
from 1770 till 1834, and one of the 
revenue from the Letter and Parcel 
Post from 1835 till 1840. According 
to this return, the revenue from the
Letter Post was:—

Gross Ex- Net
Revenue, penditure, Revenue,

in florins. florins. florins.
1770 000,840 388,382 212,45s
1800 2,084,012 002,82!) 1,482,(188
1834 3,350,302 1,703,513 1,580,780
and tliat from the Letter iand Parcel
Post :—

Gross Ex- Net
Revenue, peniliture, Revenue,

in florins. florins. florins
1835 4,027,000 3,150,513 1,771,48.5
1840 7,472,503 5,517,547 1,055,015
The express service is not conipriscd 
in the latter figures. Notwithstanding 
this, the above statements slmw a 
very considérable increasc in the 
business of the Letter and Parcel 
Post.

Dnring the reign of the Emperor 
Francis (1702 ■— 1835) many im- 
provements were made in the ad
ministrative and thepractical service, 
and tliere was a conséquent increasc 
in the revenue.
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mission des charges postales vénales 
(!>■ l'autorisation préalable des au
torités et des aptitudes spéciales de 
l'acquéreur.

La grande pénurie du trésor, à 
cette époque, engagea aussi à 
élever les taxes postales; celles-ci 
montèrent, depuis 1798 jusqu’à 180G, 
pour une lettre expédiée à l'inté
rieur jusqu’au poids d’un demi-loth, 
de 4 à 12 kreuzer payables au mo
ment du dépôt et autant, au moment 
de la remise; pour les lettres à 
destination de l’étranger, elles s’éle
vèrent de 8 à 24 kreuzer payables 
au moment tant du dépôt que de 
la-remise; cette taxe alla jusqu’à 
128 florins pour ô livres. En 1810, 
on fit un pas dans le sens de l’a
doption d’un rapport plus équitable 
entre la taxe des lettres et la dis
tance parcourue; la taxe de la let
tre simple jusqu'à une distance de 
I postes fut fixée à 10 kreuzer, et 
au delà de 4 postes à 82 kreuzer 
payables eu cédules de banque; 
cette taxe s’acquittait toujours par 
moitié au moment du dépôt et au 
moment de la remise au destina
taire. Les lettres pour l’étranger 
étaient frappées d’une taxe de 48 
kreuzer pour toutes les distances. 
Aucun changement dans les taxes 
ne fut introduit en 1811, 1814, 1817 
et 1818. Ce ne fut qu’en 1842 qu’on 
rétablit deux taux de ports pour la 
lettre simple d’un demi-loth, savoir 
ii à 12 kreuzer valeur courante pour 
les distances de 10 milles et au delà, 
en ligue géographique directe.

Comme nous l’avons dit, le prince 
Charles de Paar renonça formelle
ment, en 1813, à tous les privilèges 
et droits assurés à sa famille par 
le recès de 1743; par conséquent, 
il céda aussi le droit personnel qu’il 
exerçait à la Chambre aulique ; en 
revanche, il conserva le titre de 
M.-iître supérieur et général des 
postes des Etats héréditaires, et, 
comme équivalent, le droit à la fran- 
ehise postale pour un temps illimité, 
a titre de fief masculin transmissible 
d'après l'ordre de primogéniture. Dès 
loi s la direction supérieure de la poste 
aux lettres fut attribuée, pour les

Die dainaligen grossen Bedürf- 
nisse des Staatsschatzes verlangten 
aucli eine Erhohung der Briefpost- 
gebiihr, welche vom Jahre 1708 bis 
180(1 fur einen im Inlande versand- 
ten Brief bis zu einem halben Loth 
von 4 auf 12 Kreuzer bei der Auf- 
lieferung und ebenso viel bei der 
Abgabe und bei den nacli dem Aus- 
lande bestimmten oder von dorther 
gekominenen von 8 auf 24 Kreuzer 
bei der Aufliefernng und Abgabe 
bis zu 128 Fl. fur 5 Pfund stieg. — 
Ein Schritt zur nàheren Ausgleichung 
des Verhàltnisses zwischen Brieftaxe 
und Entfcr nung geschah im J ah ce 1810, 
in welcliem die Brieftaxe fiir den ein- 
fachen Brief auf Entfernungen bis 4 
Posten mit 1G Kreuzern, i'tber 4 Posten 
mit 32 Kreuzern in Bankozetteln fest- 
gesetzt, diese Gebiihr aber noch 
immer zur Halfte bei der Aufliefe- 
rung und zur anderen Hiilfte bei 
der Abgabe erliobcn wurde. Fiir 
auslàndische Briefe betrug das Porto 
48 Kreuzer, ohne Unterschied der 
Entfernuug. IndenJahren 1811,1814, 
1817, 1818 fanden andenveitige Re- 
gelungen der Taxe statt; im Jahre 
1842 vvurden abermals zvvei Porto- 
siitze fiir den einfachen Brief zu einem 
halben Loth mit G und 12 Kreuzern 
K. M. naeh Entfernungen bis und 
liber 10 Meilen in gcograpbiscber 
gerader Linie festgesetzt.

Wie schon oben angedeutet, liatte 
Fiirst Karl von Paar im Jahre 1813 
alleu im llecesse von 1743 seiner 
Familie zugesicherten Rechteii fôrm- 
licli entsagt, und somit wurde anch 
das von ihm ausgeübte personelle 
Redit der K. K. Hofkammer cin- 
geràumt. ; dagegen behielt er den 
Titel eines Obrist-, Hof- und Gene- 
ral-Erblandpostmeisters, sodann das 
Aequivalent und das Redit der Por- 
tofreibeit fiir immerwàhremle Zeiten 
als ein Mannspostlehen nacli der 
Urdnung der Erstgelmrt. Fortan ge- 
langte die oberste Leitung der Brief- 
post für die erblandisclien Provinzen 
unter die allycmcinc Hofkammer, 
für die ungarischen vereinten Pro
vinzen unter die unyarische, für 
Siebenbürgen unter die siebenbilr-

As early as towards the end of 
last century, Austria could pride 
herself on the fact tliat tbere was 
a daily mail service on ail the 
principal post routes. Intermediary 
stations hadbeen establisltedwherever 
the distance between two stations 
was too great. The sale of Posts 
was made dépendent on the approval 
of the authorities and the capability 
of the purchaser for the ofiicc.

In conséquence of the lieavy de- 
mands made at that. period on the 
Exchcquer, it became necessary to 
increase the letter postage whicli, 
from 1798 till iSOG, rose from 4 to 
12 kreuzers for a single domestic 
letter not exceeding ‘/a ounce, on 
posting and the saine sum on deli- 
very, and from 8 to 24 kreuzers on 
posting and the same sum on deli- 
very for letters for or from forcign 
countries, with a maximum charge 
of 128 florins for letters of ô ponnds 
in weight. A step towards establisli- 
ing a more équitable proportion 
between postage and distance was 
made in 1810, xvhen the rate of 
postage on a single letter for a 
distance not exeeeding 4 stages was 
fixed at IG kreuzei*s, and beyond 
4 stages at 32 kreuzers payable in 
paper money. One half of tliis 
charge bad still to be paid on 
posting, and the other on delivery. 
The postage on letters for forcign 
countries was fixed, withont regard 
to distance, at 48 kreuzers. Altera
tions in these tarilïs were made in 
the years 1811, 1814, 1817, and 
1818. In 1842 tw'o rates of postage 
for the single letter of Vs ounce 
were agnin adopted, a ml fixed at 
G kreuzers for distances not excecd- 
ing 10 miles, and 12 kreuzers for 
distances beyond 10 miles in a 
straiglit line.

Asalready mentionedabove, Prince 
Karl von Paar bad, in 1813, fonnallv 
renonneed ali the rights granted to 
liis family under the recession of 
1743, and the personnl privilèges 
exercized by him, were consequcntly, 
transferred to the Impérial Royal 

j Court Cliamber. Ile, however, retain- 
ed the title of Chief Court and General
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provinces héréditaires, à la Chambre 
aulique générale, pour les provinces 
réunies de la Hongrie, à la Chan
cellerie h o n g ro is e , pour la Transyl
vanie, à la C h a n c e lle r ie  a u liq u e  t r a n 

s y lv a n ie n n e  et pour la frontière mi
litaire, au C o n s e il d e  g u e rre  a u liq u e .  

La direction supérieure des cour
riers de l’ensemble de l’empire, 
resta confiée à la Chambre aulique 
générale. En revanche, dans les 
provinces, les administrations pos
tales supérieures relevaient, au point 
de vue de la poste aux lettres, des 
administrations provinciales (appe
lées alors G u b e r n ie n ) ; mais elles 
n’avaient aucune influence sur le 
service des courriers (expédition des 
diligences), car ces derniers restèrent 
sous l’autorité immédiate de la Di
rection des courriers, à Vienne.

On pourra sc faire une idée ap
proximative du peu de développement 
des échanges au commencement de ce 
siècle, par rapporta l’époque actuelle, 
en comparant l’état du p e rs o n n e l  

p o s ta l  de cette époque avec celui d’au
jourd'hui. D’après les relevés que le 
commis comptable llicrsche a publiés 
dans son P o s t - H a n d b u c h  f u r  d en  

O es te rre ich is ch en  K a is e r s ta a t  (Vienue, 
1820), il y avait alors à Vienne : 1° 
A l’oflice postal-aulique, un admi
nistrateur, deux adjoints, trois commis 
de contrôle, neuf commis employés 
au service actif, 14 aspirants, 2 fac
teurs chefs, S) facteurs, 3 facteurs 
auxiliaires et 2 garçons de bureau. 
— 2° A la petite poste réunie à l’of
fice aulique : 1 fonctionnaire diri
geant, 1 contrôleur, 3 commis se
condaires, 3 facteurs de ville, lô 
facteurs de banlieue et messagers 
ruraux. — 3° A l’expédition des 
gazettes, réunie à l’office aulique : 
1 fonctionnaire dirigeant et lu expé
ditionnaires. — 4° A la Caisse postale : 
1 caissier et un contrôleur. — 5° A 
la Direction des courriers : 1 direc
teur, 1 adjoint, 1 contrôleur, 5 commis 
de contrôle, 3 commis faisant le ser
vice actif, 4 employés surnuméraires, 
8 commis comptables, 1 archiviste, 
1 facteur chef, 3 facteurs auxiliaires, 
1 waguemestre, 1 wagnemestre ad-

gische Hofkandei u n d  für d ie  M ili- 

t i ir g r e u z e  un ter  d e n  Hofkriegsrath. 
D ie  o b e r s te  L e itu n g  d er  fa h r e n d e n  
P o s t  b lie b  für d a s  g a n z e  K e ich  u n ter  
d e r  a l lg e m e iu e n  H o fk a m m e r . In  d en  

T r o v in z e n  d a g e g e n  s ta n d e n  d ie O b e r -  
P o s t v e r w a lt u u g e n  in  B e z u g  a u f  d ie  

B r ic fp o s t  u n te r  d e n  L a n d e r s te l le n  
(d a m a is  G u b e r n ie n ) , in  I le z u g  a u f  
d ie  F a h r p o s ta n s ta lt  ( P o s t w a g e n s -  

E x p e d it io n e n )  a b e r  h a tten  s ie  k e in e u  
E in f iu s s ,  d e n n  d ie s e  b lie b e n  d er  
« D ir e k t io n  d e r  fa h r e n d e n  P o s te n  in  

W ie n  » u n m itte ib a r  u n tc r g c n r d n e t .

Wie wenig entwickelt der Ver- 
kehr im Anfange des Jahrhunderts 
gegenüber der heutigen Zeit nocli 
war, liisst sich unter Anderem ans 
einer Vergleichung der Grosse des 
damaligen und des jetzt beschiiftig- 
ten Postpersonals ersehen. Nach den 
Aufzeichnuugen des K. K. Post-Ilof- 
lluchhaltungs - Rechnungs - Officiais 
llicrsche iu seinem « Post-llandbuch 
für den Oesterreichischen Kaiser
staat » (Wien 1820) wurden damais 
in Wien beschaftigt: 1. Ileim llof- 
Postamte : 1 llof-Postamtsverwalter, 
2 Adjunkten, 3 kontrollirende Offi- 
ziere (Lleamte), 9 mauipulirendc Of- 
tiziere, 14 Aeeessisten, 2 Ober-Uricf- 
triiger, U lirieftrager, 3 llrieftragers- 
Adjunkten und 2 Aiutsdicner. — 
2. Bei der mit dem Hof-Postamte 
vereinigteu kleineu Post: 1 dirigi- 
render Ileamter, 1 Kontrollor, 3 
Untcrbeamte, 3 Stadtbrieftriigcr, 15 
Vorstadt-llrieftrilger und 10 Laud- 
boten. — 3. Bei der mit dem Hof- 
Postamte vereinigteu Zeitungs-Ex- 
pedition : 1 dirigirender Beamter
und 10 Expedienten. — 4. Bei der 
K. K. llof-Postamtskasse: 1 Kassier, 
1 Kontrollor. — 5. Bei der K. K. 
Postwagcn - Direktion : 1 Direktor, 
1 Adjunkt, 1 Kontrollor, 5 kontrol
lirende Bcamte, 3 manipulirende 
Beainte, 4 Supernumerar-Offiziere, 
8 Reclinungs-OHizierc, 1 Rcgistrant, 
1 Ober-Brieftragcr, 3 Brieftrager, 
1 Brieftriigers-Adjuukt, 1 Wagen- 
meister, 1 Wagenineisters-Adjuukt 
und 1 Amtsdiener. 1m Ganzen waren 
hiernach beschaftigt: 71 Beanite und

Postmaster of the Hereditary Do
minions, and continued in the enjoy- 
ment of the franking privilège grant- 
ed to him for ever, as a male fee 
uuder the law of primogeniturc. 
Henceforth the cliief direction of the 
Lettcr Post in the hereditary pro
vinces devolved upon the G en eru l 

C o u rt C h a m b e r, in the united llun- 
gariau provinces upon the H u n g u r iu n  

C o u rt C h a n c e ry ,  in Transylvania upon 
the T r a n s y lv a n ia n  C o u rt  C h an cery , 
and on the M i l i t a r y  F r o n t ie r  upon 
the H o fk r ie g s r a th  (Court Council of 
War). The chief management of the 
mail coach service throughout the 
Empire was eutrusted to the General 
Court Chamber. In the provinces, 
however, the Principal Postal Ad
ministrations were responsible for tlic 
management of the Letter Post to 
the Provincial Governments (called 
Gubernien at tliat period). These 
Administrations had nothing to tlu 
with the mail coach service whicli 
continued to be under tbe immédiate 
management of the « Mail Coach 
Direction » in Vienna.

How limited the postal business 
was at tbe beginning of this century 
as compared with its State of de
velopment at présent, may bc best 
estimated by comparing the n u m ln r  

o f  o ffic c rs  i n  th e  p o s ta l  serv ice  at 
tliat period with that cmployed at 
preseut. According to the particulars 
supplicd by the K .  K .  P o s t-H o f-B u c lt -  

h a ltu n g s -R e c h n u n g s -O ff ic ia l  Hiersche 
in bis P o s t -H a n d b u c h  f ü r  d en  O ester

re ic h is ch en  K a is e r s ta a t  (Vienna 1S2(>). 
the following officers were employeil 
in Vieuna at that time:—

1.—In the Court Post Office:— 
1 manager, 2 assistants, 3 controllcrs 
(officers), 9 manipulating officers, N 
clerks (A e e e s s is te n ),  2 chief lettcr- 
carriers, 9 lettcr-carriers, 3 assistant 
lettcr-carriers, and 2 portera; 2. - 
In the Town Post Office which was 
amalgamated vvitli the Court Post 
Office:—1 managing officcr, 1 eon- 
troller, 3 subordinate officiais, 3 town 
lettcr-carriers, 15 suburban letter- 
carriers, and 10 rural letter-carriers;
3.—in the Newspaper Office of tlic 
Court Post Office:—1 managing nf-
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jniut et 1 garçon de bureau. On comp
tait donc en tout 71 fonctionnaires 
et 52 employés inférieurs. En 1875, 
le personnel postal occupé à Vienne 
comprenait déjà 124(1 fonctionnaires 
et 2088 employés inférieurs.

52Unterbeamte. Im Jahre1875 betrug 
dagegen die Zabi der in VVien be- 
sciiiiftigten Postbeamteu bereits 124fi 
uml diejenige der Post-Untcrbeam- 
teu 2088.

ficer, and 10 clerks; 4.—in theK .K . 
Postamtskasse (Postal Treasury):—
1 cashier, and 1 controller; 5.—in 
the Impérial and Royal Mail Coacli 
Direction :—1 Director, 1 assistant, 
1 controller, 5 controller's clerks, 3 
manipulating ofticcrs, 4 supernume- 
rary officcrs,8 bookkeepers, 1 registry 
clerk, 1 chief letter-carrier, 3 letter- 
carriers, 1 assistant letter-carrier, 1 
coacli-master, 1 conch-m aster *s as
sistant, and 1 porter. Tlius, there 
were altogetber 71 officers, and 52 
subordinate otîicials. In 1875, the 
staff employed in vienna numbered 
as many as 1240 officers and 2088 
subordinate officiais.

The introduction of the express  

p to s ta l s e rv ic e  marks a new period 
in the history of the Austrian Post. 
On the excellent Im p é r ia l  or h ig h  

roadsj wliicli had in the meantime 
been construeted during the reign of 
Francis I., lightly lmilt and fast car
nages were substituted for the cnm- 
brous and slow mail coaches or d i 

lig en ces . The first exp ress  co ach  was 
started between Vienna and Brunn 
in the month of May 1823; another 
service of this kind was shortly after- 
wards cstablished between Vienna 
and Prague, v ia  Znaim and Iglau. 
At first, passengers onlv were eon- 
veyed by express coach. Kubsequently 
letters and articles with value de- 
clared were also transmitted by these 
vehicles. Goods were conveyed by 
spécial goods vans, called B r a n c a r d  

W a g e n .

The transmission of letters was 
greatly acceleratcd, more particularly 
by the introduction of spécial Letter 
Post trips. The nuinber of letter col
lections was, moreover, increased, 
and letter-carriers were appointed 
at ail tliose stations where no govern- 
încntal letter-carriers were employed.

In 182!), the postal service nnder- 
went a complété transformation. The 
Administration was reorganized in 
a manner better adapted to the 
requirements of the service. The 
Letter Post Office was amalgamatcd 
w ith the Parcel Post Office, and tlius 
a Central Post Office established in 
Vienna under the title of K .  K .  (Jbcrst

L’introduction des m a lle s -p o s te  

marque une ère nouvelle dans l’his
toire de la poste autrichienne. Les 
lourdes voitures postales ou dili
gences, à la marche lente, sout rem
placées par des véhicules légers et 
d'une marche rapide, sur les nouvelles 
et excellentes routes d’Etat ou im
périales que vient de faire établir 
l'empereur François Ier. Les premières 
courses de ces voitures commencèrent 
au mois de mai 1823, entre Vienne 
et Brunn d’abord, puis entre Vienne 
et Prague par Zuaïui et Iglau. Dans 
les premiers temps, les malles-poste 
ne transportaient que des voyageurs ; 
plus tard elles emportèrent aussi les 
lettres ordinaires et les lettres de 
valeurs, tandis que des voitures spé
ciales de bagages ou à brancard 
étaient réservées au transport des 
colis.

L’expédition des lettres fut notable
ment accélérée, surtout depuis la mise 
eu circulation de courriers spéciale
ment affectés au transport des lettres, 
d'autant plus qu’en même temps 
qu’on augmentait les levées de boîtes, 
on créait aussi des emplois de fac
teurs à toutes les stations non pour
vues d’un facteur salarié par le fisc.

En 182!), le service postal subit 
line transformation. L’Administration 
fut organisée d’une manière plus 
pratique ; on réunit l’office de la poste 
aux lettres à la direction des mes
sageries, et l’on créa ainsi une 
autorité postale centrale à Vienne, 
sous le nom d'A d m in is t r a t io n  s u 

p é rie u re  i .  et r .  des postes ; la direc
tion en fut confiée à l’ancien Direc
teur des messageries, chevalier 
d'ottenfcld. De mente, dans les pro
vinces, le service d'expédition des 
diligences fut subordonné à celui 
de la poste aux lettres. Cette dernière 
ne continua d’être dépendante de

Eine neue Période in der Ge- 
schichte des üstcrreichischen l'ost- 
wesens beginnt mit der Einfiihrung 
der E i lw a g c n .  An Stelle der schwer- 
falligen und langsam beforderten 
Postwagen oder Diligencen traten 
auf (len inzwischen unter Kaiser 
Franz I. hergestellten, ausgezeich- 
neten « K a is e r -  o d e r L a n d s tra s s e n  » 

leicht gebaute und schnell kursirende 
Fuhrwerke. Die erste Eilfahrt er- 
folgte im Mai 1823 zwischen Wieu 
und Brunit, sodann von Wien über 
Znaim und Iglau nach l'rag. An- 
fîinglich wurden mit den Eilwagen 
nur l’ersonen befbrdert, spiiter auclt 
Briefe und Geldbriefc, wahrend fur 
Frachten besondere Pack- oder 
Brancard-Wagen cingcstellt wurden.

Die Befiirderung der Briefe wurde, 
insbesondere seit der Einfiihrung 
eigener Briefpost-Eilfalirten, erheb- 
lich beschleunigt, zumal gleichzeitig 
mit der Vermehrung der Briefsantm- 
lungen und Anstellung von Brief- 
tragern auf allen Stationen, wo keine 
Aerarial-Brieftriiger vorhanden wa- 
ren, vorgegangen wurde.

Im Jahre 182!) erfolgte eine fiirm- 
liclte Umgestaltung des Postwresens 
durcit eine zweckmâssigere Organi
sation der Verwaltung, indem die 
Briefpostanstalt mit der Fahrpost- 
anstalt vereinigt und dergestalt eine 
Central-Postbehorde unter der Be- 
neunung: « K .  K .  O bers te  l lo f - P o s t -  

v e n v a ltu n g  » in Wien cingerichtet 
und die Leitung dersclben dent bis- 
herigen Postwagens - Dircktor lîit- 
ter von Ottenfeld nbertragen ward. 
Ebenso wurden auch in den Pro- 
vinzen die Postwagens-Expcditioncn 
den < fbcr-Postverwaltungen unter- 
geordnet. Nur in Ungurn und riieben- 
biirgeu blieb die Briefpost unter deu
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l’autorité politique qu'en Hongrie et 
en Transylvanie, tandis que la mes
sagerie relevait de l’Administration 
supérieure des postes.

A côté des services de courriers, 
les routes secondaires furent des
servies par des m a lle s -p o s te  desti
nées au transport des personnes et 
de leur bagage, des paquets et des 
lettres ; sur les routes latérales cir
culaient des carrioles postales, trans
portant les lettres, les espèces et les 
petits paquets. Les voyageurs pou
vaient en outre se faire transporter 
en poste par courriers spéciaux.

Pendant (pie l’organisation des 
postes se développait en se perfec
tionnant, la législation postale su
bissait à son tour de notables amé
liorations. La nouvelle lo i  p o s ta le  

(rescrit du 5 novembre 1837), qui 
entra en vigueur le 1er juillet 1838 
dans l’empire d’Autriche à l’exception 
de la Hongrie et la Transylvanie*), 
définit la régale des postes et dé
termina ses compétences. Cette loi 
chercha non seulement à donner une 
rédaction bien claire aux disposi
tions législatives et à préciser exacte
ment les limites des droits, privilèges et 
avantages exclusivement réservés à 
l’Etat, mais aussi à assurer, aux 
échanges et il l'industrie privée, toutes 
les facilités compatibles avec le but 
et la nature de la poste. En parti
culier, le transport des paquets fut 
débarrassé de ses dispositions ex
clusives et entièrement distrait de 
la poste ; en même temps, d’impor
tantes restrictions furent apportées 
aux dispositions en vigueur jusqu’a- 
alors en ce qui concerne, tant l’é
tendue que le mode d’application 
des autres monopoles de la poste.

Le droit exclusif de transport ré
servé à l’Etat ne s’appliqua, d’une 
manière générale, plus qu’aux lettres 
fermées et aux écrits périodiques 
n’ayant pas plus de six mois de date, 
échangés entre des localités reliées 
entre elles, directement ou indirecte-

*) En Hongrie et dans les provinces ad
jacentes, une nouvelle loi postale entra en 
vigueur en 1851 ; sauf quelques exceptions, 
cette loi reposait sur les mêmes principes 
que le rescrit du 5 novembre 1837.

politischen Landerstelleu, wahrend 
die Fahrpost von der Obersten Hof- 
Postverwaltung abhing.

Nebcn den Eilfahrten bestanden 
auf niindcr wichtigen Strassen M a l l e -  

P o s te n  zur Beforderung von l’er- 
sonen mit ilirern Gepack, Packeten 
und Briefen und auf Geitenkursen 
K a r io lp o s te n  zur Beforderung der 
Briefe, Gelder und kleinercn Packete. 
Daneben konnten Reisende mittels 
S c p a r a t - E i l f a h r t e n  extrapostmiissig 
befiirdert werden.

llaïul in Hand mit der Ausdch- 
uung und Vervollkommnung der 
Posteinrichtungen ging auch die 
Verhesserung der Postgesctzgebung. 
Das seit dem 1. Juli 1838 im oster- 
reichischen Staate, mit Ausnahme 
von Ungarn und Siebenbürgen*), 
in Wirksamkeit getretenc neue P o s t -  

gesetz  (Patent vom 5. November 
1837) bestimmte das Wesen und den 
Uinfang des Postrcgals. Dasselbe 
suclite nicht nur die gcsetzlichen 
Anordnungen in klare Bestimniungen 
ziisannnen zu fassen und die Grcnze 
der dem Staate vorbehaltenen Pri- 
vilegien und Befugnisse genau fest- 
zustcllen, sondern auch dem Verkclir 
und der Erwerbstbâtigkeit jede zu- 
litssige Erlcichterung zu gewâhren, 
welchesicli mit deraZwecke und dem 
Wesen der Post vereinigen lâsst. Im 
Besonderen wurdc die Beforderung 
der Packetsendungen von den Vor- 
rechten der Post gauzlich ausge- 
schieden und auch beziiglich des 
Umfanges, sowie der Ausübung der 
übrigen ausschliessenden Redite der 
Post fanden gegeniiber den biske- 
rigen Bestimniungen recht erheb- 
liclie Beschrankungen statt. Dem 
ausschliessenden Bcfôrdernngsrcckte 
des Staates verblieben im Weseut- 
liclien nur verschlossene Briefe und

*) In Ungarn und seinen Nebenlandern 
trat im Jahre 1851 ein neues Postgesetz 
in Wirksamkeit, welclies mit geriugeu Aus- 
u&hmeu auf derselben Grundlage berubt, 
wie das obige Patent.

H o f -P o s tv e r w a l tu n g (I. and R. General 
Court Postal Administration), the 
direction of wliich vvas conferred 
upon Ritter von Ottenfeld, the former 
Mail Coach Director. In the provinces, 
the Mail Coach Offices were, in like 
manner, niade suhordiuatc to the 
Cliief Postal Administrations. An ex
ception to this rule was made in the 
case of Hungary and Transylvauia 
where the Letter Post remained under 
the control of the political anthorities, 
while the Parcel Post was dépendent 
on the General Court Postal Ad
ministration.

In addition to the express services, 
M a lle p o s te  services were cstablished 
on the less important routes, for the 
eonveyance of passengers and their 
luggage, as well as of parcels, and 
letters; while on the brandi routes 
m a t l - c a r t  lines were organized for 
the transmission of letters, money, 
and small parcels. Travellers could, 
moreover, be conveyed by sp éc ia l 

ex p ress  c a r r ia g e s .

The extension and improvement 
of the postal arrangements went hand 
in hand witli the amendnient of the 
postal laws. The principles and the 
extent of the postal monopoly were 
defined by the new P o s ta l  L a w  (Pa
tent of the 5th of Novembcr 1837) 
wliich came into force in the Austrian 
Monarchy—with the exception of 
Hungary aud Transylvania*)—on 
the 1*‘ of July 1838. The object of 
this Law was not only to cinbody 
the legal arrangements into clear pro
visions, and to define cxactly the 
limits of the rights and privilèges 
reserved to the State, but also to 
afford to traffic and industry every 
possible facility compatible with the 
purposes and character of the Post. 
The transmission of parcels, more 
particularly, was entirely excluded 
from the postal monopoly, and the 
provisions hitherto in force relative 
to the extent and the mode of car- 
rying out the otlier exclusive privilèges

*) In 1851 a new Postal Law came into 
force in Hungary and lier dependencies 
which, with unimportaut exceptions, is based 
on the same principles as the above patent.
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ment, par la poste, à moins que ces 
nbjets ne fussent transmis par une 
personne appartement à la do
mesticité de la personne intéressée 
<m salariée pour ce transport.

Eu exécution de cette loi postale, 
îles ordonnances spéciales réglèrent 
ce qui avait trait à l'Administration, 
au maintien de la régale des postes, 
:i l'organisation des bureaux d’ex
ploitation, ainsi qu’aux tarifs. En 
is:ui, des inspecteurs de poste sont 
créés dans les provinces ; ils sont 
chargés de surveiller les stations 
postales ; dans certaines localités, 
cet inspectorat est confié aux oitices 
de poste. Deux commissaires de poste 
sont appelés à fonctionner comme 
organes ambulants de l’autorité cen
trale ; ces fonctions furent toutefois 
supprimées ail bout de quelques 
aimées.

(La fin au prochain numéro.)

Création d'une école postale et 
télégraphique à Berlin.

Par décision du 28 juin dernier, M. le 
Secrétaire d’Etat du Département 
•les postes de l'Empire germanique 
a transformé l’école télégraphique 
de Berlin, à partir du 1er octobre 
1885, et en a fait une école postale 
et télégraphique; la durée de l’en
seignement scolaire a été fixée à deux 
semestres répartis en deux cours de 
-ix mois chacun. En raison des 
conditions particulières imposées par 
l'exploitation des services de la poste 
et du télégraphe, l’enseignement n’est 
donné que pendant les mois d’hiver 
(du 1er octobre au 31 mars). Afin 
de faciliter à un grand nombre d’é
lèves la fréquentation de l’école, les 
cours sont donnés, pendant chaque 
semestre d’hiver, dans deux divisions 
parallèles qui, à elles deux, com
prennent l’ensemble de l’enseignc-

niclit ein halbes Jahr alte periodische 
Schriften zwischen Orten, welclie 
mit einander iinmittelbar oder mit- 
telbar durch die Post verbunden sind 
und nicht durch eine /.uni Hausstande 
gehorige oder zu dieser Versendung 
gedungene l’erson versendet werden.

In Ausfiihrung dieses Postgosetzes 
regelten besondere Urdnungen die 
Art und Weise der Verwaltung, die 
Aufrechthaltung des Postregals, die 
Einrichtung der Betriebsanstalten, 
sowie das Tarifwesen. Im Jabre 
183!) vvurden in den Provinzen zur 
Beaufsiehtigung der Poststatiouen 
Post-Inspektorateeingerichtetbz. ein- 
zelimn grosseren Postâmtern über- 
tragen. Als mobile Organe der Cen- 
tral-Postbehorde fungirten zwei Post- 
Koininissiirc, jedoch nur für wenige 
Jabre.

(Schluss f'olgt.)

Rriichfiinic Huer Post- mul Telc- 
^raplicnsclmle in Berlin.

Durcli einen Erlass des Ilerrn 
Staatssekretiirs des Kaiserlich Deut- 
selien Iteichs-Postamts votn 28. J uni
d. J. ist die seitherige Telegraphen- 
schule in Berlin seit dem 1. Oktober
d. J. in eine Post- und Telegraphen- 
schule umgewandelt und die Unter- 
richtszeit auf 2 Kurse von je G 
Monaten festgesetzt worden. Mit 
Kiicksicbt auf die bei der Post- und 
Telegraphenverwaltung bestehenden 
besondereu Betriebsverlmltnisse wird 
der Untcrriclit nur in den Wintcr- 
monaten(vom 1. Oktober bis 31.Marz) 
abgehalten. Uni einer grosseren Zabi 
von Bcamten den Besueh der Schule 
zu ermoglichen, finden in jedem 
Winterhalbjahr die Vorlesungen in 
zwei uebeneinander bestehenden Ab- 
theilungen statt. Letztere bilden zu- 
sammen den vollstiindigen Lehr-

of the Post were considerably re- 
stricted. At présent, the postal mono- 
poly of the State includes chiefly 
closed letters and periodical papers— 
the latter not lialf a year old—cx- 
changed hetween localities connected 
by a direct or indirect postal service 
provided tliey are not transmitted 
by a person either belouging to the 
household of the sender or engaged 
by the latter for such transmission, etc.

Spécial Régulations were issued for 
the execution of this Postal Law, con- 
eerning the business of the Adminis
tration, the enforcement of the postal 
privilège, the organization of the post- 
oftices, and the tariffs. In 183‘.i, postal 
inspectors were appointed in the pro
vinces for the purpose of superinteud- 
iug the service at the postal stations, 
or certain large post-offices were 
entrusted with this duty. Two postal 
commissioners were employed as tra
velling superintendents for the Central 
Post Office, but only for a few years.

(To be concluded).

Establishment of a Post and 
Telegraph Scliool in Berlin.

I11 pursuance of a decree of the 
28*'’ of June last, issued by the Sc- 
cretary of State for the Impérial 
German Post Office, the late Tele- 
graph School in Berlin was, ou the 
1** of October last, transformed into 
a Post and Telegraph School, and 
the period of instruction in the saine 
fixed at two tenus of six months 
each. In considération of the spécial 
conditions of the service in the Post 
and Telegraph Administration, the 
lectures are only given during the 
winter months (from the let of October 
till the 31s‘ of March). In order to 
enable a larger number of officers 
than hitherto to attend the School, 
the lectures are delivered in two 
separate divisions. The two divisions 
constitute the complété course of in
struction. The course of instruction
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ment. Celui-ci sc compose des ma
tières indiquées par le programme 
spécial.

Sont admis à suivre les cours, les 
fonctionnaires de l’Administration 
des postes et des télégraphes munis 
d’un diplôme de maturité délivré par 
un gymnase, une école profession
nelle ou lin institution d’instruction 
de raug analogue, ou dont les exa
mens de sortie ont fourni la preuve 
de connaissances scientifiques sutfi- 
santcs, et qui, en outre, ont passé 
avec succès l’examen du secrétariat. 
Le nombre des fonctionnaires admis, 
chaque année, à suivre l’enseigne
ment est fixé à 30 au maximum.

Les fonctionnaires autorisés à 
suivre les cours de l’école postale 
et télégraphique sont choisis par le 
Département impérial, sur la pro
position des Directions supérieures 
des postes ou d’une commission 
d’études formée de trois conseillers 
rapporteurs du Département. A cet 
égard, ou procède en général de la 
manière suivante :

Au mois de mai de chaque année, 
les Directions supérieures des postes 
invitent les fonctionnaires possédant 
une instruction scolaire suffisante, 
qui ont passé avec succès l'examen 
du secrétariat et qui n’ont pas en
core suivi les cours de l’école, à 
déclarer s’ils désirent profiter de 
l’enseignement spécial qui y sera 
donné dans le courant de l’hiver 
suivant. Si, de son côté, la Direc
tion postale supérieure 11’a rien à 
objecter à l’admission des fonction
naires qui se sont présentés, elle les 
convoque et leur impose, à titre 
d’épreuve, un travail dont le thème 
est transmis aux Directions supé
rieures sous pli cacheté, par le Dé
partement impérial des postes, lequel 
fixe le jour du concours. Ce travail 
se fait sans aucun auxiliaire quel
conque et sous le contrôle de sur
veillants; le délai accordé est fixé à 
quatre heures consécutives au maxi
mum. Le pli n’est ouvert et le thème 
n’est communiqué aux concurrents 
qu'au moment où ils vont entrer en

gang, Der Unterricht umfasst die in 
einem besonderen Lehrplan vorge- 
sehenen Gegenstaude.

Zur Theilnahme an dem Unter
richt werden solche Beamte der 
Post- und Telegraphenverwaltung 
zugelussen, welche das Zeugniss 
der Reife eines Gymnasiums, eines 
Realgymnasiums oder einer in glei- 
clicm liange stehenden Lehranstalt 
besitzen oder die bei der Abi- 
tiirientenprüfung geforderten wissen- 
schaftlicben Kenntnisse nachgewiesen 
und ausserdem die Sekretarprüfung 
mit Krfolg bestandeu Italien. Die 
Zabi der alljâhrlich zur. Sebule neu 
einzuberufenden Bcamten ist auf 
liochstens 30 fcstgestcllt.

Die Einberufung der Beamten zur 
Post- und Teicgraph eusehule erfolgt 
durch das Iteichs-Postamt auf Vor- 
schlag der Oher-Postdirektionen bz. 
einer Studienkommission, welche ans 
drei vortragenden Riitlicn desReichs- 
Postaints gebildet ist. Im Allge- 
iucinen wird folgendes Vcrfahrcn 
eingchalten :

Im Mai eines jeden Jalires for- 
dern die Oher-Postdirektionen die- 
jenigen Bcamten, welche die erfor- 
derliche schulwissenschaftlichc Bil- 
dung besitzen, das Sekretarcxamen 
mit Krfolg abgelegt uud die Scinde 
bisher noeli nicht besucht liaben, 
zur Krkliirung auf, ob sie an dem 
im niiehsten Winter beginnenden 
Unterricht theilzunehmen wünschen. 
Hat die Ober-Postdirektion ihrer- 
seits kein Bedenken gegen die Zu- 
lassung, dann beruft sie die Be
amten, welche sich gemeldet haben, 
zur Anfertigung einer Probearbeit 
ein. Die Aufgabe zu dieser Arbeit 
wird den Ober-Postdirektionen vom 
Reichs-Postamte unter Bestimmung 
des Tages, an welchem die Probe
arbeit zu fertigen ist, in einem ver- 
schlossenen Briefumschlage ülier- 
sandt. Die Bearbeitung der Auf
gabe liât ohne jegliehe Hiilfsmittel 
unter Aufsic’nt stattzufindcn ; fur die- 
selbe sind hiiehstens 4 aufeinander 
folgende Stunden zu gewaliren. Die 
Eroffnrmg des Brieftimseldages und 
die Bekanntmachung der Aufgabe 
an die betreffenden Beamten bat

comprises the subjects contained in 
a spécial plan.

In order to gain admittance to the 
School, the officers of the Post and 
Teicgraph Administration must either 
possess certificates of final exainina- 
tion from a Gymnasium, a R e a l 

G y m n a s iu m  (modern-side school), or 
from an educational establishment 
holding the sarae rank, or must prove 
tliat they possess the seientific quali
fications required for passing the 
examination for matriculation, and 
must, moreover, hâve suceessfully 
jiassed the examination for secretary- 
sliip. The number of officers to lie 
admitted to the School every year 
may not exeeed tbirty.

The officers are called up to the 
Post and Teicgraph School by the 
Impérial Post Offiee on the proposai 
of the Chief Postal Directions and 
on that of a Connnittee of Instruc
tion which is composed of three 
Reporting Councillors of the General 
Post Office. The mode of procedure 
is, as a rule, as follows:—

In the month of May of each ycar 
the Chief Postal Directions eall upou 
those officers who possess the nc- 
cessary scholastie requirements, who 
hâve passed the Secretary examina
tion, and who hâve not yet been 
at the Post and Telegraph Scliool, 
to say whether they wish to take 
part or not in the course of instruc
tion beginning the foliowing winter. 
In case the Chief Postal Directions, 
on tlieir side, bave no objection to 
the admission of these officers, they 
surmnon the applicants for the pur- 
pose of passing a test examination 
in written composition. The subjcct 
of the composition, together with the 
date on which the exercise bas to 
lie written, is forwarded by the Im
périal Post Office in a sealed envelopc 
to the Chief Postal Directions. The 
exercise bas to be written by the 
applicant without any assistance 
whatever, and under supervision, 

I four consecutive hours at the most 
! being allowed for it. The envelopc 
| is only opened, and the subject of
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loge. Les fonctionnaires surveillants 
indiquent, sur chacun des travaux qui 
leur sont remis, en combien de temps le 
postulant l’a achevé. Les Directions
supérieures des postes soumettent ces 
travaux au Département impérial, 
en déclarant s'il estiment que, par 
sa conduite générale au service et 
hors du service, le postulant mérite 
d’être admis à suivre les cours de 
l’école.

Au Département, les travaux sont 
examinés par la commission des 
études; celle-ci dresse la liste des 
fonctionnaires qu’elle juge propres 
à être admis ; cette liste est soumise 
au Département, qui prend les dis
positions nécessaires pour la convoca
tion des postulants. Les fonction
naires admis sont tenus de faire, en 
loge, dans le courant de février, des 
travaux destinés à prouver qu'ils ont 
profité des leçons qui leur ont été 
données jusque là. En outre, à la fin 
de mars de chaque année, les élèves 
des deux divisions ont encore à 
subir uu examen oral.

Les élèves de la première division 
dont l’examen prouve qu’ils ne sont 
pas en mesure de suivre les cours 
avec fruit, ou qui, en raison de leur 
manque d’application ou de zèle, 
n'ont pas répondu à ce qu’on atten
dait d’eux, ne sont pas appelés à 
passer dans la seconde division.’

L’enseignement général de l’école 
postale et télégraphique comprend 
les branches suivantes:

1° Sciences politiques; économie 
sociale; finances y compris les ques
tions de budget.

2° Constitution de l’Empire alle
mand et aperçu des lois impériales 
les plus importantes; organisation 
des autorités impériales ; droit public 
et administratif; précis du droit des 
gens.

3° Dispositions législatives les plus 
essentielles se rapportant au service 
des postes et des télégraphes ; prin
cipales dispositions de droit appli
cables au service postal et télé-

erst unmittelbar vor Beginn der 
Klausur zu erfolgcn. Die abge- 
lieferten Arbeiten sind von dem die 
Aufsicht führenden Beamten mit 
einem Vermerk über die thatsiieh- 
lich verwendete Arbeitszeit zu ver- 
sehen. Die Ober-Postdirektionen 
legen die Arbeiten dem Reichs-Post- 
amte vor unter gleichzeitiger Aeus- 
serung dariiber, ob sie nach dem 
bisherigen allgemeinen dienstlichen 
und ausserdienstlichen Verhaltcn der 
einzelnen Beamten deren Einberu- 
fung znr Schule empfehlen kônnen.

Beim Reichs-Postamt erfolgt die 
Prïifung der Arbeiten durcli die 
Studienkonnnission ; diese legt dem- 
nàcbst eiue Znsammenstellung der 
Namen der geeignet befundenen 
Beamten dem Reichs-Postamt behufs 
Veranlassung der Einberufung vor. 
Die zur Schule einberufenen Beamten 
haben im Laufe des Februar Klausur- 
arbeiten zu fertigen, durch welclie 
der Nachweis geführt werden soll, 
dass sie das bis dahin ilinen Vor- 
getragene sicli angeeignet haben. 
Ferner findet fur jede der beiden 
Abtheilungen Ende Marzjeden Jahres 
eine mündiiche Priifung statt.

Diejenigen Beamten des I.Kursus, 
fur welclie bei dieseu Priifungen 
sicli ergiebt, dass sie nicht im Stande 
gewesen sind, dem Uuterrieht mit 
Nutzen zu folgen, oder welclie wegen 
Mangel an Aufmerksamkeit und Eifer 
den gesetzten Erwartungen nicht 
entsprachen, werden vom Besuch 
des II. Kursus ausgesclilossen.

Die Unterrichts-Gegenstande des 
allgemeinen Lehrplans für die Post- 
und Telegraphenschule sind folgende :

1. Staâtswissenschaft, Volkswirth- 
schaft, Finanzwisseuschaft ein- 
scbliesslich Etatsrecht.

2. Die Verfassang des deutseben 
Reichs mit Uebersicht über die 
wichtigsteu Reichsgesetze, Organi
sation der Reiclisbchorden, Staats- 
und Verwaltungsreclit, Grumlzüge 
des Vblkerrechts.

3. Die gesetzliclien Grundbestini- 
mungen für das l’ost- und Tele- 
grajiliemvescn, die wichtigsteu bei 
der Verwaltung des Post- und Tele- 
graphenwesens in Betracbt kommen-

tbe composition made known to tbe 
ofiieer at tbe moment wheu be bas 
to begin bis work, which is doue 
with closed doors. Wlien the essays 
are handed in, the supervising officer 
lias to note on tliem the actual time 
in which they were written; they 
are then sent in by the Cliief Postal 
Directions to the Impérial Post Of
fice, together with a statement as 
to wliether, judging from the general 
conduct of the respective ofticers, on 
and off duty, these Directions can 
recommeud their admission to tbe 
Scliool.

At the Impérial Post Office the 
essays are examined by tbe Com- 
mittee of Instruction, by which a 
list of the names of those officers 
who hâve been found to possess the 
necessary qualifications is submitted 
to the Impérial Post Office, for the 
purpose of their being called up. 
The officers admitted to the Scliool 
bave, in the course ofFebruary, to 
perforai tasks with closed doors, in 
onler to prove tliat they bave mas- 
tered the subjects taugbt tliem up 
to that date. Eacli division lias, in 
addition, to undergo a viva voce 
examination at the eud of Mardi of 
eacli year.

Officers who, after having passed 
tbrough the first term, are found, 
in these examinations, to bave lieen 
unable to fotlow the lectures with 
any profit, or, owing to want of atten
tion and zeal, do not fultil the ex
pectations entertained of tliem, arc 
excludcd from the second course.

The subjects contained in the plan 
of instruction are the following: —

1. —Political science; political 
economy; finance, inclusive of budget 
law.

2. —The constitution of the German 
Empire, together with a sumniary of 
the most important laws of the Em
pire; the organization of the author- 
ities of the Empire; State and ad
ministrative law; principles of the 
law of nations.

3. —The fondamental legal pro
visions conccrning the postal and 
tclegraph service; tlic most important
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graphique, surtout au point de vue 
de la responsabilité de l’Adminis
tration et des fonctionnaires.

4° Organisation judiciaire et prin
cipes de procédure.

5° Histoire du commerce et géo
graphie commerciale.

f;° Traités conclus avec l’étranger; 
Convention postale universelle ; Con
vention télégraphique internationale; 
correspondances internationales les 
plus importantes.

7° Exercices normaux de disser
tation sur les objets d’enseignement 
ci-dessus (de 1 à fl).

8° Pose et entretien de lignes et 
courants télégraphiques, organisation 
d’ofiiees de télégraphe; étude du 
matériel télégraphique.

11° Appareils télégraphiques; his
toire de leur développement ; cou
rants électriques, etc.

10° Enseignement industriel et 
visite de grandes fabriques, notam
ment d’établissements de construc
tion de voitures postales, de manu
factures de porcelaine (fabrication 
des isolateurs), de fabriques d’appa
reils et de cables; étude des cons
tructions les plus simples.

110 Exercices de dessin se rappor
tant à l’esquisse d’appareils simples 
ou de parties d’appareils, de cou
rants, de plans de constructions peu 
compliquées.

12° Mathématiques pures.
13° Solution de problèmes de 

mathématiques, notamment de ceux 
qui peuvent trouver leur application 
dans le service actif.

14° Mécanique et statique.
15° Physique, entre antres électri

cité, magnétisme, batteries, instru
ments d’arpentage, machines dyna
miques, lumière électrique.

10° Chimie ; métallurgie.

d en  R e c h ts g r u n d s a tz e , b e s o n d e r s  in  
B e z ie h u n g  a u f  d ie  V c r tr e tu n g s v e r -  
b in d lic h k e it  d e r  V e r w a ltu n g  u n d  d e r  
B e a m te n .

4. Gerichtsvcrfassung und Grund- 
züge des Gerichtsverfahrens.

5. Verkehrsgeschichte undl landels- 
geographie.

0. Vertriige mit dem Auslande; 
Weltpostvereinsvertrag ; internatio- 
naler Telegraphenvertrag ; haupt- 
sachlichstc internationale Verbin- 
dungen.

7. Seminaristische Ucbungen im 
Anfertigen von Abhandlungen über 
die oben (unter 1 bis <i) aufgeführten 
U ntcrriehts- Gegenstiin de.

8. Alliage und Unterhaîtung von 
Telegraphenliuien und Leitungen, 
sowie von Telegraphenanstalteu, 
Telegraphenmaterialienkunde.

9. Telegraphenapparate,geschicht- 
licheKntwickelung derselben, Strom- 
liiufe u. s. w.

10. Gewerbckundc mit Besichti- 
gung grosserer Fabrikanlagen, na- 
mcntlich Besichtiguug von Post- 
wagenbauaustalteii, der Porzellan- 
niaiiufaktur (llerstellung von Isola- 
toren), von Apparat- und Kabel- 
fabriken, Unterrichtin den einfaclisten 
Bau-Konstruktiouen.

11. Ucbungen im Skiz/.ireu ein- 
faclicr Apparate bz. Apparattheile, 
von Strouilaufeu, Grundrissen von 
Gebîluden.

12. R e in e  M a th e m a tik .

13. Ucbungen im Losen matlie- 
matischer Aufgaben, namentlich sol- 
cher, welche im praktischeu Dienstc 
vorkommen konneu.

14. Mcchanik und Statik.
15. P h y s ik ,  n a m e n tlic h  E le k tr iz i-  

tiit , M a g n e tism u s , B a t tc r ie n , M ess-  

in s tr u n ic n te ,D y n a m o m a s c h in e n ,e lc k -  
tr is c h e s  L ich t.

lf i .  C h c m ie , M é ta llu r g ie .

legal principles for the administra
tion of the posta! and telegraph ser
vice, particularly tliose bearing on 
the liability of the Administration 
and the ofticers.

4. —The constitution of the Courts 
of Justice, and the fundarnental prin- 
ciples of legal procedure.

5. —Ilistory of traftic and inter- 
course, and commercial geography.

0.—Treaties witli foreign countrics; 
the Universal Postal Union Conven
tion ; the International Telegrapli 
Convention; and theprincipal interna
tional Unes of communication.

7. —The writing of compositions 
on the subjects mentioned above 
limier 1 to (i.

8. —Construction and maintenance 
of telegraph linos and circuits, as 
well as of telegraph otlices; the 
knowledge of telegraph materials.

U.—Télégraphie apparatus ; history 
of the development of the sanie; 
electric currents ; etc.

10. —Industrial science, combined 
witli visits to leading industrial estab
lishments, especially with visits to 
mail coach building yards, to china 
manufactories (niaking of insulators), 
to apparatus and cable manufactories; 
instruction in the most simple kinds 
of construction.

11. —Sketehing of simple apparatus 
and parts of apparatus, of electric 
currents, and of the grouud plans 
of buildings.

12. —Pure mathematics.
13. —Solving of matbematical pro- 

blems, especially of sucli as may 
occur in the practical service.

14. —Mechanics and statics.
15. —Physics, especially electricity, 

magnetism, batteries, surveying in
struments, dynamo machines, and 
electric liglit.

1 G.—Chemistry and metallurgy.
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Lrs compagnies d'assurance 
contre les risques des transports 

par ia poste
imr il. Charrier, commis de Direction des 

Postes et des Télégraphes, à Niort.

On sait que, depuis quelques 
années, la plupart des compagnies 
d'assurance contre les risques de 
transports se sont mises à assurer 
les valeurs-espèces, en s’engageant, 
moyennant des primes modiques, à 
assumer la responsabilité des pertes 
on dommages imputables à la poste 
dans le transport de ces valeurs. 
ICn raison de l’intérêt administratif 
une présentent ces sortes d’assu
rances, nous croyons bien faire de 
donner une description succincte 
du fonctionnement de ce système.

Le but de ces compagnies est de 
suppléer à l’insufiisance des garanties 
ollertes par la poste, c’est-à-dire de 
rembourser aux expéditeurs le mon
tant de leurs valeurs, même lorsque 
la. perte provient d’un événement 
de force majeure. En effet, les Ad
ministrations qui acceptent le principe 
de responsabilité pour les charge
ments, le déclinent dans les cas 
résultant d’un événement de force 
majeure, tels qu’incendie, naufrage, 
etc. II n’y aurait donc là rien que , 
de très légitime. Mais, outre que les 
«•as de l’espèce sont fort rares, les 
assurés seraient en bien petit uouibre 
s'il leur fallait payer, en sus des droits 
postaux, une prime d’assurance cal
culée d’après la valeur intégrale de 
l’envoi.

Les compagnies, pour déterminer 
à s'assurer les personnes qui font 
de fréquents envois de fonds par la 
poste, ont profité de* la latitude 
laissée aux expéditeurs, de déclarer 
une somme inférieure au montant 
réel des valeurs contenues dans 
leurs envois. Quel que soit le cou- 
ii iiu d’une lettre chargée, la police 
d'assurance se fait une règle de 
ne déclarer que cent francs. Eu

Die Posltraiisport • Versicherungs- 
Gesellsctiaften.

Vüii Ilerrn Charrier, l’ost- uml 
Telegraphen-Direktions-Sekretar in Niort.

Bekanntlich befassen sicli die 
Transportversicherungsanstalteu seit 
einer Iteilie von Jahren mehrfach 
auch mit der Valoren-Versicherung, 
indem sie gegen niedrige Prâmien 
die Haftverbindlichkeit fur den beitn 
Transport von Wertksendungen durch 
die Post entstelieiulen Sehaden über- 
nehmen. Bei dem Interesse, das die 
Postverwaltungen an dieser Art der 
Vcrsicheriiug liabcn, glauben wir 
die Einrichtung hier einer kurzen 
Besprecliung unter/.ieheu zu sollen.

Der Zweck der Posttransport- 
Versicherungsgesellschaften ist der, 
fdr die ungenügende Haftverhind- 
lichkeit der Post Ersatz zu bieten,
d. li. den Absendern die Betriige ilirer 
Werthsendungen auch in dem Fulle 
zu ersetzen, wenn der Verlust durch 
hbhere Gewalt entstanden ist. Demi 
thatsilchlich iibernehmen die Ver- 
waltungen wolil die Haftpflicht für 
Werthsendungen, sie lehnen diesclbe 
aber in denjenigen Fallen ab, wclclie 
durch liohcrc Gewalt, z. B. durch 
Feiiersbruust, Sehiffbruch etc. her- 
beigefiihrt sind. Insofern batte die 
Versichcrungibre voile Bereclitigung. 
Aber abgesehen davon, dass Fiille 
dieser Art selir selten sind, wiirde 
auch die Zabi der Versiclicrer nnr 
uiibedcntend sein, wenn einc beson- 
dere Assekuranz-Pràmie neben den 
Postgebüliren bereclinet wiirde, und 
letztere für den voile» Werthinhalt 
zur Erliebung kamen.

Um diejenigen Personen, welche 
biiiilig Geldcr mit der Post versen- 
den, zur Versicherung zu veran- 
lassen, liuben die Gesellschaften sicli 
die Befugniss der Absender, nicht 
den wirkliclien Werthinhalt, sondern 
einc geriugere Summe zu deklariren, 
zu nutze gemacht, indem sie oliuc 
Kücksiclit auf den wirkliclien Wcrth 
auf dem Briefe nur 100 Fr. a,ngeben 
lassen. Bei diesem Verfahren wird

Tlie Insurance Coinpauies against 
the risks of poslal transmission.

By llr. Charrier, Secretary at the Postal 
and Telegraph Direction, Niort.

As our readers are aware, differ
ent Transport Insurance Companies 
hâve of late years added the in- 
surance of valuables to their ordi- 
nary business, by assuming, for a 
low premium, the responsibility for 
the loss of, or damage to, valuable 
articles occurring during their trans
mission by the Post. In view of the 
interest this kind of insurance pos- 
sesses for the Postal Administrations, 
we propose to give a brief descrip
tion of the business of those Com- 
panies by which this insurance is 
practised.

The object of the Companies 
which insure against the risks of 
postal transmission is to afford a 
snbstitute for the inadéquate gua- 
rantee afforded by the Post, tliat is 
to say, to make good to senders 
the loss of their valuable articles 
even in those cases wherc it is 
caused by force majeure. For, al- 
tliough as a matter of fact the Postal 
Administrations assume the guaran- 
tee for valuable articles, still they 
décliné any responsibility in cases 
sucb as tire, sliipwreck, etc. wliere 
the loss of these articles arises from 
force majeure. So far, this kind of 
insurance would be quite legitimatc. 
But, putting aside the fact that cases 
of this nature are very rare, the 
uumber of insurants would be very 
sniall if a spécial insurance premium 
had to be paid bcsides the postal 
fees, and the latter were levied on 
the total value of the contents.

In order to induce persons who 
frequently despatch money by Post 
to effect au insurance, the Cotn- 
panies turn the latitude left to send
ers only to déclaré part of tlie 
sum dcspatclied instead of the wholc 
sum, to their own advantage, and 
only require, as a rule, the décla
ration of a sum of 100 francs on 
the letter without regard to the
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agissant ainsi, le pli est pesé et 
la poste en prend autant de soins 
■lue si elle percevait le droit sur la 
somme réelle. Ce droit étant, en 
France, de 10 centimes par 100 
francs, la perte subie par le trésor 
pour une expédition de 10,000 francs 
est donc de !* fr. 90 cent. Au con
traire, l’envoyeur bénéficie d’une éco
nomie do 7 fr. 9(j cent, ou 8 fr. 10 cent., 
la prime d’assurance n’étant que de 
15 ou 20 centimes par 1000 francs, 
selon que l’assuré s'interdit d’envoyer 
plus de 20,000 francs en deux lettres 
par le même courrier au même des
tinataire, ou se réserve le droit d’ex
pédier jusqu’à 50,000 francs en cinq 
lettres. Dans une maison importante 
de banque ou chez un agent de 
change, ou les expéditions de fonds 
se chiffrent annuellement par plu
sieurs millions, il est facile de re
connaître que l’assurance à la com
pagnie diminue dans une certaine 
proportion les frais généraux, Par 
contre, l’Administration des postes 
y perd des sommes assez consi
dérables.

En cas de perte d’une lettre assurée, 
ou d’un retard à l’arrivée qui puisse 
faire concevoir des craintes de perte, 
l’abonné prévient télégraphiquement 
la compagnie (qui lui rembourse le 
montant de ses frais) et lui signifie 
le délaissement des objets assures. 
Le montant intégral de la somme 
pour laquelle ils sont assurés lui est 
remboursé, contre remise du récépissé 
de dépôt au Imrean de poste. S’il 
s’agit de la perte partielle du contenu 
d’une lettre, l'assuré doit, en outre, 
établir, par la production de ses 
registres et de sa correspondance, 
la valeur exacte des objets perdus, 
et en voyer à la compagnie l’enveloppe 
du paquet ou pli, et un acte la sub
stituant à tous les droits et recours 
qu’il pourrait avoir à exercer contre 
les tiers.

Les formalités à remplir pour l’as- 
surancc sont remarquables de sim
plicité. En raison du secret à garder

derBrief von derPostverwaltung ganz 
ebenso gewogen und mit der gleiehen 
Sorgfaft bebandelt, als vvenn sie die 
Gebühr fur den vollen Werthinhalt 
bezogen batte. Da diese Gebühr in 
Frankreich 10 Cts. fur je 100 Fr. 
betriigt, so belauft sich der Verlust 
für die Postkasse bei einer Sendung 
von 10,000 Fr. auf 9 Fr. 90 Cts., 
wahretul andererscits der Absender 
7 Fr. 90 Cts. oder 8 Fr. 40 Cts. 
erspart, da die Assekuranz-Priimie 
nur bz. 15 oder 20 Cts. für je 1000 Fr. 
betriigt, je nachdein der Absender 
nicht mehr als 20,000 Fr. in zwei 
Briefen mit der gleiehen Post an 
denselben Empfànger absenden zu 
wollen erkliirt oder sich das Ueeht 
vorbehalten hat, bis zu 50,000 Fr. 
in finit’ Briefen verschicken zu kon- 
nen. Es liisst sich danach lcicht 
ermessen, dass in grosseu Bank- 
hâiiseru oder Wechselgeschaften, in 
denen die zu versendenden Geld- 
betriige sich jalirlich auf viele Mil- 
lionen belaufen, die allgemcinen Ge- 
schaftskosten durch die Vcrsicherung 
bei Gesellschaften nicht unbedeutend 
vermindert werden. Andererseits be- 
ziffert sich aher der Verlust der 
rostverwaltung auf eine ganz be- 
trachtliche Summe.

Gelit ein Wertbbrief verloren oder 
verzogert sich die Ankunft desselben 
am Bestimmungsortc in einer Weise, 
dass sein Verlust zu befürchtcu ist, 
so benaehrichtigt der Abonnent auf 
telegraphischem VVege die Gcsell- 
schaft (welche ihm die bczügliche 
Gebühr erstattet), indem er ihr gleich- 
zeitig die versicherten Gegenstande 
cedirt. Er erlia.lt sodann gegen Aus- 
hiimligung des Posteinliefcrungs- 
scheines den vollstiindigcn Betrag 
der versicherten Summe erstattet. 
Handelt es sicli um den theilweisen 
Verlust des WertliinhaltseinesBricfes, 
so niuss der Versiclierte ausserdem 
durch Vorlegung seiner Bûcher und 
Korrespondcnz den genaueu Werth- 
betrag der in Verlust gerathenen 
Gegenstande nacliweisen und an die 
Gesellschaft den Umsclilag des 
l'ackctes oder Briefes, sowie cine 
Vollmaeht einsenden, durch welche

amount actually enclosed in tlic 
same. Under these circumstances, 
the letter is weighed and handleil 
by the Postal Administration with 
exactly the same care as if t-lic 
postal fee had been paid on the 
total value of the contents. As, in 
France, tliis fee amounts to 10 cen
times per 100 francs, the loss tu 
the Postal Administration on a letter 
containing 10,000 francs, is 9 francs 
90 centimes, while, on the other 
liand, the sender saves either 7 
francs 90 centimes or 8 francs 4o 
centimes, as the premium only 
amounts to either 15 or 20 centimes 
per 1000 francs, according to wlie- 
ther the sender either undertakes 
to send no more tlian 20,000 francs 
in two letters by the saine mai] t<> 
the same addressec, or reserves the 
right to despatcli 50,000 francs in 
five letters. It is, therefore, easy tu 
see that the general expenses of 
large banking or brokers’ firms, 
wliere the snms despatehed reacli 
many millions every year, is con- 
siderably reduced by the practice 
of insuring with such Companies. 
On the other hand, however, the 
loss to the Postal Administration is 
considérable.

If an insured letter is lost, or 
delayed in transmission in such a 
manner as to suggest fears of its 
loss, the insurant advises the Com
pany (which refunds the premium 
paid) of the fact by telegraph, ami 
cédés to it, at the same time, the 
insured articles. The full amount 
for which the latter are insured i.s 
tlien paid over to him, in exchange 
for the postal receipt. In case of 
the loss of part of the contents ni 
an insured letter, the insurant lias, 
in addition, to prove by means nf 
his books and correspondence tlic 
exact value of the articles lost, ami 
to transmit to the Company tlic 
envelope of the packet or letter, 
as well as a power of attorney bv 
wliich lie codes to the Company ail 
his rights and claims on third parties.
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sur les relations commerciales de 
l'assuré, c’est ce dernier qui effectue 
toutes les opérations nécessaires, 
sans en avertir la compagnie. A cet 
etlet, une police flottante, valable 
pour un an, lui est délivrée en 
même temps qu’un carnet, composé 
d'autant de cases numérotées que 
lu somme assurée comporte de mille 
francs. Ces cases sont ainsi dispo
sées :

CASE 1,000 fr., affectés à la garantie
N® 19 de l’assurance mentionnée dans

ma lettre du . . . .  
Tirée au folio. . . .. de mou co-
pie de lettres. 
Expéditeur M...
Destinataire M.. . . .  à ..........
Récépissé de la poste, n °___

Le jour même de l’expédition, 
les cases du carnet reçoivent la 
mention de * l’aliment » auquel elles 
sont affectées. Ainsi, pour une ex
pédition de 10,000 francs, on rem
plit la première case et l’on biffe 
les neuf suivantes d’un trait de 
pin me.

Chaque pli assuré est accompagné 
d'une lettre d'envoi expédiée à part, 
sur laquelle les titres ou valeurs 
sont désignés par leur nature et 
leur numéro d'ordre. Ce signale
ment est suivi des mots: « Assuré 
à (nom de la compagnie), cases 
n"* . . . .  » Cette lettre d’envoi est 
tirée à la presse — à sa date — 
sur le copie de lettres de l’assuré. 
Klie peut être mise sous enveloppe 
ordinaire, mais doit toujours partir 
par le même courrier que les valeurs.

Un assuré peut appliquer en ali
ment, à sa police flottante, non seule
ment les valeurs qu’il expédie, mais 
encore celles qui, sur son ordre ou j

ilir aile Rechte und Ansprüche ge£en 
Dritte abgetreten werden.

Die fur die Versicherung zu er- 
füllenden Formalitâten zeichnen sich 
dureh Einfachheit aus. Wegen des 
zu beobachtendeu Geheimnisses iiber 
die gescbaftlichen Beziehungen des 
Versieherten ist es Sache desLetztern, 
aile nothigen Verrichtungen selbst 
zu bewirken, olinc dass er die Ge- 
sellschaftzu benaehrielitigen brauebt. 
Zu diesem Zwecke erhalt er eine 
auf ein Jahr gültige Police und 
ein Register, das aus ebensoviel 
numerirten Abschnitten zusammen- 
gesetzt ist, als sich die versiclierte 
Suinme auf Tausende Franken be- 
liiuft. Diese Abscbnitte liaben folgeu- 
den Vordruck :

Abschnitt 1 10UU Fr. bestimmt fiir die in
19 meinem lîriefe vont.................

■ erwahnte Versicherung.
: Auf lAlatt........meines Kopir-
i bûches kopirt.
; Absender H err.......... in ...........
! Emptauger l le r r___in ............

Posteinlieferungsschein N°. . . .

Erst am Absendungstage wird der 
Vordruck auf den Abschnitten aus- 
gefüllt, und zwar in der VVcise, dass 
fiir eine Sendung von z. B. 10,000 
Fr. nur der erste Abschnitt aus- 
gefülltwird, wahrend die U folgenden 
mit der Feder durchstrichen und 
auf diese Weise als ungültig be- 
zeiebnet werden.

Jede Werthsendung wird von 
einem gctrennt davon zur Absendung 
kommenden Sclireiben hcgleitet, in 
welcliem die Werthpapiere nacli Gat- 
tung undNummeraufgeführtsind. Un- 
ter dieser Angabe stehen die Worte: 
Versicbert bei (Name der Gesell- 
schaft), Abschnitte Nr. . . . Das Be- 
naehrichtigungsschreiben wird nacb 
seincm Datum in dem Kopirbnche 
des Versieherten kopirt und kann 
als gewohnlieher Brief verschickt 
werden, muss a ber stets mit dcrsel- 
ben Post, wie der Werthbrief, zur 
Absendung konunen.

Ein Versicherter kann seine Police 
niclit nur fiir die eigenen Werthscn- 
dungen benutzen, sondern aucli fiir 
solclie, die auf seine Auwcisung oder 
Ermiiclitigiiug von Drittcn entweder

The formalities required for ef- 
fecting an insurance are very simple. 
In considération of the secrecy to 
be observed as to the business re
lations of the insurant, he takes ail 
the necessary arrangements himself 
without having to inform the Com
pany of the same. For this purpose, 
a policy is delivered to him whicli 
is valid for one year, and a register 
tliat consists of as many nnmbered 
coupons as tliere are thonsaud francs 
in the amount of the insurance. The 
coupons are as follows :—

Coupon 1000 francs intended for the
N® 19. gnarantee of the insurauce

inentioned iu my letter of the . . .
Copied on page . . .  of my copy-
book.
Sender:—Mr.. . . . . .  i n ........
Addressee:—Mr.. . . ,  in ........
Postal receipt, N®. . . .

These coupons are only tillcd up 
on the day of the despatch of the 
articles, and this in the following 
manner. In the case of a letter or 
packet containing 10,000 francs, 
for instance, the first coupon alnne 
is filled up, and the nine following 
are annnlled by simply rutining a 
pen through eacb of tbem.

Every insured letter nr packet is 
accompanied by a separate letter of 
advice in whicli the seeurities or 
otlier valuable papers arc enumerat- 
ed according to their nature and 
numbers. After this énumération the 
following statement is made:—«In
sured with ^nanic of Company), 
coupons Nos . . . »  Ou the day ni 
whieh it bears the date, this letter is 
copied by means of the copying press 
in the eopy book of tlie insurant. 
It may be placed in an ordinary 
envclope, Imt miist always be des- 
patebcd by the sanie mail as tlie 
insured letter.

An insurant may use his policy 
not only for bis owti letters witli 
valuable contents, but also for tliose
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avec son autorisation, sont adressées 
par (les tiers, soit à lui-même, soit 
à un autre tiers. Dans ce cas, la 
lettre donnant l’ordre ou l'autorisa
tion d’expédier ces valeurs, doit con
tenir la mention d’assurance et être 
tirée sur le copie de lettres de l’as
suré, comme s'il s’agissait dune ex
pédition directe. La régularisation 
de l’aliment doit être faite sur le 
carnet, le jour même de la date de 
la lettre d’ordre ou d’autorisation, 
sauf en ce qui concerne le n° du 
récépissé de la poste, qui est laissé 
en blanc. Le correspondant de l’as
suré chargé de l’expédition des va
leurs doit lui transmettre, le jour 
de cette expédition, les renseigne
ments propres à en constater l’iden
tité. Si l’assuré ne peut prévoir les 
envois (pii doivent être faits par 
ses correspondants, il peut leur don
ner en dépôt un carnet semblable 
au sien, de façon à ce qu’ils rem
plissent eux-mêmes, pour sou compte, 
les formalités de l’assurance.

Les détails qui précèdent ont suf
fisamment fait connaître les opérations 
des compagnies d’assurance contre les 
risques de la poste. Au point de vue 
postal, le fait principal qui s’en dé
gage est que, grâce au mode d’assu
rance dont il s’agit, les caisses pu
bliques se voient enlever des sommes 
considérables. Existe-t-il un moyen 
efficace de contrebalancer et même de 
détruire une institution semblable? 
Avec les tarifs actuels et le régime 
applicable à la déclaration de va
leur, on peut répondre non ; l'expé
diteur s’adressera, eu effet, toujours 
à celiji qui, à meilleur marché, lui pro
curera les mêmes ou de meilleures 
garanties.

au ihn selbst oder au cincn andern 
Dritten gcrichtet worden. la diesem 
Falle mues das Schreiben, durch 
welches die Auweisitng oder Er- 
machtiguug zur Absendung der 
Werthbriefe gegeben wird, die Asse- 
kuranz erwahnen und, wie bei direk- 
ten Versendungeu, in dem Kopir- 
buclie kopirt werden. Die Ausfiillung 
des Abschnittes — mit Ausnahme 
der Nummer des Posteinlieferungs- 
scheines, welche often gelassen wird 
— musa in dem Register an dem 
Tage gemacht werden, von dem 
das Ermachtigungs-Schreibeii datirt 
ist. Der mit der Absendung des 
Wcrthbriefes betraute Korrespondcnt 
des Versicherten muss diesem am 
Abscndungstage diejenigen Angaben 
mittheilen, durch welche die Ucber- 
einstimmung des liriefes festgestellt 
werden kann. Vermag der Ver- 
sicherte die Sendungen, welche 
sein Korrespondent abschicken soll, 
nicht im Voraus zu bezeichnen, so 
kann er diesem ein dem seinigen 
gleiches Register übenveisen, uni 
letzteres fur seine. Rcchnung zur 
Erfüllung der Formalitaten der Ver- 
sicherung zu benutzen.

Die vorstehenden Angaben lassen 
das von den Posttransport- Vcr- 
sichcrungsgesellschaften beobachtete 
Verfahren zur Gcniige erkennen. 
Das Wichtigste voin postalischen 
Gesichtspunkte ans an dieser Art 
der Versicherung ist, dass der 

I Staatskasse durch dieselbe ganz bc- 
trâchtliche Sumnien entzogen wer
den. Giebt es ein wirksames Mittel, 
utn derartigen Eiurichtungcn ent- 
gegen zu wirken oder dieselbcn ganz 
zu beseitigen? Bei den gegenwartig 
bestehendeu Tarifen und Vorschriftcn 
iiber die Werthdeklaration muss diese 
Eragc verneint werden. Der Absendcr 

î wird sieli eben stets daliin wenden, 
wo ihm bei billigercn Slitzen glcichc 
oder besserc Garanticn geboten 
werden.

wliich, by bis orders or authmifv, 
are sent by tliird parties to liinxelf 
or otlier persons. In tins case, tlic 
letter containing the order or tlie 
autliorization to despatch the valu- 
able articles raust mention the in- 
surance, and be copied in the copv 
book in the same way as a letter 
despatched by the insurant himsclf. 
The coupon in the register must lie 
tilled up on the same day as tliat 
on wliich the letter containing tlic 
order or the autliorization is dated, 
witli the exception of the munber 
of the postal receipt wliich is left 
blank. The correspondent of the iu- 
surant by whom the valuable ar
ticles are to be sent, must, on tlic 
day on which tliey are despatched, 
transmit to him the necessary parti- 
culars by meaus of which the iden- 
tity of the letter may be proved. 
In case the insurant is unable to 
specify beforehand the articles wliich 
are to be despatched by bis corres- 
pondents, he can supply them with 
registers similar to his own, in or
der tliat they may thetnselves fullil 
the formalities of the insurance on 
his behalf.

The above particulars sutlice to 
cxplain tlic Imsiness of the Postal 
Transmission Insurance Companies. 
From a postal point of view, the most 
important feature of this kind of in
surance is that it deprives the State 
Treasury of aconsiderable revenue. L 
tliere any meaus by which these evils 
can be coiinteracted or even d<me 
away witli? Witli tiie présent tarilï* 
and provisions as to the liberty of 
déclaration this question must lie 
answered in the négative, for send- 
ers of valuable articles will al way ̂  
patronize those institutions wliich, 
witli a lowcr tari G', afford the sanie 
or better guarantee.
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Petites communications.

Il résulte du rapport de gestion 
de l’Administration des postes néer
landaises sur le service de la caisse 
d'épargne postale des Pays-Bas, 
pendant l’année 1884, qu’au 1er Jan
vier 1885 l’administration centrale 
de cette caisse se composait de 35 
personnes, savoir: 1 directeur, 1 
secrétaire général, 1 secrétaire, 8 
fonctionnaires de lre et 8 de 2e classe, 
1 messager, 13 fonctionnaires tem
poraires et 2 garçons de bureau.

Il a été délivré, en 1884, 30,103 
livrets; il en avait été délivré 27,234 
l’année précédente; il en a été re
tiré 7287 en 1884; ce chiffre était 
de 5554 en 1883. Il y avait à la 
lin de l’année 1884, 00,708 livrets 
en circulation, et 07,922 seulement 
à la lin de 1883; par conséquent 
l'année 1884 présente, sur celle-ci, 
nue augmentation de 22,870 livrets. 
De 210,091 qu'il avait comporté en 
1*83, le nombre des dépôts s’est 
élevé à 207,298 en 1884; d’autre 
part, le montant total des dépôts 
s'est élevé de fl. 2,884,478 à 11. 
8,857,453, et la moyenne du mon
tant de chacun d’eux, de 11. 13,31 
à ti. 14,43. Sur les dépôts clfec- 
tnés en 1884, 14,1 % Pont été
en timbres - poste, 8,5 % compor
taient des montants jusqu’à 25 ceuts, 
11,2% des montants de 20 cents 
a 1 fl.; 44,2 % des montants de 1 
a 10 fl.; 18,5% des montants de
10 à lüo fl. et 3,5 0 o des montants 
supérieurs à 100 florins.

Il a été effectué, en 1884, 54,199 
remboursements de dépôts pour un 
montant de fl. 2,523,134, et en 1883, 
87,515 pour fl. 1,751,809. La moyenne 
du montant de chaque retrait était 
de fl. 40,55 en 1884 et de H. 40,02 
en 1883; 38,907 retraits de dépôts 
"lit été faits sans avis préalable, 
tandis qu’un avis de ce genre a été 
uonué pour 15,232 remboursements.

L’avoir total des déposants com
portait H. 4,050,717 à la fi u de 1884;
11 avait été de 11. 3,217,015 à la 
fin de 1883.

hleiue Mittheiliiiiffeii.

Nach dem Rechenschaftsbericht 
der niederlàndischen Postverwaltung 
über die Wirksamkeit (1er nieder- 
lândischen Reichspostsparkasse irn 
Jahre 1884 bestand am 1. Januar 
1885 die Ccntralverwaltung dieser 
Kasse aus 35 Personen, niimiicti aus 
1 Direktor, 1 Obersekretàr, 1 Sekretiir, 

je 8 Beamten I. und IL Klasse, 
1 Boten, 13 zeitvveise besehaftigten 
Beamten uml 2 Biireaudicnern.

Die Zabi der 18S4 neu aus- 
gegebenen Bûcher lietrug 30,103 
gegen 27,234 im Vor jahre. Znr’ûck- 
gezogen wurden 1884: 7287 Bûcher 
und 1883: 5554. Im Ganzcn waren 
Ende 1884: 90,798 Bûcher und Endc 
1883: 67,922 Bûcher im Umlauf, 
rnithin im ersteren Jahre niehr 22,870. 

i Die Zabi derEinlagen istvou 210,091 
im Jahre 1883 aut'207,298 ïm Jahre 
1884, der Gesammtbctrag dieser Kin- 
lagen von bz. 2,884,478 tf. auf 
3,857,453 fl. und der durclisclinittliclie 
Betrag jeder dieser Einlagcn von 
bz. 13,3i H. auf 14,13 fl. gestiegen. 
Von den im Jahre 1884 hcwirktcn 
Einlagen waren 14,i % in Frcimarkcn 
geniacht, 8,r. %  beliefen sich auf Bc- 
triige bis 25 Cents, 11 ,2 % anf 0,20 
bis 1 fl., 44,2 % auf 1 bis 10 fl., 
18,5 % auf 10 bis loo fl. und 3,,-. %  
auf Betriige Liber loo fi.

Kückzaliluugen wurden im Jahre 
1884: 54,199, im Jahre 1888: 87,515 
im Bctrage von bz. 2,528,184 und 
1,751,809 fl. bewirkt. Der durch- 
schnittliclie Betrag einer Kiiekzahlung 
betrugmitliin 1884:40,35 11. uml 18s3: 
40,ii«j H. Vou den Riickzahlungeii sind 
38,907 oluic vorlicrige Kiiiuligung 
und 15,232 im Kündigiuigswegc ge- 
ieistet worden.

Das Gesanimtguthahen der Sparer 
belief sicli Ende 1884 auf 4,050,717 fl. 
gegen 3,217,015 fl. im Jahre 1883.

Von dem am 11. September 1883 
zwischen Niederland und Bclgicn 
abgescblossenen Uebereinkommen,

Miscellarieous.

According to the Animal Report 
of the Dutch Postal Administration 
on the business of the Royal Dutch 
Post Office Saviugs Bank for the 
year 1884, the staff of the Central 
Administration of tbis Bank con- 
sisted, on the lst of January 1885, 
of 35 officiais, vis.— 1 Director, 
1 Principal Secrctary, 1 Becretary, 
8 ofticcrs of tlie I., and 8 of the 
IL class, 1 messenger, 13 temporary 
officiais, and 2 porter*.

The number of nccounts opened 
in 1884 was 30,103, against 27,234 
in the preceding year. 7,287 nccounts 
were closed in 1884, as compared 
witli 5,554 in 1883. The total num- 
ber of accouiits open at the end of 
1884 was 90,798, as against 07,922 
at the close of 1883, tliis being an 
increase of 22,870 aceounts. The 
number of deposits rose from 210,091 
in 1883 to 207,298 in 1881, the total 
ainount of tiic saine from 2,884,478 
florins to 3,857,453 florins, and tlie 
average amount of eacli of tliese 
deposits from 13.31 florins to 14.4811. 
Uf tlie deposits etfeeted in 1884,
14.1 percent, were made in postage- 
stamps, 8,5 per cent, did not execcd 
tlie «uni of 25 cents, 11,2 per cent, 
varied between 20 cents and 1 florin,
44.2 per cent, between 1 and 10 11.,
18,5 per cent, between lo und loo 
florins, and 3,5 per cent, exceoded 
100 florins iu amount.

Tlie number of withdrawals was 
54,199 in 1884, and 37,515 in 1883, 
amountingto 2,523,134, and 1,751, *09 
fl., respectivcly. Tlius, tlie average 
amount of a witlidrawal was 40.55 fi. 
in 1881, and 40,09 fi. iu 18*3. Uf 
tliese withdrawals, 38,907 were made 
witliout, and 15,232 witli notice of 
witlidrawal.

The total sum standing to tlie 
crédit of depositors at tlie end of 
1884 amounted to 4,050,717 fl, as 
against 3,217,015 fl. at tlie close of 
1883.

In 1884, but fcw transfers and 
repayments of deposits were made
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Pendant l’exercice de 1884, le 
public n’a pas beaucoup profité de 
l'arrangement conclu, le 11 septem
bre 1883, entre les Pays-Bas et la 
Belgique, pour le transfert et le re
trait des dépôts d’épargne.

Il a été transféré :
a. sur la Caisse d’épargne néer

landaise, 5 livrets belges avec un 
montant de tl. 435. 04 et

b. sur la Caisse générale d’épargne 
et de retraite, 7 livrets néerlandais 
avec II. 2222. 14.

En revanche, le public a retiré:
a. dans les Pays-Bas, sur 7 livrets 

belges, il. 330. 57, et
b. en Belgique, sur 25 livrets néer

landais, tl. 2544. 75.
En 1884, 1122 offices de poste 

ont été chargés du service de la 
caisse d’épargne; ce chiffre était de 
10!I3 en 1883.

Les frais d’administration se sont 
élevés à H. 73,802.

« *«

Le tableau suivant fournit des 
renseignements intéressants sur le 
développement des caisses d'épargne 
scolaires dans le royaume de Hongrie, 
où elles ont été introduites en 1870.

Montant tutsiKcnlis. «leu «lêpoMiintM I n ht itute u r» K le vos. «le* ilcpûta. fl.
1870 15 32 2,02! 13,337
1*7* 30 1()5 3,082 30,410
1880 141 111 54,047
1*82 305 - »0-* 10,273 114,734
18*4 4 5 s 758 24,()85 151,401

Il en résulte qu'au bout de neuf 
ans, le nombre des écoles partici
pantes dépasse de trente fois, celui 
des élèves déposants de vingt fois, • 
et le montant déposé de près de 
douze fois les chiffres de la pre
mière année.

■» &«&>

Les recettes de l'Administration 
des postes japonaises pendant l’exer
cice clôturé le ‘ïn juin 1883, ont été 
de yen 1,8115,253. 502, tandis (pie 
le total des dépenses s’est élevé à 
yen 2,005,241). 111), ce qui constitue

betreffend die Uebertragung und 
llückzahlung von Sparkassengel- 
deru, ist im .lahre 1884 nur in be- 
schranktem Uinfange Gebrauch ge- 
macht worden.

Uebertragen vvurden:
a. auf die Reichssparkasse 5 bel- 

gisclie Bûcher mit einer Somme von 
435,od H. und

b. auf die belgische,CVmse générale 
d'épargne et de retraite 7 nieder- 
liindische Bûcher mit 2222,14 H.

Zur ltiickzahlung gelangten da- 
gegen:

a. in Nicderland auf 7 belgische 
Bûcher 330,57 II. und

b. in Belgieti auf 25 niederliin- 
disclic Bûcher 2 5 44,75 fl.,

Betraut wareit mit dent Postspar- 
kasseudienste 1,122 Postanstalten 
gegen 1003 im .lahre 1883.

Die Yenvaltungskosten liaben die 
Summe von 73,802 H. erreicht.

# *4*

Ueber die Ëntwickeluug (1er Schul- 
sparkassen im Konigreich Ungarn, I 
wii diesclbcn im Jalire 1870 zur 
Einfiihrung gelangt sind, giebt die 
uachstclieiide kurze Uebersiclit Aus- 
kuuft:

Es wurden
im.l.ihrc in

Srhulon
•liinljLchrer Tint«Schfllorn ernjMirt

1 8 7 0 15 3 2 2,021 1 3 , 3 3 7

1 8 7 8 3 0 1 ()5 3 , 0 8 2 3 0 , 4 1 0

1 8 8 0 1 4 1 2 2 2 7 , 3 3 3 5 4 , 0 4 7

1 8 * 2 3 0 5 5 0 5 1 0 , 2 7 3 1 1 4 , 7 3 4

1 8 8 4 4 5 S 7 5 8 2 4 , 0 8 5 1 5 1 , 4 0 1

llicruacli liât sicli in ncun Jaliren 
die Zalil der Scbulen auf das Drcissig- 
faclie, die Zald der Schülcr auf das 
Zwanzigfache und der erspartc Be- 
trag auf beinuhe das Zwülffache 
verinehrt.

Die Einiiahmen der japanischen 
l’ostverwaltung wahrend des am 30. 
Juni 1883 abgelaufcncn Rcclmungs- 
jahres liahcn 1,8115,253,502 Yen und 
die Ausgahen 2,005,240,119 Yen be- 
tragen, ko dass ci» Dctizit von

under the Convention concluded for 
tins purpose on the 11 th of Septein- 
ber 1883 between the Netherlands 
and Belgium.

The following transfers were 
made :—

to the Royal Post Office Sav- 
ings Bank, ô Belgian depositors’ 
books, with 435. 00 florins to their 
crédit, and

b.— to the Belgian Caisse Générale 
d’Epargne et de Retraite, 7 Dutch 
books with 2,222. 14 florins.

The following repayaient» were 
made :—

a. — in the Netherlands, 33o. 57 
florins on 7 Belgian books, and

b. — in Belgium, 2,544. 75 florins 
on 25 Dutch books.

The uumber of post-offices en- 
trusted with the transaction of Sav- 
ings Bank busiuess was 1,122 in 
1884, as against 1,003 in 1883.

The cost of management amount- 
ed to 73,802 florins.

îé ¥:

As may be seen from the follow
ing table, considérable progress 
lias beeu achieved by the Sclioul 
Savings Banks in the Kiugdom of 
Hungary, vvhere they were intro- 
duced iu 1870.

The deposits received were as
follows :—
Ycur Scfanol* hyteacbera frompupils Aiuonnl.fl
1870 15 32 2,021 13,337
1878 30 105 3,082 30,410
1880 141 222 7,333 :>4,011
1882 305 505 10,273 1 14,734
1884 458 758 24,085 151,401

According to tliis table, the mim- 
ber of scliools bas, within a periml 
of nine ycars, risen to tlirce times, 
tliat of pupils to tweuty times, and 
the amount deposited to almost 
twelve times their former figures.

* **

The total revenue of the Japancsc 
Post Office for the fiscal year ended 
the 30tl1 of Junc 1883 amounted tu 
yen 1,805,253.502, and the expeu- 
diture to yen 2,005,2411.110, leaving 
a déficit of yen 100,000.017. The
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un déficit de yen 109,990. 617. Ces 
chiffres ne comprennent toutefois pas 
les subventions accordées à la M i t s u  

B is h i M a i l  S te a m s h tp  C o m p a n y , non 
plus que celles concernant le service 
régulier pour Okinawa (Riu Kiu) et 
la Corée. Par rapport à l’exercice 
précédent, les recettes ont augmenté 
de yen 233,906. 523 et les dépenses 
de yen 534,335. 864. Ce dernier ré
sultat est dû aux frais occasionnés 
par le développement imprimé au 
service; l’ensemble de l’empire ja 
ponais a été subdivisé en 52 arron
dissements postaux; chaque arron
dissement possède un office adminis
tratif, et chaque sous-arrondissement, 
un bureau de poste ; ce dernier est 
placé sous le contrôle de l’office ad
ministratif de son arrondissement. 
Kn suite de cette organisation, il 
fallut créer 35 offices de poste ad
ministratifs; d’un autre côté, on dut 
établir 358 nouveaux bureaux de 
poste, 269 agences de dépôt et 16,851 
débits de timbres-poste; comme, en 
meme temps, on supprimait 221 of
fices et 8 agences, l’accroissement 
ne comporte en réalité que 147 of
fices de poste, 261 agences de dé
pôt, 16,851 débits de timbres-poste; 
le Japon comptait donc en total, à 
la fin de l’exercice, 5316 offices de 
poste, 269 agences de dépôt, 25,956 
débits de timbres-poste et 25,238 
boïtes-aux-lettrcs (16,855 de plus 
qu’en 1881/82).

Les services de transports postaux 
ont été augmentés de 999 n  (2,437. 90 
milles anglais*); ils représentaient, 
à la tin de l’exercice, une longueur 
totale de 20,588 ri (50,241. 73 milles 
anglais), et la distance parcourue 
pendant l’exercice, par l'ensemble 
des services, comportait en total 
19,995,569 ri (26,832,936. 84 milles 
anglais).

Dans le courant de l’exercice, on 
a eu à constater 306 détournements, 
dont on est parvenu à recouvrer la 
moitié, en sorte qu’il reste encore 
153 envois spoliés, dont 130 envois 
ordinaires, 22 envois recommandés 
et 1 lettre renfermant des valeurs.

*) 1 mille anglais == km. 1,6093.

109,990,817 Yen vorhanden war. 
Nicbt inbegriffen in diesen Zahlen 
sind die Entschadigungen au die 
Mitsu- Bishi - Damschifffahrts -Gesell- 
scliaft und die Subventionen fiir die 
regelmiissige Verbiudung nach Okina
wa (Riu-Kiu) und nach Korea. Gegen- 
über dem Vorjahre haben sich die 
Einnahmen um 233,906,52» Yen und 
die Ausgaben um 5 34,3 3 5,864 Yen 
vermehrt. Die vermehrten Ausgaben 
sind durcit die Kosten hervorgerufen 
wordeu, welche die Réorganisation 
der Verwaltungseinrichtungen ver- 
anlasst bat. Das ganze Reich wurde 
namlich in 52 Rostverwaltungsbezirke 
und jeder von diesen wieder in Unter- 
bezirke eingetheilt. lu jedem Rost- 
verwaltungsbe/.irke wurde eine Rost* 
verwaltungund in jedem Unterbezirke 
ein Rostamt eingerichtet, welches von 
der Rostverwaltung seines Bezirks 
ressortirt. In Folge dieser Réorgani
sation mussten 35 Rostverwaltungen 
neu geschaffen werden. Andererseits 
wurden im Laufe des Jahres 368 
Rostiimter, 209 Ablagen und 16,851 
Marken - Verkaufsstellen errichtet,
wahrend 221 Rostiimter und 8 Ab
lagen aufgehoben wurden. Die Zu- 
nahme betragt somit 147 Rostaintcr, 
261 Ablagen und 16,851 Marken- 
Verkaufsstellen. Am Soldasse des 
Rechnungsjahres waren in .lapan 
5316 Rostiimter, 269 Ablagen, 25,956 
Marken-Vcrkaufsstellen und 25,238 
Briefkastcn (16,855 mehr als im 
.labre 1881/82) vorhanden.

Die Lange der Roststrassen liât 
um 999 Ri (2,437,m engl. Meilen*) 
zugenommen und beliefsich am Ende 
des Jahres auf 20,588 Ri (50,241,7» 
engl. Meilen). Der gesammte Yerkehr 
auf diesen Linicn betrug 10,995,569 
Ri (26,832,936,»4 engl. Meilen).

Gerauht wurden im Ganzeu 306 
Sendungen, von denen indess die 
lliilfte wieder erlaugt worden ist, 

: so dass der Verlust tliatsiichlich nur 
I in 153 Sendnugen, und zwar in 130 
| gewohnlichcu und 22 eingeschrie- 
j benen Sendungen, sowie einem lîriefe 
| mit Wcrthinhalt bestandeu bat. Fcr- 
! ner wurden noch 462 Briefpostscn-
i

i *) 1 engl. Meile =  1,0093 Km.

amount of tbe subsidies granted to 
the Mitsu Bishi Mail Stearaship Com
pany, and of those paid for the 
maintenance of regular navigation 
to Okinawa (Riu Kiu) and Corea, 
is not included in these figures. The 
increase of the revenue over tliat 
of the preceding year was yen 
233,906,523, while tliat of the ex- 
penditure was yen 534,335.864. This 
increase in the expenditure was 
caused by a rcorganization of the 
administrative arrangements, under 
which the whole Empire was divided 
into 52 administrative postal districts, 
and each of these again into sub
postal districts. In each administrative 
postal district, an administrative post
office was organized, while a post- 
office was established in encli sub 
postal district, and made subordinate 
to the administrative post-offiee of 
ifs district. In conséquence of this 
reorganization 35 new administrative 
post-offices had to be opened. In 
addition to these, 368 post-offices, 
269 receiving agencies, and 16,851 
stamp agencies were established dur- 
ing the year, while 221 post-offices 
and 8 receiving agencies were closed. 
There was, therefore, an increase 
of 147 in the number of post-offices, 
of 261 in tliat of receiving agencies, 
and of 16,851 in tliat of stamp agen
cies. At the close of the year there 
were in Jupan 5316 post-offices, 269 
receiving agencies, 25,956 stamp 
agencies, and 25,238 letter boxes (an 
increase of 16,855 over the year 
1881/82).

The lcngtli of mail routes was in- 
crcased by 999 r i  (2,437.90 Engl, 
miles*), and was 20,588 r i  (5o,241.73 
Engl, miles) at the close of the year. 
The total animal transportation on 
these routes amounted to 10,995,569 
r i  (26,832,936.84 Engl, miles).

The number of postal articles lost 
by robbery or theft was 306, of 
wliicli onc liait was recovcred, so 
tliat tbe number actually lost was 153, 
v iz .— 130 letters, 22 registered ar
ticles, and 1 letter containing money. 
462 articles were destroyed by tire,

*) 1 Etiglish mile =  1,6093 km.
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Eu outre, 452 envoie de la poste 
aux lettres ont été détruits par le 
feu et 2 par l’eau -, 272 envois ont 
été perdus, tandis que 31 envois 
qu’on croyait perdus ont pu être 
retrouvés.

Le nombre des m a n d a ts  de p oste  

émis a été de 008,107 d’une valeur 
totale de yen 8,903,332. 085 ; cet 
échange présente, comme nombre, 
une augmentation de 11),H % sur 
l’exercice précédent. Ce service a 
produit au trésor yen 00,005. 41, 
soit 24 "/<> de plus l’année précé
dente. A partir du 1er avril 1883, 
l’Administration a introduit des 
mandats de poste d’office pour la 
transmission de toutes les valeurs 
^timbres-poste et dépôts d’épargne) 
qu’on avait jusqu’alors transmis par 
mandats ordinaires; il eu a été 
émis, jusqu’à la tin de juin, 2<),003 
pour une valeur de yen 004,727.727.

A la même date, le personnel 
administratif sc composait de 1 
chokunin, '.) sonin, 2 soits-snnin, 421 
hannin, 59 sous-hannin, MD fonc
tionnaires non classés, 211)4 em
ployés, 1 employé étranger et 5500 
agents postaux; si l’on y ajoute 20 
copistes, 225 aspirants employés, 
01)80 facteurs de lettres, 17 bate
liers et 04 servants, on obtient un 
total de 15,004 pour l'ensemble du 
personnel de l'Administration des 
postes japonaises.

« *

L’Etat indépendant du Congo a 
annoncé au gouvernement de la 
Confédération suisse, qu'il accédait 
à l’Union postale universelle à par
tir du 1er janvier 1880.

dungen durcli Feuer und 2 durcit 
Wasser verniclitet. 272 Sendungen 
gingen auf andere Weise verloren, 
wogegen 31, die man bereits als in 
Vcrlust gerathen angesehen hatte, 
nachtraglich wieder aufgefunden 
wurden.

Zur Einzahlung kanien auf 008,107 
P o s ta n w e is u n g e n  8,1)03,332,ess Yen; 
im Vergleich mit detn Vorjalire bat 
die Zabi der Amveisungen um 19,s°/o 
zugenommen. Die Gebiihren - Ein- 
nabmc belief siclt auf 0o,005,« Yen,
d. i. um 24 °/n melir als im Vorjalire. 
Vont 1. April 1883 ah siud von der 
Vcrwaltung fiir die Uebermittelung 
von Gcldern (Wcrthbetriigc der Frei- 
marken und Spareinlagcn), zu deren 
Ucbersendung man bislier sicb der 
gewolinlichen Postanwejsungcn be- 
dient batte, Dicnst-Postanweisungen 
eingefiilirt worden; von diesen wur
den bis Ende Juni 20,003 im Be- 
trage von 004,727,727 Yen ausge- 
fertigt.

Am Soldasse des Jalires bestand 
das P e r s o n a l  der l'est verwaltung 
aus 1 C h o k u n in - ,  !) S o n in - ,  2 Untcr- 

‘ S o n in - ,  121 !  t a n n in -  und 5b Unter- 
!  t a n n in -  Beamten, ferner aus 31) nieht 
klassitizirtcn hoheren Beamten, 2194 
Beamten, 1 frcmdcn Beamten und 
5500 Angcstellten ; da/.u treten noch 
20 Kopistcn, 225 Amviirter, 01)80 
Brieftrager, 17 Schiller and 04 Die- 
ner. Das gesamrnte Personal der 
japaiiiseben l'ostverwaltung umfasste 
somit 15,004 l’ersonen.

* *~

D e r  i i n a b l i î i n g i g e  K o n g o s t n a t  l i â t  
b e i  d e r  K e g i e r u n g  d e r  s c h w c i z e -  
r i s c l i e n  E i d g e n o s s e n s c l i a f t  s c i u e n  
B e i t r i t t  z u m  W c l t p o s t v c r c i n  v o n t  
1. J a u u a r  1880 a l )  a n g e n i e l d c t .

and 2 by water. The articles lost in 
sonie other manner numbered 272, 
whereasSI articles, which werc cun- 
sidered as lost, were eventually traccd 
and delivered.

The uumber of tnoneif o rd e rs  issued 
was 008,107, for an aggregate value 
of yen 8,903,332.085, an increase of
19,3 per cent, in the number of orders 
as compared with tbe preceding year. 
The total amount of fees collected 
amounted to yen 00,005. 41, a gain 
of 24 per cent, over the amount 
receivcd in 1881/82. On the 1" of 
April 1883, the System of free moncy 
orders was introduced for the trans
mission of tbe proceeds front the sale 
of postage stanips, and of Savings 
Bank deposits, which had hitherto 
been remitted hy ordinary nioney 
orders. The number of free orders 
issued until the end of June was 
20,003, representing yen 004,727.727 
in value.

At the close of the year the s ta ff  

consisted of 1 c h o k u n in  officer, u 
s o n in  officers, 2 snh-soMÎ» officers, 
421 h a n n in  officers, 59 sitb-h a n n in  

officers, 39 officers witliout elass, 
2194 employés, 1 foreign employé, 
and 5500 postal agents. There werc, 
in addition, 20 copyists, 225 ttnder-

i clerks, 0,980 letter-carriers, 17 boat- 
men, and 04 servants. Titus, the 
total staff of the .lapanese l’ostal 
Administration numbered 15,Oui 
persons.

• * *

Tlte independciit State of the 
Congo lias notined to the Govern
ment of the Swiss Confédération its 
adhesion to the Universal Postal 
Union front the l st of Januarv 1880.

IMPRIMERIE 8UTER & LIEROW à BERNE.
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Abonnements.

Il ne peut être pris que des 
abonnements annuels concor
dant avec l'année astronomique. 
Prix de l’abonnement, port com
pris, fr. 3.40 pour la Suisse, fr. 4 
pour les antres pays. Prix du 
nnméro, 35 cts. port compris.

JOURNAL PUBLIÉ PAR

LE BUREAU INTERNATIONAL
DE

L’UNION POSTALE UNIVERSELLE

A v is .  — Le montant de 
l’abonnement doit être trans
mis franco au Bureau inter
national de PUnion postale 
universelle à Berne, au moyen 
d’un mandat-poste ou d’une 
traite à vue sur la Suisse.

X e v o l u m e . F  1 2 . B e r n e ,  1er Décembre 1885.

S o m m a ir e . I. L e  s e r v i c e  d e s  p o s t e s  a u x  E t a t s  U n is  d ’ A m é r i q u e . —  H. P r é c is  h i s t o r i q u e  s u r  l e s  p o s t e s  a u t r i c h i e n n e s  

(Fin). — III. P e t i t e s  c o m m u n i c a t i o n s .

Le service des postes aux Etats-Unis 
d’Amérique.

Parmi les nombreux et intéressants 
renseignements que renferme le rap
port de gestion du Maître Général 
des postes des Etats-Unis d’Amérique 
pour l’année 1884, celui qui con
cerne le changement imprimé à la 
situation financière des postes améri
caines, par la réforme postale mise 
en vigueur en 1883, mérite en pre
mière ligne notre attention.

Les lecteurs de notre journal n’igno
rent certainement pas que le Congrès 
a abaissé, dès le 1er octobre 1883, 
à 2 cents le port de la lettre 
interne simple qui, depuis l’année 
18;' 1, était resté fixé à 3 cents 
par demi-once. On comprend que 
cette mesure importante, venant ré
duire d’un tiers l’élément principal 
des recettes postales des Etats-Unis, 
le taux du port des lettres ne pou
vait manquer d’exercer une influence 
marquée sur les résultats financiers 
de l’Administration des postes. Le 
rapport administratif du Postmaster 
général, que nous avons sous les 
yeux, ne manque, en effet, pas de 
relever, et cela à bon droit, que le 
1er octobre 1883 est une date mé
morable dans l’histoire de la poste 
américaine.

Aus déni Poslbetriche der Ver- 
einigteii Slaalen von Amerîka.

Von den zahlreichen interessanten 
Mittheilungen,welchesich in dem Ver- 
waltungsberichte des General - Post- 
meisters der Vereinigten Staaten von 
Amerikafür 1884 vorfinden, verdient 
unzweilelhaft die lleleuchtung der 
durch die Portoreform des Jahres 
1883 veriinderten Finanzlage (les 
Postwesens das meiste Interesse.

Wie unseren Lesern nicht un- 
bekannt, ist der Kongress der 
Vereinigten Staaten dazu überge- 
gangen, das inlandische Bricfporto, 
welches seit dem Jahre 1851 un- 
veriindert 3 Cents fur den ‘/2 Unze 
schweren Brief betragen hatte, vom 
1. Oktober 1883 ab auf 2 Cents im 
einfachen Satze zu ermâssigen. Es 
liegt auf der Hand, dass diese ein- 
schneidcndc Massregcl, durch wclclie 
der Hauptbestandtheil der ameri- 
kauischen Posteinnahmen — das 
Briefporto — um ein Drittel seiner 
bisherigen Ilolie geschmalert wurde, 
das finanziclle Ergcbniss des Post- 
wesens erhehlicb umgestalten musstc. 
Der vorliegende Verwaltungsbericht 
des General-Postmeistcrs bezeichnet 
denn aucb den 1. Oktober 1883 mit 
Redit als einen wichtigen Zeitpunkt 
in der Geschichte des Postwesens 
der Vereinigten Staaten.

The postal service in tlie United 
States ol America.

Among tbe nntnerous interesting 
particulars contained in the Annual 
Report of tbc Postmaster General 
of tbe United States of America for 
the ycar 1884, tbe explanations re- 
lating to the clianged financial situa
tion of the North American postal 
service brought about by tbe postal 
reform of 1883, certainly afford tbe 
greatest interest.

As tbe readers of this periodical 
already know, the domestic letter 
rate of postage which bad since 
tbe year 1851 invariably amounted 
to 3 cents per balf ounce, was re- 
duced by the Congress of tbe United 
States of America to 2 cents per 
single letter from the l st of October 
1883. We need scarcely say tliat 
this radical measurc by which 
the chicf item of the American 
postal revenue—tbc postage on let- 
ters—was curtailed by one third of 
its former aniount, could not but 
bring about a considérable modifi
cation in the financial rcsults of the 
Department. It is no wonder, therc- 
fore, tliat tbe Annual Report of the 
Postmaster General, which we hâve 
beforc us, désignâtes the lst of Oc
tober 1883 as an important cpoch
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L’exercice de 1882/83 avait clôturé 
par un produit net de 1,001,281 
dollars, tandis que l’exercice de 
1883/84 bouclait par un déficit de 
5,204,484 dollars ; ainsi donc, après 
être sortie, depuis quelques années 
seulement, de la période des déficits, 
qui avait duré de 1852 à 1881, l’Ad
ministration des postes des Etats-Unis 
y est rentrée grâce à la réduction 
de port dont il s’agit.

Néanmoins, cette situation, à la
quelle on devait s’attendre, est en
visagée par l’Administration comme 
n’étant pas de nature à justifier de 
sérieuses appréhensions, d’autant 
plus que le déficit est resté bien au- 
dessous des prévisions. A ce sujet, 
le rapport du Postmaster general 
présente les calculs suivants:

Le revenu postal de l’exercice clos 
le 30 juin 1884 est de 2,278,438 
dollars inférieur au revenu de l’exer
cice précédent. A cette différence en 
moins, il faut ajouter la somme qui 
serait rentrée au trésor comme ex
cédent de recettes, du fait de l’aug
mentation normale du nombre des 
lettres, si l’on avait maintenu le port 
de 3 cents. Suivant le cours ordi
naire des choses, l’exercice de 1882— 
1883 aurait, selon toute probabilité, 
fourni à la caisse postale une aug
mentation de recettes du 9 °/o, soit 
un montant de 4,058,73G dollars, 
en excluant ce qui concerne le 
service des mandats de poste. En 
ajoutant donc ce montant à celui 
représenté par la diminution effec
tive de recettes, de 2,278,438 dol
lars, on obtient au total 0,337,174 
dollars, exprimant la perte réelle de 
recettes imposée à la caisse postale 
par la réduction du port des lettres 
de 3 à 2 cents. En réalité, comme 
l’on avait compté, pour la première 
année, sur une diminution de re
cettes de près de 8 millions de dol
lars, on peut considérer le résultat 
obtenu commeparfaitement rassurant. 
Ce sentiment se trouve encore cor-

' roboré par le fait que le premier 
trimestre du dernier exercice, com
prenant les mois de juillet, août et

N

Das Verwaltungsjahr 1882/83 
schloss miteinemreinenUeberschu8se 
von 1,001,281 Dollars, das Ver
waltungsjahr 1883/84 dagegén mit 
einem Déficit von 5,204,484 Dollars 
ab, mithin befindet sich die ameri- 
kanische Postverwaltung, nachdem 
sie erst vor wenigen Jahren aus 
einer von 1852— 1881 durclilebten 
Période des Déficits herausgetreten 
ist, in Folge der Wirkungcn der 
Portoherabsetzung von neuem in 
einer solchen.

Indessen wird dieser Zustand, auf 
welchen man obnehin gefasst sein 
musste, verwaltungsseitig um so 
weniger als bedenklich erachtet, als 
das vorbandene Déficit erheblich 
hinter dem ervvarteten zurückbleibt. 
In dieser Beziehung stellt der Be- 
richt des General-Postmeisters fol- 
gende Berechnungen an1:

Die Posteinnahme des am 30. 
Juni 1884 abgeschlossenen Ver- 
waltungsjahres ist um 2,278,438 
Dollars hinter der Einnahme des 
Vorjahreszurückgeblieben. Zu dieser 
Einbusse muss diejenige Summe hin- 
zugerechnet werden, welche unter 
Beibehaltung des 3 Cent-Portos in 
Folge der gewohnlichen Zunahme 
des Briefverkehrs der Postkasse als 
Mehreinnahme zugeflossen wâre. 
Nach dem gewohnlichen Verlauf der 
Dinge bütte das Verwaltungsjahr 
1882/83 der Postkasse voraussichtlich 
bei den Einnahmen (ausschliesslich 
derjenigen aus dem Postanweisungs- 
dienste) einen Zuwachs von 9 %
d. h. von 4,058,730 Dollars gebracht. 
Rechnet man diesen Verlust zu der 
thatsachlichen Einnahme verminde- 
ruug von 2,278,438 Dollars hinzu, 
so crhalt man die Summe von 
0,337,174 Dollars als Ausdruck des 
durch die Portoherabsetzung von 3 
auf 2Ceuts der Postkasse entstandenen 
Einnahmeausfalls. In Wirklichkeit 
batte man fiir das erste Jahr auf 
einen Ausfall von nahezu 8 Millionen 
Dollars gerechnet, mithin ist das 
Ergebniss als ein durchaus zufrieden- 
stellendes zu erachten.

Diese Ueberzeugung wird nocli 
mehr bekraftigt, wenn man in lie- 
tracht zieht, dass die ersten 3 Monatc

in  th e  h is to r y  o f  th e  p o s ta l  service  
o f  th e  U n ite d  S t a t e s .

T h e  f in a n c ia l  y e a r  1882/83 closcd  
w ith  a  n e t  r e v e n u e  o f  $  1 ,0 0 1 ,2 8 1 , 
w h e r e a s  th e  f in a n c ia l  y e a r  1883/84 
r e s u lte d  in  a  d e f ic ie n c y  o f  $  5,204,484. 
T h u s , th e  P o s t a l  D e p a r tm e n t  o f  tlie 
U n ite d  S t a t e s  of A m e r ic a , after  
h a v in g  a  f e w  y e a r s  a g o  em erg ed  

fro m  a  s é r ié s  o f  d é f ic its  w h ic h  had  
la s t e d  fro m  1852 till 1881, b a s  aga in  
to  fa c e  su c li a  p e r io d  in  c o n sé q u e n c e  

of th e  r e d u c t io u  in th e  p o s ta g e .

This State of things, however, 
which was to be anticipated, is 
viewed by the Administration with 
ail the less appréhension as the ac- 
tual loss sustained was greatly be- 
low the estimated deficiency. On 
this point the following calculatious 
are contained in the Postmastcr 
General’s Report.

The ordinary postal revenue for 
the year ending June 30, 1884, was 
$ 2,278,438 less thau that of the 
preceding year. To this loss niust 
be added that of the natural 
increase to bave been expected, 
had the 3 cent rate remained in 
force. An increase of 9 per cent, 
on the ordinary revenue of 1882/83 
(exclusive of the money-order bu
siness) would amountto $  4,058,73(1, 
which, added to the amount of 
$ 2,278,438, would give $ 0,337,174 
as the loss for the first year under 
the réduction of the rate from 3 to 
2 cents. That the loss of revenue 
was not greater must be regarded 
as gratifying in view of the faet 
that the estimâtes on which the 
change was based contemplated a 
loss for the first year of about
é  8,000,000.

This view of the resuit is corro- 
borated by the fact that the first 
three months of the last financial
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septembre 1883, a été tout à fait 
défavorable au point de vue financier, 
parce que, en raison de l’introduction 
du nouveau port de 2 cents, qu’on 
avait annoncée pour le 1er octobre 
18S3, le public des Etats-Unis a ré
duit au minimum ses achats de 
timbres-poste. Il est de fait que, pen
dant ce trimestre, quoique le port 
de 3 cents fût encore en vigueur, 
grâce à la persistance que le public a 
mis à éviter ces achats, le produit de 
la vente des timbres-poste a été de 
137,271 dollars inférieur à la moyenne 
du produit des trois trimestressuivants, 
pendant lesquels le nouveau port de 
2 cents a commencé d’être en vigueur. 
Si donc, malgré ces conditions défavo
rables, la caisse postale des Etats-Unis 
n'a pas subi une diminution de re
cettes plus considérable, pendant la 
première année d’application de la 
réforme dont il s’agit, il faut y voir la 
preuve évidente que la réduction du 
port a réellement imprimé, aux 
échanges de lettres, l’essor qu’on avait 
prévu, et surtout que la taxe de 2 cents 
a beaucoup contribué à faire préférer 
l’emploi des lettres fermées à celui 
des cartes postales et des circulaires.

L’Administration des postes des 
Etats-Unis d’Amérique ne possède 
pas de statistique, qui indique quel 
a été l'accroissement de l’échange 
des lettres depuis la réforme de 
la taxe. Le seul critère qui per
mette de constater l’augmenta
tion de l’échange des lettres, est 
la comparaison du nombre des 
timbres-poste et des enveloppes 
timbrées, livrés par l’Administration 
centrale, aux divers offices de poste, 
pendant les années 1883 et 1884. 
Cependant cette comparaison ne 
donne elle-même pas un résultat ab
solument exact, par la raison que 
le nombre des estampilles d’affran- 
chissement remises aux offices de 
poste, ne concorde pas avec celui 
des estampilles vendues au publie. 
Elle u'cu présente pas moins un cer
tain intérêt.

Pendant les neuf mois constituant 
la période du 1er octobre 1882 au

des verflossenen Verwaltungsjahres 
— Juli, August, Septeinbcr 1883 — 
ein überaus ungünstiges Finanz- 
ergebniss geliefert haben, weil das 
Publikum der Vereinigten Staaten 
in Rücksicht auf die zum 1. Oktober 
1883 angekiindigte Einführung des 
2 Cent-Portos seine Markenankiiufe 
auf das Aeusserste eingescbriinkt 
batte. Thatsâchlich bat in diesem 
Vierteljahr, trotzdem noch der 3Cent- 
Portosatz in Kraft war, der Erlos 
aus dem Markenverkaufe in Folge 
dieser Zurückhaltung des Publikuma 
137,271 Dollars wcniger betragen 
als der durchsebnittliche Ertrag der 
drei folgenden Vierteljahre unter 
der Herrscbaft des 2 Cent-Portos. 
Wenn nun ungeachtet dieser un- 
günstigen Verbaltnisse das erste Jalir 
unter der l’ortoreform der Postkasse 
keinen grosseren Einnahmeverlust 
als den obigen gebracht bat, so darf 
dies als ein deutlicher Beweis dafiir 
angesehen werden, dass die voraus- 
gesagte Steigerung des Briefvcrkehrs 
in Folge des billigeren Portos wirklich 
eingetreten ist, und dass insbesondere 
der 2 Cent-Portosatz wirksam dazu 
beigetragen liât, statt von der Post- 
karte und dem olfenen Circular von 
dem verschlossenen Brief Gebrauch 
zu maehen.

Die Postverwaltung der Vereinig
ten Staaten besitzt keine Statistik, 
aus welcher die Zunabme des Brief- 
verkelirs in Folge der Portoreform 
ersehen werden konnte. Der cinzige 
Anlialt fiir die Beurtheilung der Zu- 
nahme der Briefzahl besteht darin, 
dass man die Stückzahlen der von 
der Centrulverwaltung an die Post- 
anstalten abgegebenen Freimarken 
und Briefumschlage fiir die Jalire 
1883 und 1884 einander gegeuiiber 
stellt. Einen sichereu Rückschluss 
auf die Steigerung des Briefverkclirs 
gewahrt diese Vergleiebung zwar 
auch nicht, da die Stückzahlen der 
den Postanstalten verabfolgtenWerth- 
zeichen sich niebt mit den Stückzahlen 
der an das Publikum wirklich ver- 
kauftenWcrtbzeiclieu decken. Immer- 
hin ist dieselbe aber nicht obne 
Interesse.

Wabrcnd der ncunmonatlichen

year—July, August, and September 
1883—yielded a very unsatisfactory 
financial resuit, the public of tbe 
United States liaving, in view of 
the introduction of the 2 cent rate ' 
announced for the l3t of October 
1883, restricted its purchases of 
postage-stamp8 to the utmost. Thougli 
the 3 cent rate was in force during 
tliat quarter, the sales of stamps 
for tbat period were actually 
$  137,271 less than tbe average for 
the three remaining quarters under 
the 2 cent rate. If, notwitbstanding 
tbese unfavourable conditions, the 
first year under the postage reform 
did not entai! on the American 
Postal Administration a greater loss 
of revenue tlian tliat mentioned 
above, it is évident that the pré
diction bas been fully verified that 
the 2 cent rate would greatly sti- 
mulate letter correspondence, and 
lead to tbe substitution of sealed 
enelosures for post cards and open 
circulars.

Tbe American Postal Administra
tion bas no statistics from whicli the 
increase of letter correspondence in 
conséquence of tbe réduction of 
postage may be asccrtained. The 
only index for tliis increase is a 
comparison of tbe number of stamps 
and stamped envelopes issued by 
the Central Administration to post
masters in 1883 vvith the issues of 
the same in 1884. Neither does tliis 
comparison atford a certain indica
tion of tbe increase of Ietters, as 
the numbers of stamps and stamped 
envelopes issued to tbe postmasters 
arc not identical witli those actually 
sold to tbe public; still this com
parison is not without interest.

During tbe uinc months, from tbe 
l8t of October 1882 till the Si)11* of 
Junc 1883, tbe number of 2 cent 
stamps and stamped envelopes issued 
was 104,042,125, and of 3 cent 
stamps and stamped envelopes
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30 juin 1883, il a été remis aux of
fices de poste 104,042,125 timbres- 
poste et enveloppes timbrées de 2 
cents et 053,(>20,330 estampilles de 
3 cents. Pendant la même période 
de l'exercice suivant, soit du 1er oc
tobre 1883 au 30 juin 1884, les 
ofiices de poste ont reçu 055,427,400 
estampilles de 2 cents, tandis qu’ils 
n’cn recevaient que 127,300 de 3 
eents. Ainsi donc, les deux catégories 
d'estampilles livrées par l’office cen
tral représentent 758,271,455 pour 
la première période, et 055,554,700 
pour la seconde; il en résulte (pie, 
sous l'empire du tarif réduit, il s’est 
débité 107,283,245 estampilles de 
plus, soit un excédent de 20 %. Il 
va sans dire que la réduction du 
port a diminué la valeur des tim
bres-poste remis aux offices de poste ; 
cette diminution a été de 2,580,335 
dollars, soit du 11,0%, puisque les 
timbres-poste de 2 cents jouent au
jourd'hui le principal rfde, comme 
autrefois les timbres-poste de 3 cents 
étaient ceux dont le débit avait le 
plus d’importance.

Comme nous l’avons dit, ces chif
fres permettent d’évaluer, sinon d'une 
manière absolument sûre, au moins 
assez approximativement, l'accroisse
ment du nombre des lettres. Un en 
peut donc conclure avec assez de 
vraisemblance que, grâce à l’in- 
Huence exercée par la réduction 
du tarif, l’échange des lettres con
tinuera de se développer et finira 
par couvrir bientôt le déficit constaté.

Ce qu’il y a également de curieux, 
c’est la diminution qu’a, en même 
temps, éprouvée la consommation 
des cartes postales ; durant le 
dernier exercice et depuis l'intro
duction du tarif réduit, cette con
sommation a diminué de 1 (>,040,000 
cartes, soit de 4,5 %, tandis que, 
pendant les cinq exercices précé
dents, on constatait pour ces en
vois une augmentation moyenne de 
13,08% par année. Ainsi donc, on 
remarque ici également que la lettre 
fermée se substitue à la carte postale, 
en suite de l'adoption de taxes mo-

Pcriode vom 1. Oktober 1882 bis 30. 
Juni 1883 sind an die Postanstalten 
104,042,125 Stück Freimarken und 
gcstcmpelte Bricfumschlâge zu 2 
Cents und 053,020,330 Stilck solchcr 
Werthzeichen zu 3 Cents verabfolgt 
worden ; in der entsprechenden Pé
riode des nachstfolgenden Etats- 
jalircs — 1. Oktober 1883 bis 30. 
Juni 1884 —sind dagcgen955,427,400 
Werthzeichen zu 2 Cents und nur
127,300 Stück zu 3 Cents an die 
Postanstalten abgesctzt. Mithin bc- 
trug die Gesammtzabl der von (1er 
Centralstelle an die Postanstalten 
verabfolgten Marken — beidc Sorten 
zusammengerechnet — in der frü- 
heren Période 758,271,455 Stück, in 
der spiiteren Période aber 055,554,700 
Stiiek, also un ter der Herrschaft des 
ermâssigten Tarifs 107,283,245 Stück
d. h. 26 % mehr als früher. Selhst- 
verstandlich zeigt sich infolgc der 
Portoherabsetzung ein Riiekgang des 
Werthes der an die Postanstalten 
abgesetzten Marken uni 2,580,335 
Dollars, d. h. 11,9%, da jetzt die 
Freimarken zu 2 Cents die Haupt- 
rolle spielcn, wahrend früher die 3 
Cent-Marke den iiberwiegenden Tlieil 
der an dus l’ublikum verkauften 
Werthzeichen darstellte.

Diese Zahlen lassen, wenn auch, 
wic schon erwahnt, keinen siclieren, 
so doch einen ungefahren Schluss 
auf die Zunahme des Briefverkehrs 
zu und berechtigen zu der Annahme, 
dass die treibende Kraft der Tarif- 
ermassigung den Bricfverkchr ferner 
steigern und dadurch den Einnahmc- 
ausfall bald decken werde.

Bemerkenswerth nach dieser Kicli- 
tung hin erscheint auch die Abnahme 
des Verbrauchs von Postknrten; der- 
selbc ist im letzten Etatsjahre scit 
der Geltung des billigen Briefporto- 
tarifs uni 10,040,000 Stück, d. h.
4,5 %  zuriickgegangcn, wahrend in 
den zurückliegenden fünf Etatsjahren 
sich eine durchschnittlichc jahrliche 
Steigerung des Verbrauchs nm 13,gr%  
geltend gemacht hatte. Also auch 
hier Ersatz der Postkarte durch den 
verschlos8enen Brief infolge der giin- 
stigeren Versendungsbedingungen

053,020,330. The number of 2 cent 
stamps and stamped envclopesissucd 
during the corresponding period of 
the following financial year—lst of 
October 1883 till the 30*i> of June 
1884—was 055,427,400, and that «f 
3 cent stamps only 127,300. Thus, 
the total number of 2 and 3 cent 
stamps and envelopes issued during 
the former period was 758,271,455, 
and during the latter period 
055,554,700, this being 107,283,245, 
or 20 per cent, more uruler the 
redueed rate tlian before it. The 
réduction of postage, of course, 
caused a decrease in the value of 
stamps issued to postmasters, which 
amounted to 4  2,580,335 or 11,0 
per cent., the first place being nnw 
taken by the 2 cent, stamp, whereas 
formerly the 3 cent stamp was the 
one chiefiy in demand.

These figures, as already pointed 
out, permit of an approximate if 
not certain estimate of the increase 
in letter correspondence, andjustify 
the expectation that the stimulus 
afforded by the réduction of postage 
will further increase the exchange 
of letters, and soon cover the loss 
of revenue.

A fact worthy of remark in con
nection witli this subject is the de
crease in the issues of post cards 
which, after the introduction of the 
cheap letter rate, amounted tn 
16,040,000 or 4,5 per cent, for the 
last fiscal year, while during the 
preceding five years there had been 
an average annual increase of 13,(!8 
per cent. Thus we find that in con
séquence of the more advantageous 
conditions of transmission, the post 
card also is superseded by the closed 
letter, and the letter correspondence 
is increased in proportion.

One of the minor benefits accruing 
to the public as well as to the



231

dorées, celles-ci ayant eu pour effet 
d imprimer, dans la même proportion, 
mie impulsion à l’échange des lettres.

On peut ranger dans le nombre des 
avantages secondaires que le public 
américain et l’Administration des 
postes ont retirés de la réduc
tion des taxes, la diminution du 
nombre des lettres insuffisamment 
affranchies. Il arrivait très souvent 
que, par inadvertance, le public 
affranchissait ses lettres par 2 cents, 
taxe des lettres locales dans les 
villes possédant un service de dis
tribution à domicile, au lieu de 
:! ceuts, taxe applicable à l’échange 
général d’une localité à une autre. 
L'affranchissement obligatoire exis
tant aux Etats-Unis, ces lettres 
étaient retenues au bureau de dépôt, 
comme non distribuables, jusqu’à ce 
que l’expéditeur ou le destinataire 
eût complété l’affranchissement. Si 
cette formalité n’était pas remplie, 
la lettre était envoyée à l’office des 
rebuts (Dead-lctter Office) à Wa
shington. Les cas de ce genre sont 
aujourd’hui moins fréquents, depuis 
que le port local, dans les villes 
pourvues d’un service de distribution, 
est le même que le port de l’échange 
interne général, et qu’il n’y a plus 
d’erreur d’affranchissement possible. 
Le public évite donc de grands in
convénients, tandis que l’Admiuîs- 
tration est délivrée du travail fasti
dieux que lui imposait la manipulation 
des envois insuffisamment affranchis.

L’assimilation, dont nous venons 
de parler, du port local avec le port 
général des lettres, nous amène à men
tionner uue autre réforme qui, bien 
lue moins décisive, n’est pourtant 
pas sans importance; cette réforme 
a déjà été signalée dans le pré
cédent rapport de gestion du l’ost- 
master general, mais plutôt comme 
un progrès réservé à l’avenir, tandis 
que le dernier rapport de gestion 
déclare que le moment semble op
portun pour trancher la question; 
il s'agit de réduire, dans les bureaux

und dementsprechend Steigerung des 
Briefverkehrs !

Zu den kleinen Vortheilen, welche 
die Portoermassigung fur das Publi- 
kum und zugleich fur die Postver- 
waltung im Gefolge geliabt hat, ge- 
hort die Abuahme der unzureichend 
frankirten Briefe. Bisher kam sehr 
hiiufig der Fall vor, dass das Publi- 
kum Briefe versehentlich mit Marken 
zu 2 Cents — der Taxe fiir Stadt- 
postbriefe bei den mit Bcstellungs- 
einrichtung versehenen Postamtern 
— statt mit der allgemein fur den 
Vcrkehr von Postort zu Postort vor- 
geschriebenen 3Cent-Marke fran- 
kirtc. Derartige Briefe mussten in 
ltücksicht auf den in den Vcreinigten 
Staaten besteheuden Frankirungs- 
zwang so lange als unbestellbar bei 
der Aufgabe-Postanstalt zuriickge- 
halten werden, bis entweder der Ab- 
sender oder der Empfânger das 
fehlcnde Franko nachtràglich ent- 
richtet batte. Erfolgte die nachtriig- 
liche Portoentrichtuug nicht, so gingen 
die Briefe an das « Retourbriefamt » 
in Washington ab. Solchc Fâlle 
kommen jetzt weuiger vor, nachdcin 
das Stadtpostporto bei den mit Be- 
stellungs- Einrichtungen versehenen 
Postamtern dem Porto fiir den all- 
gemeinen Verkehr gleichgestellt ist, 
und Fehlgriffe in der Frankirung 
demzufolge von selbst ausgeschlossen 
sind. Auf diese Art bleibt das Publi- 
kum vor cmpfindlichen Nachtheilen, 
die Verwaltuug vor der mit Behaud- 
luug dieser unzureichend frankirten 
Sendungen verknüpftcn Beliistigung 
bewahrt.

Die soeben enviihnte Gleichstel- 
lung des Stadtpostportos mit dem 
allgemcincn Briefporto führt uns zur 
Beleuchtung einer andern, wenu auch 
minder einschneidenden, so dock 
immerhin wichtigen Portorcform, 
welche schou in dem vorjahrigen 
Verwaltungsberichte des General- 
Postmeistcrs der Vcreinigten Staaten 
angedeutet, aher doch mehr als eine 
der Zukunft vorzubehalteude Mass- 
regel bezeichnet, in dem jetzt vor- 
liegeuden Périclité dagegen als eine 
Angelegenheit bebatulelt ist, fiir deren 
Erlediguug der gegenwartige Zeit-

Postal Administration from the 
change of rate, is the réduction in 
the number of insufficieutiy prepaid 
letters. Previously, large numbers 
of letters vvere, through inadvert
ance, prepaid with a 2 cent post- 
age-stamp—this heing the rate on 
local letters at letter-carrier post- 
offices—instead of with one of 3 
cent which represents the general 
rate on letters from one post town 
to another. Letters of this kind h ad, 
under the Iaw of compulsory pré
payaient in force in the United 
States, to be detained by the post- 
office of origin until either the send- 
ers or the addressees furnished 
the déficient postage, failing which 
the letters were sent to the Dead 
Letter Office in Washington. Now 
that the local rate of postage at 
letter-carrier post-offices is the saine 
as the general rate, and that mis- 
takes in prepayment are conse- 
quently unlikely, such cases occur 
less frequently. Thus, the public is 
saved considérable annoyauce, and 
the trouble caused to the Adminis
tration by the treatment of insuffi- 
ciently paid letters is avoided.

The above mentioned assimilation 
of the general letter postage to the 
local rate leads us to the considér
ation of another important, though 
not so radical, measure, which was 
alluded to in the Report for 1882/83, 
rather, however, with référencé to 
the future, and is now again urged 
in the Report under review by the 
Postmaster General, who thinks the 
présent a fitting moment for adopt- 
ing the réduction of postage ou local 
letters at letter-carrier post-offices 
to one lialf of its présent rate, that 
is, from 2 cents to 1 cent per single 
letter. In conséquence of the réduc
tion of the general postage, the 
natural wisli arosc among the pub
lie that the local postage should 
also be redueed, the argument heing 
that, if the Postal Administration 
could afford to carry a letter from
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pourvus d’un service de distri
bution, le port des lettres locales 
à la moitié du taux actuel, c’est- 
à-dire de 2 cents à 1 cent pour la 
lettre simple. On doit naturelle
ment admettre qu’après la réduc
tion du port général, le public 
éprouvera aussi le désir devoir ré
duire le port local des villes; il pensera 
certainement que, si l’Administra
tion des postes est en mesure d’ex
pédier pour 2 cents une lettre de 
New-York à San-Francisco, elle doit 
également être à même d’expédier 
à bien meilleur marché une lettre ne 
sortant pas du rayon local. Le rap
port de gestion reconnaît pleinement 
le bien fondé de ce désir de voir 
abaisser le port local, et admet 
même que les motifs invoqués, ont 
plus de poids que ceux qui ont en
gagé l’Administration à réduire le 
port général de la lettre de 3 à 2 
cents. La bonne situation financière 
du' service de distribution locale, 
dans les Etats-Unis d’Amérique, fait 
taire les scrupules (pie la mesure en 
question pourrait inspirer au point 
de vue financier. Depuis 10 ans, le 
service de distribution locale (F r e e  

D e liv e r y  S erv ice ) donne des excédents 
qui ne font qu’augmenter et qui, 
pour le dernier exercice, se chiffrent 
par une somme de 1,273,273 dollars. 
En même temps ce service a ac
compli des progrès marqués, au 
point de vue tant de son organisa
tion intérieure (augmentation du 
nombre des facteurs, multiplication 
des tournées, etc.), que de son ex
tension à de nouvelles localités où 
il a remplacé l’ancien système qui 
obligeait le public à aller retirer 
ses lettres à la poste. A la fin de 
l’exercice 1883/84, 151) villes de 
l’Union étaient dotées d’un service 
de distribution locale, et 38D0 fac
teurs étaient chargés de ce service. 
L’Administration des postes, qui voit 
dans l’extension du service de dis
tribution locale un moyen d’encou
rager les échanges, de perfectionner 
le rouage postal et d’accroître ses 
recettes, ne veut pas s’en tenir aux 
conditions actuelles; elle fait, au 
contraire, des efforts énergiques pour

punkt gceignet erscheint: niiralich 
zur Herabsetzung des Portos für 
Stadtbriefe bei den mit dem Bestel- 
lungsdienste versehenen Postanstal- 
ten auf die Iliilfte des bisherigen 
Satzes, d. h. von 2 Cents auf 1 Cent 
fur den einfachen Brief. Es liegt 
allerdings nahe, dass nach Herab
setzung des allgemeinen Briefportos 
imPublikum der Wunsch lautwerden 
musste, das Stadtpostporto gleieh- 
falls ermassigt zu selien, indem man 
sich klar machte, dass die Postver- 
waltung, wenn sie für 2 Cents einen 
Brief von New-York nach San Fran
cisco zu befordern in der Lage sei, 
einen Brief im Innern einer Stadt 
mit weit geringeren Kosten zu be
fordern im Stande sein musse. Der 
Verwaltungsbericht crkenut die Be- 
reehtigung des Wunsches auf nun- 
mehrige Ermassigung des Stadtpost- 
portos in vollcm Umfan-ge an und 
giebt sogar zu, dass die Gründe für 
diese Portoerrnassignng cigentlich 
nocli gewichtiger seien, als diejenigen, 
welche die Verwaltung dazu bestimmt 
haben, das allgemeine Briefporto von 
3 auf 2 Cents herabzusetzen. Die 
günstige Finanzlage des Stadtpost- 
instituts iu den Vereinigten Staaten 
lasse attcli die Portoermiissigung vom 
finanziellen Standpunktc ans ganz 
unbcdenklich erscheincn. Seit 10 
Jahren arbeitet das Stadtpostinstitut 
— the free Aelivery service — mit 
steigenden Ueberschüssen, die sich 
im letztverflossenen Etatsjahre auf 
1,273,278 Dollars belaufen haben. 
Dabei bat dasselbe sowold in Bezug 
auf den inneren Ausbau — die Ver- 
mehrung der Zahl der Brieftrager, 
die Einrichtung hanfiger Bestellungs- 
gange etc. — als auch hinsichtlich 
seiner Ausbreitung auf neue Ver- 
kehrsplâtze, bei denen bisher noch 
das alte System der Ahholung der 
Briefe von der Post bestand, nnleug- 
bare Fortschritte gcmacht. Am 
Schlusse des Etatsjahres 1883/84 
waren 15!) Stâdte der Union mit 
einer Stadtposteinrichtung versehen, 
38110 Brieftrager verrichtetcn den 
Bestellungsdienst. Die l'ostvcnval- 
tung, welche in der Ausbreitung des 
Stadtpostinstituts ein Mittcl zur Ilc-

Ncw York to San Francisco for ■_> 
cents, it must bc able to convey :i 
letter in the interior of a town at 
a much smaller eost. The Annual 
Report fully recognizes the justice 
of the demand for a réduction in 
the local rate of postage, and 
even admit» that the reasons 
for such réduction are stronger 
than those which decided the Ad
ministration to rcduce the general 
postage from 3 to 2 cents. Secing, 
moreover, the satisfactory revenue 
yielded by the free delivery service 
in the United States, no appréhen
sions need be entertained as to tlie 
réduction of postage, from a finau- 
cial point of view. The net revenue 
of the free delivery service lias 
gradually increased for the past ten 
years until, in the last financial 
year, it amounted to 4  1,273,278. 
Undoubted progress lias, moreover, 
been made, both as regards the 
development of this service—the 
appointaient of new letter-carriers, 
the establishment of more frequent 
trips, etc.—and in respect of its ex
tension to new towns at which the old 
custom of calling for the correspond- 
ence at the post-offices bas hitherto 
been in force. At the close of the 
fiscal year 1883/84 the free delivery 
System was in operation in IV.) 
cities in the Union, and the number 
of letter-carriers engaged in tliis 
service was 3,81)0. The Postal Ad
ministration, which looks upon the 
extension of the free delivery ser
vice as a means of iinproving 
the working of the postal service 
and for increasing its revenue, is 
not satisfied witli the présent stage 
of development of this branch of 
the postal business, but urges its 
energetic extension. For this purposc 
the Postmaster General proposes a 
change in the legal provisions which 
the Administration is at présent 
bound to observe in the establish
ment of the free delivery service. 
These provisions are to the etïecî 
that such towns only are entitlcd 
to the free delivery service as have 
either a population of 20,000 in
habitants, or yicld a postal revenue
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développer cette institution, DanB ce 
Imt, il est question de modifier les dis
positions législatives qui entravent au
jourd'hui l’Administration des postes, 
pour l'organisation du service dont 
il s’agit, La législation prescrit, 
eu effet, que les seules villes qui 
puissent prétendre à un service de 
factage à domicile, sont celles dont 
la population compte 20,000 âmes, 
ou dont les recettes postales repré
sentent au moins 20,000 dollars par 
année. Or, les villes des districts 
populeux des Etats-Unis sont si 
rapprochées les unes des autres, 
i|u’elle3 ne forment pour ainsi dire 
qu’une seule agglomération, bien que, 
comme cercles politiques, elles soient 
séparées. Chacune d’elles, prise 
isolément, ne pouvant fournir 
le chiffre d’habitants ou de recettes 
postales exigé par la loi, ces villes, 
malgré le besoin qu’elles éprouvent 
d’un service de distribution à do
micile, sont en dehors des conditions 
législatives en vigueur, et, par con
séquent, privées des bienfaits de ce 
service. Le rapport de gestion pro
pose donc de modifier les disposi
tions dont il s’agit, de manière que, 
pour les villes très rapprochées les 
unes des autres, le chiffre de la 
population ou celui des recettes pos
tales soit compté en bloc, et que si, 
dans ces conditions, les dispositions 
législatives sont remplies, il y ait lieu 
de prendre en leur faveur les mesures 
nécessaires pour l’organisation du 
service de distribution.

L’Administration des postes des 
Etats-Unis d’Amérique a aussi l’in
tention de perfectionner le service à 
un autre point de vue, en introdui
sant le service de distribution par 
exprès, qui est encore inconnu dans 
l’organisation postale des Etats- 
Unis.

Pour subvenir aux besoins qui se fai
saient sentir à cet égard, il s’est créé, 
dans les grandes villes commerciales 
de l’Union, des compagnies d’express 
fLetter-Express Companies) qui se 
chargent de faire porter à domicile 
les lettres par des messagers-exprès,

bung des Postverkehrs, zur Verbes- 
serung der Leistungen der Post und 
zur Steigerung ihrer Einnahmen er- 
blickt, will es bei dem gegenwârtigen 
Umfang dieses Dienstzweiges nicht 
bewenden lassen, sondera erstrebt 
dessen energische Ausbildung. Zu 
diesem Behufe wird eine Aenderung 
der gesetzlichen Vorschriften in An- 
regung gebracht, an welche die Post- 
verwaltung bei der Organisation von 
Stadtposteinrichtungen gegemvartig 
gebunden ist. Das Gesetz bestimmt 
niimlich, dass nur solelie Stadte auf 
Einrichtung einesBestellungsdienstes 
Anspruch haben, deren Einwohner- 
zahl entweder 20,000 Seelen betrâgt, 
oder deren Posteinnahme sich auf
20,000 Dollars jahrlich belauft. Nun 
liegen aber in den bevolkerten Di- 
stricten derVereinigten Staaten Stadte 
so dicht bei einander, dass sie fast 
ein zusammenhângendes Ganze bil- 
den, wahrend sie doch politisch ge- 
trennte Gemeindebezirke darstellen. 
Diese Stadte stehen, da sie im Ein- 
zelnen die vom Gesetze geforderte 
Einwohnerzahl oder Portoeinnahmen 
nicht aufzuweisen haben, trotz des 
vorhandenen Bedürfnisses fiir Ein
richtung ortlicher Bestelleinrich- 
tungen ausserhalb der durch das Ge
setz gezogenen Grenzen und sind 
daher von den Wohlthaten desselben 
ausgeschlossen. Der Verwaltungs- 
bericht schlagt daher eine Aende
rung der gesetzlichen Bestimmung in 
dem Sinne vor, dass bei solchen 
dicht bei einander liegenden Stadten 
Einwohnerzahl und Posteinnahme 
zusammengerechnet und, im Falle 
danndiegesetzlichenVorbedingungen 
erfüllt sind, die erforderlichen Mass- 
regeln fiir Einrichtung des Stadtpost- 
dienstes getroffen werden dürfen.

Die Postverwaltung der Vereinig- 
ten Staaten erstrebt aber noch in 
anderer ltichtung die Ausbildung 
des Stadtpostinstituts: namlich durch 
Einführung der Eilbestellung, welche 
im Postdienste dieses Landes bis 
jetzt unbekannt ist.

In den grossen Handelsplatzen der 
Union haben sich, angeregt durch 
das vorliegende Verkehrsbcdiirfniss, 
sogenannte « Brief-Exprcss-Gesell-

of ^  20,000 per annum. There are, 
in the more densely populated parts 
of the United States, towns which 
are situated so near one to the 
other as almost to form a single 
town, and yet constitute separate 
political districts. As these towns 
hâve not, singly, the legal qualifi
cations as to population and postal 
revenue, they cannot be reached 
under this law, notwitbstanding the 
fact that the necessity for a free 
delivery exists, and are, therefore, 
excluded from the benefits of the 
System. Consequently, the Postmaster 
General proposes that the law should 
be so changed as to permit of the 
aggregation of population and postal 
revenue of the towns in close proxi- 
mity to one another, and that the 
service should be extended to them 
when they meet the requirements 
of the law.

The Postal Administration of the 
United States also wislies to extend 
the delivery service in another direc
tion, that is, by the introduction of 
the spécial delivery service which 
bas up to the présent been unknown 
in the American postal service.

The requirements of business in 
the large commercial cities of the 
Union hâve given rise to the estab
lishment of what may be termed 
Letter-Express Companies which, 
on payment of a moderatc charge, 
undertake the delivery of letters by 
express messengers witliin the cor- 
porate limita of these cities. The 
service of these Companies is very 
well organized, and the patronage 
which is extended to them is a 
proof of the great advantages they 
afford to the commercial community. 
The Companies do a thriving bu
siness at the expense of the letter-
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dans la circonscription d’une ville, 
moyennant une modique rémunéra
tion. Ces compagnies sont très bien 
organisées ; elles assurent au public 
et au commerce de précieux avan
tages , et l’on fait grand usage 
de leur intermédiaire ; elles font, de 
leur côté, d’excellentes affaires aux 
dépens de l’institution postale de 
distribution locale, à laquelle leur 
intervention enlève une recette im
portante. Avec son organisation ac
tuelle, malgré les progrès incon
testables qui ont été accomplis, la 
poste locale n'est pas en mesure de 
faire concurrence, au point de vue de 
la célérité, aux L e ite r -E x p r e s s  C o m 

ptâm es', l’existence de ces entreprises 
est donc parfaitement assurée, tant 
que l’Administration des postes n’aura 
pas adopté u ne organisation analogue. 
Il ne semble pas qu’on ait, jusqu'à 
présent, réussi à faire disparaître 
la concurrence privée par les mo
yens dont dispose la loi. Dans 
ces circonstances il ne reste plus, 
pour l’Administration des postes, 
d’autre parti à prendre (pie d'or
ganiser elle-même le service de dis
tribution par exprès, si elle veut 
combattre efficacement les L e t tc r -  

E x p re s s  C o m p a n ie s .

%
C’est à quoi tend la proposition 

mentionnée dans le rapport de ges
tion, et qui consiste à créer un 
timbre - poste spécial destiné à 
la distribution par exprès. Ce 
timbre-poste coûterait 10 cents et 
se collerait, à côté des timbres-poste 
ordinaires d’affranchissement, sur les 
lettres qu’on désirerait faire remettre 
de suite par des messagers-exprès. 
Toute lettre ainsi affranchie devra, 
dans toutes les localités pourvues 
d’un service de factage à domicile, 
être remise, immédiatement après 
son arrivée, au destinataire par un 
exprès. Pour ce service d’exprès, 
l’Administration emploiera des jeunes 
gcus, auxquels elle donnera une mo
deste rétribution.

Si l’Administration des postes 
exécute ces réformes importantes

schaftcn » (L e t te r -e x p re s s  C o m p a n ie s )  

herausgebildet, deren Geschaft darin 
besteht, gegen eine massige Gebiihr 
im Weichbilde der Stâdte durch ex
presse Boten Briefe bestellen zu las- 
sen. Der Dienstdieser Gesellschaften, 
welcher sehr gut organisirt ist, ge- 
wiihrt dem bandeltreibenden Publi- 
kum grosse Vorthcile und wird in 
Folge dessen stark benutzt; die Ge- 
sellscbafteu maclien vortreffliche Ge- 
schâftc auf Kosten des Stadtpost- 
instituts, dem durch die Benutzung 
der Privatanstalt alljahrlich grosse 
Bummen verlorcn gehen. Die Stadt- 
post ist bei ihren jetzigeu Einrich- 
tungen trot/, der unleugbaren Fort- 
schritte, welche die letzteren gemacht 
haben, ausser Stande, in Be/.ug auf 
Sclmclligkcit mit den « L e tte r -e x jire s s  

C o m p a n ie s  » in Konkurrenz zu treten : 
der Bestand der Privat-Bestellan- 
stalten ist daher, so lange die Post- 
venvaltung nicht ahnliclle Einrich- 
tungen trifft, unzweifelhnft gesichert. 
DieBeseitigungderPrivatkonkurrenz 
mit lliilfe gesctzlicher Mittel scheint 
bisjetzt nicht gelungen zu sein. Unter 
diesen Umstiinden eriibrigt fiir die 
Postverwaltung nur, mit der Ein- 
richtung des Expressbestellungs- 
dienstes vorzugelien, wenn sic das 
UeberhandnehnicnjenerPrivatgesell- 
schaften wirksam bekampfen will.

Darauf ricliten sich demi auch die 
Vorsclilage in dem uns vorliegenden 
Verwaltungsberichte, der die Ein- 
fiilirung einer besondereu Freimarke 
fur Eilbcstellung in Anregung bringt. 
Diese Marke soll auf 10 Cents lauteu 
und auf die lîriefe, deren sofortige 
Bestellung durch besonderen Boten 
verlangt wird, neben der zur Frau- 
kirung crfordcrlichen gcwohnlichen 
Marke aufgcklebt werden. Jeder in 
dieser Weise frankirte Brief muss bei 
allen mit einer Stadtposteinriehtung 
versehenen Postanstalten sofort nach 
Eiugang dem Adressaten durch einen 
Eilboten zugestellt werden. Zu Eil- 
botengedenkt dieVerwaltungjugend- 
lichc Personen gegen miissigeu Lohn 
heranzuziehen.

Wenn die Postverwaltung diese 
wichtigeu Keformen im Stadtpost- 
wesen durehführt, d. h. weun sie

carrier offices to whicli a serions 
loss of revenue is caused every 
year by the use of these private 
institutions. The free delivery Sys
tem, as at présent organized, and 
notwithstanding the undoubted pro- 
gress it lias made, is incapable of 
competing with the Express Lettcr 
Companies in point of promptness. 
As long, therefore, as the Postal 
Administration does not establish 
similar arrangements, the existence 
of these private Companies is assur- 
ed. It does not seem tliat the sup
pression of private compétition by 
raeans of the law has up to the 
présent been successful. Under these 
circurnstances it only remains for 
the Postal Administration to under- 
take the express delivery service in 
order effectually to combat the in- 
crease of these private Companies.

This is, therefore, the object aimed 
at by the proposais made in the 
Annual Report under review, which 
suggests the adoption of a spécial 
postage stamp for spécial delivery. 
It is proposed tliat this stamp shall 
be of the dénomination of 10 ceuts, 
and, when affixed to a letter, in ad
dition to the proper postage charge, 
shall ensure for it as speedy a deli
very as possible after its réception 
at a letter-earricr office. This outside 
distribution could bc effccted by 
employing messenger boys at a sniall 
salary.

If these important reforma in the 
free delivery service, v iz .  the réduc
tion of the local rate of postage to 
1 cent., the inercase of letter-earricr 
offices, and the organization of the 
spécial delivery service—are carried 
out by the Administration, then it 
may be confidently expected tliat this 
brauch of the service will assume
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dans le service local des villes, c’est- 
à-dire si elle réduit la taxe de dis
tribution à I cent, si elle augmente 
le nombre des offices chargés de 
ecttc distribution, et si elle introduit 
le service de factage par exprès, 
il est à supposer que cette branche 
prendra un essor considérable, que 
le déficit sera promptement comblé 
par l’accroissement du nombre des 
lettres, et qu’on finira par faire cesser 
la concurrence privée.

Une autre modification que le 
rapport de gestion propose d’intro
duire dans le tarif de la poste aux 
lettres, concerne l’élévation de la 
progression du poids des lettres d’une 
demi-once à une once. Actuellement 
l’échelle de poids des lettres, dans 
les Etats-Unis, est fractionnée par 
progressions de demi-onces, en sorte 
que la lettre simple n’excédant pas 
une demi-once paie 2 cents; celle 
pesant 1 once, 4 cents; celle du 
poids de 1 7* once, G cents, et 
ainsi de suite. D’après la réforme 
proposée, on aurait à payer désor
mais, pour les lettres ne dépassant 
pus le poids d’une once, 2 cents; 
pour 2 onces 4 cents ; pour 3 onces 
ü cents, etc. Au premier abord, 
cette réduction de port paraît très 
considérable et de nature à porter 
une forte atteinte aux recettes de 
la poste; en effet, tandis qu’au- 
juurd’hui une lettre du poids de 14 
onces, par exemple, paie 5(5 cents, 
elle n’aurait plus à payer, d’après la 
progression proposée, que 28 cents, 
soit la moitié moins. Mais, eu réa
lité, les choses se présentent tout 
autrement; il est certain que la 
modification du poids d’unité n’a
boutira pas à une diminution de 
recettes pour la caisse des postes 
américaines; qu’au contraire elle 
lui apportera un surcroît de béné- 
lices, sans imposer à la poste au
cune nouvelle prestation. Voici sur 
quoi se fonde cette manière de voir:

Il résulte des renseignements re
cueillis avec soin, sur le trafic d’un 
certain nombre des bureaux de 
poste les plus importants de l'Union,

die Stadtposttaxe auf 1 Cent er- 
massigt, die Anzahl der mit Stadt- 
posteinrichtung versehenen Postan- 
stalteu vermehrt und den Dienst der 
Eilbestellung organisât: dann lasst 
8ich ein erheblicherAufschwung dieses 
Dienstzweiges, die baldige Deckung 
des zunachst entstehenden Déficits 
durch Vermehrung der Zabi der 
Briefe, und die schliessliche Aus- 
rottung der Privatkonkurrenz vor- 
aussehen.

Eine weitere Aenderung des Brief- 
portotarifes, welche der Verwaltungs- 
bericht in Antrag bringt, besteht in 
der Erweiterung der Gewichtspro- 
gression fur Briefe von ljz auf 1 
Unze.

Gegenwiirtig steigt das Briefge- 
wicht in den Vereinigten Staaten 
von '/a zu V* Unze, sodass fur den 
einfachen, nicht liber Va Unze wie- 
genden Brief 2 Cents, fiir 1 Unze 
4 Cents, fiir l'/i Unze 6 Cents u. 
s. w. zu entrichten sind. Nach dem 
Reformvorschlage würden künftighin 
fiir den nicht über 1 ganze Unze 
wiegenden Brief 2 Cents, fiir 2 Unzen 
4 Cents, fiir 3 Unzen G Cents zu 
zahlen sein. Auf den ersten Blick 
erscheint diese Portoreduktion als 
eine sehr erhebliche, die Einnahnien 
der Verwaltuug emptindlich schma- 
lernde: denn wahrend z. B. jetzt 
fiir einen Brief ini Gewicht von 14 
Unzen ôGCents Porto erhoben werden, 
würden nach der vorgeschlageuen 
neuen Skala 28 Cents, also nur die 
Hiilfte, zu bercchnen sein. In Wirk- 
lichkeit stellt sich die Sache aber 
gerade umgekehrt : die Aenderung 
der Gewichtseinheit wird voraus- 
sichtlich nicht in einen Einnahnie- 
verlust fiir die amerikanischc Post- 
kasse ausschlagen, sondern erhiilitc 
Eiunahmen bringen, ohne der Post 
Mehrleistungcn aufzuerlegen. Diese 
Annahme gründet sich auf folgende 
Feststellungen:

Nach sorgfiiltigen Ermittelungen 
ini Gescliaftsbetriebc mehrerer gros- 
sen Postamter der Union wiegen 
zur Zeit von lui» eingelieferten Brie- 
fen nur G mehr als 7* Unze. Mitliiu 
wird die durch Erweiterung der Ge
wichtseinheit eintretende Portoer-

considerable proportions, tliat the 
déficit which will be caused by the 
adoption of these measures will be 
speedily covered by the increase in 
the number of letters, and tliat the 
Administration will linally be success- 
ful in the suppression of private com
pétition.

A further change in the letter 
rates of postage recommended in the 
Animal Report is the increase of the 
unit of weiglit for letters from 1/2 
to 1 ounce.

The présent rate of progression 
in the weight of letters in the United 
States is 7Q- ounce, so that the post
age to be paid for the single letter 
not exceeding 72 ounce is 2 cents, 
for 1 ounce 4 cents, for 17* ounce 
G cents, etc. If the proposed change 
were adopted, a single letter not 
exceeding 1 ounce in weight woulcL 
in future be charged with 2 cents, 
a letter weighing 2 minces with 4 
cents, and one weighing 3 ouiices 
with G cents. At first siglit this ré
duction of postage seems very con
sidérable and likely sensibly to 
diminish the revenue of the Ad
ministration. For while, for instance, 
the postage on a letter weighing 14 
ounces amounts at présent to 5G cents, 
the charge to be levied according 
to the proposed new progression of 
weight would be 28 cents, or ouly 
one half of the former postage. I11 
reality, however, the contrary will 
he the case. The change in the unit 
of weight will, probably, not resuit 
in a loss, but rather in an increase 
of the postal revenue, without im- 
posingadditional labour on the Postal 
Administration. Tliis view of the 
matter is based ou the following 
considérations.

By carcful investigation in several 
large post-offices of the Union it bas 
been lound that less tlian G in every 
100 letters conveyed in the mails 
execcd Va ounce in weight. Thus,
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que, sur loi) lettres déposées, il n’y 
en a (pie six qui pèsent plus d’une 
dcnti-once. Par conséquent, la ré
duction de taxe introduite par l’élé
vation de l’échelle de poids, ne 
proliféra qu’au fi °/o de l’ensemble 
de l’échange des lettres. Le reste, 
soit 04 °/n n’est absolument pas atteint 
par la réforme en question ; on 
estime donc (pic la diminution de 
recettes qui en résultera sera 
réduite à fort peu de chose. D’un 
autre côte, il faut s’attendre à ce 
que le produit des postes subisse 
une assez forte augmentation, du 
fait de l'importante réduction de 
taxe accordée aux lettres pesantes, 
réduction qui engagera le public à 
expédier désormais, sous enveloppe 
fermée et à la taxe des lettres, un 
grand nombre d'objets (pii s’en
voient aujourd’hui sous bande et à 
la taxe réduite assurée aux objets 
de la 3e et -Ie catégorie. Le nombre 
des lettres pesantes, qui représente 
aujourd'hui le fi°/o, s’accroîtra donc 
dans de fortes proportions, mais en 
même temps celui des imprimés et 
des échantillons de marchandises 
(third and fourth class matterj su
bira une diminution correspondante. 
Il est donc très probable qu’il en 
résultera, pour la caisse postale, une 
plus-value de recettes, sans qu’il en 
découle, pour elle, de nouvelles 
charges, puisqu’il ne s’agira, en 
définitive, (pie du déplacement d’une 
certaine quantité d’expéditions, pas
sant d’une classe du tarif à une 
autre. Le public trouvera cet 
avantage, (pie les objets qu’il 
devait jusqu’à présent confier 
à la poste sous bande ou sous 
enveloppe ouverte, pourront être 
expédiés sous enveloppe fermée 
et comme lettres, mode d’expédi
tion qui offre plus de garanties contre 
les chances de perte ou d’avarie. 
Quant à l’Administration des postes, 
il est bien plus avantageux 
pour elle d’avoir à manipuler 
plus d’envois fermés que d'envois 
ouverts, attendu qu'il arrive fré
quemment que le contenu de ces 
derniers s’échappe et se perd, ce 
qui donne toujours lieu à des dés-

miissigung nur 6 %  vom gesammten 
Briefverkehr zu Gute kommen. Die 
übrigen 94 % bleiben von den 
Wirkungen der Keform vollig un- 
berührt. Der hierdurch erwachsende 
Einnahmeausfall kuuu nur als ein 
ganz geringfiigiger veranschlagt 
werden. Andererseits steht eine er- 
hebliche Steigerung der Portocin- 
nahme dadurch zu erwarten, dass 
die bedeutend ermiissigte Taxe fur 
schwerere Briefe das Publikum ver- 
anlassen wird, zahlreiche Gegen- 
stande, welche jetzt offen unter Band 
etc. zu den ermiissigten Gebühren- 
siitzen der 3. und 4. Versendungs- 
klasse verschickt werden, fortan in 
verschlossenen Bricfumschlagen ge- 
gen die Brieftaxe zu versenden. Die 
Zabi der schwereren Briefe, die 
jetzt nur fi % 'betragt, wird also 
erheblich waehsen bei gleichzeitiger 
Abnahme der Drucksachen und 
Waarensendungen fthirdnmX fourth 
class matterj. Zweifellos wird da
durch der Postkasse eine hôhere 
Einnabme zugeführt ohne Vermch- 
rung der von der Post zu bewirken- 
den Lcistungen, da es sicli schliess- 
licb nur um die Vcrschiebung ge- 
wisser Verscndungsgcgenstande aus 
einer Tarifklasse in die andere han- 
delt. Dcm Publikum crwachst der 
Vortheil, diejenigen Gegeii9tande, 
welche es bisher der Post unter 
Band, bezw. in offenen Umschlagen 
zur Beforderung anvertraut batte, 
verschlos9en als Briefsendungen ver- 
schicken zu konnen : eine Versen- 
dungsweise, die weit mehr Sicher- 
heit gegen Verlust und Beschadi- 
gung bictet. Fur die Postverwaltung 
selbst ist es ebenfalls von erheb- 
lichcm Nutzen, wenn sie mehr mit 
verschlossenen als mit offenen Sen- 
dungen zu thun liât, da bei den letz- 
teren viel haufiger einzelne Tlieile 
sich ablosen und in Verlust geratben, 
was mehr oder minder unangenehme 
Beliistigungen fur den Betriebsdienst 
zur Folge liât. Aus allen diesen 
Gründen wird die vorgeschlagene 
Erweiterung der Gewicbtseinheit als 
eine die Interessen des Publikums 
wie diejenigen der Verwaltung gleich- 
miissig berücksichtigende wohler-

the réduction of postage involved 
in the increase of the unit of weiglit 
would only apply to 6 per cent, of 
the total number of letters exchanged. 
The remaining 94 per cent, arc not 
reached by the effects of the reform. 
The decrease of revenue resulting 
from tbis measure may therefore bc 
estimated at a very low figure. On 
the other harnl a considérable in
crease in the revenue from postage 
may be expected to take place from 
the fact tliat the public will be in- 
duced by the greatly reduced rates 
for heavy letters to despatch in future 
a number of articles, hitherto for- 
warded under open wrapper at the 
reduced rates for third and fourth 
class matter, in sealed envelopes at 
the letter rates of postage. The number 
of heavy letters, wkich now only 
amounts to fi per cent., will thus 
increase in considérable proportions, 
while there will be a decrease in 
the number of articles of the third 
and fourth class. There is no doubt 
that a large revenue will thus accrue 
to the Administration without entail- 
ingany increased labour on the postal 
service, the effect of the measure 
beingnothing but a transfer of certain 
postal articles from one class of mail 
matter to another. It affords to the 
public tbe advantage of being able 
to forward in closed envelopes as 
letters those articles which hâve hi
therto been entrusted to the Post under 
wrapper or in open covers, and to 
make use of a mode of transmission 
offering much greater security against 
loss or damage. It is also a great 
advantage for the Postal Administra
tion to hâve to deal more with closed 
than with open articles, as the con
tents of the latter are much more 
liable to escape and loss, a circum- 
stance entailing much annoyance on 
the Postal Administration. For ail 
these reasons the proposed increase 
of the unit of weiglit may be looked 
upon as a well considered measure 
by which the interests of the public 
as well as those of the Administra
tions will be equally promoted. Wc 
may mention, in addition, that the 
proposai to change the standard of
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agréments dans le service actif. 
Tous ces motifs permettent de con
sidérer l’élévation du poids d’unité 
des lettres, telle qu’elle est pro
posée, comme une mesure parfaite
ment judicieuse, répondant aux in
terets du public tout aussi bien qu’à 
ceux de l’Administration. Il con
vient également de rappeler ici, que 
lu proposition de changer l’échelle 
de poids des envois postaux de la 
première classe, avait déjà été pré
sentée par le prédécesseur du Post- 
master general actuel, dans le rap
port de gestion pour l’année 1883/84, 
et qu’elle a été reprise dans son 
entier par le chef actuel du service 
postal de l’Union.

Bien que ce changement de tarif 
facilite notablement, au public, l’ex
pédition des objets lourds à la taxe 
des lettres, le rapport de gestion 
n’en renferme pas moins une autre 
proposition, tendant à faire rentrer 
une classe d’expédition soumise ac
tuellement à la taxe des lettres, 
dans la classe des paquets ouverts 
expédiés sous bande [fourth-cluss 
matter).

11 est vrai que la réduction de 
taxe dont il s’agit n’est qu'une fa
veur faite à la science, et qu'elle 
se restreint à un très petit nombre 
d’envois.

L’Association américaine pour le 
progrès des sciences a décidé, dans 
l'une de ses dernières séances, de 
demander au Postinaster general d’in
troduire, dans les dispositions législa
tives, des changements ayant pour 
objet d’admettre les specimens de 
plantes à la taxe réduite des fourth- 
dass matter, lorsque l’adresse qui 
les accompagne indique, à la plume, 
le nom des plantes, le lieu de leur 
origine, le jour oü elles ont été ré
coltées et le nom du collectionneur. 
Dans l’état actuel des choses, il 
n’est permis d’expédier ces objets à 
la taxe réduite, que si les indica
tions susmentionnées sont imprimées 
sur l’adresse ; dès qu’elles sont manus
crites, l’envoi est passible de la taxe

wogene Massregcl be/.eichnet werden 
dürlen. Us mag hierbei noch Er- 
wàhnung finden, dass der Vorschlag 
zur Aenderung des * Standard of 
weight for first dass matter » bereits 
von dem Amtsvorgiinger des jetzigen 
General-Postmeistera im Verwal- 
tnngsbcrichte fur 1883/84 gemacht 
worden war und von dem gegen- 
wartigen Chef des Postwesens der 
Union in vollem Uinfange wieder 
aufgenommen worden ist.

Obwold die vorstehendc Tarif- 
iinderung dem Publikum die Ver- 
sendung sclnvererer Gegenstiindc 
gegen die Brieftaxe vvesentlicli er- 
leichtert, so enthiilt der Verwaltungs- 
bericht dennoch einen Vorschlag zur 
Einreihung eincr z. Z. der Brieftaxe 
unterliegenden Klasse von Versen- 
dungsgegenstanden in die Kategorie 
der otfenen Waarenpackcte unter 
Band, der mehrerwahnten « fourth- 
dass matter ».

Allerdings ist die vorgescblagene 
Taxermàssigung lediglich ein Zuge- 
stândniss an die Wissenschaft uml 
beschrànkt sich auf eine verhaltniss- 
màssig sehr klcine Zabi von Post- 
sendungen.

Die « Amerikaniscbe Gesellschaft 
fiir dén Fortschritt der Wissenschaft » 
(American Association for the Ad- 
vancement of Science) batte in einer 
ihrer letzten Sitzungen den Beschlnss 
gefasst, den General-Postmeister zu 
ersuclien, Aenderungen in den gesetz- 
lichen Bestimmungen daliin herbei- 
zurühren, dass Exemplare von Pfian- 
zen auclt dann gegen die ermâssigte 
Taxe der « fourth dass matter » ver- 
sandt werden diirfen, wenn sich auf 
dem beigefügten Adressbande der 
Name der Pfianze, deren Fundort, 
der Tag der Auffindung und der 
Name des Sammlers handschriftlicb 
verzeichnet finden. Nacli der gegen- 
warjtigen Lage der Gesetzgcbung ist 
die Versendung gegen ermàssigtes 
Porto nur dann zuliissig, wenn diese 
Angaben auf das Adressband ge- 
druckt sind; bei der bandscbriftliclien 
Angabe greift die Brieftaxe Platz. 
Der General-Postmeister ist bereit, 
im Interesse der Wissenschaft den 
Sammlcrn von Pfianzen das ge-

weight for first class matter h ad al- 
ready beeu niade by the prcdecessor 
of the présent Postmaster General 
in the Annual Report for 1883/84, 
and is now renewed by the latter 
in its lu 11 extent.

Although the above mentioned 
change of tariff aftbrds to the public 
cssential facilities for the transmission 
of heavy articles at letter rates of 
postage, yet the Annual Report con- 
tains a proposai to transfer to the 
fourth class matter, i. e. open pack
ages under wrapper, a kind of postal 
articles whicli is at présent subject 
to the letter postage.

It is true tbat the proposai réduc
tion of postage is simply a concession 
made to science, and is limitcd to 
a rclatively very small number of 
postal articles.

At a récent meeting of the American 
Association for the Advancemont of 
Science, a resolution was passed re- 
questing the Postmaster General to 
recommend such changes in the 
existing postal laws as will permit 
of the transmission thrmigh the mails 
of botanical specimens accompanied 
by the customary written labels, giv- 
ing name, locality, date of collection, 
and collector’s naine, at fourth class 
rates of postage. Under the présent 
law, botanical specimens with printed 
labels giving the desired information 
may be sent through the mails at 
fourth class rates of postage, but 
such labels in writing suhject tlic 
matter to first class rates. The Post- 
master General is willing, in the 
interest of science, to nuike the dc- 
manded concession to collectors, and 
eonsequently recoinmends in bis Re
port the amendment of the law in 
this respect to the President of the 
Republic.
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( l e s  l e t t r e s .  L e  P o s t m a s t e r  g e n e r a l  
e s t  d i s p o s é ,  d a n s  l ’i n t é r ê t  d e  l a  
s c i e n c e ,  à a c c o r d e r  a u x  b o t a n i s t e s  ■ 
l a  f a c i l i t é  q u ’i l s  r é c l a m e n t . ,  e t  r e 
c o m m a n d e ,  d a n s  s o n  r a p p o r t  a u  
P r é s i d e n t  d e  l a  R é p u b l i q u e ,  l ’a d o p 
t i o n  d ’u n  c h a n g e m e n t  d e s  d i s p o s i t i o n s  
l é g i s l a t i v e s  d a n s  c e  s e n s .

Un objet d’une portée générale 
plus grande que la réduction de taxe 
dont nous venons de parler, c’est 
la diminution que l'on propose d’in
troduire dans le taux des droits de 
transport des petites sommes, au 
moyen de mandats de poste. Cette 
proposition se fonde sur la cir
constance, constatée par des relevés 
statistiques, que les petits mandats 
de poste d’un montant allant jus
qu’à 5 dollars, forment une fraction 
importante de rensernble de l’échange 
des mandats.

L a  s t a t i s t i q u e  d o n t  il  s ’a g i t ,  c o m 
p r e n d  l ’é c h a n g e  d e s  m a n d a t s  d e  
p o s t e  d e  d i x  i m p o r t a n t s  o f f i c e s  d ’é 
c h a n g e  d e  l ’ U n i o n ,  s a v o i r  c i n q  d u  
n o r d :  N e w - Y o r k ,  C h i c a g o ,  B o s t o n ,  
P h i l a d e l p h i e ,  C i n c i n n a t i ,  e t  c i n q  d u  
s u d :  S t - L o u i s ,  N o u v e l l e - O r l é a n s ,  
B a l t i m o r e ,  L o u i s v i l l e  e t  W a s h i n g t o n .

Sur mille mandats payés par ces 
offices pendant une semaine, du 
18 au 25 octobre 188*1, il y en 
a eu, en moyenne, 359 se rappor
tant à des montants allant jusqu’à 
5 dollars inclusivement. Par consé
quent, sur trois mandats il y en a 
un dont le montant ne déliasse pas 
cette limite. Se fondant sur cet état 
de choses, le chef du service des 
mandats de poste croit devoir re
commander de réduire le droit ac
tuel de 8 cents à 5 cents, pour les 
montants jusqu'à 5 dollars expédiés 
par mandats de poste. Si Pou en
visage la moyenne susmentionnée 
(359 sur lOOO) comme faisant règle 
pour l’ensemble de l’échange des 
Etats-Unis, et il n’y a aucune rai
son de croire le contraire, la réduction 
du droit applicable aux mandats de 
petite valeur aurait entraîné, dans 
le courant du dernier exercice, un

w ü n s c h t e  Z u g e s t a n d n i s s  z u  m a c h e u  
u n d  e m p f i e h l t  d a h e r  i n  s e i n e m  B c -  
r i c h t  d e m  P r â s i d e n t e n  d e r  U e p u b l i k  
d i e  l l e r b e i f i i h r u n g  d e r  z u  d i e s e m  
B e h u f e  e r f o r d e r l i c h e u  A b â t i d e r u n g  
d e r  g c s e t z l i c h e n  V o r s c h r i f t .

V o n a l l g e m e i n e r e r B e d e u t u n g , a l s d i e  
z u l e t z t  e r w a h n t e  P o r t o e r m i i s s i g u n g ,  
i s t  ( l i e  v o r g e s c h l a g e n e  H e r a b s e t z u n g  
d e r  G e b ü h r e n  f u r  d i e  B e f i i r d e r u n g  
k l e i n e r  G e l d b e t r i i g e  m i t t e l s  P o s t -  
a n w e i s u n g .  D i e s e r  V o r s c h l a g  g r i i n d e t  
s i c h  a u f  d i e  d u r c h  s t a t i s t i s c h e  E r -  
m i t t e l u n g e n  k l a r g e s t e l l t e  T h a t s a c b e ,  
d a s s  d i e  k l e i n e n  P o s t a n w e i s u n g e n  
ü b e r  B e t r a g e  b i s  z u  ü  D o l l a r s  e i u e n  
s t a r k e n  B r u c h t h e i l  d e r  i i b e r h a u p t  
b e f o r d e r t e n  P o s t a n w e i s u n g e n  a u s -  
m a e h e n .

D i e  a u f g e s t e l l t e  S t a t i s t i k  b e z i e h t  
s i c h  a u f  d e n  P o s t a n w e i s u n g s v e r k e h r  
b e i  z e h n  h e r v o r r a g e n d e n  P o s t a n -  
w e i s u n g s a m t e r n  d e r  U n i o n ,  u n d  z w a r  
b e i  f ü n f  i m  N o r d e n  b e l e g e n e n  A e m -  
t e r n  —  N e w - Y o r k ,  C h i c a g o ,  B o s t o n ,  
P h i l a d e l p h i a ,  C i n c i n n a t i  u n d  b e i  
f ü n f  D i e n s t s t e l l e n  d e s  S ü d c n s  —  
S a i n t - L o u i s ,  N e w - U r l e a n s ,  B a l t i m o r e ,  
L o u i s v i l l e  u n d  W a s h i n g t o n .

Von 1000 Stück wiihrcnd der 
Wochc vom 18.—25. üktober 1884 
bei (liesen Postamteru ausbezahlten 
Postanweisungen liaben im Durch- 
schitt 350 Stück auf Betrage bis 
einschliesslich 5 Dollars gelantet. 
Mithin war jede dritte Postanweisung 
eine solche von diesem massigen 
Geldwerthe. Auf Grund dieser Wahr- 
nehmung glaubt der Chef des Post- 
anweisungsdienstcscineErmassigung 
der z. Z. 8 Cents betragenden Ge
bühren auf 5 Cents fiir die Ver- 
sendung (1er Betrage bis 5 Dollars 
mittels Postanweisung etnpfehlcn zu 
sollen. Wcnn der vorerwiihnte Dureh- 
schuittssatz — 350 auf 1000 — fiir 
dcnGesammtverkehr der Vereinigtcn 
Staaten als massgebend angenom- 
men wird — und es liegt kein Grund 
zu der Muthmassung vor, dass dics 
uicht der Fall sein solltc — dann 
vviirdc durch die Herabsetzung der 
Gebühren für die Postanweisungen 
iiber die kleinen Betrage im vorigen 
Verwaltungsjahr ein Einnahtucaus- 
fall von 84,390 Dollars entstanden

Another proposed alteration, wliicli 
is of a more general importance tluui 
the one mentioned above, is the ré
duction of the fees for the trans
mission of small amouuts of money 
by raeaus of money orders. Tliis 
proposai is based on the fact estai)- 
lished by statistical investigation 
tliat a not inconsiderable part of ail 
the money orders issued consists of 
small orders not exceeding $ 5 in 
amonnt.

T h e  s t a t i s t i c s  m e u t i o n e d  a b o v e  
c o n t a i n  t h e  d a t a  t a k e n  f r o m  t h e  
s p é c i a l  r e t u r n s  o f  t e n  o f  t h e  l a r g e r  
m o n e y  o r d e r  o f f i c e s  i n  t h e  U n i o n , —  
f i v e  N o r t h e r n ,  t h o s e  o f  N e w  Y o r k ,  
C h i c a g o ,  B o s t o n ,  P h i l a d e l p h i a ,  a m i  
C i n c i n n a t i ,  a n d  f i v e  S o u t h e r n ,  t h o s e  
o f  S a i n t  L o u i s ,  N e w  O r l é a n s ,  B a l 
t i m o r e ,  L o u i s v i l l e ,  a n d  W a s h i n g t o n .

359 ontof every 1000 money orders 
paid by those offices during one week, 
from the 18,h to the 25th of October 
1884, did not excecd 4  5 in amount. 
Titus, every third money order was 
one for a sum not greater than the 
above-named. Based on these facts 
the Supcrintendent of the Postal 
Money Order System recommends a 
réduction of the présent fee of 8 cents 
to 5 cents for the remittance of 
amounts not exceeding 4  b by mcans 
of money orders. If tliis ratio—359 
in 10UU—is maintained throughout 
the United States,—and there is no 
reason to assume tliat this should 
not be the case,—the loss from the 
réduction of the fee on money orders 
for small amounts, if it had becu iu 
force during the preceding year, 
would hâve been #84,390. lu view 
of the fact that during tliat period 
the revenue yielded by the money 
order business amounted to more 
than a quarter of a million of dollars, 
there are no reasons for appreheud- 
ing any unfavourable results, finan-
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déficit de 84,390 dollars. Comme 
['Administration des postes a, du
rant ce même exercice, fait sur le 
service des mandats de poste un 
bénéfice net de plus d’un quart de 
million de dollars, il semble que la 
mesure dont il s’agit ne présenterait 
aucun inconvénient au point de vue 
financier ; aussi le Postmaster general 
eu recommande-t-il l’adoption au 
Président de la République.

Parmi les autres propositions 
concernant des changements à faire 
aux dispositions et conditions exis
tantes, le rapport de gestion nous 
fournit encore plusieurs renseigne
ments intéressants. Nous signalerons 
en première ligne une proposition 
tendant à élever l’indemnité allouée • 
pour le transport postal maritime 
effectué par paquebots américains. 
Ce sujet avait déjà donné lieu, 
dans le rapport de gestion de 1883, 
à des observations détaillées que 
nous allons essayer de résumer.

A teneur d’une disposition légis
lative en vigueur, l’Administration 
des postes des Etats-Unis est au
torisée à payer, pour le transport 
maritime des lettres, s’il est effectué 
par des vapeurs américains, une 
indemnité qui peut aller jusqu’au 
chiffre du port territorial et mari
time américain. S’il est fait usage 
des vapeurs de nations étrangères 
ou de navires à voiles, il ne peut être 
bonifié, aux propriétaires de ces na
vires, que le port maritime des dé
pêches postales expédiées. Jusqu’ici, 
sauf pour les vapeurs américains 
faisant le service entre Philadelphie 
et Liverpool, ou celui de l’isthme de 
l'anama, l’Administration des postes 
n’avait fait aucune différence, dans 
le payement de l’indemnité, entre 
les navires étrangers et les navires 
américains. Tous les navires de 
l’océan, sauf les exceptions susmen
tionnées, ne recevaient, quelle que 
fût leur nationalité, que le port 
maritime pour les envois postaux 
transportés par eux. En procédant 
ainsi, l’Administration des postes se 
trouvait d’accord avec les prévisions 
budgétaires, qui n’avaient jamais

sein. I)a die Postverwaltung in eben 
diesem Zeitraum ans dem Postan- 
weisungsverkelir einc Reineinnabme 
von mcbr als einer Viertelmillion 
Dollars er/.ielt bat, so ersebeint die 
vorgescblagene Gebührenermiissi- 
gung vom tinanziellen Standpunkte 
aus ganz unbedenklich und wird 
daher vom General-Postmeister dem 
Prasidenten der Republik y.ur Durch- 
fiihrung empfohlen.

Unter den sonstigen Vorschliigen 
zur Abandernng bestehender Ein- 
riebtungenund Vcrhaltnisse begegnen 
wir in dem vorliegenden Verwal- 
tungsberichte noeb maneber interes- 
santen Erorterung. Ein hervorragen- 
des Interesse beansprucht der An- 
trag auf Erholuing der Entschadi- 
gung fiir Beforderung der Post über 
See mittels amerikanischer Dainpfer. 
Dieser Gegenstand batte bercits in 
dem Verwaltungsbericbte für 1883 
eine eingehende Besprechung gc- 
funden, auf die wir hier kurz zu- 
rückgreifen.

Nach der bestehenden gesetzlichen 
Vorschrift ist die Postverwaltung der 
Vereinigten Staatcn erniachtigt, fiir 
die Beforderung von Briefen iiber See, 
sofern dieselbe durcit amcrikanischc 
Dampfer gesebieht, an die Schiffs- 
eigentbümer eine Vergütung in Hohe 
des amerikaniseben Inlandsportos 
und des Seeportos zu zahlen. Bei 
Benutzung der Dampfer fremder 
Nationen oder bei Benutzung von 
Segelschiffen darf den Schiffseigen- 
thümern nicht melir als das Seeporto 
fiir die beforderten Postsendungen 
vergütet werden. Seitens der Post
verwaltung war bislier— abgeselien 
von den zwischen Philadelphia und 
Liverpool und den nach und von 
der Landenge von Panama fahren- 
den amerikanischen Dampfern — 
kein Unterschied in der Bezahlung 
zwischen nationalen und freindlsin- 
dischen Fahrzeugen gcmacht wor- 
den. Sânnntliche Oceandampfer cr- 
hielten — mit den obigen Ans- 
nalimen — oline Unterschied der 
Nationalitiit nicht niehr als das See
porto für die durch sic beforderten 
Postsendungen vergütet. Bei diesem 
Verfahren befand sich die Postver-

cially speaking, from the proposed 
réduction, aud the carrying ont of 
the measure is, therefore, recom- 
mended by tlte Postmaster General 
to the President, of the Republie.

The remaining proposais for the 
modification of existing arrangements 
and conditions made in the Annual 
Report contain many an interesting 
explanation, A proposai deserving 
spécial notice is that for the increase 
of the compensation paid to American 
vessels for the transportation of the 
niails by sea. Tins matter was dis- 
ctissed at length in the Report for 
1883, to which we may brietly retnrn.

According to the existing legal 
provisions, the American Postal Ad
ministration is empowered to pay 
for the conveyance of the mails by 
sea, if effected by United States 
steamships, a compensation not cx- 
ceeding the sea and United States 
inland postage, to the proprietors of 
su ch vessels. If the conveyance is 
effected by steamers of other nations 
or by sailing vessels, the compensa
tion paid to the owners of thèse sliips 
for carrying the mails may not ex- 
ceed the sea postage. Hitherto, exccpt 
for the mails conveyed by United 
States steamships from Philadelphia 
to Liverpool, and for the mails trans
portée! to and accross the Isthmus 
of Panama, no différence lias been 
made in the compensation for carry
ing the mails on the sea, and the 
sea postage only has been paid for 
ail océan services, without regard 
to the nationality of the steamships 
employed. In tins way the Postal 
Administration has remained witliin 
the appropriations for the transporta
tion of océan niails which hâve al- 
ways been bascd upon estimâtes of 
the amount of sea postage to accrue 
thereon. Complaints were made by 
the owners of American steamships
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pris en considération que le port 
maritime pour le transport des en
vois d'outre-mer. Les propriétaires 
des vapeurs américains se sont 
plaints de ce mode de procéder; ils 
ont exposé que le port maritime 
ne constituait une indemnité sufli- 
sante, que pour les compagnies de 
paquebots naviguant sous pavillon 
étranger, qui avaient la concession 
des dépêches volumineuses échangées 
entre les Etats-Unis d’Amérique et 
l’Europe, mais qu’elle ne pouvait 
suffire aux armateurs des vapeurs 
américains, obligés de transporter, 
à de grandes distances, les dépêches 
bien moins importantes destinées aux 
ports de l’Amérique du sud et de l’o
céan l’aciiique. A leurs yeux, la 
modique indemnité allouée pour le 
transport de ces petites dépêches ne 
constitue pas une compensation équi
table du service rendu. En présence 
de ces plaintes légitimes, on s’est de
mandé si l’on devait accorder le port 
intégral, territorial et maritime, ou 
bien s’il n’y avait pas lieu de régler 
l’indemnité, pour le transport pos
tal maritime, d’après de nouvelles 
bases, s’écartant des principes admis 
jusqu’à ce jour. Dans le premier cas, 
il aurait suffi d’élever, dans les 
limites des dispositions existantes, 
les ressources prévues au budget. 
Les calculs permirent de constater 
(pie la somme à ajouter au budget, 
si l’on payait aux armateurs des 
vapeurs américains le port intégral, 
comporterait 200,000 dollars pour 
l’exercice administratif de 1884/85. 
Dans le second cas, en revanche, 
il serait nécessaire de faire subir à 
la législation une modification fon
damentale. Jusqu’à ce jour, la ques
tion en litige n’a pas encore été 
tranchée par le Congrès, il est 
vrai, mais il semble (pie le cou
rant de l’opinion est favorable à 
l’idée de changer le système ac
tuel d’indemnité aux armateurs 
américains, et d’adopter le point 
de vue qui considère l'allocation de 
fortes subventions, aux compagnies 
indigènes de navigation, pour les 
transports postaux, comme un moyen 
de relever la navigation et le coin-

vvaltung im Einklange mit den ctats- 
massigeu Verwilligungen, die sich 
stets nur auf den Betrag des See- 
portos für die Beforderung der Sen- 
dungen über See bezogen liatten. 
Von den Besitzern amerikanischer 
Dampfer war uun über diese Be- 
haudlung Beschwerde geführt und 
dargelegt worden, dass das Secporto 
allein den Dampfschifffahrtsgesell- 
schaften fremder Flagge, denen die 
Beforderung der schweren, umfang- 
reichen Posten zwischen den Ver- 
einigten Staaten und Europa iiber- 
tragen soi, eine ausreichende Ent- 
scliadigung für ihre Leistungen ge- 
wiihre, nicht aber den Besitzern 
nationaler Dampfer, welche die weit 
geringere Zabi von Postsendungen 
auf grosse Entfernungen nach siid- 
amerikanischen Hafen und nach 
Hafen des stillen Océans zu be- 
fordern hiitten. Die ans der Be
forderung dieser kleinen Posten re- 
sultirende geringe VergUtung stehe 
nicht im richtigen Verhaltniss zu der 
schwierigen Leistung. Diesen be- 
rechtigten Klagcn gegenüber kam 
nun zunâcbst in Frage, ob eine wirk- 
same Abhülfe durch Gewahrung 
des vollen Portos — Inland- und 
Seeportos — zu schaffen sein werde, 
oder ob es an der Zeit sei, die Vcr- 
giitung für Beforderung der Post 
über See künftighin nach neuen, 
von den bisherigen gauzlich ab- 
weichenden Grundsiitzen zu regeln. 
lui ersteren Faile würde im Italimen 
der bestehenden Gesetzgebung ledig- 
lich eine Erhohuug der etatsmassigen 
Mittcl vorzunebmen gewesen sein. 
Nach den aufgestellten Bercchnungen 
betrug die Summe, welche bei Zah- 
lung des vollen Portos an die Eigen- 
thüiner nationaler Dampfer als Zu- 
scliuss in den Etat einzustellen 
war, für das Verwaltuugsjahr 1884/85
200,000 Dollars. Im letzteren Falle 
dagegen würde es eincr durchgrei- 
fenden Àenderung der bestehenden 
Gesetzc bedürfen. Bis jetzt ist die 
sebwebende Frage vom Kongresse 
zwar nicht eutschieden ; es scheint 
aber, als ob die Ansichtcn mclir da- 
hiu gehen, (las bisherige System der 
Eutschadigung der amerikanisclicu

a b o u t  t h i s  m o d e  o f  c o m p e n s a t i o n .
I t  w a s  s u b m i t t e d  b y  t h e m  t h a t ,  a i -  
t h o u g h  t h e  s e a  p o s t a g e  a l o n e  y i e l d e i l  
a  s u f f i c i e n t  c o m p e n s a t i o n  t o  f o r c i g n  
s t e a m s h i p  c o m p a n i e s  f o r  t h e  t r a n s 
p o r t a t i o n  o f  h e a v y  m a i l s  b e t w e e n  
t h e  U n i t e d  S t a t e s  a n d  E u r o p e ,  y e t  
s u c h  w a s  n o t  t h e  c a s e  a s  r e g a r d e d  
t h e  p r o p r i e t o r s  o f  A m e r i c a n  s t e a m e r s  
b y  w h i c h  t h e  m u c h  s m a l l e r  m a i l s  
w e r e  c o n v e y e d  o v e r  r o u t e s  o f  g r e a t  
l e n g t h  t o  S o u t h  A m e r i c a n  a n d  t r a n s -  
p a c i l i c  p o r t s .  T h a t  t h e  p a y m e n t  re -  
c e i v e d  f o r  c a r r y i n g  t h e s e  s m a l l  m a i l s  
w a s  n o t  a n  a d é q u a t e  c o m p e n s a t i o n  
f o r  t h e  g r e a t  a m o u n t  o f  s e r v i c e  p e r -  
f o r m e d .  I n  v i e w  o f  t h e s e  j u s t  c o m -  
p l a i n t s ,  i t  b e c a r n e  a  q u e s t i o n  t o  c o n -  
s i d e r  w h e t h e r  t h e  a l l o w a n c e  o f  t h e  
f u l l  p o s t a g e — s e a  a n d  i n l a n d — w o u l d  
b e  a  f a i r  c o m p e n s a t i o n ,  o r  w h e t l i e r  
t h e  t i r n e  h a d  c o r n e  t o  f i x  i n  f u t u r e  
t h e  c o m p e n s a t i o n  f o r  c a r r y i n g  t h e  
m a i l s  b y  s e a  a c c o r d i n g  t o  n e w  p r i n -  
c i p l e s  c n t i r e l y  d i f f e r e n t  f r o m  t b o s e  
h i t h e r t o  o b s e r v e d .  I n  t h e  f i r s t  c a s e ,  
t h e  o b j e c t  w o u l d  b e  a t t a i n e d  t o  b y  
a  s i m p l e  i n c r e a s e  o f  t h e  a p p r o p r i a 
t i o n s  w i t l i o u t  a n y  c h a n g e  i n  t h e  e x i s t -  
i n g  l a v v s .  A c c o r d i n g  t o  c a l c u l a t i o n s  
m a d e ,  t h e  s u m  t o  b e  a d d e d  t o  t h e  
e s t i m â t e s  i n  o r d e r  t o  e n a b l e  t h e  P o s t  
O f f i c e  D e p a r t m e n t  t o  p a y  t h e  fu l l  
p o s t a g e s  t o  U n i t e d  S t a t e s  s t e a m s h i p s ,  
w o u l d  h â v e  a m o u n t e d  t o  4  2 0 0 , Od 
f o r  t h e  f i s c a l  y e a r  1884/85. I n  t h e  
l u t t e r  c a s e ,  h o w e v e r ,  a  c o n s i d é r a b l e  
c h a n g e  w o u l d  b e  n e c e s s a r y  i n  t h e  
e x i s t i n g  l a w s .  A l t h o u g h  C o n g r e s s  
h a s  n o t ,  u p  t o  t h e  p r é s e n t ,  a r r i v e r !  
a t  a  d e c i s i o n  o n  t h e  q u e s t i o n ,  y e t  
i t  w o u l d  s e c m  t h a t  o p i n i o n  r a t h e r  
t e n d s  t o  c h a n g e  t h e  e x i s t i n g  s y s t e m  
o f  c o m p e n s a t i n g  t h e  U n i t e d  S t a t e s  
s h i p o w n e r s ,  a n d  t o  e n t e r  u p o n  t h e  
p o l i c y  w h i c h  c o n s i d é r a  t h e  p a y m e n t  
o f  l i b e r a l  s u b s i d i e s  t o  A m e r i c a n  
s t e a m s h i p  c o m p a n i e s  f o r  c a r r y i n g  t h e  
m a i l s ,  a s  a  p o w e r f n l  i m p e t u s  t o  t h e  
s h i p p i n g  a n d  c o m m e r c e  o f  t h e  n a t i o n .  
T h e  A n i m a l  l i e p o r t  o f  t h e  p r é s e n t  
P o s t m a s t e r  G e n e r a l ,  w h o  i s  o f  o p i n i o n  
t h a t  t h e  f u l l  s e a  a n d  i n l a n d  p o s t a g e  
i s  n o t  a  r e a s o n a b l e  c o m p e n s a t i o n  
t o  t h e  o w n e r s  o f  s u c h  A m e r i c a n  
s t e a m s h i p s  a s  c a r r y  t h e  m a i l s  t o
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m erce n a t io n a u x . L e  r a p p o r t  d e  g e s 
tion du P o s tm a s te r  g e n e r a l  a c tu e l , q u i 
n’estim e  lu i-m ê m e  p a s  q u e  le  p a y e 
ment du  p o r t  in té g r a l ,  te r r ito r ia l e t  
m aritim e, a u x  a r m a te u r s  d e s  v a p e u r s  

am érica in s d e s s e r v a n t  l e s  p a y s  lo in 
tains, c o n s t i t u e  u n e  in d e m n ité  su ffi
san te , s e  p r o n o n c e  e n t iè r e m e n t  d a n s  
le s e n s  c i - d e s s u s  ; à  l ’a p p u i d e  s a  

m an ière d e  v o ir , i l  r e p r o d u it  le s  
d é c la r a t io n s  f a i t e s  a u  r a p p o r te u r  d e  
la c o m m is s io n  r é u n ie  d u  S é n a t  e t  

de la  C h a m b r e , su r *  « la  m a r in e  
. a m é r ic a in e  », q u i s ’a p p u ie n t  su r  l ’o p i

nion d o m in a n te  d a n s  le  s e in  d e  l ’A d -  

rn iu istra tion  d e s  p o s t e s .

Pour faire ressortir les anomalies 
du mode de procéder actuel, le rap
port de cette commission indique 
l’exemple de l’Angleterre, et la ma
nière dont elle procède à l’égard 
de ses armateurs. Déjà depuis long
temps, ce pays a sagement pris le 
parti d’accorder, à titre d’indemnité, 
de fortes subventions aux proprié
taires de navires anglais auxquels 
il confie le transport de ses dépêches 
postales. Depuis 1840, l’Angleterre 
a consacré exclusivement plus de 
■J50 millions de dollars à la création 
de lignes de paquebots-poste entre 
le Hoyaume-Uni et toutes les con
trées habitables du globe. L’année 
dernière elle a payé, à ses com
pagnies de paquebots-poste, environ 
:i millions de dollars pour les trans
ports postaux, soit 1,041,300 dol
lars de plus que ce que l’Adminis
tration des postes britanniques a 
perçu pour les envois postaux trans
portés par ces paquebots. Mais que 
l'ait l’Amérique? Elle paie, à ses va
peurs qui desservent les pays étran
gers, une indemnité de 2 */2 cents 
par mille, comme par exemple en 
1880, tandis que les navires desser
vant le littoral de l'Union ont reçu, à 
teneur de leurs conventions, une in
demnité de 57Va cents par mille.

Le rapport ajoute qu’il est temps 
pue les Etats-Unis accordent, aux

Schiffseigner umzugestalten und in 
diejenige Politik einzutreten, welche 
die Gevvâhrung reichlicher Subven- 
tionen an die heimischenDampfschift- 
fahrtsgesellschaften fur Befôrderung 
der Post als ein Mittel zur krïiftigen 
Hebung von Schifffahrt und Handel 
der Nation betrachtet. Der Verwal- 
tungsbericht des jetzigen General- 
Postmeisters, welcher selbst in der 
Gewahrung des vollen (Inland- und 
See-) Portos an die Eigenthümer 
der nach fernen Landeru fahrenden 
amerikanischen Darapfer eine an- 
gemessene Entschadigung nicht zu 
erblicken vermag, sprieht sich ganz 
in obigem Sinne aus und führt zur 
Bekriiftigung dieser Ansicht die be- 
züglichen Aeusserungen des Bericht- 
erstatters der « Vereinigten Kom- 
mission des Sénats und Abgeord- 
netenhauses liber die amerikanisebe 
Schiflffahrt » an, welche sich mit den 
im Schoosse der Postverwaltung ob- 
waltenden Ansichten decken.

Dieser Kommissionsbericht weist, 
um die Unricbtigkeit des amerika
nischen Verfabrens in’s recbte Licht 
zu stellen, insbesondere auf das 
Beispiel Englands gegenüber seinen 
heimischen Sebiffseigncru hin. Eng- 
land befolge bereits seit langen .Jaliren 
die weise Politik, den Eigenthiimern 
Ueirnischer Schiffe, denen es die 
Befôrderung von Postsendungen ‘liber 
See anvertraue, reichliche Ent- 
schadigungcn fur diese Leistungen 
zu gewahren. Seit dem Jahre 1840 
habe England mebr als 250 Millionen 
Dollars zu dem allcinigen Zwecke 
verausgabt, Postdampferlinien zwi- 
schen dem Vereinigten Konigreiche 
und allen Theilen der bewolmteu 
Erde in’s Leben zu rufen. Im letzteu 
Jahre liabe England seinen Post- 
danipfscbififahrts-Gesellscbaften uu- 
gefiihr 3 Millionen Dollars fiir Post- 
beforderung bczalilt, thatsachlicli
1,041,300 Dollars mebr, als die 
britische Postverwaltung von den 
mittels der Postdampfer befürderten 
l'ostgegenstanden vereinnabmt liabe. 
Was aber tbue Amerika? Es ge- 
wiibre seinen, die Verbindungen mit 
fremden Landern unterbaltenden 
Postdampfscbifi'slinien — wie z. B.

d is t a n t  c o u n tr ie s ,  e n t ir e ly  c o n c u r s  in  
th e  v ie w s  s ta te d  a b o v e , a n d  c i t e s ,  
in  su p p o r t  o f  tb c  s a m e , a  r e p o r t  o f  

th e  j o in t  c o m r a itte e  o f  tb e  S e n a t e  a n d  
H o u s e , in  w b ic h  th e  s a m e  o p in io n  

is  e x p r e s s e d  a s  th a t  h e ld  b y  tb e  
P o s t a l  A d m in is tr a t io n .

Tliis report, in order to place 
tbe want of wisdom of the Ameri
can System in its true liglit, points 
to tbe mode of compensation ap- 
plied by England to ber national 
steamship Unes. England has, for 
many years, followed the wise policy 
of granting liberal compensations 
to the owners of national packet 
Unes entrusted witli tbe conveyance 
of the mails by sea. Since 1840, 
England bas paid more tlian 250 
million dollars for mail service, 
witli tbe deliberate purpose of estab- 
lisbing and maintaining steamship 
Unes to connect tbe United King- 
dom with ail parts of tbe world. 
Even in the last year she paid 
about 3 million dollars to ber steam- 
ship Unes for mail service, wbich 
was $  1,041,300 more than she re- 
ceived for mail matter transported 
by tliem. But how does America 
act? She paid to United States 
vessels in tbe forcign trade, as in 
1880 for instance, 2 ‘/a cents per 
mile, while tbe steamers on hcr 
coasts wbich eontracted to curry 
tbe mails received 57'/s cents per 
mile.

T b e  P o s tm a s te r  G e n e r a l is  o f  

o p in io n  t lia t  tb e  t im e  b a s  corn e  
w h e n  th e  U n ite d  S ta te s  s lio u ld  g r a n t  
to  lier  n a t io n a l s te a m s h ip  c o m p a n ie s ,  
a  c o m p e n s a t io n  in p ro p o r tio n  to th e  

s e r v ic e  p e r fo r m e d  b y  t lie m , in s tc a d  
o f  th e  e n t ir e ly  in su ff ic ic n t  m a il p a y  
h ith e r to  a l lo w e d ,  a  m e a s u r e  w b ic h  
w o u ld  d o  m u cli to  e n c o u r a g e  A m e-
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compagnies nationales de navigation, 
au lieu de l’allocation actuelle, qui ! 
est complètement insuffisante, nue 
indemnité en rapport avec leurs pres
tations, et relève par ce moyen le 
courage et l’ardeur des armateurs 
américains, au grand avantage du 
commerce et des échanges de l’Union.

A propos de cette question des 
subventions aux paquebots, il faut 
aussi signaler (pie l’Administration 
des postes américaines a cru devoir 
se plaindre de la lenteur du trans
port des lettres de l’Angleterre 
pour les Etats-Unis. Dans la direc
tion des Etats-Unis pour la 
Grande-Bretagne, tous les vapeurs 
effectuant le service, quels que soient 
la ligne qu’ils desservent et le jour 
de leur départ, sont employés à 
transporter les lettres, pourvu qu’ils 
donnent la garantie du transport 
le plus accéléré possible de ces 
dépêches.

On procède autrement dans la di
rection inverse. L’Administration des 
postes britanniques n’expédie ses 
correspondances pour les Etats-Unis, 
qu’à certains jours déterminés et 
par certains vapeurs, sans attacher 
une importance particulière à la ra
pidité du transport. Il résulte de 
cette différence dans le mode de 
procéder, que les lettres mettent 
beaucoup plus de temps pour aller 
d’Angleterre en Amérique que vice- 
versa, et (pie les marchandises com
mandées en Angleterre par les né
gociants américains, parviennent 
souvent aux Etats-Unis plusieurs 
jours avant les factures et lettres 
de voiture qui s’y rapportent.

A la demande des Etats-Unis, l’Ad
ministration des postes britanniques 
a bien essayé d’accélérer le trans
port des dépêches de l’Angleterre 
pour l’Amérique; cette tentative a 
malheureusement échoué, les pro
positions de l'Administration des

im Jahre 1880 — eine Entschadigung 
von 2 l/i Cents auf die Meile, wahrend 
diejenigen Dampfer, vvelche den 
Postdicnst nacli den Gestaden der 
Union besorgten, 57'/a Cents fur die 
Meile auf Grand ihrer Vertrage em- 
pfingen.

Der Bericht fiigt hinzu, wie es 
an der Zeit sei, dass die Vereinigten 
Staaten den nationalen Dampfschiff- 
fahrts-Gesellsehaften statt der bis- 
herigen vüllig ungenügendcn Be- 
zahlnng eine der Leistung an- 
gemessene Entscbiidigung gewahren 
und dumit den Unternehmungsgeist 
der amerikanischen Jiheder zum 
Wohle des Handels und Verkehrs 
der Union beleben mochten. —

Bei Gclegenheit der Besprechung 
der Dampfersubventionsfrage mag 
auch die Thatsache Erwahnung lin- 
den, dass die Postverwaltung der 
Vereinigten Staaten iiber die lang- 
same Beforderung der Briefe aus Eng- 
land nach den Vereinigten Staaten 
Klage zu fiihrenVeranlassungnehmen 
musste. In der Richtung aus den 
Vereinigten Staaten nach Gross- 
britannien vverden aile sicli darbieten- 
den Dampfschiffsgelcgenheiten, ohne 
Kiicksicht darauf, welcber Linie die 
Schiffe angehoren und an welchem 
Tage die Abfahrt stattlindet, zur 
Briefbeforderung benutzt, sofern die 
betreffenden Dampfer nur eine thun- 
lichst sclinelle Ueberkunft der ihnen 
anvertrauten Post gewalirleisten.

In umgekehrter Kicbtung wird 
ein anderes Verfaliren beobachtet. 
Die britisebe Postverwaltung sendet 
ilire Korrespondenz nach den Ver
einigten Staaten nur an bestimmten 
Tagcn mit bestimmten Dampfern 
ab, ohne dabei auf die Scbnelligkcit 
der Ueberkunft besouderes Gewicht 
zu legeu. Die Folge dieses ver- 
schiedcnartigen Verfahrens ist die, 
dass Briefe aus Amerika schneller 
nacliEngland gelangen als umgekeh rt, 
und dass Waarcnsenduugen, welchc 
amerikanisebe Kauileute in England 
bestellen, oft einige Tage friiber in 
Amerika eintreffen, als die zngebori- 
gen Fakturen und Begleitschreiben.

Seitens der britischen Postver
waltung ist auf amcrikanische An-

rican shipowners, and advance tlic 
commercial prosperity of the country.

In connection with the question 
of mail packet subsidies, we may 
mention the circumstance that tlic 
American Postal Administration bail 
to complain of the slow conveyancc 
of the mails from England to the 
United States. From the United 
States to Great Britain ail mails 
are forwarded by the steamers whieli 
promise the speediest delivery of 
the mails, without regard to what 
line the steamer belongs to or the 
day of sailing.

On the other side, a different 
practice lias prevailed, the Britisli 
mails for the United States beiug 
despatched on stated days and by 
particular steamers without regard 
to their rate of speed. The resuit 
lias been that United States mails 
for Great Britain are generally dc- 
livercd more speedily than tliosc 
from England to America, and it 
frequently happens that goods order- 
ed from England by American mer- 
chants are received sonie days in 
advance of the mail containing tlic 
iiivoiccs.

On attention being called to this 
State of things by the American 
Postal Administration, an effort was 
made by the British Post Office to 
accclerate the transmission of tlic 
mails from England to America. 
Tliis effort, however, was not success- 

j fui, as the proposais made for this 
j purpose by the British Post Office 
' were refused by the principal steam- 
] ship companies on the Atlantic line.
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postes britanniques ayant été re
poussées par les compagnies (le pa- 
i|iicl)Ots transatlantiques les plus im
portantes. Jusqu’à nouvel arrange
ment, l’Office britannique a donc été 
obligé de renouveler ses traités 
avec les compagnies Cunard, Inman 
et IVliite Star, mais il espère réussir 
dans l'avenir à apporter, dans le ser
vice postal par l’océan Atlantique, 
les améliorations réclamées.

L’Administration des postes des 
ICtats-Unis a créé une correspon
dance postale maritime très avan
tageuse, au moyeu d’un nouveau 
service de vapeurs entre la Nou
velle-Orléans et Colon, sur l’isthme 
de Panama. Les vapeurs de cette 
ligne font aussi escale aux ports 
de la côte orientale des Républi
ques de Costa-Rica et de Nicaragua. 
Comme les steamers desservant la 
ligne de New-York à Colon mettent 
plus de temps à effectuer leur trajet, 
la ligne de paquebots de la Nou
velle-Orléans à Colon présente d’in
contestables avantages au point de 
vue de la célérité, pour les dépêches 
originaires des Etats du sud et du 
sud-l’ouest de l’Union.

Les correspondances postales entre 
les Etats-Unis et la République voi
sine du Mexique, ont été considérable
ment améliorées par l’ouverture des 
voies ferrées (pii relient actuellement 
les deux Etats, et qui ont amené la 
suppression de la plupart des autres 
services de correspondances par voie 
de terre. Entre autres, l'ouverture 
de la ligne mexicaine qui se soude, 
à El Paso (Texas), au réseau des 
chemins de fer des Etats-Unis, a 
complètement transformé les rela
tions postales des deux pays. Ce 
chemin de fer offre, en effet, une 
communication continue entre les 
Etats-Unis et le Mexique, par 
Mexico et Vera-Cruz, en sorte que 
c’est par cette ligne que les lettres 
de New-York pour l’intérieur du 
Mexique arrivent le plus vite à 
leur destination. Jusqu'ici il en 
était tout autrement, et la majeure

regung zwar der Versuch gemacht 
worden, die Postbeforderung in (1er 
Richtung von England mtch Amerika 
zu beschleunigen ; die angewandten 
Bemühungen sind aber nicht von 
Erfolg begleitet gewesen, da die be- 
züglichcn Vorschlâge der britischen 
Postverwaltung von den hervor- 
ragendsten atlantischen Dampfschiff- 
fahrts-Gesellschaftenzurückgewiesen 
wurden. Bis auf Weiteres musste 
daller die britische Verwaltung ilire 
Vertriige mit der Cunard-, Inman- 
und Wliite Star - Gesellschaft er- 
neuern in der Holfnung, dass es ihr 
spiiterbin gelingen werde, deu l’ost- 
dienst iiber den Atlantischen Océan 
in der gewiinschten Weise zu ver- 
bessern.

Eine sehr giinstige Seepostver- 
bindnug liât die Postverwaltung in's 
Leben gerufen durcit Bcnutzung 
eines ncu cingerichteten Dampf- 
sebiffsdienstes zvvischen New - Or
léans und Colon auf der Landenge 
von Panama. Die Danipfer auf 
dieser Linie laufen auch lliifen auf 
der Ostkiiste der Freistaaten Costa 
Rica und Nicaragua an. Gegenüber 
der grosseren Beforderungsdauer bel 
Benutzung der zwischen New-York 
und Colon fahrenden Dampfer bietet 
die Dampferlinie New-Orleans-Colon 
fur die Korrespondenz ans den siid- 
liclien und südwestlichen Staateu der 
Union unleugbare Vortlieile iu Be- 
zug auf schnellerc Ueberkunft dar.

Eine sclir erhcbliche Verbesserung 
haben (liePostverbindungen zwischen 
den Vcreinigten Staaten und der 
Nachbarrepublik Mexiko crfahren, 
Dank der Eroffnung von Schienen- 
wegen, welchc (lie beiden Staaten 
minmehr mit einander verbinden, 
und wodurch die bisherigen Post- 
verbindungen auf déni Landvvcge 
fast aile in Wegfall gekommen sind. 
Namentlich die Erotfnung der mexi- 
kanischen Eisenlmlm, welche bei 
El Paso (Texas) an das Schiencn- 
netz der Vcreinigten Staaten an- 
scldiesst, liât eine vollstiiiidige Um- 
wiilzung in den Postvcrbindungen 
zwischen der Union und Mexiko 
liervorgebracht. Diese Eisenbahn 
bietet mirnlich eine unuuterbroclicnc

The British Administration was there- 
fore compcllecl to renew for the 
présent its mail agreement witli the 
Cunard, Inman, and White Star 
Companies, in the liope of being 
able at a later date to improve the 
mail service accross tbe Atlantic, 
as desired by the American Postal 
Department.

A very advantageous maritime 
postal line was cstablislied by the 
United States Postal Administration 
by the cmployment of a new steam- 
ship service between New Orléans 
and Colon on the Istlimus of Pa
nama, toucliing at ports on the East 
coasts of the Republies of Costa 
Rica and Nicaragua. As coinpared 
vvitli tbe longer time necessary for 
the conveyance of the mails if the 
steamers piying between New York 
and Colon are used, tbe steamsliip 
line New Orleans-Coion attords un- 
doubted advantages in point of an 
accelerated transmission of tbe mails 
originating in the Southern and 
Kouthwcstern portions of the United 
States.

The postal service between tbe 
United States and the neiglibouring 
Republic of Mexico was very materi- 
ally improved in conséquence of the 
inauguration of railway fines whicli 
now connect tbe two States with 
each otiier, and wbicli permitted of 
the discontinuance of nearly ail the 
territorial postal fines hitherto used. 
The opening of the Mexican rail
way fine wliicli connecta with the 
American railway system at El Paso 
(Texas), more particnlarly, brought 
about a complété change in tbe 
postal fines of communication be
tween the United States and Mexico. 
Tins line furnishes an unbroken 
railway route between t-lic United 
States, by the way of Mexico City, 
and Vcra Cruz, and alîords tlicre-
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partie des lettres pour le Mexique 
se transportaient par mer de New- 
York ou de la Nouvelle-Orléans 
jusqu’à Vera-Cruz, pour être expé
diées depuis cette place, vraie porte 
d’entrée de la République mexi
caine, dans l’intérieur du pays par 
les services de transport existants. 
Vera-Cruz était également le point 
de départ des expéditions provenant 
de Mexico. Les rares correspon
dances postales par voie de terre, 
entre la frontière méridionale de 
l’Union et la frontière septentrionale 
du Mexique, étaient presque exclu
sivement utilisées pour les échanges 
entre les localités et territoires limi
trophes. Cet état de choses a changé 
tout d’un coup, car, aujourd’hui, la 
plus grande partie des lettres pro
venant du nord, arrivent dans l’in
térieur du pays par chemin de fer 
et évitent ainsi la voie maritime, 
qui réclame au moins deux fois plus 
de temps.

Afin de faciliter encore plus les 
relations postales entre l’Union et 
le Mexique, les deux pays ont 
conclu une convention postale 
particulière stipulant, comme dis
position fondamentale, que les taxes 
et prescriptions postales intérieures 
sont applicables à l’échange postal 
réciproque des deux pays.

Cette convention déclare formelle
ment qu’aucun des deux pays con
tractants n’est autorisé à percevoir, 
pour les correspondances qu’il 
échange avec l’autre pays, un port 
plus élevé que celui en vigueur dans 
son service intérieur. A teneur de cet 
arrangement, l’Administration des 
postes des Etats-Uuis d’Amérique 
doit percevoir, pour les lettres à 
destination du Mexique, les memes 
taxes que pour les lettres à destina
tion de l’intérieur de l’Uuion. L’Ad
ministration des postes mexicaines 
perçoit, pour les lettres à destina
tion des Etats-Uuis, (i centavos par 
15 grammes, montant passablement 
inférieur à la taxe applicable dans 
le service intérieur mexicain. Les 
taxes à prélever par le Mexique,

Schienenverbindung zwischen den 
Vcreinigten Staatcn über die Stadt 
Mexiko bis nach Vera Cruz bin dar, 
so dass Briefe aus New-York nach 
dem Innern Mexikos mit Hülfe dieser 
Bahn am schnellsten nach dem Be- 
stimmungsorte befordert werden 
konnen. Bisher war das Verhaltniss 
geradezu umgekehrt: Die grosse 
Masse der Briefe für Mexiko wurde 
von New-York bz. von New-Orleans 
auf dem Seewege nach Vera Cruz 
befordert, um von dieser Hafenstadt 
aus, dem eigentlichen Eingangsthor 
zur mexikanischen Republik, mit den 
vorhandenen Postverbindungen in 
das Innerc befordert zu werden. In 
der Richtung aus Mexiko war gleich- 
falls Vera Cruz der Ausgangspunkt. 
Die spârlichen Postverbindungen zu 
Lande zwischen der Südgrenze der 
Union und der Nordgrenze der mexi
kanischen Republik dienten fast nur 
dem Vcrkehr zwischen den Grenz- 
gebieten. Dies ist mit cinem Schlage 
anders gewordeu, denn nun stromt 
die Hauptmasse der Korrespondenzen 
von Norden lier mit der Eisenbahn 
in das Land uud vermeidet dadurch 
den rnehr als die doppelte Zeitdauer 
erheischenden Secweg.

Um den l’ostverkehr zwischen 
der Union und Mexiko noch mehr 
zu erleichtern und zu heben, haben 
beide Staaten einen besondern Post- 
vertrag mit einander abgescblossen, 
der auf dem Grundsatze beruht, die 
internen Posttaxen und Vorschriften 
auf den Postverkehr von einem 
Staate nach dem andern anwendbar 
zu erklarcn. Der Vertrag enthalt 
die ausdrückliche Bestimmung, dass 
keiner der beiden vertragschliessen- 
den Staaten für die Korrespondenz 
nach dem andern Staate hobere 
Portobetrage erheben lassen darf, 
als die fur den innern Postverkehr 
geltenden. Auf Grund dieser Ver- 
einbarung wird die Postverwaltung 
der Vereinigtcn Staaten für Briefe 
uacli Mexiko dieselben Satze wie für 
Briefe nach dem Inlande erheben 
lassen. Die mexikanische Postver
waltung wird für Briefe nach den 
Vcreinigten Staaten G Centavos per 
15 Gr. erheben lassen, einen Satz,

fore the speediest means of con- 
veyance for mails from New York 
to the interior of Mexico. Hereto- 
fore, the contrary State of things 
obtained, for the great bulk of mail 
matter intended for Mexico was 
forwarded by sea from New York 
or New Orléans to Vera Cruz, in 
order to be transmitted from tliis 
port, the great gâte to the Mexican 
Republic, by the existing postal ser
vices to the interior. Vera Cruz was 
likewise the point of egress for the 
mails despatched from Mexico. The 
few territorial postal communications 
between the Southern frontier of the 
United States and the Northern 
frontier of the Mexican Republic 
were used almost exclusively for 
the exchange between the frontier 
districts. This was changed at onc 
blow, for now the great bulk of 
correspondence flows into the coun- 
try from the North, and by railway, 
thus avoiding the sea route which 
requires more than twice the time.

In order further to facilitate and 
improve postal intercourse between 
the United States and Mexico a 
spécial postal Convention was con- 
cluded between the two countries, 
according to which the domestic 
postal régulations and conditions of 
the two countries are to be applied 
to the postal exchange from one 
State to the other. The Convention 
contains the express provision that 
ncither of the two contractiDg States 
shall levy on the correspondence 
addresscd to the other State higher 
rates of postage than those in force 
for its domestic service. According 
to this agreement the American 
Postal Administration will charge 
on letters for Mexico the saine rates 
as those on domestic letters. The 
Mexican Postal Administration will 
charge G centavos per 15 grammes 
on letters for the United States, a 
rate which is considerably lower 
than the domestic Mexican postage.



2 4 5

pour les autres catégories d’envois 
de la poste aux lettres, subissent de 
même une réduction équivalente. 
Un ne saurait douter que ces con
ditions avantageuses, jointes à l'amé
lioration et à la multiplication des 
moyens de transport, n’impriment 
une vigoureuse et salutaire impul
sion aux relations commerciales et 
postales entre les deux républiques 
voisines.

Précis historique sur les postes 
autrichiennes.

Par SI. Lœper, Directeur des postes 
à Markirch.

'(Fin.)

La création des chemins de fer 
vint imprimer une plus grande cé
lérité à l’expédition des envois pos
taux. Déjà en 1839 les compagnies 
de chemins de fer sont tenues de se 
charger, à la demande de l’Admi
nistration des postes, du transport 
gratuit de toutes les lettres, impri
més et paquets de service, et de 
transporter les autres objets remis 
aux offices de poste mais apparte
nant à la messagerie, moyennant 
une indemnité raisonnable. A partir 
du 1er septembre 1845, les chemins 
de fer servent pour les transports 
cutre Vienne, Broun, Ollmütz et 
Prague; il est dès lors possible de 
supprimer 58 services de voitures, 
et en même temps d’en créer ou 
transformer 123 autres. La plupart des 
services de messagers postaux à pied 
deviennent des services de messa
gers à voitures; les maîtres de poste 
et les collecteurs de lettres <iui ef
fectuent ee service sont autorisés à 
transporter des voyageurs pour leur 
propre compte. Le nombre et l’im
portance des offices de poste s’ac
croît dans la même proportion et 
les mêmes conditions que les services 
de voitures.

der hinter dem internen mexika- 
nischen Porto erheblich zurückbleibt. 
Aehnlich sind die mexikanischerseits 
zu erhebenden Taxen fur die übrigen 
Klassen von Versendungsgegen- 
stànden abgestuft. Es kann keinem 
Zweifel unterliegen, dass diese 
giinstigen Verseudungsbedingungen 
im Verein mit den oben erorterteo 
verbesserten und vermehrten Post- 
befôrderungsgelegenheiten dem Post- 
verkehr zwischen den beiden be- 
nachbarten Republiken einen krafti- 
gen Aufschwung geben werden.

Zur tieschichte des osferreichischeu 
Postwesens.

Von Herrn Postdirektor Lciper in Markirch. 

(Schluss)

Eine betrâclitliche Beschleunigung 
in der Beforderung der Postsendungen 
führte der Bau der Eisenbahnen herbei. 
Schon im Jahre 1839 wurden die 
Eisenbahn - Unternehmungen ver- 
pflichtet, auf Verlangen der Post- 
verwaltung aile Briefe, Schriften und 
Amtspackete ohne Vergütung zur 
Beforderung zu übernehmen, die üb
rigen, bei den Postamtern aufge- 
lieferten, zur Fahrpost gehorigen 
Sendungen aber gegen eine ange- 
messene Vergütung zu befôrdern. 
Vom 1. September 1845 an erfolgte 
die Benutzung der Eisenbahn zur 
Postbeforderung zwischen Wien, 
Briinn, Olmütz und Prag; es konnten 
nunmehr 58 Postkurse aufgehoben, 
dagegen 123 neu eingerichtet oder 
umgestaltet werden. Die bisherigen 
Fussbotenpostcn wurden meisten- 
theils in Botenfahrten uragewaudelt 
und den Postmeistern und Brief- 
sammlern, wclche deren Beforderung 
bewirkten, die Mituahme von Rei- 
senden für ilire Rechnung gestattet, 
Fast in demselben Verhâltnisse, wie 
die Zabi der Postkurse, wuchs auch 
die Zabi und die Bedeutung der 
Postanstaltcn.

Das Vcrdienst, am Anfange der

The rates to be charged by Mexico 
on the other classes of raail matter 
are fixed on a similar scale. There 
is no doubt that tbese advantageous 
conditions, combined with the im- 
proved and more frequent means 
of conveyanee alludcd to above, 
will give a powerful impetus to the 
postal exchange between the two 
Republies.

Contribution to the Ilistory of the 
Austrian postal service.

By Mr. Loeper, Postal Director at Markirch. 

(C onclusion .)

The construction of railtcays ren- 
dered it possible to aecelerate con- 
siderably the conveyanee of the mails. 
As early as 1839 the obligation of 
conveying, atthe re(|uest of the Postal 
Administration, ail letters and official 
packets, free of charge, was imposed 
on the llailway Companies, whereas 
the articles of the Parcel Post posted 
at the post-offices were to be carried 
by thera on payment of a fair com
pensation. On the l8t of September 
1845 the mails began to be trans- 
niitted by railway between Vienna, 
Briinn, Olmütz, and Prague, an in
novation whicb enabled the Ad
ministration to close 58, and open 
or alter 123 postal Unes. On most 
of tbe Unes on which the service had 
hitherto been carried out by foot mes- 
sengers, vebicles were employed, and 
the postmasters and letter collectors 
wbo performed the service were 
empowered to convey passengers on 
their own account. The number and 
importance of the post-offices grew 
in the same proportion as the number 
of postal lines.

It is to Baron von Kübeck, Pre
sident of the Court Chamber, that
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Le mérite d’avoir, dès le commence
ment de l'année 1840, procédé à la 
réorganisation et à l'amélioration du 

‘service postal, revient en première 
ligne à M. le Baron de Knbcck, pré
sident de la Chambre auliijne, (pii 
s'est aussi acquis des droits à la re
connaissance de la. postérité par la 
création des chemins de fer de l'Etat, 
Peu d’années après (pic l’Angleterre 
eût, à l'instigation de üuwland I lill, in
troduit dans son service le penny 
postuye, l'Autriche suivit son exemple 
et adopta un nouveau tarif pour 
les lettres et la messagerie. Le tarif 
des lettres n'admit plus (pie deux 
taxes pour la lettre simple jusqu’à

loth, celles de r> et de 12 kreuzer, 
pour les distances jusqu’à lo milles 
ou au delà en ligne géographique 
directe; ces dispositions fournirent 
une base fixe pour la mensuration 
des distances, et tirent en meme temps 
disparaître toute différence entre les 
lettres internes et les lettres étran
gères, quant à leur taxation. Pour 
faciliter l'échange international des 
lettres on étendit aussi, dans les 
conventions postales conclues avec 
quelques gouvernements étrangers, le 
tarif des lettres dont nous venons de 
parler aux correspondances de ou 
pour l’étranger, de manière à rendre la 
taxe de fi ou de 12 kreuzer également 
applicable aux transports internes 
et internationaux, et à ne conserver 
qu'exceptionnellement la perception 
d’une minime surtaxe. Diverses autres 
facilités d’échange furent introduites 
dans l’expédition des imprimés, pa
piers d’affaires, traites, espèces mé
talliques, billets de banque, etc., plus 
tard aussi dans l'expédition deslivres, 
brochures, papiers de musique et 
autres imprimés.

En 1847, leserviccd’administration 
et d’exploitation possédait les or
ganes suivants : 1° L’Administration 
supérieure à Vienne, autorité pos
tale centrale dont relevait aussi 
l’otlicc postal atiliquc de Vienne; 
2° les administrations postales su
périeures fonctionnant comme au
torités postales provinciales; 4° les 
inspectorats de poste; 4° les ollices 
postaux de transmission, ollices

40er Jahre cine zeitgcniàssc Um- 
gcstaltung und Verbesserung des 
Postwcsens in Oesterreich dutrchge- 
führt zu baben, gebiihrt vor Alletn 
dem llofkammer-Prasidenten, Baron 
von Kiibeek, der glcichzeitig durch 
Ausbau der Staatseisenbahnen sicli 
ein Dcnkmal gesiehert hat.

Nachdem in England, auf Vor- 
sehlagllowland ilill’s, dasPennyporto 
cingefiihrt worden war, folgte Oester
reich im .labre 1842 mit cinem ncuen 
Jirief-und Fahrpost-Tarif. Der Tarif 
filr Briefe bestimmte nur zwei Porto- 
siitzc fiir den ciufachen Brief von 
Va Loth mit f! und 12 Kr. nacli Ent- 
fernungen bis und iiber 10 Mcilcn 
in geographischcr géra (1er Liuic. 
llicrdurch war einc stetige, von der 
Einrichtung der l’ostkurse und von 
der Wahl der Beforderungsmittel 
unabhaugige Cru mil âge fur die Be- 
messung der Entfcrnung gewonnen, 
auch (1er Unterschicd zwischen iti- 
und ansliindischcn Briefen hinsicht- 
licli der Taxirung beseitigt. Zur 
Erleichtorung dos intcrnationalcn 
Briefaustauschcs wurdc bei don mit 
einigen frenidcn Landcrn abgeschlos- 
senen Vertragen der erwahnte Brief- 
tïirif auch auf die Briefe naeh und 
vnm Auslande in (1er Art ausgedehnt, 
dass die Brieftaxe von <i oder 12 
Krcuzcrn fiir die Bcfordcrung auf 
in- und ausliindischem Postgebicte 
galt, und nur nocli hier und dort 
iniissige Zuschlâgc daneben erhoben 
wurden.

Weitcrc Erlcichtcrungcn des Vcr- 
kchrs ti'atcn ein bei der Vcrsendung 
von Sehriftcn, Wcrtlipapieren, Obli- 
gationen, Wcchsclu, baarcu (Jcld- 
summen, Banknotcn und dcrgl., spiiter 
auch bei Büchorn, Broschiircn, Mu- 
sikalicn und anderen Drucksachen.

Im .labre 1S47 bestanden fiir die 
Verwaltung und den Bctrieb des 
Postwcsens folgendc Organe: 1) die 
K. K. olierste llof-l’ostverwaltung 
in Wien als Central-Postbehordc, 
von weleher auch das llof-Postamt 
in Wien abhing; 2) die K. K. Olier- 
l'ostvcrwaltungen alsl’rovinzial-Post- 
behorden; 4) K. K. Postinspcktoratc ;
4) K. lv. Absatz-Pustamter, d. h. 
solchc Acmter, welchen die L’mlei-

the merit of liaving transformed and 
improvedthe postal service in Àustria 
(about 1840) so as to meet the 
rcquirements, is chiefly duc. Tins 
gentleman also rendered himself celc- 
brated by the extension of the State 
Kailways.

After the Penny Postage had been 
introduced in (Ircat. Britain at the 
suggestion of Bowland Hill, Austria 
foliowed the lead in 1842 by tlic 
introduction of a new Lettcr and 
Parcel Past Tariff. Only tvvo rates 
of postage for single letters of '/s ounce 
in weight were contemplated in the 
Lettcr Tariff, and were tixed at (i 
kreuzers for distances up to, and at 
12 kreuzers for distances exceeding, 
10 miles in a straight line. By the 
adoption of these rates a tixed basis, 
(piite independent of the arrangement 
of post routes and thcchoice of mcans 
of convcyance, was obtained for the 
estimation of distances, and the dif
férence in the mode of charging 
domcstic and international letters 
was donc away with. In order also 
to facilitatethcinternational cxchangc 
of letters tins Tariff was applicd, in 
the Conventions emicluded with sonie 
foreign countries, to correspondencc 
for or l'rom nhroad, to the extent 
that tlie rates of (i and 12 kreuzers 
were to bc in force for the convev- 
ancc of letters both in domestic and 
foreign postal territorics, while mode- 
rate surtaxes were only to be levied 
licve and there.

Eurther facilities were introduced 
with regard to the transmission of 
documents, sccurities, bonds, hills of 
cxchangc, spccie, banknotes, etc., 
and these were later on extendcd 
to hooks, pamphlets, slieets of music, 
and other printed matter.

In the ycar 1847, the earrying ouf 
of the administrative and the prac- 
tical service was in tlic liands of the 
following organs: — 1. — The 1. K. 
Chicf Court Postal Administration, 
as a central postal authority to whicli 
also the Court l’ost. OHiec iu Vicinia 
was suhordiuate ; 2.—the I. U. Prin
cipal Postal Administrations, as pro
vincial postal authorities ; 3.—tlic 
L K. Postal Iiispcetorates ; 4.—the
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chargés de l’expédition des envois 
et pourvus de fonctionnaires de con
trôle ; 5° les offices et stations de 
poste; 0° les maîtres de poste; 7° 
les relais de poste, pour le relayage 
des chevaux, et 8° les offices d’ex
pédition postale dans quelques gares 
de chemins de fer.

Le secrétaire des postes Dessary 
donne, dans son ouvrage : « Die 
osterreichische Postverfassung » un 
tableau intéressant de rechange in
terne et international des corres
pondances dans la monarchie au
trichienne, de 1830 à 1S46:

a. Echange interne.
Envois Envois

particuliers. officiels.
1830 12,420,402 3,058,375
1846 17,718,087 0,024,41)7

b. Echange international.
Pour I)e

l’étranger. l’étranger.
1830 1,402,143 1,280,084
1840 1,077,171 2,314,070

Ce qui surprend c’est que, dans 
une période d’environ 10 ans, la cor
respondance en franchise se soit élevée 
de 3 à près de 7 millions d’objets 
et que, par conséquent, elle ait plus 
que doublé, tandis (pic, pendant le 
même laps de temps, l’ensemble de 
la correspondance des particuliers 
ne s’est élevée (pie de 15 millions 
à un peu plus de 22 millions (j 
compris les lettres en transit). Le 
nombre des correspondances offi
cielles représentait en 1817, uu port 
d’environ 3'/a millions de lloritis. 
D’après une note qui se trouve dans 
l'Histoire des finances autrichiennes, 
par llaucr, la proportion entre les 
lettres en franchise de port et les 
lettres payantes était, dans les pro
vinces allemandes, de 3(> contre 70; 
dans les provinces hongroises, de 1<> 
contre DO, et dans les provinces ita
liennes, de 37 contre 63.

Les événements de l’année 18-18 
curent une grande influence sur 
les échanges postaux. Deux nou
veaux ministères furent créés au 
mois de mai de cette année, 
celui de l’agriculture, du com
merce et de l’industrie et celui des 
travaux publics. Plus tard, on forma 
un ministère de commerce, de l’in-

tung der Postsenditngen oblag und 
welchen kontrollirende Beamte zu- 
geordnet waren ; 5) K. K. Postamter 
und Poststationen ; li) K. K, Post- 
stallamter; 7) K. K. Postrelais-Sta- 
tionen, nur zmn Wechscln der Pferde 
bestimmt, und K. K. Postexpeditionen 
in einigen Eisenbahnhofen.

Der Hof-Koncipist Dessary giebt 
inseinemWerke: « Die osterreichische 
Postverfassung > eiuc intéressante 
Ucbersicht des inliitulischeu und in- 
ternationalen Bricfverkehrs der iister- 
reiclnschen Monarchie in den Jaliren 
1830 bis 1846. Danacli wurden 
Briefsendungen befordert :

A, Im internen Verkehr:
l’rivat.- Amtliche

Sendungen/ Sendungen.
1830 12,426,462 St. 3,058,375 St. 
1846 17,718,087 » 6,024,407 »

B. Im internationalen Verkehr:
Nach

dem Anslande.
Aus

dem Auslande.
1830 1,462,143 St. 1,28!),084 St.
1846 1,077,171 St. 2,314,076 St.

Line aulfallende Erschcinung ist, 
dass die portofreie Korrespondenz 
innerhalb 16 Jahren von 3 auf nalie- 
/.II 7 Millionen Sendungen gestiegen 
ist, sich mithin mehr als verdoppclt 
liât, wahrend die gesammte Privat- 
korrespondenz in demselben Zeit- 
ramne sich nur von 15 Millionen auf 
etwas über 22 Millionen (einschl. der 
Transitbriefe) vermehrt liât. DieZitfer 
der amtlichen Korresponden/. stelltc 
1847 einen Portobetrag von unge- 
fiilir 3 l/2 Millionen Gulden dur. Nach 
cincm Vermcrke in von llauer's 
Beitragen /.ur Geschichte der nster- 
reichischen Kinanzen batte 1828 das 
Verhiiltniss der portofreien /.ur bc- 
zahlten Korrespondenz sich gcstellt: 
in deutschen Provinzcn wie 0 0  : 7(), 
in ungarischen wie H) zu oo, in 
italienischeu wie 37 : 63.

Die Ercignissc des .labres IS48 
hatten ancli auf die Lcitung der 
Vcrkehrsanstalten grbssercn Eintluss. 
Im Mai 1848 entstanden zwei neuc 
Ministériel), das einc tur Ackcrbau, 
ilandel und Gewerbe und das an- 
derc fur otfentlichc Arbeiten. Spiiter 
bildetc sich cin Ministcriuni fur Ilan-

I. U. Absatz Postamter,—i. e. post- 
offices liaving the duty of redirecting 
the mails—to wliich eontrollers were 
attached ; 5.—I. K. post-offices and 
postal stations; 0.—1. K. postal stable 
offices ; 7. —I. H. postal relay stations 
for changing horses only; and 8.— 
I. H. post-offices at certain railway 
stations.

The Court Secretary Dessary, in 
bis vvork « Die Oestcrreichische Post
verfassung » gives an interesting 
return of the domestic and interna
tional exchange of letters of the 
Austrian Monarchy in the years 1830 
to 1846. According to this return 
the number of articles of the Letter 
Post forwarded was as fbllows:—

a.—in the domestic service:— 
private covers, official covers 

1830 12,426,462 3,058,375
1846 17,718,0S7 6,024,407

b.—in the international service:— 
for ubroad. from abroad. 

1830 1,462,143 1,28!»,084
1846 1,077,171 2,314,076

It is a remarkablc fact tlmt, within 
this period of 16 years, the number 
of official covers rose from 3to uearly 
7 millions, tlius to more than double 
its former ligure, while, within the 
sanie period, the total number of 
private envers only incrcascd from 
15 millions to a little over 22 millions, 
inclusive of transit corrcspoiidcnee. 
In lsf7 the postage on official eor- 
res])oiidence represented an amoimt 
of 3'/2 million florins. According to 
a statement in von Hauer’s « Ilcitnïyc 
znr Geschichte der ( tester reichischen 
Finanzen», the proportion between 
the number of official .and of private 
covers in 1828 was 30 to 7<> in the 
German, ln to '.»(> in the llungarian, 
and 37 to 63 in the Italian provinces.

The events of the year I s 4 s  excr- 
ci/.cd a considérable influence on the 
institutions for cflccting communica
tion and intercourse. In the mmitli 
of May ls.j8 two new Min ist ri os wcrc 
instituted, the one of Agriculture, 
Trade, and Industry, and the other 
of Public Works. Thèse wcrc suh-
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dustric et des travaux publics, à 
la tête duquel fut placé un homme 
de grande initiative et d’un esprit 
créateur, M. de Bruck, La direction 
du service des postes, fut transférée 
du ministère des finances au nou
veau ministère, qui après la suppres
sion de l’Administration postale au- 
lique, soit depuis le mois de février 
1841», fut chargé de la direction 
supérieure et de l'administration des 
offices de poste autrichiens.

Les attributions des administra
tions postales supérieures furent mo
difiées; on fixa les conditions requises 
pour être admis dans le service de 
la poste d’Etat; une Direction i. et 
r. des postes fut créée spécialement 
pour chaque pays de la couronne.

En 1848, on réduisit la taxe des 
lettres de f> kr. à 3 kr. jusqu’à 10 
milles de distance; l’année suivante 
déjà on étendit la dernière de ces 
taxes jusqu’à la distance de 30 milles. 
A la même époque, d’importantes 
facilités étaient introduites dans l’ex
pédition des publications et imprimés 
périodiques expédiés sous bande ou 
par abonnemeut.

Après que l’Autriche eût conclu, 
de 1842 à 1844, avec la Bavière, 
la Saxe, Tour et Taxis et la Prusse, 
des conventions postales réglant la per
ception des ports en commun, abolis
sant complètement l'affranchissement 
partiel obligatoire, qui avait été 
maintenu jusqu’alors, et fixant des 
taxes plus modérées, l'Autric-he et la 
Prusse rédigèrent d’un commun ac
cord, en mars 1S47, une proposition de 
principe pour servir de base à la créa
tion d’une Union postale allemande. 
Les négociations, rompues par suite 
des événements politiques, furent re
prises en 1849 et en 1850, et le 0 avril 
18'uj, l’on aboutit à la conclusion 
de la convention postale austro-alle
mande, entre l’Autriche et la Prusse, 
convention à laquelle la llavière se 
rallia immédiatement et dont les bases 
servirent à la création de VUnion 
postale austro-allemande, à laquelle 
accédèrent les gouvernements alle
mands et l’Administration postale de 
Tour et l'axis. Le traité dont il

del, Gewerbe und oflfentliche Bauten 
heraus, an dessen Spitze der géniale 
und schopferische Minister von Bruck 
trat. Dics Ministerium übernahm 
vom Finanzministerium die « Leitung 
der Postanstalt » und, nacli Auf- 
hebung der obersten Hofpostverwal- 
tung, vom Februar 184‘J ab un- 
mittelbar selbst die oberste Leitung 
und Vcnvaltung der Postanstaltcn.

Der Wirkungskreis der Oberpost- 
vcrwaltungen wurde neu gcregelt 
und erweitert, das Erforderniss zum 
Eintritt in den Staats-Postdiensthüber 
gestellt, für jedes Kronland eine 
eigenc Postdireklion eingerichtet.

Die Brieftaxe wurde 1848 bei der 
Entfernung bis zu lü Meileu von 0 
Kr. auf .3 Kr. herabgesetzt, und schon 
im folgemlen Jahre der letztere Satz 
bis auf 30 Meileu Entfernung aus- 
gedehnt. Glciclrzeitig wurden wesent- 
liche Erleichtcrungen bei Versendung 
von periodischen Schriften und Druck- 
sachen unter Band, sowie im Wege 
der Pranumeration gcvvahrt.

Naclidem Oesterreich schon in den 
Jahren 1842 bis 1844 mit Bayeru, 
Sachsen, Thurn und Taxis, sowie 
mit Preussen Postvcrtrage abge- 
schlossen batte, deren Endzweck 
war, die Gemeinschaftlichkeit des 
Portobezuges zu regeln, den bis da- 
bin bestandenen theilweisen Fran- 
katurzwang ganz abzuschaffen und 
ein billigeres Porto festzusetzen, 
wurde von Oesterreich nnd Preussen 
im Miirz 1847 die « Proposition dèr 
Grundlagen eines deutschen Post- 
vereius » gcmeinschaftlich ausgear- 
beitet. Die aus Anlass der politi- 
schen Verhiiltnisse abgebrochenen 
Verhandlungen wurden 184!) und 
1850 wieder aufgeuommen, und es 
gelang, ami». April 1850 den Dcutsch- 
Oesterreichischcn Postvereins - Ver- 
trag zwischcn Oesterreich und Preus
sen zu Htande zu bringen, wclchem 
Baycrn sofort beitrat und auf dessen 
Grundlage sich darauf der Deutsch- 
Oi'sterreichische Postverein dureb den 
Bcitritt der deutschen Regierungen 
und der Thurn und Taxis’schcn Post- 
verwaltung bildete; derselbe trat 
am 1. .Jali 1850 in’s Leben.

sequently merged into a single Mi- 
uistry, that of Trade, Industry, and 
Public Constructions, and the highly 
gifted and enterprising Minister von 
Bruck placed at its head. The « ad
ministration of the Post Office • was 
transferred from the Ministry of 
Finance to this Ministry which, in 
the month of February 184!), after 
the suppression of the Chief Court 
Postal Administration, also undertook 
the chief direction of the post-offices.

The duties of the Principal Postal 
Administrations were regulated anew 
and extended, the requirements for 
entering the Government postal ser
vice were increased, and a spécial 
Postal Direction was established in 
each eountry belonging to the Crown.

In 1848 the postage on letters was 
reduced from f> to 3 kreuzers for 
distances not exceeding 10 miles, and 
so early as the following ycar this 
limit was extended to 30 miles. At 
the same time, great additional fa
cilites were afforded for the trans
mission of periodical papers and 
printed matter under wrapper, as 
well as for the subscription to news- 
papers through the medium of the 
Post Office.

Postal Treaties having been con- 
cluded between 1842 and 1844 by 
Austria with Bavaria, Saxony, the 
Thurn and Taxis Administration, 
and l’russia, for the purpose of 
regulating the division of postage, 
of abolishing the obligation of par
tial prepayment which had hitherto 
been in force, and of adopting 
a lower rate of postage, the * Pro
posais for the bases of a German 
Postal Union » were drawn up in 
the month of Mardi 1847 by Austria 
and Prussia conjointly. The negotia- 
tions, which had been broken off in 
conséquence of the political events, 
were resumed in 1849 and 1800, and 
rcsulted on the f>th of April 1850 in 
the conclusion of the Austro-Gcrman 
Postal Union Treaty between Austria 
and Prussia, to which Bavaria im- 
mediately adhered. On the bases of 
this Treaty the Austro-German Postal 
Union was subsequently formed by 
the adhesion of the German Govcrn-
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s'agit entra en vigueur le 1" juillet 
1850.

Peu de temps auparavant, l’Au
triche avait été dotée d'un nouveau 
tarif des lettres et du système de 
l'affranchissement des correspon
dances au moyen de timbres-poste.

Le service d’échange reçut une 
nouvelle impulsion par la création, 
le 1er avril 1850, de bureaux de 
poste circulant sur les chemins de 
fer (bureaux ambulants) entre Vienne 
et Oderbourg, de même que sur la 
ligne des chemins de fer méridionaux 
et la partie nord des chemins de fer 
de l’Etat.

Quelques mois après les mandats 
de poste furent introduits; l’on au
torisa aussi l’expédition des lettres 
avec valeur déclarée ; les versements 
d’espèces, cependant, étaient tempo
rairement restreints à 50 florins et 
à certaines caisses postales. Un juge 
fort compétent en ces matières a déjà 
fait remarquer, il y a plus de vingt 
ans, que le développement du ser
vice postal, en Autriche, a suivi une 
marche lente ; mais il est incontes
table que depuis 1844 l’impulsion 
d’un esprit réformateur et l’influence 
d’une conception large des conditions 
de l’administration des postes au
trichiennes, ont produit d’excellents 
fruits et placé cette Administration 
à une hauteur vraiment digne d’un 
grand pays *).

En 1849, le ministre du commerce 
de Bruck avait envoyé en An
gleterre et en Belgique, le con
seiller aulique Dr Jean Herz en 
qualité de commissaire, qui publia, 
sur les résultats de son voyage, un 
ouvrage intéressant dans lequel il 
formula des propositions de réformes 
puisées, en majeure partie, dans 
l’organisation des postes britanniques 
! Die Post-Reform im dcidsch-aster- 
rcichischen Post- Verein. Vienne 1851). 
l)cs conventions conclues avec la 
Confédération Suisse, la Russie, la 
Grèce, etc., permirent d’obtenir, dans 
le service des postes, des conditions

*1 Stepban. Dan Postwesen, 3e édition du 
Staats-Lexikon de Rotteck-'Welcker. Leip
zig 1834.

Kurz zuvor waren in Oesterreich 
selbst neben einem neuen Brief- 
porto-Tarif die Frdmarken einge- 
führt worden.

Grosse Erleichterung und Be- 
schleunigung des Verkehrs ward 
durch die Einrichtung fahrender 
Eisenbahn - Postamter (Post - Ambu- 
lanzen) vom 1. August 1850 auf der 
Bahnroute von Wien nach Oderberg, 
sowie auf der Südbahn und auf der 
nordlichen Staatseiseubahn erzielt.

Wenige Monate spiiter wurden die 
Geldanweisungen und die Briefe mit 
Werthangabe eingefiihrt, die Geld- 
einzahlungen aber vorlaufig auf 50 fl. 
und auf bestimmte Postkassen be- 
schrankt. Ein kompetenter Beurthei- 
ler der betreffendeu Verbaltuisse liât 
schon vor mehr als zwatizig Jahren 
bemerkt: « Die Entwickelung des 
Postwesens in Oesterreich erfolgte 
langsam; seit 1844 liât aber das 
Wirken eines rcformatorischen Gei- 
stes und das Walten einer grossen 
Auffassung der Verbaltuisse in der 
osterreichischeu Postverwaltuug un- 
verkennbar vortreftüche FrUchte ge- 
bracht und die Verwaltung auf eine 
wahre staatsmanuische Hohe er- 
hoben. » *)

Im Jahre 1849 batte der Handels- 
minister von Bruck den Kaiserlichen 
Ratli Dr. Johann Herz nach Eng- 
land und Belgicn als Kotumissar 
entsendet, vveleher liber seine VVahr- 
nehmungen ein intéressantes Werk 
verotfentlichte und in diesem Vor- 
schlage zur Reforni des Postwesens 
machtc, denen namentlich die Post- 
einrichtungen Englands zur Grund- 
lage dienten. (Die Postrcform im 
deutsch-osterreichischen i‘ostvereinc. 
Wien 1851.) Durch Vertrâge mit der 
Scliwcizerischen Eidgcnossenschaft, 
mit Russland, mit Griechenland etc. 
wurden Uebcreinkomnien iiber Post- 
einrichtungen getroffen, welchcneben 
der A ufhebung des Frankaturzwangcs

*) Stephnn, das Postwesen, in der 3. Aufl. 
des Rotteek-Welcker’sdien St.iats-Lexikons. 
Leipzig 1864.

ments, and the Tlntm and Taxis 
Postal Administration. Tliis Union 
came into existence on the l st of 
July 1850.

A short time previous to tliis date, 
a new Letter Post Tariff, and post
age stamps had been adopted in 
Austria.

The interchange of correspondenee 
wasgreatly facilitatedaud accelerated 
by the establishment, on the lBt of 
August 1850, of travelling railway 
post-offices on the railway line from 
Vienna to Qderburg, on the Southern 
Railway, and on the Northern State 
Railway.

A few months later, money orders, 
and letters with value declared were 
introduced, but the maximum amount 
of orders was temporarily limited 
to 50 florins, and it was only pos
sible to issue orders drawn on cer
tain post-oflices. More tban 20 years 
ago, a competent judge of postal 
attairs expressed the following opi
nion :—« The development of the 
postal service in Austria was slow, 
but sincc 1844 the influence of a 
spirit of reform and of a large- 
minded way of looking at tliings 
lias made itself felt, and been 
attended with unmistakeablc and 
excellent results, and lias raiscd the 
Administration to a position of real 
political importance.*) »

In 1849 the Impérial Councillor 
Dr Johann Herz, was sent by the 
Ministcr of Commerce vou Bruck as 
a Commissioner tu Eugland and 
Belgium. (In lus returu, tliis geutle- 
nian published a work giving the 
rcsult of bis observations, and con- 
taiuing proposais for the reform of 
the postal service whicli arc chietly 
based ou the postal arrangements 
in England (Die Postreform im 
deutsch-asterrdchischen Post- Verein, 
Vienna 1851). Postal Treaties were

+) Stephan, « Das Postwesen », in the 
a Rotteck- Welcker'sc fies S tant s -  Lexikon », 3d 
édition, Leipzig 18(it.
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qui facilitèrent la suppression de , 
l’a (franchissement obligatoire, l’adop
tion de taxes postales uni tonnes et 
modérées et la création de corres
pondances régulières pour le trans
port, aussi bien des envois de la 
poste aux lettres, que des voyageurs 
et des articles de messagerie.

Dans la suite le service postal con
tinua de subir des transformations et 
des améliorations opportunes et utiles. 
C’est ainsi qu’en 1855, on régla 
ce qui concerne l’attribution de 
diverses compétences aux entrepre
neurs de transports périodiques de 
voyageurs. En 18(15, la loi du 
Ml mars supprima le monopole 
régalien du transport des personnes 
par eau et par terre, avec cette 
seule restriction qu’il demeurait 
interdit de créer ou d’entretenir, 
sur les routes postales ou sur 
celles permettant d’éviter les relais 
de poste, des entreprises destinées à 
transporter les voyageurs avec chan
gement de chevaux, au moyen de 
voitures fournies par ces voyageurs 
eux-mêmes (extra-postes). Les entre
preneurs de transports périodiques 
de personnes furent, dès cette époque, 
uniquement soumis aux dispositions 
de droit commun applicables à toute 
industrie, et libérés de prestations 
et de redevances vis-à-vis de l’Ad
ministration des postes.

line loi du 2 octobre 1857 dé
termina les conditions de la fran
chise postale, et en restreignit notable
ment l’nsagc.

Le 1er juin 18f;(;, la taxe de 5 kr. 
fut adoptée pour la lettre simple cir
culant, dans tout l’intérieur de la 
monarchie, sans égard à la distance 
parcourue. En lsfiT, l’empire d’Au
triche ayant été divisé en deux frac
tions distinctes, rime en deçà, l'autre 
au delà de la Leitha, soit en partie 
autrichienne et en partie hongroise, on 
scinda aussi le service des postes; 
depuis cette époque, le service 
dans la moitié occidentale de l'em
pire relève du ministère du com
merce à l'ntmc, tandis que celui de 
la section orientale de l’empire re
lève du ministère hongrois du coni-

d i e  E e s t s e t z u n g  g l e i c h f o r i n i g c r  u n d  
m i i s s i g e r  B o s t g e b i i l i r e n  u n d  d i e  H e r -  
s t e l l n n g  r e g e l m a s s i g e r  B o s t v e r b i n -  
d u n g e n  z u r  B e f o r d e r u n g  d e r  B r i e f -  
s e n d u n g e n ,  s o w i e  f ü r  K e i s e n d e  u n d  
F a l i r p o s t s e n d u n g e n  z u m  Z w c c k c  
b a t t e  n .

A u c h  i n  d e r  F o l g e z e i t  f a n d e n  a n -  
d a u c r u d  z e i t g c m i t s s e U m g e s t a l t u n g e n  
u n d  V o r b c s s c r u n g c n  i m  B o s t w e s c n  
s t a t t .  S o  w u r d c  i m  J a l i r e  1855 d a s  
V e r f a l i r e n  b e i  E r t l i c i l u n g  d e r  B e -  
f u g n i s s c  z u  p c r i o d i s c h c n  B e r s m i c n -  
T r a n s p o i  t - U n t e r n e h m u n g e n g e r e g e l t .
1m .labre 18(>5 ward der Staatsvor- 
bclia.lt der Beforderung der Bcr- 
sonen zu Wasser und zu Lande 
durcli das (lesetz vom Ml .  Miirz 
18(15 mit der einzigen Besclirankung 
aufgcbolien, dass es verboten bleibt, 
auf Boststrassen oder auf solcben 
Strassen, welcbc zur Umfahrung von 
Boststationcn bemitzt vverden konn- 
t-en, Anstaiten zur Beforderung von 
Keiscnden mit Bfcrdewechsel ail den 
von i II n  en mitgebraehten Wagon 
(Extraposten) zu erriebten oder zn 
unterhalten. Die Unternelimer perio- 1 
discher Beforderungen von Bcrsonen | 
untcrliegcn seitdem lediglich tien j 
Gcwerhevorschriftcn und sind der 
Bostanstalt gcgcniibcr von jeder 
Verptlicbtung und Ahgabc licfreit.

Ein Gosctz voin 2. Oktoher I8IÎ5 
rcgelte die Portofrciheiten und 
scliriinktc die geliiilircnfreie Bc- 
nutzung der Bost selir wesentlich 
cin. 1

Am 1. .1 uni 18(1(1 wurde die Brief- 
taxe von 5 Krcuzern für cinen ein- 
faclien Bricf inncrhalli der ganzen 
Monarchie, oline Untcrscliied der 
Entfernuug, eingefiilirt.

Ans Anlass der im Jalire 18(17 
l erfolgten Tbciluug der ostcrrciclii- 
' sclieu Monarchie in zwei Keielis- 
j lialften — diesseits und jenseits der 
I Leitha oder Oesierreick und Ungarn 

— trat auch cinc Trenming des l’ost- 
wesens cin. Seitdem wird dasselhe 

, in der westliehcn Ucichshalfte voin 
I K. K. Ilaiidcls-Ministcrimn in Wicn, 

in der ostiiclien Keiclishiilftc vom 
K. Ungarischen Ministerium tiir Han-

concluded vvitli the Swiss Confédéra
tion, Jiussia, Greecc, etc. for the 
purpose of abolishing compulsory 
prepayment, of fixing uniform and 
cheap rates of postage, and of estab- 
lishing regular postal services for 
the transmission of the mails, and 
for the conveyance of passengers 
and parcels.

Opportune reforms and improve- 
înents contimied to be constantly 
introduced into the postal service. 
Tlius, in 1855, the mode of proce
dure to be observed in granting 
lieenses for the pcriodical conveyance 
of passengers was regulated anew. 
In 18(î5 the monopoly of the State 
to convey persons by land and water 
was abolished by the law of the 
M18t of Mardi of tliat year, with the 
exception tliat the establishment and 
maintenance of arrangements for 
the conveyance of travellers in car
nages of their own (Extrapost), hy 
means of relay horses, on post roads 
or on such roads as can lie used 
for avoiding postal stations, was 
still forbidden. Undcrtakings for ef- 
fccting tlie pcriodical conveyance of 
passengers bave since tliat time 
only been subjcct to tlie fiscal laws, 
und hâve been free froni ail obli
gations and irons the necessity of 
inaking payinents to the Bost Office.

By a law of the '2,ld of Octobcr 
18(15 the franking privilège was re
gulated, and the free use of tlie 
Bost was considerably rcstrictcd.

On the l*1 of June 18(1(1, the post
age on a single letter was fixed at 
5 kreuzers withont regard to dis
tance throughout the Monarchy.

In conseiiuenee of the division of 
tlie Austrian Motiarcliy in 18(17 into 
two great halves — one on eacli 
sidc of the Leitha — or into Au- 
stria and Hungary, a séparation 
was efl’ected in tlie postal service. 
Since tliat date, the management 
of tliis service in the western hait 
of the Empire bas been ctl'ected by 
the 1. K. Miuistrv of Commerce in
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mcrce et. de l’agriculture, et depuis 
le 1er janvier 1882, du ministère 
hongrois des travaux publics et des 
communications, à Budapest.

On sait que l’Autriclic a aussi 
devancé les autres pays dans l’adop
tion de la carte postale qui, sur la 
proposition du Directeur général 
des postes, le baron de Vevanovic, 
fut mise en circulation le l6r oc
tobre 1800.

L’article publié dans les numéros 
Il et 12 de Y Union postale de 1880 
tpages 209 et suivantes, 229 et sui
vantes) sur l’organisation de l'Ad
ministration des postes autrichiennes, 
fournit tous les renseignements né
cessaires sur les réformes introduites, 
ces derniers temps, dans les postes 
austro-hongroises.

Pour être complet, nous devons 
encore rappeler ici qu’à partir du 
1er décembre 1881, la Direction pos
tale i. et r. de Vienuc et de sa ban
lieue et la Direction i. et r. de l’Au
triche en deçà de l’Enns (à l’exclu
sion du territoire urbain de Vienne) 
ne forment plus qu’une seule ad
ministration, sous le nom de « Direc
tion i. et r. des postes pour l’Au
triche sous l’Enns », et (pie son siège 
est à Vienne.

Le service des recouvrements a 
été introduit le 1" novembre 1882; 
les caisses d’épargne postales ont 
commencé à fonctionner le 12 jan
vier 1883; notre journal a donné, à 
plusieurs reprises, des renseignements 
sur les résultats de cette uouvelle 
branche (le service. Ces dernières 
années, on ne s’est pas borné à 
augmenter de beaucoup le nombre 
des offices postaux et télégraphiques; 
on a aussi étendu les branches d’ac
tivité de ces bureaux et perfectionné 
leur organisation. On a réformé le 
service de la poste militaire, et sur
tout celui du factage rural. En 
outre, l’Administration des postes a 
pris soin d’aménager des locaux 
de service suffisamment spacieux et 
salubres, répondant aux besoins du 
service.

En terminant, jetons encore un 
coup d’ieil sur le développement du 
service postal dans les deux frac-

del und Ackerbau, seit dem 1. Januar 
1882 vom K. Ungarischen Ministcrium 
fiir oflentliche Arbciten und Koimmi- 
nikationen in Pest verwaltet.

Rekanntlich ist auch Oesterreich 
dasjenige Land, welchcs zuerst mit 
der Einführung der Postkarten vor- 
gegangen ist; letztere gelangten da- 
selbst auf Anregung des General- 
Postdirektors, Frcilierrn von Vevano
vic, am 1. Oktober 18G9 zur Ausgabe.

Ueber die Reformen der letzten 
Zeit in Oesterreich-Ungarn finden 
sich nahere Mittheilungen in dem 
Artikel : « Organisation der ëster- 
reicbischen Postverwaltung » in Nr.
11 und 12 der «Union postale* fiir 
1880 (Seite 209 ff. und S. 229 ff.).

Der Vollstandigkeit wegen muge 
hier nur noch angefiihrt seiu, dass 
vom 1. Dczember 1881 ab die « K. K. 
Postdirektion für Wien und Umge- 
bung » und die « K. K. Postdirektion 
fiir Oesterreich unter der Enns » — 
mit Aussehluss des Wiener Stadt- 
postgebietes — zu einer Bchorde mit 
der Bezeichnung: « K. K. Postdirek
tion fiir Oesterreich unter der Enns » 
mit dem Amtssitze in Wien vereinigt 
wurden.

Am l.November 1882 gelangte das 
Postauftragsverfahren zur Einfüh
rung.

Am 12. Januar 1883 wurden die 
Postsparkasscn erüffuct, iiber deren 
Betricb in dieser Zeitschrift einige 
nahere Angabeu gcbracht worden j 
sind. In den letzten Jahren ward die ; 
Zabi der l’ost- und Telegraphen- 
anstalten niebt nur erhcblich ver- 
mehrt, somleru auch die Geschafts- 
thatigkcit der letzteren erweitert und 
die bestehenden Einriehtungen ver- i 
bessert. Einc Reform erfuhr nebeu j 
dem Eeldpostdienstc vor Allem der 
Landbcstelldieust. Audi bat die Post
verwaltung fiir die Reschaffung gc- 
sunder, den Anforderungen des Be- 
triebes entsprechender Dienstraume, 
insbesondere in mehreren griisscren 
Stadtcn, Sorge getragen.

Werfen wir zum Schllisse noch 
einen Kiickblick auf die Entwickclung 
des Postwcsens in den beiden Rcichs-

Vienna, wliile, in the eastern liait, 
it was, till the l"1 of January 1882, 
in the hands of the Royal llungarian 
Ministry of Commerce and Agricul
ture, and, since this date, in tliosc 
of the Royal llungarian Ministry of 
Public Works and Communications 
in Pesth.

As our readers are awarc, Austria 
is the country that lirst adopted the 
post card, which began to bc issued 
to the public on the l stOctober 1899, 
at the suggestion of i'rriherr von 
Vevanovic, the Director General of 
Posts.

Particulars conccrning the niost 
recent reforms introduccd iu Austro- 
Hungary may be fourni in an ar
ticle cntitled »Organization of the 
Postal Administration of Austria », 
heginning on pages 2<)9 and 22t>, 
respectively, of volume V. of « IJ Union 
Postule ».

For the sake of completcncss \vc 
may mention that on the l8t of Dc- 
ccmber 1881 the « I. U. Postal Di
rection for Vicnna and Environs » 
was United witli the « I. 1{. Postal 
Direction for Austria below the Enns » 
(exclusive of the Vicnna Town Post 
District) into onc body bearing the 
title of « l. R. Postal Direction for 
Austria below the Enns », and having 
its seat iu Vicnna.

Un the 1“ of Novcniber 1S82, the 
Postal Collection Service was inaii- 
gurated.

Un the I2'h of January 18s3, 
Post Office Savings Banks were 
opened, on the business of which 
our periodical lias also given dc- 
tailed particulars. Of laie years tlie 
number of post and telograpli of
fices lias bcen considerably increascd, 
the business of the lattcr bas liceu 
extended, and the arrangements 
bave liccn inqiroved. Reforms bave 
been introduccd into the Army Post, 
and next to this, ehiclly into the 
Rural Delivcry Service. The Postal 
Administration lias, further, taken
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tions de l'empire, d’après les chiffres 
officiels dont nous disposons.

L'Autriche possédait en 1804 : 1857 
oflices de poste et 91(7 services de 
courses; en 1871 déjà, 3512 oflices de 
poste et 2090 services de voitures, et en 
1883, 4148 oflices. I/annce dernière, 
les services de voitures circulant à 
l’intérieur parcouraient 52,094 kilo
mètres, et les services par eau 24,375 
km. Il avait été parcouru 30,530,725 
km. en chemins de fer par les bu
reaux ambulants, 32,515,750 km. 
par voitures et 2,252,008 km. par 
bateaux.

On peut constater l'influence 
réelle des réformes introduites dans 
la poste, par le développement con
tinu qu’a suivi le trafic. En 1849, 
le nombre des lettres expédiées par 
la poste s’élevait à 15 millions. 
Après l’introduction des timbres- 
poste, le r r janvier 1850, le nombre 
des lettres subit une augmentation 
constante, en sorte qu’en 1804 il 
s’en expédie déjà 85,905,032; en 
1871,109,105,3U5(y compris les cartes 
postales); et en 1883, 383,019,900 
(également y compris les cartes pos
tales). Le produit total des ports de 
lettres représentait 2,100,000 florins 
en 1849, 4,788,150 florins en 1804, 
et déjà 5,710,700 florins en 1883. 
L’accroissement du nombre des en
vois d’espèces et de valeurs est aussi 
assez considérable, notamment le 
montant de la valeur déclarée. Il 
avait été expédié, en 1807, 13,541,082 
envois d'espèces et de valeurs, 
représentant un montant total de
2,708,292,000 florins; en 1883, ces 
chiffres comportent 21,951,100 envois 
et une valeur totale de 11,440,714,250 
florins.

Voici quels ont été les résultats 
financiers. En 1847, les recettes 
étaient de 5,951,550 florins et les 
dépenses de 4,485,000 fl. ; le produit 
net comportait donc 1,406,556 fl.; 
en 1865, les recettes sont de 9,271,223 
florins, les dépenses de 6,235,700 
florins et le produit net de 3,035,493

hiilften, insoweit amtlichc Zahlen 
darüber vorliegen.

Was zunaehst Oesterrcich anbetrifft, 
so waren vorhandeu im Jahre 1864 : 
1857 Postanstalten und 997 Post- 
kurse, 1871 bereits 3512 Postan
stalten und 2696 Postkurse, 1883: 
4148 Postanstalten. Im letzten Jahre 
erreichten die Postkurse zu Lande 
eine Ausdehnung von 52,694 Km., 
zu Wasser von 24,375 Km. Es wur- 
den zuriickgelcgt 30,536,725 Km. 
durcli Bahnposten, 32,515,750 Km. 
durch Pferdekriifte und 2,252,068 
Km. zu Schitf.

Der Eiufluss der angedeuteten Re- 
formen im Postwesen zeigte sich 
unverkcnnbar in dem alljiihrlich sich 
steigernden Postvcrkehr. Im Jahre 
1849 batte die Zabi der von den 
Postanstalten beforderten liriefe sich 
uuf etwa 15 Millionen Stiick belaufen. 
Nachdem am 1. Januar 1850 Brief- 
inarken eingefuhrt worden waren, 
zeigte sich cineandauerndeerliebliche 
Steigcrung in der Zabi der Briefe, 
so dass im Jahre 1864 bereits be- 
fiirdcrt wurden 85,965,032, 1871 :
1 (il), 105,395 (einschliesslich der l’ost- 
karten), 1883: 383,619,900 (ein
schliesslich der Postkarten). Die 
Einnahmc an Bricfporto belief sich 
1849 auf etwa 2,100,000 fl., 1864 anf 
4,788,150 fl., 1871 aber bereits auf
5,716,700 fl. Audi beim Fahrpost- 
verkehr zeigte sich eine andauernde 
Zunahme; es wurden befordert 1867 : 
2,341,841 gcwohnlichePackete; 1871 : 
4,204,263,1883 aber bereits 7,802,960. 
Ziemlich bedeutend ist aucli die Ver- 
mehrung der Zabi der Geld- und 
Werthsendungen, besonders aber des 
(leklarirten Betrages derselbeu. 1867 
wurden befordert 13,541,082 Geld- 
nnd Werthsendungen zum Gesammt- 
Werthe von 2,708,292,000 fl., 1883 
aller bereits 21,951,100 Stiick zum 
Gesamintwerthe von 11,440,714,250 fl.

Das finanzielle Ergcbniss stellte 
sich wie folgt. Im Jahre 1847 be- 
trugen die Einnahraen 5,1(51,556 fl., 
die Ausgaben 4,485,000 fl., somit 
der lieinertrag 1,466,556 fl.; 1865

care to provide, healthy and sui- 
table oflices, more especially in sc- 
veral large towns.

In conclusion, we may review tlie 
course of development followed hv 
the postal service in the two halves 
of the Monarchy, so far as the exist- 
ing returns enable us to do so.

First, as concerna Austria thcrc 
were:— in 1864, 1,857 post-offices, 
and 997 postal lines; in 1871, 3,512 
post-offices, and 2,696 postal lines; 
and in 1883, 4,148 post-offices. In 
the latter year, the postal lines 
reached a length of 52,694 kilo
mètres by latid, and 24,375 kilo
mètres by water. The mails were
con veyed o ver a distance of 30,536,725
kilomètres by travelling post-oflices, 
of 32,515,750 kilomètres by horse- 
power, and of 2,252,068 kilomètres 
by ship.

The influence of the above-men- 
tioned reforms becomcs unmistakc- 
ably apparent, in the postal ex
change, which lias increased froni 
year to year. In 1849, the number 
of letters which passed through the 
post-offices amounted to about 15 
millions. Since tbe adoption of post- 
age-stamps, on the lat of Jahuary 
1850, there has been a steady and 
considérable increase in the number 
of letters forwarded. In 1864, therc 
were as many as 85,965,032; in 
1871 their number amounted (in
clusive of post-cards) to 169,105,395, 
andin 1883 to 383,619,900. lu 1849, 
the total revenue from letter postage 
amounted to about 2,100,000 florins, 
in 1864 to 4,788,150 florins, and in 
1871 to 5,716,700 florins. The Parce! 
Post also shows steady progress. 
The number of ordinary parcels con- 
veyed in 1867 was 2,341,841; in 
1871, 4,204,263 ; and in 1883, 
7,802,960. Tbe increase in the mini- 
ber, and especially in the declared 
value, of articles witli value declared 
is also considérable. In 1867, the 
number of articles of tliis class 
amounted to 13,541,082, and their 
aggregate value to 2,7O8,292,O0<> 
florins, and in 1883 to 21,951,10'» 
with a total value of 11,440,714,250 
florins.
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florins; en 1883, les recettes attei
gnent 20,020,730 fl., les dépenses 
les dépenses 1 G,473,730 fl. et le re
venu net 3,547,000 florins.

La Hongrie présente des résul
tats analogues.

En 1807, ce pays possédait 1174 
offices de poste et 004 services 
de voitures circulant sur une lon
gueur de routes de 4212 milles; les 
véhicules postaux eit’ectuaient, sur 
l’ensemble de ces lignes, un parcours 
annuel de 3 millions de milles. À 
la fin de l’année 1871, le nombre 
des offices de poste atteint déjà 1708; 
celui des services de voitures s’élève 
à 1279 et leur parcours représente 
une longueur totale de 5,080,000 
milles. En 1883, il y a 3109 offices 
de poste; le nombre des services de 
poste avait subi une augmentation 
correspondante. On sait, entre autres, 
que, la môme année, la distance 
parcourue était de 15,213 km. en 
chemins de fer; de 38,905 km. sur 
les routes de terre, et de 374 km. par 
eau. Le parcours des bureaux am
bulants comportait 14,550,297 km. ; 
celui des voitures postales 19,398,358, 
celui des transports à dos de che
vaux 501,374, celui des messagers 
voituriers 3,720,782, et celui des 
bateaux 201,900 km.

i

L’échange des lettres présente une 
augmentation remarquable. Tandis 
qu’il avait été expédié 23,782,017 
lettres eu 1808, ce chitïre s’élève 
à 43,537,094 en 1874 et à 78,300,513 
en 1883. L'augmentation des lettres 
en franchise de port est propor
tionnellement très forte; en 1808, 
il en avait été expédié 5,085,952. Ce 
chiffre monte, en 1874, à 11,012,850, 
et en 1803 à 17,771,504, ce qui 
représente à peu près le triple de 
l’échange de 1808.

Voici quels sont les résultats fi
nanciers du service postal hongrois. 
En 1874, les recettes se montent à 
5,404,00011. et les dépenses à 5,221,000

waren die Einnahmen 9,271,223 fl., 
die Ausgabcn 0,235,730 II., der Rein- 
ertrag also 3,035,493 fl.; 1883 da- 
gegen die Einnahmen 20,020,730 fl., 
die Ausgaben 10,473,730 fl., somit 
der lteinertrag 3,547,000 11.

Aeknliche Ergebnisse sind in Un- 
garn erzielt worden.

1m Jahre 1807 bestanden dasclbst 
1174 Eostanstalten und 904 Falir- 
postkursc in einer Gesammtliinge 
von 4212 Meilen, auf denen die 
Postverkehrsmittel jiihrlich etwa 3 
Millionen Meilen zuriicklcgten. Am 
Endc des Jahres 1871 war die Zabi 
der Postanstalten bercits auf 1708 
gestiegen, diejenige der Fahrpost- 
kurse betrug 1279 und die zuriick- 
gelegte Meilenzahl 5,080,000. Im 
Jahre 1883 waren 3109 Postanstal- 
ten vorhanden. Ziemlich in dem- 
selbeu Verhiiltniss wird die Zabi der 
Fahrpostkurse sich vermehrt haben. 
Bekannt ist unter Anderem, dass 
im erwahuten Jahre die Ausdchnung 
betrug 15,213 Km. auf Eisenbahnen, 
38,905 Km. auf Landstrassen und 
374 Km. auf Wasservvegen. Im Gan- 
zen wurden zurückgelegt 14,550,297 
Km. durch Bahnposten, 19,393,358 
durci) Personenposten, 501,374 durch 
Ueitposten, 3,720,782 durch Fuss- 
boten und 201,900 Km. zu Seliiff.

Eine bemerkenswerthe Stcigerung 
zeigtsich im Üriefverkehr. Wahrend 
im Jahre 1808 belbrdcrt wurden
23,782,017 Briefe, betrug die Zabi 
1874 bereits 43,537,094, im Jahre 
1883 aber 78,300,513. Verhiiltniss- 
massig sehr gross ist die Vermeh- 
rung der portofreien Briefe: 1808 
wurden 5,085,952 Stück, 1874
11,012,850 Stück und im Jahre 1883 
17,771,504 Stück oder nahezu drei- 
mal so viel als im Jahre 1808 bc- 
fiirdert.

Das fmanziellc Ergebniss stellt sich 
in Ungarn wic folgt : Im Jahre 1874 
betrugen die Einnahmen 5,404,00011., 
die Ausgabcn 5,221,000 fl., der 
Keinertrag mithin 183,000 II. 1883 
beliefen sich die Einnahmen auf

The financial results were as fol- 
lows:— In 1847 the revenue amount- 
ed to 5,951,550 florins, the expend- 
iture to 4,485,000 florins, lcaving 
a profit of 1,400,500 florins. In 1805 
the revenue was 9,271,223 florins, 
the expenditure 0,235,730 florins, 
and the profit 3,035,493 florins. In 
1883 the revenue reached 20,020,730 
florins, the expenditure 16,473,730 
florins, and the profit 3,547,000 
florins.

Similar results bave been obtained 
in Hungary.

In 1807, there were in Hungary 
1,174 post-offices, and 904 postal 
lines of a total length of 4,212 miles, 
on wliich the annual mai! transport
ation amounted to about 3 million 
miles. At the end of 1871, the 
number of post-offices had risen to 
1,708, and that of postal lines to 
1,279 with a inail trausportation of 
5,080,000 miles. In 1883, there were 
3,109 post-offices, while the number 
of mail routes had probably iucreased 
in the same proportion. It is known, 
among other tliings, that in tliîs 
year the railway mail routes had a 
length of 15,213 kilomètres, that of 
postal lines on high roads one of 
38,905, and on water routes 374 
kilomètres. The mails were trans- 
ported over 14,550,297 kilomètres 
by travelling post-offices, 19,393,358 
by passenger services, 501,374 by 
horse post services, 3,726,782 by 
font messengers, and 201,960 kilo
mètres by boats.

The exchange of letters shows a 
rcmarkable increase. While, in 1868, 
the number of letters forwarded was 
23,782,017, it amounted in 1871 to 
43,537,094, and in 1883 to 78,360,513. 
The increase in the number of of
ficial letters is proportionately very 
considérable. In 1868 the number 
of articles of tins class amounted to 
5,685,952, in 1874 to 11,012,850, 
and in 1883 to 17,771,564, or nearly 
three times the number forwarded 
in 1868.

In Hungary the financial results 
were as follows:— In 1874, the re
venue was 5,404,000 florins, the 
expenditure 5,221,000 florins, and



florins; le produit net est donc1 
de 1 K3,tiOO llorins: en 1883 les 
recettes s'élèvent ;ï II. et
les dépenses à 0,051,858 il., en sorte 
11uc le produit net se chiffre pur 
1,k50,538 llorins.

On voitdoneque l’écliangepostalde 
la Hongrie a pris un essor remar
quable. Si l’on en juge par l'ex
périence faite jusqu’à ce jour, on 
est en droit d'espérer qu’avec la 
la multiplicité des moyens de trans
port et l’usage toujours plus fréquent 
qu’en font les habitants du pays, 
ces résultats financiers deviendront 
de jour eu jour plus favorables.

Petites communications.

Le Moniteur belge publie le relevé 
statistique de l’épargne des écoles 
à la fin de l'exercice 1SS4. Nous 
en reproduisons ici les données géné
rales :
Nombre d’enfants Garçons 98,387 
qui pratiquent l’é-.

pargue Filles • 74,810
Total 17:4,203

Montant totalf Garçons fr. 1,003,040.68
desépargnes | Filles » 1,350,030.24 

Total fr.3,O50,170.02

Il est à remarquer que la lîclgi- 
que est un des premiers, sinon le 
tout premier pays de l'Europe, qui 
a organisé l’épargne dans les écoles 
primaires.

Ce service, créé en 1800, s’est 
notai dément développe par l'intro
duction (en 1881) des timbres-poste 
comme monnaie d'épargne.

Il est permis de supposer que 
les résultats très satisfaisants déjà 
constatés jusqu’à ce jour, ne feront 
que s’accentuer encore d’année en 
année.

7,008,300 fl., die Ausgaben auf 
0,051,858 fl.; der Ivcincrtrag bezif- 
fert. sicb also auf 1,800,538 fl.

Es ist sonach auch im l ’ostverkclir 
Ungarn’s cin /.iemlich betraclitlicher 
Aitfsclnvung walirzuiiclmten mul nach 
Massgabe der bislierigen Erfahrun- 
gen die Annalimc bcrechtigt, dass 
mit der Zinialime der Verkehrsein- 
riclitungen und der i'ortschreitenden 
lîcnutznng dersclbcn Seitens der 
Landesbewobner auch das linanzielle 
Ergebniss sicb andanenul giinstigcr 
gestaltcn werde.

hlciuc MilUicilmî cii.

Der Moniteur belge vcroffentlieht 
einc Ucbcrsicbt iiber den Verkebr 
bei den belgiscben Schulsparkassen 
am Soldasse des Jahres 1884, der 
wir die nacbstchenden Angabeu ent- 
nclimen :

Die Zabi der Kinder, welclic an 
den Sparkassen betbeiligt vvaren, 
belief sicb auf 08,387 Knaben 
und 74,810 Miidcben,
mithin iin Ganzen 
auf 173,203

Erspart wurden
von clcu Knaben Fr. 1,003,540. 08

» » Miidcben » 1,350,030.24
insgesammt also Fr. 3,050,170. 02

Erwalnit tnoge hier werden, dass 
üelgicn oins der ersten Liinder, 
wcnn uiclit das erste Land in Europa 
ist, welchcs die Sclmlsparkassen cin- 
gefiilirt liât.

Die im Jahre 1800 in’s Lebon 
gctretcnc Einriclituug liât nament- 
licb scit licniitzitng der Freimarken 
als Sparmittcl (1881) einc rasebe 
Entwkkelung gcnoinmen.

Es darf angenommen werden, dass 
die sclion jetzt so zufricdcnstcllcndcn 
Ergebnisse sicb von Jabr zu .labr 
immer crfrculichcr gestaltcn werden.

IMPRIMERIE SUTER & LIEROW à BERNE.

tbe profit 183,000 florins. In 1883, 
the revenue reacbed 7,908,390 florins, 
tlie expenditure 0,051,858 florins, 
und the profit 1,850,538 florins.

TIius, relativcly considérable pro- 
gress is also apparent in tbe postal 
business of Hungary, and judging 
l'rom tlie expérience gained up to 
the présent, we may bc justified in 
assuniing tbat, witli the extension 
of tbe postal arrangements, and a 
growing use of tbe same on the 
part of tbe inhabitants of tlie rural 
districts, tlie financial resnlts will 
also show steady improvement.

ülisccllancous.

The « Moniteur belge » publisbcs 
a rcturn of tbe business of tlie 1 ïcl- 
gian Scliool Savings Banks at tlie 
close of tlie year 1884, frora wbicli 
we extractlbefollowingparticnlars:—

The total number of childrcn by 
wliom deposits b ad bcen made in 
tliese lîanks, wus as follows:- 

98,387 boys, and 
74,816 girls

Total 173,203;
and tlie ainount deposited by tlicm ;— 

fr. 1,093,540. 08 by boys 
» 1,350,0.30. 24 by girls

Total fr. 3,050,170. 92
It may be mentioned tbat lîelgiuni 

was oue of tlie first couiitries in 
Europe, if not tlie first, in wliieli 
School Savings Banks wcrc estab- 
lislied.

This service, wliieli was started 
in 1860, rcccived a powcrful im- 
petus by tbe use of postage stamps 
as deposits (1881).

Lt may be expectcd tbat (lie rc- 
sults, already so satisf'actory up to 
tlie présent, will further improve 
from year to year.
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